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Textes et dialogues en francais 


Le plus beau de tous les jeux d'aventures 
Plus de 2 millions d’octets de logiciel 
Des graphismes époustouflants 
Des sons hyper-réalistes 
Des dialogues vocaux à vous couper le souffle 
Du jamais vu ni jamais entendu... 
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LECTEUR CITIZEN : 
double-face RF 302 R 


57, rue de Charonne - 75011 PARIS Logiciels permettant de créer des affiches, des 

Tél. 48 07 08 29 - Fax 48 07 08 80 banderoles, des calendriers, des err-têtes ou des 
cartes de vœux; 200types d'imprimantes 
dispo. 









Vous donne accès au format 720 Ko. 
Temps d'accès 3 milisec. 

Dimension : 285 x 104 x 202 mm, poids’: 
1 kg. 

Alimentation 


séparée : 
*SV DC 800 MA 1 299 
220V AC, 
poids : 400 g. Fr 
asy draw? 


EASY-DRAW 2 est un programme de dessin puissant avec lequel il est possi- 
ble de produire des dessins d'aspect professionnel, des illustrations techniques, et des 
graphiques, sur votre Atari ST. Fait pour les débutants comme pour les professionnels, 
il est rapide et flexible avec beaucoup d'outils graphiques. 
Options : 2 fenêtres indépendantes de dessin, affichage “WYSIWYG”, couper-coller, zoom, 10 styles de ligne, 40 trames diffé- 
rentes, 3 formats en pouces et 3 formats en centimètres, orientation paysage où portrait, groupement d'objet en 9 5 

Fr 






Let's make Calendars & Stationnery. 
Let's make Signs & banners. 

Let's make Greeting Cards. 
Librairies d'images 

optionnelles : Art. 

Library 1 et Art Library 2. 
(compatible avec 

PrintMaster). 


























leurs tailles et positions relatives, copies, rotations, images miroir, flip individuel ou groupé d'objets, alignement automatique 
de plusieurs objets, 3 polices dans plusieurs tailles et fonctions gras, italique, léger, entouré, souligné, utilise les fichiers de 
format GEM ; livré avec GDOS, des fichiers d'exemples, et des drivers permettant d’utiliser les impri- 
mantes les plus communes. 


SUPERCHARGER D’EASY-DRAW 2 vous permet de combiner des ima- 
ges Bit-Maps provenant de vos meilleurs logiciels de dessin (importation d'images Degas, Degas 
Elite, Mac-Paint, Néochrome, en format IMG ; sauvegarde des images en GEM standard format. 
IMG condensé ; travail de l'image au pixel près ; sauvegarde des aires de travail sélectionnées ; 
captures d'écran d'applications provenant de GEM. 















LES PACKS EASY-DRAW 2 


DRIVER PACK pour imprimantes : 24 aiguilles 
Epson LQ, NEC P, STAR. 24 aiguilles Toshiba et 
compatibles. 


HP Laserjet et compatibles. , 4 

— LIBRAIRIE D'IMAGES : L'UNITE ; 
Personnal Draw Art Pack. 

Technical Draw Art Pack. 

— FONT PAK 1: ñ 
HiTech & Rocky. TTC 


SPRITE MASTER 
Créer de superbes animations de qualité avec 
Sprite Master pour les pro. comme pour les débu- 
tants en programmation. Langage supporté : GFA 
Basic, Hisot/Power Basic, Fast Basic, STOS Basic, 
Assembleur & C. Fonctions : Dessin, ligne, boîte, 
cercle, copie, réduction, effet d'ombre, flip, rota- 
tion, entourée, échange couleur, etc. Importation 


d'images : provenant de 

NEOchrome, Degas, 

Degas Elite, Paintworks, F 
Advanced Art Studio, etc. TTC 


ST SUPER TOOLKIT II 7" 


Un puissant package d’utilitaire pour ST : vous 
pouvez lire jusqu'à 85 pistes et 255 secteurs. 
Fonction rechercher-remplacer automatique, 
3 éditeurs disponibles. 


EASY-TOOLS : un accessoire de dessin à utiliser avec Easy-Draw 


Easy-Tools apparaît dans Easy-Draw sous forme d'icône et offre 5 outils qui vous permettent 
de créer de nouvelles figures et dessins impossible à faire jusqu'alors. Avec Easy-Tools, vous 
aurez la possibilité de : 

Positionner et localiser numériquement des figures n'importe où sur la page. 

De faire une rotation d’un objet de plusieurs degrés d'après un point défini. 

D'entrer un Polytext, de le modifier et de lui faire faire une rotation de plusieurs degrés. 
De convertir des figures en Polylignes : puis d'additionner, 


de faire disparaître ou de bouger n'importe quel point 
en utilisant l'Editeur de Polylignes. 
Une fois que vous aurez Easy-Tools vous ne pourrez plus F TIC 


utiliser Easy-Draw sans lui ! 





























DISECTOR ST 


CLIP ART dé: \N 
Version 4.0 É 


PACK 1,2,3 et 4 


Librairies d'Images ee j 


Digitalisées 


us L'UNITÉ : 








Résidant en mémoire, il formate en 840 Ko, il per- 
met d'ajuster la vitesse du lecteur, 

de sélectionner 

un RAMDISK, 


fonction BACKUP, 

SHOW-TIME 

analyseur de secteur, F 
etc. TIC 
















BORDER PACK : logiciel permettant de créer 
des bordures de cadres pour 

vos lettres, vos calendriers, 2 JF 

vos cartes de vœux. ec. TIC 
SCAN ART ET DRAW ART : sont deux collec- 
tions de plus de 100 graphiques et illustrations de 
grande qualité ({nèmes : sport, vacances, 

humour, animaux, etc.). Ces 

images sont sauvegardées 290F 

en format IMG condensé. TIC 






FONTZ, 
l'éditeur de fontes de choc 






Le nouvel éditeur de fonte sous GEM. 

Il permet de créer et de modifier des fontes de 
format GEM et de les utiliser avec Wordup, Degas 
Elite, Paint Pro, Sélection directe pour Boot-Secteur, Fat. 


Easy-Draw, etc. Menus déroulants. Edition 

Conversion des fontes HEX, ASCII disponible. 

Macintosh et Amiga F Supporte tous Ë 
vers un format GEM. TIC types d'imprimantes. TIC 


Renseignements et commandes : WINGS MICRO - 57, rue de Charonne - 75011 PARIS - Tél. 48 07 08 29 - FAX 48 07 08 80 








F1 311 49 90 


PDU cho lenlus complet de matériels Atari, Star, Amiga, programme chez vous. Sur place, vous pourrez decouvrir espace microetses 
Commodore etdetous les logiciels pour tous les micros nombreux logiciels. 
HRpONNIES SUPIe marche, et le tout à des prix sans équivalent. Découpez vite le bon ci-dessous, nous vous ferons parent 
Denon au besoins des professionnels comme des particuliers. notre documentation gratuite sur nos'priX note ho) et nOS SERIES. 
je PMREStaussode nombreux services (Ex. : la formation et la De plus vous serez informés en permanence suptoutes es noiyeautes 
PP HAMepance Sur les différents matériels, une librairie et un service dès leur sortie. 
documeNEAtON Un SUIVI pour débutants...) et surtout un Coupon à retourner à LTI: 14, rue Cavé/22300PPEVALENRS 
Conseibue Spécialiste bien adapté à vos besoins. Le magasin est ouvert du lundi au samed de Meme; 
LMP Cestla rapidité des délais, sous 48 h votre ou appelez-nous au 16 (1) 47 3142988/Ahentor 































OUI, JE DÉSIRE RECEVOIR UNE DOCUMENTATION GRATUITE SUR S 

M.O Mme CO MlleC) NOM: PRÉNOM : SOCIÉTÉ : 

ADRESSE : Personnelle C1 - Professionnelle [D : 

FONCTION : TÉL:( }) VILLE : CODE POSTAL LL 1 1 | | 


RENVOYEZ CE COUPON-RÉPONSE A LTI - 14, RUE CAVÉ - 92300 LEVALLOIS. 
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UN PEU DE MARKETING, QUE DIABLE! 


Vous avez vu notre couverture ce mois-ci? Vous n’avez rien r ué? 
D'abord, notez son extrême dépouillement. On aurait pu voir là un souci d’esthétisme teinté de rigueur 
propre au courant "ascétique" moldave de la fin du dix-huitième. 
| En fait, il n’en est rien et tout cela est loin d'être innocent. Grâce à ce Stratagème (transparent, vous en 
conviendrez) vous pourrez noter que les accroches éclatantes ne peuvent échapper au chaland nonchalant 
| qui erre parmi les étagères des dépositaires. Et quelles accroches! Retournez voir, ça vaut le coup! 


ENQUETE DEBUTANTS: Premier coup de 
rateau large; de cette façon, tous les nouveaux 
arrivants nous achètent. 

INDEX: 4 ANS D'HISTOIRE... Second coup 
de rateau large; de cette façon tous les anciens 
arrivants nous achètent également. 

UNIX SUR ST: Coup de rateau moins large 
mais déterminant à l'intention des blasés du ST 
qui se sentent complètement obligés d'acheter. 

GFA ASSEMBLEUR: et là, dernier coup de 


à rateau api "massue"; le fan du ST, avec ce 
>. GFA r leur, complètement encerclé, 


GA \c craque, et achète. 
ORDINATEURS: ENFIN INTELLIGENTS? 
Là, c'est la palme! Si par hasard quelque 
". = malheureux chaland restait encore insensible 
aux premières invites et au ST en général, il ne 
peut résister à l'excitation de la nouveauté et du 
A 





sensationnel, surtout dans ce domaine... et il 
achète. 


Pour réussir le parcours parfait et 
| \ LS L— Tr tenter d’avoir enfin la commission pa- 
ritaire, on voulait ajouter une dernière 
| accroche pour vendre même à ceux qui 
Te ne s'intéressent pas à l'informatique du 


Forte. genre "l'ordinateur vous révèle votre 
SSS avenir astral”. Mais nous ne sommes 

SC pas comme ça; on en laisse un peu 

——_— our les autres. Si avec cette couve, 


T Mag ne bat pas tous ses records, 


KT : on le transforme en magazine 
a d’'astrologie. 
LL C'est dit! 


Godefroy GIUDICELLI 
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LES RESULTATS DU 
TIRAGE AU SORT DU 
SONDAGE 


Voici les 20 gagnants désignés par 
une main innocente et néanmoins 
agile. Ils recevront très vite leurs 
anciens numéros: 


J-M. THIRIET 
L. LEONARD 
J. COLSON 
V. BARAT 

B. CAMARA 


NO 30 - Mai 1989 






Parution du 28 Avril 89 












J. LUDWIG 

J-P. LAGAIN 

J-M. LINOL 

X. JOUFFREAU 

T BRAYER M. SEILLIER 
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N. MATHIEU 
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A PROPOS DU MINI-CONCOURS GfA 


Le sujet du prochain concours paraîtra dans le numéro 31 de ST- Mag, et vous aurez jusqu'au 15 Juillet pour envoyer vos 
réponses. Pour beaucoup d'entre vous, en effet, le troisième trimestre est une période d'examens, et si certains aimeraient 
un concours mensuel, nombreux sont ceux qui au contraire regrettent de ne pouvoir participer à la compétition faute de 
temps libre. Nous n'oublions donc pas nos jeunes lecteurs, et nous nous en voudrions de Drralésier la distraction (fûüt-elle 
studieuse) aux études. Nous pensons que les "seniors" voudront bien nous pardonner. 

Par ailleurs, il serait temps que vous vous procuriez le GfA 3.0x, car le prochain concours sera toujours en 2.0x, 
mais à partir de Septembre les logiciels devront être écrits en 3.0. 

Nous nous efforcerons d'autre part de proscrire le plus souvent la basse résolution couleur pour satisfaire ceux qui 
n'ont qu'un moniteur noir et blanc et qui ne veulent pas monopoliser la télé familiale. 11 n’est pas exclu, pourtant, que l'on 



















À ce propos, , qui avait travaillé le précédent concours avec un copain, s’est trouvé vexé que je puisse penser à une 
pen tricherie. Loin de moi ce soupcon, le travail de groupe a toujours été fructueux lorsqu'il est bien compris. 

u fait, qu'est-ce qui vous empêche de collaborer avec nous en nous adressant, en plus dE vos remarques et 
suggestions toujours les bienvenues, vos idées de sujets pour le concours? 















perdu leur place sur'le podium. La 
Mais comme ils figurent parmi les 







Claude Séru 








PARDON ? 


Ce nom bizarre recouvre l'étude 
des objets informatiques dont 
les fonctions élevées sont 
accomplies par la juxtaposition 
en réseaux de myriades de 
fonctions de bas niveau, inuti- 
les en elles-mêmes: 

Ce genre d'objet n’est pas rare 
dans la nature : on peut consi- 
dérer une ruche ou une fourmi- 
lière comme des animaux délo- 
calisés beaucoup plus intelli- 
gents que leurs constituants. 
De même, l'humanité fait de 
grandes choses, ce qui n’est 
pas le cas de ses minuscules 
composants. Enfin, notre cer- 
veau est un autre exemple par- 
fait des propriétés émergentes 
des assemblées d'objets élé- 
mentaires (ici, les neurones). 


Tout le monde connaît l'intelli- 
gence artificielle : c'est une 
branche de l'informatique qui 
cherche à sortir du cadre pure- 
ment numérique de l'informati- 
que traditionnelle, pour s'inté- 
resser au traitement symboli- 
que des informations. Grâce 
aux outils maintenant bien maî- 
trisés de l’'IA (systèmes 
experts, Prolog, Lisp, généra- 
tion de plans, reconnaissance 
de formes, etc.), on peut faire 
raisonner au sens propre un 
ordinateur : ses capacités au 
niveau du raisonnement formel 
pur dépassent même très large- 
ment les possibilités des meil- 
leurs Einstein humains. 

C'est cette dernière caractéris- 
tique de l'IA qui justifie son 
nom: on est incontestable- 
ment en présence d'une intelli- 
gence (« capacité de raisonne- 
ment élevée ») artificielle 
(implantée sur une machine). 
Donc, l'IA, c’est formidable. 
Et pourtant, j'ai bien envie de 








des comportements intelligents, c’est- 


LES RESEAUX 


Devant le ur, échec de l'intelligence 


artificielle (LA) à 


oduire sur un ordinateur 


-dire dépassant le simple 
ordinateurs 


calcul (numérique ou formel), devant la limite de vitesse des 
faiblement parallèles, devant lim adapter 
a pris une très grande ampleur ces dernières années : la branche dite "connexionniste" 


vous narrer les doutes sur son 
avenir qui courent de plus en 
plus les routes de campagne. 


LA COURSE DU LIEVRE... 


Tiens, justement, voilà un vul- 
gaire lapin (donc nettement 
moins cher qu’un Cray 2) qui 
fuit devant vos phares sur cette 
petite route de campagne. Et 
pourtant, il est né depuis deux 
mois et n’a jamais vu de voiture 
auparavant. || n’est pas pro- 
grammé pour savoir qu'une voi- 
ture, c’est très méchant {l'ori- 
gine génétique des lapins est 
nettement antérieure à l'appa- 
rition des premières voitu- 
res..). Pourtant, il fait une 
association d'idée entre l'atti- 
tude de sa chère hare (sa 
maman) face aux grosses bêtes 
bavantes qui le chassent habi- 
tuellement et l'attitude qu'il 
devrait adopter face à ce drôle 
de monstre bruyant à pattes 
rondes. Bien que cela ne soit 
pas flagrant, ce lapin est un 
génie : cette association 
d'idées est en effet totalement 
hors de portée des plus puis- 
sants ordinateurs. 

Or, la quasi totalité des com- 
portement humains (et ani- 
maux) relève de performances 
comparables à celles qu'effec- 
tue en permanence ce lapin et 
tous ses copains. Vous avez 
tous en tête des exemples pro- 
ches de ce genre de micro- 
évenements : 

-un chat qui fuit au moindre 
bruit de vaisselle parce qu'il 
s’est pris un jour une casserole 
sur la queue (méouuu |) ; 

-un bébé qui porte à son oreille 
une calculette en disant 
« allo ? » et en tripotant les 
touches ; 

-un pêcheur habile qui choisit 
un emplacement apparemment 


d 


sans intérêt mais ramène 15 
fois plus de poisson que son 
copain de la ville ; 

-une grand-mère qui glousse 
devant le dernier rejeton : 
« c'est fou ce qu’elle ressemble 
à son père |! »; 

-la grosse surprise de celui qui 
soulève pour la première fois un 
flacon de mercure, ou une bou- 
teille vide qu'il croyait pleine ; 


L'ensemble de ces comporte- 
ments relève de l'association 
entre plusieurs évenements 
sensoriels, à savoir : 
-association entre bruit de cas- 
serole et douleur caudale…. ; 
-association entre deux objets 
magiques d'adulte : une 
machine à calculer et un télé- 
phone à touches ; 
-association entre caractéristi- 
ques typiques de lieux et sou- 
venirs de pêches phénoména- 
les ; 

-association (très) subtile entre 
deux caractéristiques abstrai- 
tes comparables de deux visa- 
ges très différents. Au fait, est- 
ce-que vous reconnaissez 
quelqu'un aussi bien lorsque 
vous voyez sa photo à l'en- 
vers ? Pouvez-vous distinguer 
un sourire ironique d’un sourire 
admiratif sur une photo de côté 
ou très agrandie (affiche à 
moins de 1 mètre) ? .… Cela 
prouve probablement que l'as- 
sociation entre ce que signifie 
une expression du visage et la 
vision de cette expression est 
un objet mental concret, qui 
met en jeu des synapses défi- 
nies, par opposition aux objets 
mentaux abstraits : vous pou- 
vez faire tourner mentalement 
l’image d'une coquille d'escar- 
got où d'une navette spatiale 
dans votre tête, mais pas le 
sourire de votre copine, que 
vous voyez pourtant beaucoup 


les techniques actuelles de a 


plus souvent et sous tous les 
angles. 

-dosage des efforts musculai- 
res d'après des expériences tel- 
lement courantes qu'on n'y fait 
pas appel consciemment (il y a 
des gens pour appeler ça « l'ef- 
fet psychokinesthési- 
que » ? |! ?..). 


Quand on voit la complexité 
des programmes qui résolvent 
de façon algorithmique (quelle 
que soit la méthode employée) 
ce genre de problèmes, on se 
dit qu'il est définitivement 
exclu de faire un lapin avec un 
Cray. D'accord, ce serait com- 
plètement idiot, donc tant 
mieux : voilà une histoire triste 
qui finit bien. 


OUI MAIS. 


Si on a besoin d’un 68020 à 25 
Mhz pour prendre un œuf dans 
une main artificielle sans le cas- 
ser, et qu'il en faut un autre 
pour bouger la main sans qu'il 
tombe, comment va-t-on faire 
les omelettes en l'an 3000 ? 
On peut prendre un tas de 
68020. Mais on peut peut-être 
faire autrement (non, pas un 
tas de Transputer !). 

En fait, l'enjeu est encoreplus 
gigantesque que de pouvoir 
faire des omelettes sans casser 
des. œufs : il s’agit de faire un 
saut qualitatif entre la résolu- 
tion algorithmique (efficace 
mais spécifique) de chaque pro- 
blème et la création d'objets 
capables de résoudre chaque 
problème, même moins bien. 

On a bien tenté la résolution 
algorithmique du problème de 
la création d'objets capables de 
résoudre chaque problème {le 
programme GPS, pour General 
Problem Solver, par exemple), 
mais ça a donné des résultats. 














LE LIVRE 
DU. 
DEVELOPPEUR 
SUR 


ATARI ST 


BIOS ET XBQ 
+ TOUTES LES FONCTIONS GEM: 
VDI ET AES, 


UVRE QAYA HECKEN 


| EDITIONS MICRO APPLICATION 1 


INTERFACE MIDI 

vous dévoile toutes les informations techniques 
nécessaires pour monter ou exploiter votre propre 
studio, programmer vos applications musicales, et 
transformer votre ST en un accompagnateur de 
choc ! Au menu : structure de l'interface Midi, 
format des données, types de cablages, les appli- 
cations Midi du marché (séquenceur, générateurs 
de sons, éditeurs de partition..), la création de 
sons et d'effets spéciaux, les synthétiseurs, les 
boîtes à rythmes. Réf, ML 555. 279 F. 350. p. 











LE LIVRE DU DEVELOPPEUR 

Cet ouvrage exhaustif de près de 700 pages rassemble toutes les 
informations techniques pour programmer l'ensemble des ordinateurs de la 
gamme ATARI ST. Vous y trouverez organisés de facon pratique, les 
renseignements sur la structure et le fonctionnement de votre machine, 
indispensables pour une programmation optimisée et professionnelle : listings 
complets et commentés des BIOS du STF et du Mega ST, toutes les fonctions 
GEMDOS, BIOS, XBIOS, VDI et AES, le blitter et sa programmation, les 
interfaces, les variables système et leur rôle. 

Des appels de fonction en C, Assembleur et GFA Basic vous permettront de 
mettre directement en pratique vos nouvelles connaissances dans votre 
langage habituel. Enfin, pour que ce livre de référence devienne votre meilleur 
outil de travail, vous disposez d'un index complet des fonctions relatives aux 
différents domaines techniques de la machine. Réf. ML 550. 299 F. 700 p. 


DEVELOPPER 


DC 


TURBO C, LASER C, 
MEGAMAX. 


INTERFACE 


PROGRAMMATION, 
APPLICATIONS, 
MATERIELS. 


2 
L 1 
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DEVELOPPER EN C 

Vous rêvez de développer en C? Cet ouvrage extrêmement complet vous 
permettra de réaliser vos futures applications en utilisant les meilleurs 
langages actuels : Turbo C, Laser C, Megamax. 

Au sommaire : installation, détail des commandes et programmation en Turbo 
C, description des bibliothèques, de l'optimiseur de codes, de toutes les 
fonctions et messages d'erreurs, annexe complète des instructions, des mots 
réservés, et des conversions types. Réf. ML 554. 199F. 450 p. : 
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ATARI ST 


LE GRAND LIVRE DE L'ATARI ST 

Véritable encyclopédie, LE GRAND LIVRE DE L'ATARI ST a été concu 
pour apporter une réponse précise à toutes vos questions : ennuis de 
disquettes, choix d'une imprimante, d'un logiciel, d'un accessoire. Au fi 
des pages, vous découvrirez tout sur le ST, et vous possèderez ainsi les 
informations nécessaires à une utilisation quotidienne de votre machine 
en tout confort : hardware, entrées/sorties, environnement, entretien, 
langages (GFA Basic avec la liste complète des instructions et 
explication.) Réf, ML 530, 199 F. 420 p. 
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ANTI VIRUS 
Attention, ce livre vous concerne tous ! 
Les virus ne distinguent pas leurs 
proies... entre les réseaux, les Serveurs, 
les clubs micro, les vecteurs de 
l'infection sont de plus en plus Afin 
d'éviter la perte des données ou la 
destruction de vos programmes favoris, 
ANTI VIRUS propose des informations 
pratiques ainsi qu'un programme de 
détection et d'élimination des virus. Ce 
livre vous apprendra à reconnaître tres 
tôt une infection, à observer ses 
techniques de reproduction avant de 
traiter VOS programmes et votre 
système. Réf. ML 657. 199 F. avec la 
disquette. NS 


TRUCS ET ASTUCES 
Tout ce que Vous ne pensiez pas pouvo 
faire avec votre ATARI ST, TRÜCS ET | 
ASTUCES vous le permettra! | 
Fabriquer ses accessoires, lancer un 
programme résident, convertir des. 
images, éviter les "bombes". Voici un 
véritable mine d'astuces, présentées 


sous forme de programmes en code 
compilé, langage C, Assembleur et GFA 
Basic. Par la suite, vous pourrez 
approfondir vos connaissances tech- 
niques dans les domaines les plus variés 
: hardware, software, langages, 
périphériques. Réf. ML 651. 299 F avec 
disquette. 340 p. 


BIEN DEBUTER EN GFA BASIC 
Effectuez rapidement vos premiers pas 
en programmation, découvrez les 
boucles, les procédures, la manipulation 
des données, la création graphique et 
sonore. Pour chacune de vos idées 
vous trouverez rapidement l'outil appro- 
prié, à chacun de vos problèmes, une 
aide précieuse et détaillée, grâce à un 
glossaire complet de toutes les fonctions 
du langage. Progressivement vous 
apprendrez à utiliser l'éditeur, les notions 
de base du GFA Basic, puis l'ensemble 
des commandes du langage. Enfin, 
profitez des nombreuses astuces et 
sachez éviter les pièges lors de vos 
développements. Réf. ML 527. 129F. 
250 p 


BIEN DEBUTER 

Tout pour prendre un bon départ et 
gagner du temps. Cet ouvrage aborde 
simplement l'installation de votre 
machine, l'utilisation du TOS et de GEM, 
de la souris, du clavier, les variables, les 
commandes disque et graphisme... 
Créez vos premiers programmes et 
maitriser les différentes configuration de 


 l'ATARIST. Réf. ML 156. 129F 255p. 
a 


- GFA Basic, des routines en Assembleur 


la LINE À, pour \ 
| programmer 


NAGER 


encore plus loin, des programmes en 


et en C vous permettront de devenir un 
vrai professionnel du graphisme. Parmi 
les sujets traités : la programmation sous 
GEM (fenêtres, menus, déroulants, boîtes 
de dialogues..), des routines graphiques 
performantes (algorithmes de tracés de 
lignes, de cercles, de rotations, 
projections, déformations.….). Réf. ML 
502. 199 F. 870 p. 


LE GRAND LIVRE DE CALAMUS 
De la saisie de textes au dessin vectoriel, 
Calamus est capable de prendre en 
charge toutes les étapes de la micro- 
édition. Afin de devenir un habile 
typographe, vous découvrirez par 
l'exemple tout ce qui ce cache derrière 
ce programme, les techniques de mise 
en page, l'emploi des cadres, textes et 
graphiques, les fonctions d'importations, 
les drivers d'imprimante, les scanners, le 
choix des polices de caractères... Réf. 
ML 556. 199 F 300 p. 


GUIDE SOS GFA BASIC 

Toutes les instructions du GFA Basic 

jusqu'à la version 3.0, les bibliothèques 
de GEM (VDI, AES) et les routines 
graphiques de) ARRtRLLS 
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SUPERBASE PROFESSIONAL 3 

CeSGBD convivial pour une gestion simplifiée comprend 4 
modules : une base de données relationnelle, un éditeur de 
textes, un langage de programmation ultra-performant et un 
générateur de masques. 

Pour l'entreprise comme pour le particulier, ce logiciel permet la 
gestion sous toutes ses formes : saisie, états, facturation, 
catalogues, … 

L'éditeur de masque permet une présentation raffinée de 
l'information. Vous y intégrerez directement toute formule de 
calcul, de lien entre fichier de validation. Des applications 
complètes peuvent y être réalisées sans programmation ! 
Grâce au langage DML vous contrôlez absolument tout : les 
ressources offertes par l'environnement GEM (25 boîtes de 
dialogues), les opérations sur les enregistrements, l'exploitation 
des données, l'exécution de sous-programmes.. aussi 
simplement qu'en Basic. 

SUPERBASE PROFESSIONAL 3 est le spécialiste de la 
facturation : vous dupliquez et affichez les enregistrements d'un 
fichier externe, puis effectuez tout type d'opération recherchée 
(calculs, validation, mises à jour, états.….). 

Une interface entierement paramètrable. Par programmation, il 
permet de personnaliser une application ou de lui greffer une 
structure aussi complexe que vous le désirez et accepte la 
plupart des types de données : dBase IlAIl, Lotus, Dif, ASCII... et 
bien sûr les images aux formats GEM, Néochrome, DEGAS. 

e Pour tous les développeurs, SUPERBASE PROFESSIONAL 3 
est fourni avec une version RUNTIME. 

e Configuration minimale : 1 Mo de RAM. 1 disque dur ou 2 
lecteurs de disquettes recommandés. 

Réf. ST 034. 2490 F. 





LE LIVRE 


SUPERBASE. 





SUPERBASE 2 

Le plaisir de gérer, la satisfaction d'être performant... SUPERBASE 
2 est une base de données relationnelle d'une facilité d'utilisation 
exceptionnelle. SUPERBASE 2 vous permet de réaliser rapidement 
des applications performantes sans programmation, Qu'il s'agisse 
de construire un fichier, mettre au point son exploitation, établir des 
liens ou consulter les données, vous disposez toujours d'une boîte 
de dialogue, d'une icône, vous donnant un accès immédiat à 
l'information. 

SUPERBASE 2 préfigure les logiciels de l'avenir : il gère les images 
(GEM, DEGAS, Neochrome) et les tableaux, possède un traitement 
de texte, communique par modem ou par port série, assure le 
publipostage, l'impression d'étiquettes. 

SUPERBASE 2 possède des fonctions étonnantes comme la 
vérification d'une donnée dans un autre fichier ou l'accès direct aux 
boîtes de-dialogue au sein d'une application et bien sûr toutes les 
fonctions mathématiques, statistiques, les formules de validation, 
de recherche. 

e 16 millions d'enregistrements, 999 index par fichier, nombre de 
champs et de fichiers illimité. 

e 18 types de formats de données. 

e [cônes de type ‘magnétoscope’ pour la recherche, la sélection 
des données, l'établissement d'un filtre. 

e Fonctions d'état permettant les ruptures, Sous totaux, compteurs, 
moyennes... 

e Modules de communication : bauds, parité, bits de données. 
Réf. 032, 890 F. 





LE LIVRE DE SUPERBASE 

Apprenez à développer des applications performantes, et 
personnalisées, en exploitant les nombreux outils de SUPERBASE. 
Avec SUPERBASE et SUPERBASE 2 vous réaliserez 
progressivement une gestion de fichiers en vous familiarisant avec 
les procédures d'exploitation, les états, les liens mult-fichiers, 
l'édition, la recherche ou le tri des données. 

Vous aurez par la suite tout loisir d'enrichir vos travaux grâce aux 
puissants outils de SUPERBASE PROFESSIONAL et sa version 3: le 
langage DML, l'éditeur de masque, la programmation de 
l'environnement GEM, les masques de transaction. une mine 
d'informations qui fera de vous un développeur attitré sous 
SUPERBASE. Réf. ML 658. 169 F. avec la disquette. 


SOS SUPERBASE 
Une source d'informations très pratique : toutes les commandes et 
menus de SUPERBASE, les fonctions de la base de données et de 


l'éditeur de masques, et les instructions du langage DML. Réf. GL 
125. 59F. 





BECKERCAD 

Dessin industriel, architecture, électronique, mécanti- 
que, organisation..BECKERcad s'utilise très simple- 
ment grâce au contrôle de la souris, des touches et 
menus déroulants. BECKERcad possède un langa- 

ge de description de page (PS) et un éditeur de fontes 
vectoriel permettant de personnaliser votre logiciel. 
Ses principales fonctions : 

° 300 niveaux de calque activables séparément ou 
globalement. 

° Fonctions de dessin : main levée, cercles, arc de 
cercle, secteurs, elipses, polygones, étoiles, 
parallèles…en déformation, miroir, rotation, duplica- 
tion, transformation. 

e Fonctions évoluées : cotation automatique, hachu- 
rage, guides-ignes, positionnement des tangeantes… 
+ Deux jeux de caractères fournis utilisables en miroir, 
en proportionnel, verticalement... 

° Plusieurs types et épaisseurs de tracés : pointillés, 
interrompu, mixte. 

e Plusieurs niveaux de zoom, d'agrandissement ou de 
réduction des dessins. 

+ BECKERcad peut gérer une bibliothèque de sym- 
boles : environ 300 symboles DIN 


° BECKERcad pilote enfin les principaux traceurs et imprimantes : 
Epson LQfx, Nec P6P7 2200, Laser Atari SLM 804, traceurs 
compatibles HP GL, traceur Epson HI 80, imprimante PostScript. 
Configuration minimale : 1 Mo de RAM. Réf. ST 036. 990 F. 


BECKERCALC 

Ce tableur vous offre un maximum de puissance et de rapidité. 
BECKERcalc possède une particularité unique : il vous est fourni 
avec son équivalent MS-DOS! Transfèrez sans problème vos ta- 
bleaux d'une machine à l'autre et accédez ainsi à l'univers Multi- 
plan ou Lotus. Logiciel multifenêtre, BECKERcalc facilite considé- 
rablement l'édition et permet de visualiser simultanément feuilles 
de calcul et diagrammes ou graphiques correspondants.Les ma- 
cro-commandes prennent en charge le moindre de vos gestes : 
l'automatisation des calculs, toutes les actions au clavier, à la 
souris, les évènements GEM... Toutes les fonctions de calcul et 


LIVRES LA BIBLE DE L'ATARI ST. REF. ML 142. 199 F. 

APPLICATIONS LE GRAND LIVRE DE L'ATARI ST. REF. ML 530. 199 F. 

LE UVRE DE 1ST WORD PLUS, REF. ML 616. 299 F. avec la TRUCS ET ASTUCES. REF. ML 651. 299 F. avec la disquette. 
disquette. ANTEVIRUS. REF. ML 657, 199 F. 

LE LIVRE OU GEM. REF. ML 139. 179 F, REF. ML 239. 279F avecla MATERIELS 

disquette, DISQUETTE ET DISQUE DUR. REF. ML 172. 179 F. REF. ML 272. 
LE GRAND LIVRE DE CALAMUS. REF. ML 556. 199 F. avec là 279 F. avec la disquette. 

disq.uette INTERFACE MIDI. REF. ML 555. 279F. 

LE LIVRE DE SUPERBASE. REF. ML 658. 169 F. avec la disquette PROGRAMMATION 


APPLICATIONS SOUS SUPERBASE. REF. ML 617S. 349 F, avec la 
disquette. 
SOS SUPERBASE. REF. GL 125. 59 F. 


LANGAGES 

BIEN DEBUTER EN GFA BASIC 2.0 ET 3.0. REF. ML 527. 129 F. 
BOITE À OUTILS GFA BASIC. REF. ML 631. 299 F. avec la disquette. 
GUIDE SOS GFA BASIC 2.0/3.0. REF. GL102S. 99 F. 

LE LIVRE DU GFA BASIC 2.0, REF. ML 185. 199F, REF. ML 285, 
299 F. avec la disquette. 

PROGRAMMATION EN GFA BASIC 3.0. REF. ML 638. 349 F. avec la 


disquette. 

TRUCS ET ASTUCES EN GFA 2.0. REF. ML 299, 269 F. avec la 
disquette. 

LE LIVRE DU LANGAGE MACHINE. REF, ML 141: 149 F. 
DEVELOPPER EN C. REF. ML 554. 199 F. 

LIVRES DE REFERENCE 

BIEN DEBUTER. REF. ML 156,129 F. 


avec 2 disquettes 


LOGICIELS 
GES 


LANGA 

GFA ASSEMBLEUR. REF. ST 033. 590 
GFA BASIC 2.0. REF. ST 012. 495 F. 
GFA COMPILATEUR 2.0. REF. ST 013. 
GFA BASIC 3.0. REF, ST 027. 750 F. 





LE LIVRE DU DEVELOPPEUR SUR ATARI ST. REF. ML 550. 299 F, 
LE LIVRE DU GRAPHISME. REF, ML 502. 199 F. REF. ML 602. 299F. 


LE LIVRE DE L'INTELLIGENCE ARTIFICIELLE. REF. ML 193. 179 F. 


PROFIMAT ST (ASSEMBLEUR). REF. ST 015. 495 F. 
GFA 3.0 JUMBO PACK ILA VALISE GFA 3.0 + PROG. EN GFA BASIC 
3.0 + FREEWARE). REF. PS GFA3, 790 F. 


BUREAUTIQUE 
BECKERTEXT Il (TRAITEMENT DE TEXTE), REF. ST 031. 750F. 
CALCOMAT ST (TABLEUR + GRAPHEUR), REF. ST 009. 390 F. 


TABLEUR 
GRAPHIQUE 
SOUS GEM 
CN UTE à 
[142% 


LOGICIEL 
DE DAC 
POUR 
LAPUTE à 


Aiüeaion A 
A 


d'édition ont été optimisés pour votre plus grand confort. À por- 
tée de souris vous trouverez un univers graphique convivial, l'ac- 
cès à toutes les commandes ainsi qu'à de nombreuses fonctions. 
Principales caractéristiques. 

e Feuille de calcul maximum : 16 000 colonnes x 8 000 lignes : 
longueur de champ maximale : 240 caractères. 

° Largeur de colonnes variable jusqu'à 99 caractères, 3 fontes 
écran disponibles. 

e Possibilité d'ouvrir 7 fenêtres en même temps. 

e Diagrammes instantanés en batons, manhattan, lignes, 
camembert. 

* Toutes les fonctions mathématiques, trigonométriques, 
financières, logiques, arithmétiques.… 

e Programme utilitaire pour la création de driver d'imprimante. 

e Configuration minimale : 1 Mo de RAM. 1 disque dur ou 2 
lecteurs de disquette recommandés. Réf. ST 035. 1 290 F. 


CALCOMAT 2 + (TABLEUR + GRAPHEUR), REF. ST 024. 595 F, 
DATAMAT ST (GESTION DE FICHIER). REF, ST 003. 390 F. 
SUPERBASE (SGBD). REF. ST 018. 595 F, 

SUPERBASE 2. REF, ST 032. 890 F. 

SUPERBASE PROFESSIONAL (SGBD). REF. ST 025. 1 490F. 
SUPERBASE PROFESSIONAL VERSION 3 (SGBD) + RUNTIME 
REF. ST 034. 2 490F, 

TEXTOMAT ST (TRAITEMENT DE TEXTE). REF. ST 002. 390 F. 
PACK SUPERBASE PROFESSIONAL + APPLICATIONS SOUS 
SUPERBASE. REF. ST 025P. 1 490 F. 

PACK "BIEN DEBUTER EN BUREAUTIQUE" (DATAMAT + TEXTOMAT + 
EEE PS 520. 590F. 


GRAPHI 

GFA ARTIST, REF. ST 026. 495 F. 
GFA RAYTRACE. REF. ST 028. 495 F. 
PLUSPAINT. REF. ST 008. 350 F. 
BECKER CAD. REF. ST 036. 990 F. 
BECKER CALC. REF. ST 035. 1290 F. 
UTILITAIRE. 


S 
PACK "BUREAUTIQUE ET PERFORMANCE" (CALCOMAT 2 + 
SUPERBASE + BECKERTEXT 2}. 1 290 F. 


4 PERFECTO (BUREAUTIQUE). REF. DP B01. 199 F. 
4 PERFECTO (GRAPHISME). REF. DP GO1. 199 F. 

4 PERFECTO (JEUX). REF, DP JO1. 199 F. 

4 PERFECTO (UTILITAIRES). REF, DP UO1. 199F, 


F. 
295 F. 
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NEURONAUX 


« décevants », pour ne pas être 
méchant. 


Pourtant, il faudra bien en pas- 
ser par là si on veut aller jusqu'à 
la découverte de théorèmes et 
autres intuitions de génie dont 
sont capables quelques 
humains (je ne parle pas de la 
démonstration de théorèmes, 
que les ordinateurs font parfois 
beaucoup mieux que nous). 
Donc, pour avoir un ordinateur 
qui ait des performances intel- 
lectuelles comparables à celles 
d'un humain, il faut lui rajouter 
la qualité d'intelligence que les 
humains partagent avec les 
lapins, puisqu'il possède déjà 
les aspects spécifiquement 
humains de l'intelligence (il cal- 
cule et raisonne déjà beaucoup 
plus vite que nous). S'il fallait 
absolument nommer ce qui lui 
manque, le mot le plus appro- 
prié serait certainement « intui- 
tion ». 


Ceci a été tenté dans l'IA clas- 
sique : on a conçu des généra- 
teurs de comportements adap- 
tables à tout environnement 
(GPS), on a conçu des program- 
mes capables de généraliser 
des propriétés à partir d'exem- 
ples, on a en gros cherché à 
programmer l'intuition. Malheu- 
reusement, les résultats ont été 
parfois spectaculaires (certains 
robots font preuve d’une adap- 
tabilité à l’environnement 
qu'envieraient les humains), 
mais on n'a toujours pas atteint 
l'objectif initial : créer un objet 
informatique autonome, géné- 
ral, et auto-adaptatif, qui puisse 
apprendre tout seul. 
D'ailleurs, Jacques Arsac, dans 
un bouquin récent (« Les 
machines à penser», ed. 
Seuil), écrabouille subtilement 
toutes les tentatives de l'IA 
classique pour rajouter des 
facettes spécifiquement humai- 
nes (ou animales) de l’intelli- 
gence aux ordinateurs. Ce livre 
devrait être prescrit comme 
anti-poison à toutes les person- 
nes intoxiquées par les articles 
futurol(il)logiques sur « les- 
capacités-des-ordinateurs-de- 
demain » de la presse non spé- 
cialisée. 


L'IA CONNECTION 


C'est pour sortir de là qu'inter- 
vient une branche à la fois 
récente et antique de l'IA : la 
branche dite « connexion- 
niste », qui s'oppose radicale- 
ment à l'approche « formelle » 
traditionnelle. Le postulat de 
base est de dire : « on constate 
que les neurones d'un cerveau 
présentent des propriétés inté- 
ressantes ; on Va donc cons- 
truire des approximations du 
cerveau et étudier les proprié- 
tés de ces réseaux de neuro- 
nes ». C'est cet aspect complè- 
tement empirique qui a fait 
abandonner les recherches 
« connexionnistes » du début 
de l’IA, au profit des approches 
formelles, beaucoup plus pro- 
metteuses et contrôlables à 
l'époque. 


Mais actuellement, grâce à l’ex- 
plosion des possibilités des 
ordinateurs, on peut créer des 
réseaux de neurones (RN) 
beaucoup plus proches de la 
réalité (très approximativement 
1011 . neurones et 10 
puissance 14 synapses pour le 
cerveau humain) que les tenta- 
tives initiales des années 60. Et 
on constate que ces RN com- 
posés d'éléments très simples 


ont en général des propriétés 


émergentes surprenantes 
lorsqu'on les groupe en grandes 
quantités et qu'on les fait inte- 
ragir. 


Mais il faut tout de même dire 
que supposer que « les RN vont 
faire franchir un seuil qualitatif 
à l'intelligence artificielle » sup- 
pose que « les aspects spécifi- 
ques de l'intelligence animale 
reposent essentiellement sur le 
concept d'association menta- 
les », ce qui est loin d'être 
reconnu par tous les neurophy- 
siologistes, et est donc perçu 
par certains comme un acte de 
foi pur et simple. 


DES RESULTATS 


En attendant que les fonde- 
ment théoriques de l'approche 
connexionniste soient plus soli- 


des, voici quelques exemples 
de solutions effectives de pro- 
blèmes difficiles ou impossibles 
à résoudre à l’aide de l'IA clas- 
sique, et que résolvent très bien 
les RN : 

-reconnaissance de chiffres et 
lettres manuscrits, ainsi que la 
reconnaissance de signatures 
(les PTT se mettent aux RN, 
bougez avec la poste |) : 
-apprentissage de la prononcia- 
tion anglaise à partir d'exem- 
ples ; les erreurs faites sont 
étonnamment comparables à 
celles que commettent les 
enfants ; 

-maintenir en équilibre instable 
un balai sur le bout d’une main 
mécanique (ne rigolez pas, il 
faudrait un gros effort de pro- 
grammation pour y parvenir à 


l’aide de méthodes algorithmi- 
ques) ; 

-identification de produits chi- 
miques très proches (par exem- 
ple benzène / benzène deuté- 
rié) : les performances sont 
nettement supérieures à celles 
des méthodes numériques tra- 
ditionnelles. Le pauvre Ben 
Johnson aurait été repéré 
depuis longtemps si on avait 
mis des neurones dans son 
moteur, euh non, des tigres 
dans son analyseur, euh non, 
enfin bref, vous avez com- 
pris. : 

-détermination de la forme 
analytique la plus adaptée pour 
modéliser une courbe expéri- 
mentale (les méthodes numéri- 
ques de détermination de para- 
mètres donnent des moyens de 
comparaison entre différents 
groupes de paramètres de la 
même fonction analytique, 
mais ne donnent pas de critè- 
res de qualité comparables faci- 
lement entre deux fonctions 
analytiques différentes) ; 
-détermination très rapide des 
problèmes d'optimisation du 
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type « problème du voyageur 
de commerce », qui doit passer 
{le pauvre !) dans N villes avec 
des contraintes sur l'horaire 
pour chacune des villes, et cela 
le plus vite possible. Même les 
gros calculateurs crachent leurs 
tripes si N devient grand... 
-etc. 


UN DOUBLE INTERET 


L'intérêt est double car, d'une 
part, certains de ces problèmes 
sont impossibles où coûteux à 
résoudre de façon classique, et 
d'autre part, tous ces problè- 
mes ont été résolus sans faire 
d'analyse algorithmique de 
l'exemple à traiter, et il est con- 
cevable de réaliser un objet de 
type RN qui résolve tous ces 
problèmes (et bien d'autres) 
sans effort spécifique à chaque 
nouvelle application. 
L'association à l'aide de RN 
présente donc des caractéristi- 
ques de généralité nettement 
supérieures aux programmes 
algorithmiques, et même aux 
règles des systèmes experts, 
dont seul le moteur est réutili- 
sable d'une application à l'au- 
tre (c'était déjà un net progrès 
par rapport à la reprogramma- 
tion complète). 


Mais ces exemples ne donnent 
qu'une faible idée de ce qu'il 
est envisageable de faire à 
l'aide d'associations : on peut 
par exemple anticiper sur le 
comportement d'un système 
considéré comme une boîte 
noire, en plaçant des RN entre 
les entrées/ sorties du système, 
et en plaçant d’autres RN entre 








les différents états des pre- 
miers RN au cours du temps, ce 
qui crée des associations entre 
des états du système proches 
dans le temps, d'où la possibi- 
lité d'effectuer des anticipa- 
tions uniquement en examinant 
le comportement du système 
(c'est-à-dire en évitant de pro- 
céder à une analyse algorithmi- 
que du comportement de la 
boîte noire : intérêt énorme en 
« modélisation »). 


ON VEUT EN SAVOIR 
PLUS ! 


Mais parlons un peu de techni- 
que pour fixer les idées : après 
tout, ces réseaux neuronaux un 
peu mystérieux ne sont rien 
d'autre que des tableaux de 
nombres disposés suivant une 
architecture spéciale : ce sont 
des matrices, dont les nœuds 
sont disposés en réseau, dont 
les connexions ont des cœffi- 
cientssynaptiques déterminant 
la manière dont le nœud d'ori- 
gine doit être transmis au nœud 
destinataire. 


Au-delà de ces caractéristiques 
de base, il existe de nombreux 
types de RN, et le chercheur qui 
se pencherait aujourd'hui sur le 
sujet aurait à ingurgiter les quel- 
ques 3000 publications { !} qui 
leur ont été consacrées jusqu'à 
maintenant (il en sort d'ailleurs 
tous les jours, même en fran- 
çais, comme en témoigne le 
récent congrès « Neuro Nîmes 
88 » de la fin novembre). Mais 
pour simplifier, on peut classer 
les RN en deux catégories : 


- d'une part les RN dits « de 
Hopfield », du nom du cher- 
cheur qui leur a le premier con- 
sacré ses travaux ; 

- et d'autre part les mémoires 
associatives, qu'on peut à leur 
tour décomposer en mémoires 
auto-associatives et hétéro- 
associatives. 


Les RN de Hopfield sont utilisés 
dans les problèmes d'optimisa- 
tion du type du voyageur de 
commerce. Îls sont moins utili- 
sés à l’heure actuelle dans une 
optique « IA », ce qui ne les 
empêche pas de connaître le 
succès dans la résolution de 
nombreux problèmes numéri- 
ques, ou même comme auxiliai- 
res dans les applications de l’IA 
classique (compression de 
bases de connaissances pour 
les systèmes experts). 


Quant aux mémoires associati- 
ves (« MAS »}), leur nom est 
explicite : elles sont capables 
d'effectuer des associations, 
par exemple associer l'image 
d'une chaise à la chaîne de 
caractères « chaise ». Mais 
cette association est d’une sou- 
plesse et d’une redondance iné- 
galable par les méthodes logi- 
ques classiques : en effet, une 
mémoire associative sera (nor- 
malement) capable d'identifier 
comme chaise, des objets 
qu'elle n’a jamais « vus » ; par 
exemple, une MAS spécialiste 
des chaises saura placer dans 
la famille des chaises un fau- 
teuil, un prie-dieu, un siège 
éjectable atterrissant juste 
devant, etc. 


Les mémoires auto- 
associatives sont capables de 
reconstituer une information 
complète à partir d'un seul frag- 
ment, comme par exemple un 
visage entier à partir des yeux 
seulement. Les mémoires 
hétéro-associatives, elles, ser- 
vent plutôt à stocker la relation 
entre deux objets, et peuvent 
être utilisées dans tous les pro- 
blèmes de reconnaissance de 
formes. 


QUELLE MEMOIRE... 


Une des caractéristiques inté- 
ressantes de ces MAS est 
qu'elles peuvent stocker de 
nombreuses informations diffé- 
rentes, avec d'autant plus de 
qualité qu'il y a moins d'infor- 
mations à stocker : il peut y 
avoir en effet saturation, lors- 
que la dernière information n'a 


pas pu être stockée, ou bien a 
détruit d'autres informations. 
Cette détérioration est progres- 
sive, et on peut en général trou- 
ver un bon compromis entre la 
qualité du stockage et la quan- 
tité d'informations retenue. 


On voit donc qu'on peut utiliser 
la capacité de stockage d’un 
RN de deux manières : en 
quantité ou en finesse. Dans les 
deux cas, on peut saturer le 
RN ; mais dans le premier cas, 
on disposera par exemple de 
quelques dizaines d’associa- 
tions relativement distinctes, et 
dans le deuxième cas, on 
n'aura que deux ou trois asso- 
ciations extrêmement fiables. 


Les MAS sont définies par trois 
caractéristiques : 


1)les éléments simples qui la 
composent ; 

2)la facon dont ces éléments 
sont organisés ; 

3)la façon dont cette organisa- 
tion est « motorisée » ; 


Nous trouvons donc les « neu- 
rones », le « réseau », et le 
« moteur ». 


En ce qui concerne les éléments 
simples, ils sont naturellement 
très inspirés des modèles for- 
mels du neurone. Un neurone 
peut être considéré comme un 
système constitué : 

-de plusieurs entrées associées 
à des cœæfficients dits « synap- 
tiques », les amplifiant ou les 
diminuant ; 

-d'un intégrateur sommant les 
entrées ; 

-d'un seuil au-delà duquel le 
résultat de l'intégrateur est 
considéré comme significatif ; 
-d'un axone chargé de trans- 
mettre le signal significatif vers 
une autre région du cerveau ; 
-de multiples dendrites dispo- 
sées en buisson à l'extrémité 
de l'axone, et dont la fonction 
est de répartir le signal ayant 
parcouru l’axone vers d'autres 
neurones. 

Ouf, la figure 1 montre un 
schéma de principe du neurone. 
Les lecteurs neurophysiologis- 
tes ne nous lisent déjà plus, car 
ils viennent à l'instant même de 
se fracturer le crâne en sautant 
au plafond à la lecture de cette 
présentation (exacte, mais 
outrageusement simplifiée) du 
neurone. |l faudrait en fait pré- 
ciser que les signaux parcou- 
rant les axones sont des impul- 
sions, que c’est la fréquence et 
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non l'amplitude de ces impul- 
sions qui augmente si le neu- 
rone est excité, que les « cœf- 
ficients synaptiques » sont des 
agents chimiques localisés à la 
frontière entre deux neurones 
et appelés « neurotransmet- 
teurs », que. Bon, j'arrête, de 
toute facon, c’est trop tard, ils 
sont déjà morts, ils savaient les 
risques qu'ils prenaient en 
lisant ST Mag, paix à leur âme, 
et continuons bravement. 


La façon dont sont disposés et 
connectés ces neurones peut 
beaucoup Varier, et Va bien sûr 
influencer le choix du moteur 
chargé d'en exploiter les possi- 
bilités. On rencontre des Struc- 
tures en anneau, en étoile, des 
matrices classiques à plusieurs 
dimensions, diverses sortes 
d'hypercubes, et même ce que 
les anglo-saxons appellent 
« crossbar », dans lequel cha- 
que élément simple est con- 
necté à tous les autres. 

Le choix entre ces différentes 
structures se fait surtout en 
fonction de la « densité de con- 
nexion » (de l’anneau au cross- 
bar), en cherchant un compro- 
mis entre l'apparition effective 
de propriétés émergentes, qui 
nécessite un minimum de con- 
nexions, et l'explosion de la 
taille de l’objet si on met trop de 
connexions (les implémenta- 
tions électroniques des cross- 
bars comptent au maximum 
quelques dizaines d'éléments 
simples). 


Je m'autorise une opinion per- 
sonnelle sur cette controverse : 
on peut par exemple penser 
que l'accélération brutale de la 
vitesse d'évolution de l'huma- 
nité vient du fait que les con- 
nexions entre humains se sont 
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multipliées, ce qui laisserait 
croire que l'augmentation de la 
densité de connexion est la 
panacée. Pourtant, notre cer- 
veau n'est utilisé qu'à 
quelques% de ses capacités 
(donc peu de connexions sont 
fonctionnelles), et de nombreux 
faits laissent croire qu’il peut y 
avoir saturation d’un RN du 
point de vue des capacités 
d'apprentissage sans que ses 
synapses soient toutes utili- 
sées. En fait, on constate que 
les objets fortement connectés 
comme les crossbars présen- 
tent un bien plus grand nombre 
d'« états stables » (voir plus 
loin) que les objets peu connec- 
tés, ce qui peut amener à une 
difficulté concrète lors de l’uti- 
lisation : la multiplicité des 
états stables proches est 
source de confusion, et dans 
l'optique de la réalisation d’une 
mémoire associative (qui doit 
élirniner le flou pour extraire le 
significatif), on peut penser que 
des états stables parasites 
pourraient être engendrés par le 
flou. \ 


C'est pourquoi le modèle de RN 
qui vous sera fourni dans les 
programmes (oui, oui, il y en 
a!} est moyennement con- 
necté, ce qui ne l'empêche pas 
d’avoir des performances supé- 
rieures à celles des crossbars 
que je connaisse (mais il est dif- 
ficile de déterminer les influen- 
ces respectives de la structure, 
des éléments simples et du 
moteur dans les performances 
globales). 


BON, QUI S'EN OCCUPE ? 


Enfin le point crucial est de 
savoir comment va être gérée 
cette Structure : comment va- 
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t-on modifier les cœfficients 
synaptiques pour que le RN se 
mette en équilibre entre l'entrée 
et la sortie qu'on lui fournit ? 
(c'est à dire comment va-t-il 
apprendre la relation entre l’en- 
trée et la sortie ?). En effet, la 
connaissance emmagasinée 
dans le RN est entièrement 
définie par l’ensemble de ses 
cœæfficients synaptiques. Ben. 
c'est pas tout simple, vous le 
verrez dans les travaux prati- 
ques. 


Je pense qu'il est maintenant 
clair qu'un RN n'est pas un pro- 
gramme. Les neurones et leur 
structures ne sont que des don- 
nées, et le moteur qui les anime 
peut être un programme (ou 
bien ne pas l'être, comme dans 
les RN électroniques, ou bien 
les futurs RN optiques, ou 
même dans... le cerveau, qui 
est un RN biologique !). L'as- 
pect logiciel n’est présent que 
pour simuler dans un environ- 
nement informatique classique, 
un matériel inexistant à l'heure 
actuelle (bien qu’une double 
page de publicité aperçue dans 
le numéro d'automne 88 de la 
revue IEEE Expert indique que 
sera bientôt en vente la pre- 
mière « neural workstation », 
avec 22.5 Mflops parallèles au 
service des 13 algorithmes les 
plus couramment utilisés en 
recherche, pour 14000$, ce 
qui ne serait déjà pas cher pour 
un calculateur scientifique clas- 


sique de puissance compara- 
ble). 


Pour se rendre compte à quel 
point les RN sont fondamenta- 
lement différents des ordina- 
teurs classiques, envisageons- 
les sous l'angle des réseaux : 
dans un réseau d'ordinateurs, 
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les programmes sont contenus 
dans les nœuds (les ordina- 
teurs), et les données circulent 
à travers les connexions. Dans 
un RN, c'est exactement l'in- 
verse : l'équivalent du pro- 
gramme (c'est-à-dire la manière 
de traiter les données) est 
entièrement contenu dans les 
connexions (les synapses), les 
nœuds n'étant que le lieu de 
transit des données. Relisez ces 
deux phrases à voix haute, en 
ayant l'air moins ahuri. 


Le mois prochain, après toutes 
ces considérations vagues, 
nous passerons aux travaux 
pratiques : la suite de l’article 
Va vous présenter un véritable 
RN, conçu en juin 1987, et uti- 
lisé opérationnellement depuis 
pour résoudre plusieurs types 
de problèmes {dont on verra un 
exemple). Sachez par ailleurs 
que la boutique de Pressimage 
vous prépare 2 disquettes sur 
le sujet : 

“la première contiendra l'en- 
semble des sources vous per- 
mettant de faire vos propres 
programmes utilisant des MAS, 
et pourquoi pas d'apporter 
vous-même des améliorations 
aux différents algorithmes. Les 
programmes sont disponibles 
en Modula-2 et en C. Il y a 
même une version en GFA 
Basic, mais il est inutile d'espé- 
rer faire des étincelles avec ; en 
revanche, ce langage permet 
très facilement d'expérimenter 
différentes variantes de l'algo- 
rithme (d’ailleurs, la toute pre- 
mière version de ces program- 
mes a été mise au point en 
GfA) ; 

-la deuxième contiendra un 
banc d'essai interactif vous 
permettant de lancer par de 
simples clics les procédures 
fournies dans la première dis- 
quette et donc de tester très 
simplement leurs effets. Cette 
disquette contiendra aussi un 
exemple d'application. 


Voilà, vous avez 1 mois pour 
ingurgiter les concepts de cet 
article, après quoi on passera 
vraiment aux choses sérieu- 
ses. 


Marc LUSSIN 


—_— 
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ultiface est un produit 

déjà existant sur de 

nombreux ordinateurs, 

et que la compagnie 

anglaise Romantic Robot vient de 
porter sur ST ! Si cette cartouche 
est surtout connue pour ses 
capacités intéressantes dans le 
domaine de la duplication de 
disquettes originales, elle possède 
bien d'autres atouts ! 





Multiface ST est distribué en France 
par Power Products France, 

Cour de la Gare, 

60200. COMPIEGNE. 
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C'EST QUOI ? 


Multiface ST se présente sous la forme 
d'une cartouche que l’on insère dans le 
port cartouche du ST. Un câble sort de 
Multiface, et doit être connecté à l'arrière 
du ST dans la prise prévue pour le moni- 
teur. Ensuite, on branche le câble du 
moniteur directement sur cette prise ! 
Voilà pour ce qui est de l’installation. La 
cartouche en elle-même est un petit boî- 
tier en plastique, avec un bouton, et c'est 
tout ! 
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Lorsque vous allumez ensuite votre ST, 
la cartouche est prioritaire et vous tom- 
bez sur un menu de lancement, qui pro- 
pose plusieurs options. 

Vous pouvez simplement décider de boo- 
ter le disque qui se trouve dans votre lec- 
teur, qu'il soit dans le lecteur À ou B. 
Vous pouvez également booter à partir du 
disque dur. On est donc en présence de 
la première utilité de Multiface, qui rem- 
place un Free-Boot et permettra à ceux 
qui ont un lecteur intégré simple-face et 
un lecteur externe double-face, de boo- 
ter directement à partir de ce second 
drive ! 

Vous pouvez également aller au menu 
principal, dont je vous reparlerai plus loin, 
ou aller à l'organisateur de disquette | 
Toutes ces options ne font appel qu'à la 
cartouche, et à aucun moment vous 
n'avez besoin d'utiliser une disquette spé- 
ciale pour utiliser Multiface ST. 


POUR COPIER SANS PIRATER 


Dès que vous avez choisi sur quel lecteur 
booter, tout se passe comme si Multiface 
n'était pas présent, et tout continue nor- 
malement, que vous chargiez ensuite un 
jeu, un utilitaire, où je ne sais quoi ! Alors 
quel intérêt ? 

Dès que vous pressez le bouton sur la car- 
touche, la plupart des softs stopperont 
net et la cartouche prendra en main la 
suite des événements. Vous pouvez stop- 
per le programme n'importe quand, ce qui 
s'avèrera pratique comme vous le verrez 
un peu plus tard. Donc, quand vous pres- 
sez le bouton, l'écran devient noir pen- 
dant quelques secondes. Durant cette 
pause, qui varie de moins d’une seconde 
à une dizaine de secondes, Multiface 
compresse tout ce qu'il trouve en 
mémoire dans le ST à ce moment, y com- 
pris les graphismes, les sons, etc. 
Vous arrivez ensuite au menu principal ! 
A partir de ce menu, vous allez pouvoir 
effectuer plusieurs opérations. 

Vous pouvez sauver le contenu de la 
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mémoire sur une disquette, ce qui permet 
de « copier » en fait le programme que 
vous venez de stopper ! Attention, si 
vous avez la possibilité de le copier, il faut 
savoir que pour recharger cette copie, il 
vous faudra avoir la cartouche puisque la 
sauvegarde ne peut être reprise qu'avec 
l'option Load du menu principal de Mul- 
tiface ST. Cette cartouche permet donc 
de faire des copies de protection de vos 
logiciels, et pas des copies pirates puis- 
que personne d'autre que vous ne peut 
utiliser votre sauvegarde. Là où cela 
devient plus intéressant, c'est que, 
comme nous l'avons déjà dit, il est pos- 
sible de sauver à n'importe quel moment. 
De ce fait, vous pourrez désormais sau- 
vegarder une partie en cours sur un jeu: 
d'arcade, lorsque vous n'avez pas encore 
perdu une seule vie à Opération Wolf et 
que vous êtes au troisième niveau, pour 
y revenir si jamais vous perdez plus tard ! 
Bref, cela ouvre de nouveaux horizons à 
tous les amateurs de jeu d'arcade. Remar- 
quez, cela peut aussi servir pour les jeux 
d'aventure où lorsqu'on meurt, le pro- 
gramme efface votre joueur de la dis- 
quette |! 


Comment marche Multiface et quels sont 
les problèmes que l’on peut rencontrer ? 
Déjà, il faut savoir que Multiface n'arrive 
pas à stopper tous les programmes (d'ail- 
leurs, les auteurs le disent eux-mêmes), 
et ceci, encore plus souvent sur un 520 
ST où les programmes prenant la quasi- 
totalité de la mémoire ne permettent pas 
à Multiface ST de s'installer. Cependant, 
il est à noter que ce produit a connu bien 
des updates dans ses versions Amstrad 
ou C64, et il serait étonnant que Roman- 
tic Robot ne sorte pas d'autres versions 
plus efficaces de Multiface ST dans le 
futur. 


Passons aux autres options du menu prin- 
cipal. Il est possible de formater une dis- 
quette, d'imprimer un écran, et de reve- 
nir dans le programme au moment où l’on 
a posé le jeu. La dernière option, très inté- 






ressante (surtout pour notre photogra- 
phe), permet de voir l'écran où l'on a 
stoppé le jeu. Il est d’ailleurs possible de 
sauver l'image sur disquette, pour se 
constituer une banque d'images de jeux. 
D'autre part, comme les programmes 
prennent parfois une grande place dans 
la mémoire, il est possible de sauvegar- 
der un programme sur plusieurs disquet- 
tes. Donc, on n'est pas limité par la taille 
des programmes. 


POUR TRICHER 


Il est également possible de passer sur 
l'écran des Outils. En fait, il s'agit d’un 
éditeur qui permet d'aller lire ou modifier 
en ROM où en RAM, n'importe quoi ! Ce 
sera le rêve de tous les « Atatruquistes » 
du serveur, et de tous ceux qui cherchent 
des vies infinies dans les jeux. L'éditeur 
est assez bon, et permet d'éditer, d’im- 
primer ou d'examiner la mémoire en 
ASCII, en hexadécimal ou en décimal. II 
est aussi possible de faire une recherche 
de caractères ou d'une suite de bytes, de 
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sauver ou de charger des parties seule- 
ment de la mémoire ! 

Ceci vous permettra de trouver des astu- 
ces de deux manières différentes. 

Tout d’abord, il y a des jeux qui deman- 
dent des mots de passe pour aller à cer- 
tains niveaux. C’est le cas d’Eliminator 
par exemple, et lorsque vous avez le pre- 
mier mot de passe (AMOEBA), vous pou- 
vez toujours le chercher en mémoire, et 
vous avez bien des chances de trouver les 
autres ! 

D'autre part, lorsque vous avez 4 vies 
dans un jeu, il vous suffit de chercher 
dans le programme le byte 04... Vous en 
trouverez quelques centaines, et en les 
changeant un à un, vous trouverez celui 
qui définit le nombre de vies, et vous 
pourrez alors vous en donner un maxi- 
mum |! L'intérêt par rapport à un éditeur 
est qu'ici, vous revenez au programme 





directement et Voyez tout de suite si oui 
ou non vous êtes tombé sur le bon byte ! 


POUR GAGNER DU TEMPS 


Enfin, Multiface ST dispose d'un organi- 
sateur de disque. Ce système permet, 
une fois sur le menu principal de Muiti- 
face, de copier, effacer ou renommer 
toute sorte de fichiers ou de dossiers. Evi- 
demment, tout ceci peut également être 
fait sous GEM, mais là, vous n’avez pas 
besoin de quitter votre programme en 
cours pour le faire ! D'autre part, lorsque 
vous copiez des fichiers, Multiface utilise 
toute la mémoire libre pour effectuer les 
copies, d’où un gain de temps et de chan- 
gement de disquettes source/ destina- 
tion. En plus, le directory est en mémoire 
et on n'a pas besoin de le relire après cha- 
que opération, ce qui permet encore de 
gagner du temps. L'organisateur permet 
aussi de voir la place qu'il reste sur une 
disquette, ce qui s'avère également bien 
pratique. 


CONCLUSION 


Sans aucun doute, le prix de Multiface ST 
(moins de 700F) est tout à fait correct 
lorsque l’on pense à toutes les possibili- 
tés qu'offre cette cartouche, qui rem- 
place un copieur, un Free-Boot, le TOS et 
un programme d'édition de secteurs, cha- 
cun étant plus pratique sur Multiface que 
séparément. Bref, Multiface ST est un 
produit excellent et devrait remporter un 
succès mérité en France. 


Stéphane LAVOISARD 
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om Hudson et son équipe 

ont encore frappé ! 
Réjouissez-vous, vos 

bêtes objets CAD-3D vont 
prendre des couleurs tout à fait 
inhabituelles… 






CYBE 


Après Studio, Control et Sculpt, voici 
Texture. Ouais... Encore un truc pour tri- 
turer des objets 3D, me direz-vous. Cer- 
tes, mais l'idée est tout de même intéres- 
sante. || s’agit d'égayer vos objets en pla- 
quant une image à leur surface. Ce genre 
de ruse (Texture Mapping en anglais) est 
employée en permanence par les pros de 
l'infographie pour simuler de facon réa- 
liste une texture quelconque (bois, mar- 
bre, granit, etc), ou bien simplement 
décorer l'objet (plaquage de logo, motif, 
texte, etc.). 





Cyber-Texture vous propose donc de 
charger une image en basse résolution et 
de la plaquer sur un certain nombre d'ob- 
jets qui seront créés à cette occasion 
(sphère, cube, tores, plans, anneau de 
mœæbius, etc.), ou bien sur un objet que 
vous avez déjà créé dans Cyber-Studio ou 
Cyber-Sculpt. 


Texture est bien pensé, mais assez limité 
dans son utilisation. Ces limitations tien- 
nent d'ailleurs plus au ST qu'au pro- 
gramme lui-même. En effet, les objets 
CAD-3D ne peuvent être coloriés que 
facette par facette. Cette limitation, due 
au format de description des objets 
(modelage surfacique) ne serait pas réel- 
lement gênante s'il était possible de dis- 
poser de plus de seize (16 !) couleurs. 





TEXTURE 


Cyber-Texture recalcule les couleurs et 
les formes des facettes des objets pour 
que celles-ci puissent représenter votre 
image. Îl est recommandé d’épurer le plus 
possible les images à plaquer (une fonc- 
tion permet de filtrer les images automa- 
tiquement), afin d'éviter que Cyber- 
Texture ne crée trop de facettes sur votre 
objet. Plus l'objet devient complexe, plus 
sa manipulation devient lourde, voir fas- 
tidieuse, dans Cyber-Studio. 


Il est aussi conseillé de surveiller l'orga- 
nisation de ses palettes et de limiter le 
nombre de couleurs d'un objet. En effet, 
si vous utilisez 16 couleurs différentes sur 
un objet, vous devez savoir que Cyber- 
Studio aura du mal à déterminer les cou- 
leurs à employer pour rendre l'éclairage 
de votre objet. Le résultat obtenu risque 
alors d'être très décevant... Mais un peu 
de réflexion vous permettra d’obtenir des 
résultats très satisfaisants. 


Le manuel mentionne la possibilité de 
simuler un lancer de rayon (ray-tracing) 
avec quelques astuces, mais je me per- 
met de rester sceptique étant donné le 
nombre limité de couleurs disponibles. On 
peut aussi envisager de récupérer des ani- 
mations sur des objets, mais les temps de 
traitement et la simplicité de ce genre de 
manipulation me laissent penser que cela 
restera assez théorique. 


Cyber-Texture est un programme intéres- 
sant qui prendra toute son envergure le 
jour où Cyber-Studio pourra rendre des 
scènes éclairées avec 512 couleurs. GFA- 
Raytrace sait rendre des scènes en 3D, 
pourquoi Tom Hudson n'y arriverait-il 
pas, alors que Spectrum 512 est distri- 
bué par le mêmeéditeur ? En attendant, 
les objets créés avec Cyber-Texture ren- 
dent généralement les délais de calcul 
pour les animations si longs que Cyber- 
Studio finit par perdre son principal avan- 
tage : la rapidité. De plus, les objets 
« texturés » prennent beaucoup de place 
en mémoire et on arrive rapidement à 
saturation avec un seul Méga de 
mémoire. Une bonne idée qui ne sera 
totalement exploitable que le jour où 
Cyber-Studio aura subi le rajeunissement 
qui s'impose. 


Philippe LEPRINCE 








…CHEZ LES PROS DU TRAITEMENT 
DE TEXTE ET DE LA MICRO EDITION 


MICRO VIDEO ouvre ce mois-ci, deux 
nouveaux magasins en France et en Belgique. 


Vous pourrez y bénéficier des mêmes services 
qui ont fait du magasin parisien, un des 
leaders de la vente d'Atari ST pour des 
applications professionnelles de traitement de 
texte et de micro-édition. 


MICRO VIDEO 
La compétence d'un spécialiste, 
la puissance d'une chaine. 









- Des solutions professionnelles éprouvées 


SYSTEME DE TRAITEMENT DE TEXTE / IMPRIMANTE MATRICIELLE 
520 STF Unité centrale 68000 avec 512K de mémoire et lecteur 720K 
+ Moniteur haute résolution + Imprimante qualité courrier + Traitement de texte 
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ns À SYSTEME DE TRAITEMENT DE TEXTE / IMPRIMANTE LASER 15000 FHI. 17990 FTTC 
1040 STF Unité centrale 68000 avec 1 Mo de mémoire et lecteur 720K 
a + Moniteur haute résolution + Imprimante laser 300 points + Traitement de texte 






SYSTEME DE MICRO EDITION / IMPRIMANTE LASER 
MEGA 2ST Unité centrale 68000 avec 2Mo de mémoire et lecteur 720K 
+ Moniteur haute résolution + Imprimante laser 300 points + Publishing Partner 


SYSTEME DE MICRO EDITION / LASER POSTSCRIPT 34900 F H.T. 41390 F TTC 
1040 STF Unité centrale 68000 avec 1 Mo de mémoire et lecteur 720K 
+ Moniteur haute résolution + Imprimante laser PostScript + Publishing Partner 


22900 F HT. 27160 F TIC 


















Libre service LASER POSTSCRIPT et SCANNER 


- À ti Bb SERVICE Photocomposition LINOTRONIC 300 
Des prix compétitifs à partir de votre PC / Atari ST ou Macintosh 


MICRO VIDEU 


la puissance d'une chaine, la compétence d'un spécialiste 


PARIS NOUVEAU ! 


Loisirs: 8, rue de Valenciennes 75010 Paris | MARSEILLE | TOULOUSE 
L 40.34.97.80 
Professionnel: 135, rue du fbg St-Denis 75010 Paris | 75 rue de Lodi | 13, rue Amélie 


# 40.37.09.21 13006 Marseille | 31000 Toulouse 



























Métro: Gare de l'Est / Gare du Nord æ 91.94.15.20 | æ 61.62.55.55 


- Nombreuses formes de crédit 

























: : BORDEAUX| TOURS |PERPIGNAN| LYON BELGIQUE 
ä Maintenance Sur site 3, cours 8, avenue de 11,12 cours 
Alsace et Lorraine | 81, rue Michelet | Grande Bretagne | Aristide Briand 1, rue Dons 
- Location de matériel 33000 Bordeaux | 37000 Tours | 66000 Perpignan | 69300 Caluire 1050 Bruxelles 













#æ 72.27.14.74 





#æ 56.44.47.70 | æ 47.05.78.50 | # 68 34 24 40 æ 02/648 9074 





- Formation 














DE TRES NOMBREUSES 
EXCLUSIVITES 






LECTEUR 5'25 L'AFFAIRE 
RE). DU MOIS 


multiformat pour 
tout ATARI ST Lecteur ST double face 


(disquettes PC ou ST) Grande marque 


990 F 090 F 


(Complet, nous consulter) 


(pose 200 FE) 


7 299 F CLAVIER SELECTEUR 
de DRIVE Imprimante 
DETACHABLE 135 NL 
TRACKBALL pour 520 et 1040 290 F dE MT80 


1190 F SELECTEUR 1790 F 


HAT de MONITEUR PROMO 
(Clavier type Mega ST) 290 F 


$ F (par 100) 


DISQUETTES 


Le MEGA 1 ST est arrivé 
dans tous les Micro Video 


(Toutes les caractéristiques des Megas ST mais avec 1 Méga de Ram) 


Prix exceptionnel !!! 9894 FHT. 6990 rrc 





VENTE PAR CORRESPONDANCE  Trrrrttmmm= Chèque à la commande ou carte bleue 


OPERATION "MEGAPAGE' 
K ATARI — UI525 


MEGAPAGE 


à. La station de micro-édition pour tous. 


CALAMUS 
2590 F 


elle comprend: 
l'unité centrale Mega ST1 
1 écran haute résolution monochrome 
1 module de saisie de texte rapide 
1 module de mise en page 
1 imprimante matricielle 9 aiguilles 


HANDY 
SCANNER 
2990 F 


Journée de mise en route 


9690 F 
4 x 2500 F * 


LECTEUR 
720K 
990 F 





avec la participation d'Atari France 
Les dates seront communiquées dans la Presse régionale. Renseignez vous auprès de votre MICRO VIDEO. 


MICRO VIDESNU 


la passion d'un spécialiste, la puissance d'une chaine. 




















- 3 ans d'expérience sur ST PARIS 
3 ere Loisirs: 8, rue de Valenciennes 75010 Paris | MARSEILLE | TOULOUSE 







æ 4037.92.75 / 40.34.97.80 + 
Professionnel: 135, rue du fbg St-Denis 75010 Paris 
æ 40.37.09.21 















- Nombreux pér He disponibles 
à des prix MICRO VIDEO 


- Prix et disponibilité peuvent être 
différents dans le magasin de Bruxelles. 


* 
Offre valable jusqu'au 31/057/89 


MICRO VIDEO recherche 






75, rue de Lodi 
13006 Marseille 


13, rue Amélie 
31000 Toulouse 















Métro: Gare de l'Est / Gare du Nord 






æ 91.94.15.20 | æ 61.62.55.55 















BORDEAUX! TOURS |PERPIGNAN| LYON BELGIQUE 









n 3, cours 8, avenue de 11,12 cours 
pour son magasin de PAU (64) Alsace et Lorraine | 81, rue Michelet | Grande Bretagne | Aristide Briand 1, rue Dons 
un vendeur connaissant à fond l'Atari ST | 33000 Bordeaux | 37000 Tours | 66000 Perpignan | 69300 Caluire | 1050 Bruxelles 









et le monde MS-DOS. 
Envoyer CV 
8, rue de Valenciennes 75010 PARIS 


| VENTE PAR CORRESPONDANCE PTTETTTTErE Chèque à la commande ou carte bleue 





æ 68 34 24 4) 





#æ 56.4447.70 | # 47.05.78.50 æ 72.27.1474 | # 02 / 648 9074 
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ecteurs de ST Magazine, 

vous avez l'habitude des 
abréviations du genre PAO, 

CAO, EAO, etc. A compter 

de ce jour, il va falloir vous 
habituer à une petite nouvelle : la 
BAO ! 


Les jours de misères, température, pleurs, 
petits boutons, la consultation des fiches 
de thérapeutique Ordonews permettra à 
la maman de donner les premiers soins en 
attendant l’arrivée du bon docteur. Si tout 
cela vous dégoûte à jamais d'avoir des 
enfants, c’est une raison de plus pour 
vous procurer ce logiciel car votre cas est 
prévu. 


Côté utilisation, la gestion des fichiers est 
simple et soignée. L'ensemble du logiciel 
est agrémenté de très jolies petites icô- 
nes facon « Calamus » donnant à l'en- 
semble un côté Fun... Pour moins de 
600F prix public, ce vademecum 
moderne, « l'enfant avant, peñdant et 
après », mérite de figurer dans votre logi- 
thèque et sur votre table de nuit. La dis- 
quette est une double face qui tourne en 
haute et en moyenne résolution. 


Oui ! Vous avez bien lu B. A. O. J'en vois 
qui s'interrogent. Rassurez-vous, je ne 
vais pas vous laisser plus longtemps dans 
l'embarras. La B. A. O signifie en fait : 
Bébé assisté par ordinateur. C'est simple, 
non | 

Ah là, je sens que je vous étonne. N'al- 
lez surtout pas vous imaginer je ne sais 
quoi de malsain avec de bien belles ima- 











Courbe de tenpérature 
Date de naissance 
Moyenne des durées 
Prévision de cycle 


SION Quitter L'ENFANT 


renommer = 


effacer 


fornater 
dossiers (2 



















Changer 
la date 








L'ENFANT 
EST NE... 


CETTE 
départ à la clinique [H] 
Trousseau et layette E2) 
fornalités 


Lu ae nue nur ee pee ne non one pen pus see 300 nue nor pot 2 04 100 pan on os ae pan nos bee 


choix du sexe & © 
et l'heure 
de couleur 
d'inprinante 
extinction noniteur |) 





ges à ne pas mettre entre toutes les 
mains. Non non, la BAO c'est très sérieux 
et en voici la preuve. 


Le concept est né à BREST chez Mme et 
Mr BELPOIS, auteurs du logiciel « L'EN- 
FANT ». Eh oui, pour faire de la BAO, il 
vaut mieux être deux. Ces braves gens 
sont partis d'un constat simple : les 
enfants, c'est un problème. En effet, il y 
a ceux qui n’en veulent pas et ce n'est 
pas toujours simple, il y a ceux qui en veu- 
lent et ce n’est pas toujours facile, il y a 
ceux qui en ont et dans tous les cas, c'est 
des ennuis, des calculs, des angoisses. 
Alors L'ENFANT, juste retour des choses, 
s'occupe de tout ou presque. 

Les courbes de température, par exem- 
ple. Le logiciel permet de saisir, de tracer, 
de filtrer, d'imprimer les températures 
matinales d'une femme pour en détermi- 
ner le jour fécond. Sur plusieurs cycles 
stockés sur disque, il est alors facile 
d'établir des moyennes comparées. En 
fonction des résultats, il devient aisé de 
prévoir la date de naissance de l'enfant 
avec précision. L'inverse est possible. Si 
vous souhaitez que le rejeton naisse à une 
date précise, le logiciel vous indique à 
quelle date doit avoir lieu la conception. 
De plus, il détermine le signe du zodiaque 












croissance de l'enfant ÎI 
vaccinations et visites {TH 
diététique 


consultations d'ORDONENS 
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Préparer Suivre Fich 








Tracé de la courbe = (clickez à droite 


COURBE DE TEMPERATURE 


ier Changer 


pour continuer...) 
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correspondant et vérifie que le prénom 
choisi ne lui inflige pas une date de fête 
proche de son anniversaire. 

Pendant la grossesse, en fonction de la 
date des dernières règles, vous pouvez 
imprimer un calendrier de grossesse sur 
lequel figurent les dates des visites médi- 
cales obligatoires. Des fichiers textes 
donnent en permanence les conseils de 







Bureautique & Pao| 
la Solution PAO Atari : 29900 fht 


Mega 4 -Mon Hr - Laser 
Formation - Maintenance 
Méga file 30 Méga. 
Tt. de Texte - Pao … 


Méga 1& 2 - D.Dur 30 & 60 M. ni 
Imprimante Kodak Jet ’encre +. 
Imprimante couleur Xerox 4020 
Imprimantes Laser Postscript 
Scanners à plat & à rouen Aire 

















LOGIGIELS : 
Adimens - DBman - LDW- Ha 
Publishing Partner Master - Stad 

Lazy Paint- Eazy- Draw-FWord 


La gamme des logiciels Pro... 









diététique à la future maman. L'ENFANT 
pense à votre place à tous les détails du 
quotidien. Toutes les formalités adminis- 
tratives nécessaires pour partir à la clini- 
que sont imprimables, avec le trousseau 
indispensable pour la maman et la layette 
pour le petit. Etc. 

Que ceux qui voudraient influencer le 
hasard du destin dans le choix du sexe 


De! Anti au 5 Studio, du Fe - 
lance au Producteur vidéo 
Titrage - Animations - 3d - Logos 
Diïtalisatio -E 


Ce Mémoires £ 68020 - D. Dur 
Genlocks : - GST30XP ie 
ri eGST ‘2000 Broaddcast 
- Rendall 
Codeurs Pal - Digitaliseurs - Filtres 
. Geleurs d'Images - amplis Vidéos 
Xerox 4020 Jet d’encre couleur 
Tablette à digitaliser 
Générateur de Diapo POLAROID 
Logiciels Titreurs & Graphiques 


Demos permanentes et sur RV 


Expéditions dans toute la France - Export - Carte Bleue - Crédit Creg - C.Pluriel - Bons d’état &Educ.Nationale 


Bureautique - Pao 
Vidéo Applications 


COMMODORE - ATARI 


La ARE des ‘Pros": Service - Compétence - Démonstration sur Atari ST, Commodore AMIGA & Compatibles 
Deux solutions : acheter ‘en cartons "chez les autres” ous Énth en LP ta chez Espace Micro 





fassent bien attention à la lecture de la 
barre de menu... Le cas est prévu. 


Et bien sûr, le jour tant attendu arrive. 
Alors, le logiciel devient un véritable car- 
net de santé informatique. || permet de 
saisir, de tracer, d'imprimer les courbes 
de poids, du périmètre cranien et de la 
taille du ou des enfants. Ces courbes sont 
instantanément comparées aux courbes 
normales. En fonction de la date de nais- 
sance, un calendrier des dates des visi- 
tes médicales obligatoires et des vacci- 
nations légales est établi. 


Le logiciel comprend une importante par- 
tie de diététique permettant à la jeune 
maman d'être guidée pour l'alimentation 
du chérubin. Je vous passe les conseils 
d'hygiène, la stérilisation des biberons, et 
tout et tout sur tout. Un véritable « Nour- 
risson mode-d'emploi ». 


C Cyrille BOURDON a 





Infographie 









* Du ne 286 & 386 
Gammes COMMODORE & ATARI 


PC3 Atari : # le chssique en config 











é 60 Méga, carte VGA & WINDO 


PCI Conshodoie : le point d’entré 
en double lecteur 51/4 & 3 12 
PC20 Commodore : PCI0 avec dur 
de 20 Méga 

PC40 Commodore : Le 286 VGA 
PC60 Commodore : Le 386 16 Mhz 









En Démos permanentes … 
Les plus classiques des ordinateurs 
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2 em 





ous êtes de plus en plus 
nombreux à vous équiper 

en stations de PAO à 

base d'ordinateur Atari et 
d'imprimante à laser compatible 
PostScript. Or, jusqu'à présent, les 
seuls programmes capables de 
s'interfacer avec ce type de laser 
étaient les programmes de mise en 
page. Pour tous les autres, 
tableurs, gestion de fichiers ou 
traitement de texte, il fallait 
revenir à l'imprimante à aiguilles 
ou accepter de passer un temps 
fou à reconstituer en PAO des 
documents impossibles à imprimer 
autrement. 
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ABONDANCE DE BIENS... 


Cela ne se produira plus, car c'était sans 
compter avec la flexibilité de PostScript, 
véritable langage de programmation dédié 
à la description de page, qui permet d'ob- 
tenir toutes sortes d'effets, réductions, 
agrandissements, présentations spécia- 
lisées, etc. ! Toute une ligne de produits 
PostScript sera ainsi très prochainement 
disponible, constitués de programmes, 
drivers et accessoires de bureau, qui vous 
permettront de réaliser sur votre impri- 
mante PostScript et avec la qualité laser, 
pratiquement tout ce qu'il est possible de 
faire avec une imprimante matricielle | 
Nous vous présentons ce mois-ci les deux 
premiers de la série : TABULO et TABU- 
LOFléché. Le premier permet de mettre 
en page et d'imprimer en PostScript un 
tableau provenant de n'importe quel 
tableur, le second fabrique des grilles de 
mots fléchés et mots croisés. 


TABULO 


L, inpaires 
aire 


DU 


NOUVEAU EN 


POSTSCRIPT 


Tabulo est fourni à la fois sous forme de 
programme et d’accessoire de bureau, il 
peut donc être utilisé dans l'un ou l'au- 
tre des modes selon les circonstances. Il 
sait relire des fichiers ASCII exportés de 
presque n'importe quel tableur. Seul 
impératif : le fichier en question doit com- 
prendre un séparateur de lignes et de 
colonnes pour que le programme puisse 
reconstituer le tableau. Le séparateur 
peut être identique pour les lignes et les 
colonnes, Tabulo s'en débrouille très 
bien. Un convertisseur est fourni pour les 
tableurs comme LDW Power, qui ne con- 
naissent pas les séparateurs de colonnes. 


Côté mise en page : 

Tabulo permet, pour chaque cellule du 
tableau, de choisir la police (les 35 poli- 
ces PostSctript sont accessibles), la jus- 
tification (gauche, droite, centrée), la pré- 
sence ou l'absence de traits autour de la 
cellule, la couleur du texte et du fond en 
pourcentage de gris. 

Comme la mise en page d’un tableau cel- 
lule par cellule devient vite longue et fas- 
tidieuse, différentes options permettent 
de modifier globalement tout le tableau : 
ligne par ligne, colonne par colonne, etc. 





Tabulo: Paramétrages de la présentation 














Bureau Tableau 













D:OSS\TABULO\PA089. ASC 




































AE CL 2 NET 
Farérence [Sg E88 | Losenvet 110 | aie Inpression 
FSIUEISR PE RE LE 
BR CE ES EE ES 2 = 
BE M Coin sup, gauche (mn) 
ETES | Dares CTsser | Lower 
Eree AFiAprer 2100 Pere Doritis | Transfert négatif | Transk : 
FEréshautrase tarcondez RCE Le # : -18 Ÿ:: -18 
Durs de Vie moteur (nb. copies) BP 4 À 
RON denis Fonpeur Obs EObiSUr | SUR | 6.688 = | 4008 denrieuches —| "88:88 Rotation 0 Interligne _18 
Durée de vis toner nb: 20pRe) | 21888 | 11808 | J0N0 1rertouche EE 
DEEE MEET EE000 15 nr) ESG00 8 fr) — Inclin, 0 Droite 
Ménoire ES Ke 49 Ke VS 
Menoire maxinm21e + 4,5 M CERF | Taille du tableau (mn) 8] [2] 
a 
Pac à feuillæs 159 EU | 158 | 
Be _à faurties SONT TION | te Lersse) Hor : 190 Vert : _28 
Cras  enve ones fe | ÆO doser | 50 4e 








Tabulo: Importation du fichier brut 


Disque 


Annuler ] 





Bureau Tableau 
D'\OSS\TABULO\PAD89.RSC 











Paramétrage de l'impression 


Côté impression : 
L'utilisateur a le choix entre définir la taille 
des caractères ou les dimensions du 
tableau. Dans le second cas, le pro- 
gramme calculera automatiquement la 
taille des caractères pour faire tenir le 
tableau dans le cadre désiré. De même, 
UNE il est possible de définir une rotation et 
SRE RARE = une inclinaison pour le tableau. Bonjour 
les perspectives | 
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Image Scanner pour l'ATARI ST 
Quaité d'image meileure que la plupart des systèmes à 10 lois ce prix LE SEUL LE VRAI 

CLAVIUS propose la version officielle AVANT GARDE 

SYSTEMS USA désormais disponible en France {manuel en 

français) au prix le plus bas d'Europe 590 F ! L’acheter 

aujourd’hui c’est bénéficier d’un super prix en échange stan- 

dard de sa version “hard” (PC DITTO Il) à venir fin mai 80. 

PC DITTO émule un PC/XT sur votre ST. Dire que 98 % 

des programmes écrits pour PC tourneront sur votre ST n’est 

pas une gageure PC DITTO reconnaît votre disque dur ST, 

le partitionne, et peut en booter votre version la plus récente de 


* Très facile d'emploi - Manuël en français + Haute résolution(jusqu'à 1000 DPI) 9 ! 
» Uilise votre propre imprimante + Toute image peut être altérée à tout moment par DOS PC. Rap ide? P lus que Jamais ! 


+ Miss en route en 5 minutes les 256 nuances de gris CLAVIUS décline toute responsabilité quant à la diffusion dé La version "HITEC/ROBTEK" n'émanant 
+ Drivers d'imprimante lournis avec soit * Sauvegarde sous Degas, Neo ou IMG (TM) pas d'Avant Garde USA. 

+ Contrôlé par souris + 1 Disk scanner prg - 1 Disk “Atelier de dessin * 

+ Moniteur mono ou couleur 


SPECTRE 128 


Ces produits sont disponibleschez votre revendeur ou chez CLAVIUS L'émulate Ur d Mae : 
19, rue Houdon, 75018 PARIS Roms 128 Kou 64K. 


æ 42.62.90,19 Translator compatible 
nder Q PC DITTO à 590 FÜ IMG S F Q Spectre 128 à1 990 F 30 % plus rapide que le Mac 
Je désire commander can à 1 490 pectre 
Q Rom 128 K à 1 490 F. Port à indure de 30 F. Je joints mon râglement global (chèque. CCP, Mandat) Le à ea He ae 
: econnait l'imprimante Laser ypercar. obe - e 
NOM : d : j Spectre lira et écrira en format Mac dans les tous prochains mois 
Adresse : Echange standard et mise à niveau prévus | 


Roms 128 K dispos à 1 490 F le jeu 














A vrai dire, depuis quelques mois les 
tableaux de ST Mag sont composés avec 
Tabulo... et notamment le magnifique 
index de ce mois-ci, entièrement réalisé 
à partir d'un fichier ASCII saisi sous trai- 
tement de texte, puis directement 
importé sous Tabulo. Ajoutons pour ter- 
miner qu'il existe une version (nommée 
TABULINO) de Tabulo, version compati- 
ble avec les photocomposeuses Linotro- 
nic. 


PRO- 


GRAMME 











ALMANTE 


Tabulo Fléché 


V 1,83 











Vision en réduction 
de la grille entière 
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Tabulo fléché: Saisie des définitions 


Fichier 


Tabulo Fléché 
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SILLON 
AIMANTE 
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v|E 
Définitions et solutions sont modifiables à volonté 


ANNONCE : 


V 1.03 











< Postcript à 


TABULO Fléché 


Autant Tabulo est destiné à tous les pos- 
sesseurs de laser PostScript, autant 
Tabulo Fléché est dédié aux profession- 
nels de la création de jeux. Il permet la 
mise en page de grilles de mots croisés 
et de mots fléchés d’une manière extré- 
mement simple et conviviale : le pro- 
gramme affiche la grille à l'écran, et il suf- 
fit de cliquer avec la souris sur la cellule 
à modifier pour pouvoir l'éditer. Il gère 
automatiquement le positionnement du 
texte dans la cellule, l'interlignage en 
fonction du nombre de lignes et de défi- 
nitions, les traits de séparation, et place 
les flèches automatiquement. La saisie de 
la solution sur une grille au format réduit 
se fait « au kilomètre », le programme se 
chargeant lui-même de placer chaque let- 
tre au bon endroit. 

Comme avec Tabulo, il est possible de 
définir exactement la surface que doit 
couvrir la grille sur la page. La fonction 
rotation permet l'impression de grilles à 
l'italienne. 

Tabulo Fléché imprime sur laser et sur 
photocomposeuse Linotronic, en sens 
litho ou sens offset. 

Enfin, Tabulo et Tabulo fléché peuvent 
exporter leurs fichiers au format EPS 
(Encapsulated PostScript} pour être repris 
ensuite dans un programme de mise en 
page comme Publishing Partner, 


Gran DOMINIQUE à 


Cette nouvelle gamme de produits 
Postscript, dont les "Tabulo” sont 
les premiers représentants, sera 


disponible dès le mois de Mai au- 
près des magasins "Micro-Vidéo" 
Les consulter. 
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F est sans aucun doute 

dans la catégorie des 

programmes dits 

« séquenceur MIDI » 

que le ST s’est probablement 
constitué une des ses gammes les 
plus diversifiées. Et pourtant, la 
conception et la mise au point de 
ce type d'application ne fait 
certainement pas partie des 
exercices les plus aisés. En voici 
un d’un nouveau type, édité par la 
société « Intelligent Music », dont 
les précédents développements 
nous ont apporté, enfin, une 
conception « créative » de l'outil 
musical logiciel : c'est « Real 
Time », version 1.0. 
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Chaque grande maison d'édition spécia- 
lisée dans le secteur musical cherche à 
imposer son empreinte sur un marché qui 
n'est pourtant pas si considérable que 
toute cette effervescence pourrait le lais- 
ser croire. Mais à vrai dire, les musiciens 
ont toujours été accoutumés à détermi- 
ner le choix de leur(s) instrument(s) au 
milieu d'une vaste palette, en fonction de 
critères très subjectifs, ce qui est bien 
compréhensible pour un domaine artisti- 
que ! Ce qui est un peu regrettable, c'est 
qu'une certaine uniformité s'est imposée, 
plus que la diversité, et on constate que 
la plupart des séquenceurs qui nous sont 
proposés s’attachent à traiter les fonc- 
tions purement techniques de l’enregis- 
trement et de la reproduction, sans vrai- 
ment chercher à tracer une méthode de 
travail simple et efficace, et surtout effi- 
cace pour le musicien. 


C'est peut-être là que le nouveau séquen- 
ceur MIDI que la firme américaine Intelli- 
gent Music vient d'éditer se distingue 
quelque peu, sans toutefois révolutionner 
cette approche. Ce programme est à la 
fois un mélange de simplicité et de com- 
plexité que nous allons tenter de mettre 
en valeur. 


View Tempo 


REAL TIME 


Bar Beat Unit 


UNE STRUCTURE OUVERTE 


La structure de RealTime s'articule sur 
deux niveaux présentant chacun leur 
espace de travail spécifique : à l'échelle 
de la composition toute entière dénom- 
mée « Song » tout d'abord, ce niveau 
supérieur se décomposant en un nombre 
libre de sections. Chaque section peut, à 
son tour, regrouper un nombre variable de 
pistes (jusqu'à 256 réparties sur les 16 
canaux MIDI), admettant chacune un 
nombre limite de 999 mesures. 


Chaque song permet d'intégrer autant de 
sections que la mémoire disponible le per- 
met et des songs déjà constitués peuvent 
fort bien être inclus au même titre que les 
sections élémentaires, pour être assem- 
blés dans la structure globale. Une biblio- 
thèque donne accès au répertoire des 
sections indépendantes et des songs déjà 
construits. C’est donc par une interaction 
entre ces trois espaces que se déroulera 
le processus d'édition et d'assemblage de 
la pièce à créer. 


L'EDITION DES SECTIONS 


C'est dans la fenêtre d'édition d'une sec- 
tion que se déroule l'essentiel du travail 
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de l'utilisateur et elle propose un nombre 
important d'outils regroupés dans sa par- 
tie supérieure. Ceux-ci permettent de 
sélectionner le mode de représentation 
des informations contenues dans la sec- 
tion : les événements à proprement par- 
ler, les caractéristiques de transposition, 
de densité harmonique, de dynamique, 
d'attribution de patch, de décalage tem- 
porel, d'interdépendance entreles pistes, 
ou d'articulation. On ÿ trouve également 
les compteurs ou évaluateurs qui règlent 
la signature rythmique, le tempo, la valeur 
de quantification, la localisation de la par- 
tie affichée, et une palette de pré- 
sélection concernant les vélocités et les 
modes d'articulation. Un petit menu 
déroulant permet, quant à lui, de visuali- 
ser l'édition graphique des contrôleurs ou 
du pitch-bend. 


La partie principale de la fenêtre dévolue 
à l'édition des sections est découpée ver- 
ticalement en fonction des pistes super- 
posées qui se déroulent dans la plage de 
temps sur laquelle on souhaite travailler, 
et un scrolling vertical permet d'accéder 
aux pistes non représentées. De la même 
manière, le déplacement de l'ascenseur 
horizontal positionne l'espace de travail 
sur la barre de mesure désirée. Sur le côté 
gauche, l'identificateur de la piste consi- 
dérée est assorti de trois commutateurs 
pour autoriser ou inhiber l'audition de la 
piste (« muting »}, la protection en édition 
(« locking »}, ou encore l'intégration 
d'événements surajoutés algorithmique- 
ment par le système (« filling ») sur lequel 
nous reviendrons plus loin. 

Mais la partie principale de l'édition s'ef- 
fectue dans le reste de l’espace de tra- 
vail (« Edit Grid ») qui comprend, sur la 
ligne supérieure, l'indication du décou- 
page temporel en fonction de la signature 
choisie. Un curseur mobile permet, en 
cours d'enregistrement ou de reproduc- 


EU 


tion, de suivre la position précise de l'écri- 
ture ou de la lecture. 





En cours d'édition, une « boîte à outils » 
directement accessible par le bouton droit 
de la souris permet de sélectionner le type 
de traitement que l'on souhaite appliquer 
sur chaque événement à modifier. On 
peut ainsi insérer, modifier la valeur ou 
effacer des événements, introduire des 
changements de patch, décaler dans le 
temps la position dudit événement, où 
encore indiquer des points de reprise. 


Il également très utile de pouvoir définir 
une région précise, aussi bien sur la grille 
des événements que sur le graphique des 
contrôleurs, qui seule sera prise en 
compte dans les modifications apportées. 
Ladite région peut par exemple être dupli- 
quée, déplacée et faire l'objet d'un trai- 
tement sophistiqué. Cette édition « intel- 
ligente » (« smart editing ») permet de 
modifier à l’intérieur de la région délimi- 
tée, les paramètres de chaque événement 
en fonction d'options logiques précises. 
Lorsqu'un événement est sélectionné 
parce qu'il possède un certain nombre de 
critères qui ont été édictés dans diverses 
zones de spécification, la transformation 
peut s’opérer soit de facon absolue (assi- 
gnation d'une valeur fixée), soit relative 
(multiplication par un cœfficient), soit par 
transposition, soit encore par limitation 
rapportée à une Valeur (minimale où maxi- 
male) déterminée. Une fonction permet 
également de définir l'intervalle minimum 
devant être considéré comme représen- 
tatif entre deux valeurs consécutives d'un 
contrôleur, afin de supprimer toutes les 
données superflues. Le système de quan- 
tification obéit au même principe en per- 
mettant l'introduction d'une plage de 
déviation admissible autour d'une battue 
de référence, une manière de supprimer 
une quantification trop rigide. Îl y aurait 
bien d'autres possibilités à détailler mais 
globalement, on peut se rendre compte 
que toutes les fonctions essentielles sont 
intégrées. 
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« INTELLIGEN- 


Ce qui fait l'originalité de ce séquenceur 
MIDI, c'est l'introduction d’une dimen- 
sion probabiliste dans l'exécution des élé- 
ments d'une piste. On retrouve bien là la 
marque distinctive des applications de 
Intelligent Music, qui propose au musicien 
non pas des solutions toutes faites, mais 
des variations plus ou moins étendues à 
partir du matériau que celui-ci a élaboré. 
À mon sens, une utilisation bien contrô- 
lée de ce type d'intervention peut, au 
moins dans la phase de recherche de ce 
matériau initial, permettre des raccourcis 
tout à fait profitables (proliférations, 
déviations ou autres variations), qui peu- 
vent suggérer au compositeur des déve- 
loppements inattendus et fructueux. Le 
musicien choisit tout simplement, entre 
0% et 100%, le taux de probabilité qui 
affectera l'ordonnancement des diffé- 
rents éléments du discours musical. On 
peut ainsi intervenir sur la probabilité 
d'occurence des points de bouclage, de 
manière à jouer sur l'inclusion ou l'exclu- 
sion d’une quelconque partie d'une piste 
délimitée par des points de reprise. La 
probabilité peut également porter sur la 
dimension purement rythmique, par 
déplacement, dans des proportions régla- 
bles, du déclenchement d'une note par 
rapport à son moment rigoureux d'inter- 
vention. La densité mélodique où harmo- 
nique peut également être modifiée, en 
introduisant une élision aléatoire de cer- 
taines notes. L'ordonnancement même 
des notes peut, lui aussi, faire l’objet de 
l'enjeu. 

Les deux dernières possibilités sont plus 
complexes et permettent tout d'abord 
d’asservir une piste, ou même plusieurs, 
à une autre. La piste maîtresse sera ainsi 
entendue en fonction des réglages (canal 
et patch) de la piste subordonnée, et mul- 
tipliée si plusieurs pistes sont asservies. 
Plusieurs paramètres (hauteurs, dynami- 
que, articulation, contrôles, etc.) peuvent 











être « échangés » à loisir, afin de créer 
des effets tout à fait intéressants et extré- 
mement variés d’orchestration, mais tou- 
jours sous le contrôle rigoureux du musi- 
cien. 

La dernière fonction importante consiste 
à proposer des solutions de remplissage 
au sein d’un matériau déjà établi. Des 
événements sont ainsi rajoutés, et les 
subdivisions précises sur lesquels ces 
« notes de passage » interviendront est 
entièrement réglable, tout comme le 
choix des pistes à partir desquelles les 
éléments insérés seront puisés, transpo- 
sés, filtrés, etc. bref, toute une proliféra- 
tion de matériau à découvrir et à utiliser 
avec beaucoup d'imagination. 


L'ORGANISATION DES SECTIONS 


Les sections se regroupent et s'organi- 
sent au travers d'un espace de travail qui 
permet de structurer toute une pièce. 
Outre les sections individuelles qui ont 
déjà été composées, ce « bibliothécaire » 
peut intégrer des ensembles déjà organi- 
sés, et même des fichiers MIDI complets. 
N'importe quelle entrée peut être dépla- 
cée ou dupliquée, et auditionnée directe- 
ment par sélection dans la liste qui repré- 
sente l'ordre d'intervention de ces diffé- 
rents composants. C'est l'ensemble de 
cette liste dont chaque entrée sera 
déclenchée au moment voulu, qui forme 
la pièce complète (song). Il n’est pas obli- 
gatoire que les tempi de toutes les 
entrées soient identiques. Dans un pre- 
mier mode temporel, si la vitesse d’exé- 
cution est modifiée, les rapports entre les 
tempi des différentes sections est cepen- 
dant maintenu. Mais il est également pos- 
sible d’asservir toutes les sections à un 
seul et unique tempo. || faut signaler que 
pendant le déroulement d’une séquence, 
le travail sur n'importe quelle partie du 
programme reste possible. Un autre pro- 
gramme peut d'ailleurs fort bien être 
appelé, à l’intérieur de RealTime, comme 
c'est le cas au moment même où je rédige 


Real Time 


cet article ! Aucune possibilité, cepen- 
dant, de commuter d’une application à. 
l'autre, et si le programme appelé utilise 
les mêmes ressources que RealTime, 
alors ce dernier est bien obligé de céder 
la main. Mais, de manière générale, les 
éditeurs de sons doivent pouvoir accep- 
ter ce principe. Inversement, RealTime 
reste accessible par l'intermédiaire d'un 
accessoire spécifique à partir du pro- 
gramme appelé (lorsque celui-ci fait appel 
au gestionnaire du GEM). 


LES ENTREES/SORTIES 


La phase d'acquisition des informations 
MIDI peut se faire. selon trois modes dif- 
férents, soit en indiquant directement 
chaque événement à l'endroit de la grille 
qui lui convient, soit en pointant cet 
endroit et en introduisant toutes ses 
caractéristiques par l'intermédiaire d'une 
entrée MIDI, soit en enregistrant directe- 
ment le flot des signaux MIDI sur cette 
même entrée. Plusieurs options permet- 
tent alors de régler l'interface, et notam- 
ment en sélectionnant l'option multi- 
canaux, chaque canal peut se voir attri- 
bué une piste spécifique d'’enregistre- 
ment. L'organisation de certains éléments 
de l’environnement MIDI est configurable 
par l'intermédiaire d'une fenêtre spécia- 
lement destinée à la spécification des 
attributs concernant des boîtes à rythmes 
ou des échantillonneurs : identification 
des canaux, indications des hauteurs et 
des vélocités spécifiques de chaque son. 
Ces descriptifs de dispositifs sont sauve- 
gardables afin d'éviter la fastidieuse 
reconfiguration de chacune des machines 
utilisées. Quant à la sauvegarde des exé- 
cutions, elle peut se faire sous la forme 
de MIDI file, et chaque section ou song 
peut être conservée sous un format indé- 
pendant. 


La synchronisation s'effectue selon trois 
modes : en asservissant le séquenceur à 
une horloge ou un temps codé MIDI, ou 
bien en suivant le code SMPTE directe- 
ment par interfaçage du synchroniseur 
SMPTE Phantom de la firme Dr. T's. Real- 
Time peut également émettre les impul- 
sions d'horloge MIDI et transmettre les 
pointeurs de position nécessaires pour 
asservir tout autre dispositif à sa 
cadence. 


En définitive, les nombreuses options, 
même si la complexité de leur mise en 
œuvre est parfois un peu délicate (à notre 
avis, l'interface utilisateur gagneraïit à être 
plus homogène), ce séquenceur est pro- 
bablement l’un des plus passionnants à 
utiliser (et sous certains aspects, le plus 
imaginatif), une qualité qui lui assurera 
probablement une bonne place dans une 
panoplie pourtant déjà bien fournie. 


Tristan KLINGSOR 
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ous vous annoncions le 

mois dernier ce nouvel 

éducatif musical. Voici 

donc « Répétition », qui 

part à la conquête des foyers et 
innove en ne se contentant plus 
de quelques dictées musicales, 
mais en transformant votre Atari 
en professeur répétiteur: à 
domicile, en permanence et à peu 
de frais. 
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BONJOUR, Mr LE PROFESSEUR 


L'installation de REPETITION est très sim- 
ple. Pas de clé de protection, deux dis- 
quettes (programme et partitions plus 
démo), et une superbe documentation en 
français, à conserver à portée de la main 
car la protection est dans le soft et pose 
quelques questions plutôt embarrassan- 
tes à ceux qui n’auraient pas eu la bonne 
idée d'acheter le logiciel original. 


Il est indispensable de connecter le cla- 
vier MIDI et l'Atari en aller/retour In et 
Out, et de régler le tout sur le canal Midi 
1. Une fois la réception Midi vérifiée, si 
tout est OK, c'est le moment de charger 
la seconde disquette où se trouvent les 
exercices. 


PREMIER COURS 


Je choisis le premier exercice à une main 
et je règle le métronome (sonore et/ où 
visuel) sur 46 (LARGO) avec un top par 
temps (les possibilités de réglage vont de 
un à huit temps par mesure, plus les frac- 
tions de temps qui vont de deux à huit, 
le guide « rythmique » est ainsi très com- 
plet). La partition apparaît à l'écran, très 
lisible, avec une portée en clé de sol et 
une aûtre en clé de fa. En bas de l’écran, 
les commandes « magnétophone » clas- 
siques d’un séquenceur (avance rapide, 
avance par mesure, retour, etc.). 


Le premier contact avec le professeur est 
très dur, car il est impitoyable, que ce soit 
sur les temps, les erreurs de notes ou les 
oublis. || vaut mieux commencer par un 
entraînement sans notation, puis, lorsque 


REPETITION 





vous vous sentez prêt, attaquer l'entraî- 
nement noté (sur 20), et si tout va bien, 
vous êtes alors fin prêt pour l'exercice 
noté qui sera conservé dans le fichier 
résultat (avec date, nom de la partition, 
temps d'exécution, etc.). 


Le principe d'évaluation est simple, cha- 
que note étant corrigée en fonction de sa 
hauteur, de sa place dans la mesure et sa 
durée (la tolérance est de + ou - deux 
fois la précision choisie). 

Sur la partition, la correction est visible 
par différents signes : « F » (fausse note), 
« R » (note en retard), « À » (note en 
avance), « - » (note trop courte), « + » 
(note trop longue), « ? » (note non jouée). 
Les notes jouées en trop sont ignorées. 
Vous visualisez ainsi immédiatement les 
problèmes et leurs causes, et à ce stade, 
le logiciel est déjà suffisamment complet 
pour se différencier très vite d'un gadget 
quelconque, comme on en voit fleurir si 
souvent. La précision d'analyse du jeu est 
elle-même redéfinissable, allant d'une 
croche pour un 1/2 temps jusqu'à un 
1/32e de temps, et il est possible de régler 
le nombre de mesures à jouer sans arrêt. 


Le réglage des clés donne accès à huit 
possibilités, complétées par le réglage de 
la position des portées et la suppression 
ou non des doigtés. Vous avez aussi la 
possibilité de choisir l'armure et la signa- 
ture. 


UNE DUREE DE VIE INFINIE 


Les créateurs auraient pu se contenter de 
la dizaine de partitions stockées dans les 
fichiers pour vous faire travailler, mais ils 
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vont plus loin en proposant de créer vous- D UÙ JAMAIS Ÿ U e 


même vos partitions à partir d'un set de 
construction très complet, où l'on trouve 
tous les ingrédients pour se mitonner 
quelques mesures de SPAIN en plagiant 
le doigté de Chick Corea. 

Tout cela est sauvegardable sur disquette 
et nous trouvons bien sûr l'incontourna- 
ble fonction de formatage ainsi que la 
possibilité d'imprimer vos délires pianis- 
tiques. 


REPETITION peut être détourné de sa 
fonction première en servant de support 
de travail rythmique, avec une même 
note sur différents rythmes ou combinai- 
sons de rythmes (combien de pianistes 
jouent en avance sur le temps et accélè- 
rent progressivement). || est ausssi pos- 
Sible de travailler les mains gauche et 
droite ensemble ou séparément, mais sur- 
tout de faire dés pièces à quatre mains 
(de quoi épater les amis). 


L'éditeur graphique peut servir d’excel- 
lent exercice d'écriture musicale dans le 
mode « Création ». Si vous êtes à court 
d'idées, la société MOTET-OCTET, édi- 
trice du logiciel, Va bientôt sortir un cata- 
logue de partitions dans tous les styles 
(classique, jazz, variétés, musique de 
films...) et même des pièces pour instru- 
ments à vent MIDI. Comble de bonheur 
pour les heureux possesseurs du micro 
MIDI (réalisé par Digigram et distribué par 
Comus France), des exercices de lecture 
chantée vont être publiés. 


CONCLUSION 


REPETITION est définivement tourné vers 
ceux qui veulent progresser. lci, point de 
fioritures, de graphismes délirants ou 
d'intermèdes ludiques. Le but recherché 
est la progression de l'élève sous la hou- 
lette de ce professeur peu complaisant. 
Cette froideur et ce côté didactique peu- 
vent gêner au premier abord, mais les 
auteurs n'ont-ils pas intitulé ce soft : 
« Didactitiel Musical d’Apprentissage Ins- 
trumental ». Vous les remercierez plus 
tard de cette rigueur lorsque vous joue- 
rez impeccablement. Mais attention à ne 
pas tuer le « feeling », car cela, aucune 
méthode ni logiciel ne pourront jamais 
vous l'apprendre. 


Claude CLEMENT © 
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adame Irma a vu 

l'avenir du sampling, il 

s'appelle Turbosynth.. 

Avant, c'était simple. 

Pour faire un son analogique, il 
fallait un synthé analogique. Pour 
faire un son FM, il fallait un synthé 
FM. Bref, chaque synthé a 

(avait ?) sa personnalité, ce qui 
imposait bien souvent des 
contraintes à l'utilisateur. Voici un 
nouveau logiciel sur ST, de la 
firme Digidesign, qui est un éditeur 
d'échantillons sonores, et qui 
repousse très loin les limites 
jusque-là connues. 
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UN LOGICIEL OUVERT 


Grâce à Turbosynth, votre échantillon- 
neur favori va pouvoir tout faire : synthè- 
ses additive, FM, analogique, voire 
« LA » (linéaire additive)... Mais ce n'est 
pas tout, car Turbosynth est également 
capable d'émuler à peu près tous les 
échantillonneurs connus sur la planète : 
Roland S10, S220, MKS100, S50, 
S550, S330, Korg DSS1 et DSM1, Casio 
FZ1,FZ10M, Akaï S700, S900, Ensoniq 
Mirage et EPS, E-Max, et gère en plus le 
Sample Dump Standard, en 12 ou 16 
bits. Bref, les bécanes les plus vendues 
sont présentes, sauf malheureusement 
les échantillonneurs stéréo (Synclavier, 
Fairlight, E-mu ll, Akai S 1000, par ordre 
décroissant..….). Un petit regret, c'est que 
le port SCSI de l'EPS Ensoniq n’est pas 
géré par Turbosynth, mais ce dernier 
nous en avertit. Une fois le port décon- 
necté, l'EPS fonctionne parfaitement, 
comme à son habitude. 


LA « CONFIG » GENERALE 


Pour utiliser pleinement Turbosynth, l'em- 
ploi d'un 1040 et d'un disque dur sont 
vivement conseillés. L'échantillonnage 
d'un son provoquant une grande consom- 
mation de mémoire, les transferts 
Sampler-ST et ST-Sampler se font par 
l'intermédiaire d'une sauvegarde au for- 
mat « Sound Designer » (Digidesign 
oblige...) et, comme Sound Designer, 
Turbosynth est une déclinaison sur ST 
d'un logiciel tournant déjà sur Macintosh. 
L'ergonomie « Mac » est donc présente, 
et c'est plutôt bien. Turbosynth est très 
fiable, c'est très bien aussi. Une utilisa- 
tion extrêmement graphique et intuitive, 
le GEM poussé jusque dans ses derniers 
retranchements, ce n'est pas non plus 
une faute de goût... 


TURBOSYNTH 


Deux disquettes sont fournies, une dis- 
quette programme et une disquette 
fichiers contenant trois dossiers : « Pat- 
ches », contenant 21 dossiers, « Sound- 
files », avec 23 échantillons, et « Wave- 
forms », qui contient 7 formes d'ondes 
échantillonnées. 


En clair, Turbosynth est un « synthé vir- 
tuel ». Sa configuration est en fait la répli- 
que d'un (très) vieux synthé, avec ses 
patches pour connecter un module à un 
autre. Ceux qui n'ont jamais vu un ARP 
2600 peuvent regarder les pochettes des 
disques de Walter/ Wendy Carlos, Napo- 
léon disant qu'un bon croquis vaut mieux 
qu'un long discours. 


Car le principe de Turbosynth réside bien 
1à. Avec tout une série de jolis petits icô- 
nes graphiques, des modules de synthèse 
doivent être reliés les uns aux autres 
grâce à deux outils simulés par la souris : 
un jack pour les connections, et une 
gomme pour effacer soit un module, soit 
une liaison. La construction d'un patch, 
avec filtres, delays, et mixage est ainsi 
extrêmement aisée et surtout très figu- 
rative, ce qui facilite la compréhension du 
travail. 


Le buzzer du ST permet d'entendre le 
résultat à n'importe quelle étape du tra- 
vail (l'emploi du verbe « entendre » est 
justifié par le buzzer du ST, sinon j'aurais 
employé « écouter ».. .). Ce choix peut 
néanmoins s'avérer pratique, la transmis- 
sion MIDI d'échantillons prenant toujours 
un temps certain avant de pouvoir faire 
jouer le son par l'échantillonneur. 


Enfin, un module info box donne toutes 
les informations concernant le patch 
édité : son nom, sa fréquence d'échan- 
tillonnage (convertible), le nombre 
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Turbosynth en tant que synthé virtuel... 


Synoptique du traitement et édition d'un delay 


d'échantillons, ainsi qu'une fonction 
« normalize gain », pour ajuster le volume 
de l'échantillon. 


Pourquoi trois formats de sauvegarde ? 
Le premier (*. SD) sert à sauVegarder des 
échantillons « purs », le second (*. TSY) 
à sauvegarder les patches modifiés ou en 
cours de travail, et le troisième (*. WFM) 
pour les ondes échantillonnées, chargea- 
bles ultérieurement. 


LES MODULES... 


Outre l'obligatoire module d’échantillon, 





il y a toute une ribambelle d'outils dispo- 
nibles, et le plus dur consiste à bien 
mémoriser la signification des icônes. 
Après, c'est du petit lait. Le mieux est 
de vous les présenter les uns après les 
autres : 


« Oscillator module« : source sonore, ce 
module permet de charger quinze formes 
d'onde de base (carrée, sinusoïdale, trian- 
gulaire, ...) et même des formes d'ondes 
échantillonnées. Chaque onde peut être 
visualisée sur l'écran, et grâce aux deux 
outils disponibles, crayon et gomme, on 
peut les modifier à volonté, voire les 





redessiner. Le nombre d'ondes différen- 
tes n'est limité que par la mémoire du 
ST: 

Là aussi, et comme sur tous les autres 
modules, une icône haut-parleur permet- 
tra l'écoute du son en temps réel. Pour 
aider les dessinateurs en herbe, une 
dizaine d'outils permettront d'accroître ou 
de décroître l'amplitude d'une onde, de 
la saturer ou de la compresser. 


« Sample module« : deuxième source 
sonore, ce module chargera tout échan- 
tillon au format Sound Designer. Comme 
avec celui-ci, on pourra ajuster très pré- 
cisement un bouclage avec la page 
« Loop Window », un modèle dans le 
genre, enfin pratique et efficace. On peut 
également maximiser le volume de 
l'échantillon et étendre sa durée. 


Bien entendu, ces deux sources sonores 
peuvent être coupées, copiées, collées, 
renversées, et la fonction Undo permet- 
tra le retour en arrière, en cas d'expé- 
rience catastrophique. 


Modifications d’un échantillon 


« Amplifier Enveloppex : Sert à figurer 
une enveloppe pour la source sonore con- 
nectée, un peu comme un VCA (voltage 
control amplifier). Différentes enveloppes 
sont disponibles et, là aussi, divers pre- 
sets d'enveloppes viendront aider l'opé- 
rateur. || y a autant de points d'enveloppe 
que la mémoire du ST l'autorise. 


« Filter enveloppex : Fonctionne exacte- 
ment de la même facon, mais en agissant 
en tant que filtre passe-bas. Plusieurs fil- 
tres d'enveloppe peuvent être branchés 
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en cascade, et agir sur des fréquences 
différentes. 


« Spectral Inverter« :: Inverse le spectre 
harmonique. Ce module étant as$ez spec- 
taculaire, il est à utiliser avec précaution. 
Son utilisation est rigoureusement simi- 
laire aux modules précédents. 


« Delay modulex : Ce module n'a pas 
besoin d'explications détaillées. Toute- 
fois, un nombre infini de delays peuvent 
être affectés, et la ‘reverb' obtenue avec 
onze modules sur un échantillon de rim 
shot est tout à fait satisfaisante. 


/\ File Edit Options 


de base... Là aussi, il convient de se 
méfier lors d'un transfert, ce module ral- 
longeant la durée de l'échantillon. 


« Resonator Modulex : Utilisé pour aug- 
menter ou réduire certaines fréquences 
dans le spectre harmonique du module 
précedent. Quatre contrôles sont dispo- 
nibles : les sliders Coarse et Fine pour 
ajuster la fréquence à travailler, le con- 
trôle Amount pour choisir le niveau de 
résonance, le slider Mix agissant en tant 
que balance. Attention, une fois de plus, 
ce module augmente la durée de l'échan- 
tillon. 


Sanpler 
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Bouclage d'échantillon, gestion au fire et visualisation 


« Pitch Shifter« Sert à transposer 
numériquement la hauteur du module. 
connecté. Trois réglages disponibles, 
accord par demi-ton, accord fin, et 
balance. Attention, l'échantillon étant lu 
à une fréquence différente, sa longueur 
peut varier. 


« Modulator Modulex : Ce module 
accepte deux entrées. Trois types de 
modulations sont disponibles : amplitude 
{AM), fréquence (FM), et accord(PM)... 
En fait, il s’agit de moduler une source 
sonore par la deuxième. 


« Waveshaper module« : Permet littéra- 
lement de « tailler » le module d'onde 
connecté. Sa valeur est affichée en pour- 
centage, positif ou négatif, et peut avoir 
des valeurs différentes dans le temps. 


« Stretcher Modulex : Ce module va 
allonger le signal d'entrée, en y ajoutant, 
si besoin est, une résonnance particulière, 
créant ainsi des sonorités inhabituelles. 
La modification ayant lieu numérique- 
ment, il faut bien prendre la précaution 
« d'accorder » le module à l'échantillon 








Turbosynth 


: véritable petite table 
de mixage, ce module accepte 32 entrées 
et combine les signaux des divers modu- 
les entre eux. En règle génerale, c'est le 
dernier module, juste avant celui de sor- 
tie. 


« Mixer Moduleu 


« Jack output« : Dernier stade de la 
synthèse, ce module permet la visualisa- 
tion de l'onde travaillée, l'écoute de celle- 
ci sur le ST, et l'envoi du son final vers 
le sampler. De plus, on pourra affecter les 
points de bouclage qui seront également 
transmis via MIDI. 


ET LE MANUEL POUR CONCLURE 


Nous venons donc de voir tous les outils 
à la disposition de l'utilisateur, et pour 
parfaire la manipulation de Turbosynth, 
la lecture du mode d'emploi, bien qu'en 
anglais mais particulièrement bien conçu, 
est vivement conseillée. Moins pour la 
compréhension, qui va très vite avec une 
interface graphique aussi limpide, que 
pour la dizaine de pages de « tuyaux » 
d'utilisation, fait assez rare pour être 
noté, qui viennent compléter le manuel... 
Très utile également, la présence d'un 
tableau de correspondance note/ fré- 
quence.…. 


L'utilisation de Turbosynth est tellement 
évidente que la création sonore n'est plus 
une corvée, mais devient un jeu passion- 
nant. Après être passé du statut d'inter- 
prète au statut d'arrangeur, le musicien 
contemporain doit désormais inventer un 
nouveau métier : la lutherie sonore. 


J.Francois PIZETTA 
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UN SPECIALISTE EN HARDWARE REPOND 
A VOS QUESTIONS EN RUBRIQUE "HARD'. 


RETROUVEZ HARDMASTER EN TAPANT 
"HRD' SUR LE 3615 SMI*ST. 


DEJA DES CENTAINES D'ATARISTES 
RENSEIGNES ET SATISFAITSE 
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e montage qui suit pourra 

paraître un peu « gadget », 

mais se révèle bien pratique 

à l'utilisation. De plus, il 

constitue une excellente initiation 

à l'électronique sérieuse et 

| pratique et plus particulièrement à 
| l'utilisation des « monostables ». 
Je vous propose ici de brancher un 
petit voyant indicateur d'activité 
du blitter… En effet, il est tout à 
fait possible de déceler l'appel du 
blitter par le GEM pour le 
traitement de certaines 
instructions (AES). 
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Comme nous l'avons vu dans le no 26, 
le blitter est relié au 68000 par divers 
signaux de contrôle de bus. Ce qui se 
passe est très simple : lorsque le blitter 
a besoin du bus pour traiter une opéra- 
tion plus vite que ne le ferait le système 
sans lui, il envoie un signal BR (bus 
request/ demande de bus) ; dès que le 
68000 est disponible, il envoie au blitter 
le signal BG (bus grant/ attribution du 
bus), et enfin le blitter, pour bien montrer 
au 68000 qu'il ne dort pas, renvoie un 
accusé de réception BGACK (bus grant 
acknowledge/ reconnaissance d'attribu- 
tion du bus). Une fois arrivé là, le bus 
appartient au blitter et à lui seul (pas tou- 
che !). 


Pour déceler cette prise de bus, le mieux 
est de surveiller que le blitter passe le 
BGACK au niveau bas (actif !}. Malheu- 


reusement, mes essais ont débouché sur. 


un échec pour la raison suivante : le 
signal BGACK n'est pas spécifique au blit- 
ter, mais est aussi utilisé par le GLUE qui, 
lui aussi, a besoin du bus. Résultat : mon 
voyant s’allumait aussi pour une prise de 
bus par le glue, ce qui n’est pas vraiment 
le but recherché !. Il a donc fallu que je 
m'oriente vers la surveillance d'un autre 
signal : soit BR, soit BG. Pour BR, le pro- 
blème est le même ; il ne reste donc que 
BG (voir fig. 1). Comme nous l'avions vu 
dans le numéro 26, il y a deux types de 
branchement du blitter. 


Si vous avez un STF nouvelle carte, il y 
a toutes les chances pour que vous ayez 
un branchement de type 1 (en effet, je 
n'ai encore jamais rencontré de carte STF 
de type 2 quoique mes plans (C070787 
REV E) disent le contraire !}. Pour ce qui 


_est des Mégas ST, ce serait plutôt la ten- 


dance inverse, mais si vous avez eu un 
Méga ST sans blitter, alors vous êtes 
assurément dans le type 2. 


Pour le type 1 (voir fig. 1), vous voyez 
que le signal BG, quoique c'est le même 
fil pour le glue et le blitter au départ du 
68000 (c'est le 68000 qui l'envoie l}, 
passe par le glue. Ainsi, si le BG est des- 


ALLUMER LE 
BLITTER 


tiné au glue (il le sait, car c'est lui-même 
qui vient de demander le bus !), ce der- 
nier ne laisse pas le BG ressortir jusqu'au 
blitter, en coupant la sortie BGO 
(0 =output). Il est donc sûr que si l'on 
surveille uniquement la ligne BG entre le 
glue et le blitter, notre voyant ne s'allu- 
mera que pour signaler une activité du 
blitter et pas autre chose ; sauf dans le 
cas où vous utilisez une carte sur le bus 
d'extension (voir alors type 2). 


Pour le type 2 (voir fig. 1), se repose le 
problème de mon premier échec, et là, 
malheureusement, nous sommes obligés 
de surveiller non seulement l'entrée BG 
du blitter, mais aussi sa sortie pour savoir 
si le signal était destiné au blitter (BGI-bas 
et BGO haut} ou au Glue ou la carte d'ex- 
tension (BGI bas et BGO bas). L'utilisa- 
tion de deux portes logiques exclusives 
OÙ (74xx86) est nécessaire mais en 
technologie TTL FAST (74Fxx}), cette der- 
nière offrant 30% de rapidité en plus que 
les classiques et arriérés 74LSxx, et 20% 
de consommation en moins. Sur la figure 
1, vous avez la table de logique des deux 
portes ainsi que leur branchement. La pre- 
mière porte reçoit les signaux BGI et BGO 
du blitter ; le résultat est alors inversé par 
la deuxième porte. Les deux entrées des 
autres portes sont à relier à la masse ou 
au +5. 


Après ce rappel de théorie « blitterienne » 
pour la bonne compréhension des bran- 
chements, passons au montage. 

Dans un premier temps, j'avais fait mes 
essais d'après la figure 2. Le plus de la 
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LFAS DE FOINTS 
DE SOGUDURE 


diode led était relié au + 5 volt, alors que 
le moins aboutissait sur la sortie d'un buf- 
fer de puissance (7407), l'entrée de ce 
dernier étant reliée au signal BG. Cela 
marchait mais la diode éclairait très peu, 
malgré la suppression de toute résistance 
entre la diode et le +5 volts. 

Pourquoi ? eh bien, la vitesse et la durée 
des signaux de bus sont telles que le buf- 
fer et la led n'avaient pas le temps de ren- 
trer pleinement en fonction. Eh oui, il faut 
savoir que n'importe quel composant 
électronique possède des « délais de 
réponse » mais surtout des « temps de 
montée et de descente ». Et les leds et 
portes TTL (74xx et 74LSxx) ne peuvent 
rivaliser en vitesse avec un bus d'ordina- 
teur |! De plus, même si cela avait été le 
cas, la durée du signal bas BG est si petite 
que la led vous aurait donné l'impression 
que vous ne voyez pas clair. En fait, jus- 
tement, tout le problème vient de la durée 
du signal BG (problème simplifié en fig. 
3). 


FIG.3 Probleme simplifiée 





La seule solution était de pouvoir allon- 
ger la durée du signal BG. Or, en électro- 
nique, c'est tout à fait possible grâce à 
un « monostable ». Comme son nom l'in- 
dique, c'est un circuit qui ne possède 
qu'un état stable et un état instable. En 
état stable, il ne se passe rien, c’est-à-dire 
que la sortie du circuit reste, par exem- 
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ple dans notre cas, à l'état haut. Mais 
pour un événement bien particulier, que 
l'on choisit d'après la configuration des 
entrées du circuit, comme le passage 
d'une entrée de l'état haut à l'état bas 
(toujours dans notre cas), le circuit passe 
dans ce que l’on appelle un état instable 
qui, comme son nom l'indique, ne dure 
pas (c'est comme quand vous tombez, il 
arrive un moment où vous ne tombez 
plus. NDLR : bon, d'accord !). Et alors, 
me direz-vous ? Eh bien, la durée de l'état 
instable est réglable d'après la valeur d'un 
condensateur et d'une résistance. Ahh ? 
Oui, il va être ainsi possible de faire sor- 
tir du circuit une impulsion assez longue 
pour permettre un allumage correct de la 
led. 


Le circuit monostable utilisé ici est un 
74LS123, en raison de son éventail sim- 
ple et suffisant de configuration possible, 
de sa disponiblité, et du fait qu'il est redé- 
clenchable. Qu'est-ce donc encore ? 
Les monostables regroupent deux sous- 
familles : les redéclenchables (74L5122, 
7ALS123, 74HC423, CD4528, CD4538) 
et les non redéclenchables (74121, 
74LS221). Un redéclenchable est capa- 
ble, pendant un état instable, de prendre 
en compte une nouvelle impulsion sur son 
entrée et de repartir pour_une nouvelle 
période, même si celle en cours n'est pas 
finie (elle peut durer plusieurs secon- 
des !). A l'opposé, un non redéclencha- 
ble se moquera de ce qui peut bien se 
passer à son entrée, tant qu'il n'est pas 
revenu à un état stable (très têtu !). Il est 
donc plus intéressant de prendre un 
monostable redéclenchable, car plusieurs 
impulsions peuvent survenir durant un 
allumage de la diode, et je n'aime pas la 
censure (na |). 
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La figure 4 vous donne le brochage du 
74LS123, alors que la figure 5 représente 
le tableau des réactions programmables 
du circuit. Le boîtier contient en fait deux 


* monostables, dont un sera ici inutilisé. 


A1 E1 


1G.4 


CLR 1 


Go 
Z4LS123 Brochage 


Le circuit possède deux sorties nommées 
Q et *Q (* = barre supérieure), la seconde 
n'étant qu'une inversion logique de la pre- 
mière. 

Pour ce qui est des entrées, il y en a trois 
(A1, B1, CLR) qui offrent selon leur 
niveau logique ou leur changement de 
niveau logique (voir tableau), un état par- 
ticulier sur les sorties (soit un état stable 
haut ou bas, soit un état instable). 
Dans le tableau, j'ai retenu les lignes 2 et 
5 pour la configuration. Ainsi, les broches 
d'entrée B1 et CLR1 (reset 1) devront être 
maintenues au niveau haut (reliées au + 
5v), alors que l'entrée A1 est celle qui 
recoit le signal BG : à l'état haut (blitter 
au repos}, la sortie *Q est au niveau 
haut... (diode éteinte). Mais dès que l'en 
trée A1 transite du niveau haut au niveau 
bas (le déclenchement s'effectue durant 
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À Blitter me 


| vante : PE = K.R. C avec PE en nanose- 
| I NW P U T G 0 U T F Ll T Les condes, K=0.37 (constante spécifique à 
| ce monostable), R en Kohms et C en pF. 


| . : É F3 

| J'ai opté pour une période d'environ 0.1 

| CLEÂR [| Are seconde, soit une résistance de 270 
| Kohms et un condo de 1 micro-farrad 


polarisé. Vous pouvez d'ailleurs changer 
ces valeurs sans danger, afin de modifier 
le temps d'allumage de la diode, mais 
sachez que la valeur maximum de la résis- 
tance est de 270K pour ce monostable, 
et la valeur minimum de 5K. Par contre, 
il n'y a pas de limitations pour le condo 
{attention à son brochage : le moins tou- 
jours sur Cext !). Il sera préférable de 
relier les entrées du monostable non uti- 
lisé au + 5 ou à la masse. 

La led est reliée au 5 volts par une résis- 
tance de 200 Ohms qui limite le courant 
à environ 14 mA, une porte TTL pouvant 
laisser passer jusqu'à 25 mA ; c'est pour 
cette raison que je n'ai pas utilisé de buf- 
fer 7407. 

Quant à l'installation sur les STF, je pense 
que le mieux est de coller le circuit à l'en- 
vers (encore ? !, mais c'est une manie |} 
sur un coin tranquille de la carte mère, et 
de fixer la led sur le clavier, pas loin du 
CL Er 1= voyant drive après avoir percé un petit 

C 1 trou dans le capot. 
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ABLE DE LOGIGU 


Conclusion : ce montage vous aura initié 
à l'utilisation d'un type de circuit très cou- 
rant en électronique de signal, mais vous 
permettra de constater que le blitter est 
très utilisé dans les programmes sérieux, 
bien plus que ne le pensent certaines per- 
sonnes « aveugles » ou de mauvaise 
foi. qui ne pourront plus l'être ! 
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le front descendant du signal), le monos- 
table passe dans son état instable durant 
la période choisie. Il est important de 
comprendre que ce n'est pas l’état bas 
du signal BG qui le déclenche, mais la 
descente vers l'état bas. A la fin de la 
période, le monostable repasse sa sortie 
au niveau haut, et attend un nouveau 
À changement de niveau sur l'entrée A1. 





Comme le monostable est redéclencha- 
ble, il surveille aussi tout passage de 
niveau haut à bas PENDANT 54 période, 
auquel cas il se redéclenche pour une 
période (brave bête va !). 

De toute facon, dans notre cas, l'impul- 
sion de sortie étant plus longue que celle 
de BG, il est certain que le monostable 
recevra plusieurs changements de niveau 
pendant sa période. 





Sur la figure 6 se trouve le schéma du 
montage. Je n'ai pas réalisé de platine, 
vu la simplicité des branchements. Les 
broches 14 (Cext1) et 15 (Rext1/Cext1) 
sont reliées à un condensateur et une 
résistance dont la valeur donne la période 
du monostable d'après la formule sui- 
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Le MEGA ST1 


Version Pro du 1040 avec en standard le look MEGA, le 
clavier pro séparé, le BLITTER, l’Horloge etc. 


MEGA ST1 Monochrome 5.950 HT 
MEGA ST1 Couleur 7215 HT 


La Solution MEGAPAGE 
Un MEGA ST1 Mono avec le dernier logiciel Bureautique 
ATARI : MEGAPAGE 


Système complet de rédaction et de présentation de document qui ap- 
porte au traitement de texte la richesse d’une mise en page graphique ! 


MEGAPAGE + MEGA ST1 Mono … 6.450 HT …. 7.650 TTC 
MEGAPAGE + MEGA ST1 Mono 
+ MEGAFILE 30 (disque dur 30 Mo) .…. 9.950 HT …. 11.800 TTC 


ibl AT 


1Mo RAM, 80286 8/12 MHz, drive 5’1/4-1,2 Mo, Disque Dur 60Mo/28ms, 
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| 4 est un fait, la gamme 

Atari évolue et 

change. Le Méga ST 

1 vient d'apparaître 

en France et il annonce 
l'orientation d'Atari vers une 
gamme homogène (Mégas 1, 2 et 
4) alors que les STF seront sans 
doute oubliés petit à petit. Ca 
n’est peut-être pas un mal, car les 
applications demandent de plus en 
plus de mémoire (on ne fait plus 
grand-chose avec 512 Ko) et 
ensuite, les différences entre le 
STF et le Méga sont peu 
nombreuses mais importantes : 
clavier détachable de bien 
meilleure qualité, blitter, horloge 
sauvegardée (sans soft !), et 
surtout un connecteur interne 
d'extension du bus, qui permet le 
rajout de cartes en tous genres 
dans la machine. 
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POUR QUOI FAIRE ? 


Vous me direz, les cartes pour Méga ST, 
ca court pas les rues... Effectivement, à 
part la carte coprocesseur arithmétique 
et la carte 4 transputers (150 mips !}, on 
trouve l'interface pour PIA parue dans ST 
Mag 28. L'intérêt est donc faible, mais 
pas pour tous. Les bricoleurs (et vous en 
faites sans doute partie si vous lisez ces 
lignes) y voient la possibilité de brancher 
leurs propres réalisations, de même que 
les écoles et les clubs qui sont orientés 
vers la réalisation de cartes. De plus, il va 
falloir s'attendre à un réveil des concep- 
teurs de cartes pour ST, dans les mois ou 
les années à venir, lorsque le parc des 
Mégas s'agrandira. Alors pourquoi ne pas 
se préparer à cette évolution dès main- 
tenant, en agrémentant votre ST de cette 
extension du bus, déjà vue dans ST Mag, 
mais incomplète au point de provoquer la 
grogne d’un certain nombre de lecteurs 
(et ils ont raison !). 


Voici donc les explications pour installer . 


un connecteur d'extension de bus (64 
broches) sur votre Atari STF. Cette modi- 
fication nécessite l'habitude de la soudure 
mais surtout du bricolage en général, et 
je vous déconseille fortement de vous y 
lancer si vous allez ouvrir votre ST pour 
la première fois ! 


AU TRAVAIL ! 


Commençons par regarder quels sont les 
signaux nécessaires à ce bus (fig. 1). 
Comme vous le voyez avec le brochage 
du 68000 (fig. 2), les signaux sont ceux 
issus du 68000, à l'exception de IPLO, 
IPL1, IPL2, et BG. On retrouve les signaux 
de données DO à D15, les signaux 
d'adresse de A1 à A23 (16 777 216 
octets adressables), les signaux de con- 
trôle du bus asynchrone : AS (Adresse 


Strobe), R/W (Read/Write), UDS, LDS 


(Upper, Lower Data Strobe), DTACK 
(Data Transfert ACKnowledge) ; les 
signaux de contrôle de bus synchrone : 
E (Enable), VPA (Valid Peripheral Adress), 
VMA (Valid Memory Adress); les 
signaux de partage des bus : BR (Bus 
Request), BG (Bus Grant), BGACK (Bus 
Grant ACKnowledge) ; les signaux de 
contrôle des interruptions (IPLO, IPL1, 


À | | 


BUS STOP ! 


IPL2) ; les signaux de contrôle du 
système : BERR (Bus ERRor), RESET, 
HALT (plantage du 68000 !), et enfinles 
signaux d'état du 68000 : FCO, FC1, FC2 
(Function Code). 


En fait, le montage est simple puisqu'il 
s'agit, comme pour le blitter, de relier les 
signaux du 68000 au connecteur d’ex- 
tension. C’est déjà fini ? Non; caril reste 
le problème des signaux IPLO, IPL1, IPL2, 
et BG. 


Pour ce qui est du BG, le même problème 
rencontré lors de l'installation du 
« voyant » de blitter se repose, car ce 
signal est chaîné à travers le Glue et le 
blitter. Encore une fois, vous devrez 
savoir quel est le type de branchement de 
blitter dont vous disposez. Si, aux alen- 
tours de l'emplacement du blitter, vous 
remarquez deux petits points de soudu- 
res notés W3 et WA4, alors votre empla- 
cement se trouve branché entre le 68000 
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et le Glue, et dans ce cas vous devez 
brancher le BG sur la broche 45 du Glue 
(BGO). Si vous avez une ancienne carté 
sans emplacement blitter, ou une carte 
avec emplacement blitter mais sans les 
deux switches W3 et W4, alors il y a deux 
cas : vous n'avez pas installé le blitter et 
devez donc aussi brancher le BG sur la 
broche 45 du Glue ; vous avez installé le 
blitter, et vous devez alors brancher le BG 
sur la broche 37 du BLITTER (BGO) ! 
Avec ca, vous devriez pouvoir retrouver 
votre cas de figure personnel. 


Pour ce qui est des broches d’intérrup- 
tions (très importantes !}, le problème est 
plus sérieux, et afin que vous le compre- 
niez bien, nous allons étudier ce qui se 
passe avec un STF, et ensuite comparer 
avec un Méga ST... 

Le 68000 possède 3 broches IPLO, IPL1 
et IPL2, actives au niveau bas et qui lui 
permettent d'être informé de 8 interrup- 
tions de priorité croissante : de O (pas 
d'interruption) à 7 (NMI : interruption non 
masquable). Sur la figure 3, vous pouvez 
voir le branchement des IPLx dans le 
système d'un STF. En fait, il n'y a que le 
Glue qui envoie des interruptions au 
68000 par ses deux broches, alors que 
la broche IPLO du 68000 est reliée au 5 
volts (niveau haut). De ce fait, seules les 
interruptions O, 2, 4 et 6 sont utilisées 
dans un STF ! Le codage du tableau est 
en binaire inversé (c'est les O qui codent 
et non les 1), avec IPLO, IPLT, IPL2, res- 
pectivement comparables aux bits O, 1 et 
2 d'un octet. : 

Pour les Méga ST, le branchement des 
IPLx (fig. 4) est un peu plus complexe, car 
maintenant, en plus du Glue, il y a l'éven- 
tuelle carte qui est susceptible d'envoyer 
des interruptions au 68000. Trois inter- 
ruptions ont été attribuées à l'extension 
du bus: INT7 (NMI), INT5 et INT3. 
Comme on pouvait s'y attendre, ce sont 
des interruptions qui ne sont pas utilisées 
par le Glue, mais cela n'empêchera pas 
le Glue ou la carte d'extension de déclen- 
cher une interruption en même temps. 
Alors on doit faire appel à un petit circuit 
intégré (74LS148), qui est un encodeur 
de priorité 8 lignes en 3. Agah ? ? ! Pas 
de panique, un peu de détente : il était 
une fois monsieur Glue et madame Carte, 
qui n'étaient pas du même avis, et pour 
prouver au monde qu'ils avaient chacun 


‘quelque chose à dire de très important, 


ils s'empressèrent d'aller voir le grand 
chef monsieur 68000. Celui qui arrivait 
le premier obtenait toujours ce qu'il vou- 
lait, et le dernier devait attendre son tour. 
Mais un jour, par un grand hasard, nos 
deux amis arrivèrent pile en même temps 
chez 68000. Là, une bagarre éclata et il 
n'y eut aucun vainqueur car le 68000 
était planté. C'est exactement ce qui 
aurait pu arriver si vous aviez relié les 
interruptions du Glue et de la carte 
ensemble sur les 3 broches du 68000 ! 
Imaginez que la carte demande une inter- 
ruption niveau 5 et que le Glue en 
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Fig.2 CONNECTEUR BUS 


demande une de niveau 2, tout cela en 
même temps. Les trois broches seront 
alors à la fois au 5 volts ét au O volts d'où 
un plantage et un court circuit par les bro- 
ches des circuits émetteurs de la 
demande ! C'est là où un précédent arti- 
cle nous enduisait d'horreur, car le rôle 
du 74L5148 -et non 348 ! - (brochage en 
figure 5) consiste à arbitrer les interrup- 
tions selon un critère très compréhensi- 
ble : la plus forte est celle qui se fait 
entendre ! 

De plus, le circuit encode en binaire les 
signaux d'interruption venant de la carte 
(3, 5et 7), alors que les signaux qui vien- 
nent du Glue, étant déja en binaire (2 bro- 
ches pour coder O, 2, 4 et 6), ont dü être 
branchés astucieusement avec l'aide 
d'une porte OR (74LS32). Ainsi, si le Glue 
demande une interruption de niveau 2, il 
met sa broche IPL1 à O, alors que les bro- 
ches l4 et 16 du 74LS148 sont au niveau 
haut ; on a donc un signal sur 12. Si le 
Glue demande une interruption de niveau 
4, c'est sa broche IPL2 qui est mise au 
niveau bas, alors que les entrées 12 et 16 
sont au niveau haut ; on a donc bien la 
broche 14 (INT4) sélectionnée. Si le Glue 
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demande une interruption de niveau 6, il 
met ses broches IPL1 et IPL2 au niveau 
bas, ce qui, pour le 68000 avait un sens, 
mais ici, pour le 74LS148, signifierait une 
interruption niveau 4 car le circuit prend 
en compte, pour le codage binaire, le 
signal bas de l'entrée la plus importante 
{voir tableau de vérité figure 6). loi, il y 
a 12 et 14 donc cela aurait été 14 (niveau 
4 au lieu de 6) et le 68000 aurait recu un 
code 4 en binaire sur ses broches IPL, au 
lieu d'un code 6. Mais grâce à la porte 
OR, les deux signaux IPL1 et IPL2 étant 
bas, on trouve à sa sortie un signal bas 
appliqué à l'entrée 16, et ainsi le circuit 
envoie un code 6 en binaire vers le 
68000. Notons que l'interruption de 
niveau 1 n’est pas utilisée sur les ordina- 
teurs Atari, ni celle de niveau O dont le 
résultat, sur les broches de sortie du 
74LS148, est le même que la non- 
interruption (niveau O), à la seule diffé- 
rence que la broche GS (Group Select 
output, qui indique au niveau bas qu'une 
entrée du circuit est activée) est au 
niveau haut dans ce dernier cas. De toute 
façon, cette broche n'est pas utilisée sur 
les ST, et les entrées 10 et 11 sont reliées 
au + 5 volts. La broche El (Enable Input) 
est reliée à la masse, rendant ainsi les 
entrées opérationnelles. Enfin, il faudra 
couper les liaisons entre IPL1 et IPL2 
entre le 68000 et le Glue, soit en coupant 
les pistes sur la carte, soit en coupant les 
deux pattes du 68000 et en les relevant. 
Pour IPLO, il faut retirer la résistance de 
pull-up, mais elle fait partie d'un réseau 
de résistances de référence RP6 sur les 
STF anciennes cartes, et RP7 sur les STF 
actuels. Soit vous dessoudez le réseau et 
coupez la bonne patte avant de le ressou- 
der, soit vous coupez la patte IPLO du 
68000 et la relevez. 


ET EN PRATIQUE ? 


Pour ce qui est de la réalisation pratique 
du montage, elle est simple tant que l'on 
veut juste faire une carte pour mettre les 
quelques composants dessus et le con- 
necteur 64 broches. Mais se posent deux 
gros problèmes : où allons-nous mettre le 
connecteur sur un STF... Ce dernier est 
déjà pas mal occupé, et la seule place dis- 
ponible me semble être sur le côté gau- 
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Fig.3 STF 



































che à côté du port cartouche, sous le cla- 
vier en faisant un joli trou rectangulaire 
dans le plastique. 

Le deuxième problème est qu'il faut trou- 
ver les endroits où prendre tous les 
signaux. Si vous optez pour le 68000, 
c'est pratique car il suffira de souder les 
fils sur ses broches. Mais si cela convient 
pour un STF nouvelle carte où le 68000 
se trouve sur la partie gauche, pas loin de 
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Fig. 74L5148 


HARDMASTER 
REPOND A TOUTES 
VOS QUESTIONS 
HARDWARE 
SUR LE SERVEUR 
3615 SMI*ST. 


TAPEZ "HRD' AU 
SOMMAIRE DU 


SERVEUR. 


Les lecteurs l'écrivent: 


"Merci Monsieur Hardmaster, 
depuis que j'ai essayé votre 
méthode, je n'ai plus de problèmes 
avec les condensateurs. Mercil" 


Antoine H., Paris 
"Hardmaster, c'est un peu 
le Laurent Broomhead de 
la bidouille. Bravol' 


Jacques C., Paris 
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votre connecteur, c'est beaucoup moins 
évident pour les STF anciennes cartes où 
le 68000 est complètement à droite, 
vous obligeant à traverser toute la carte 
avec une soixantaine de fils. C'est plutôt 
mauvais pour la fiabilité de la machine, 
car les bus de données et d'adresses subi- 
ront des interférences, et en créeront 


* aussi ! C’est pour ces raisons que je n'ai 


pas proposé de platine car elle sera dif- 
férente suivant Votre machine et l'option 
que vous prendrez. 

‘Cependant, vous pouvez aussi aller cher- 
cher les signaux dans différents endroits 
du STF, comme les supports Roms dis- 
ponibles (à côté, sur les STF actuels), ou 
encore les supports Glue ou MMU. 

De plus, il ne faut pas oublier que sur les 
Méga ST le connecteur est horizontal 
alors qu'ici, il sera vertical, ce qui risque 
de vous obliger à réaliser un adaptateur 
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pour pouvoir utiliser les cartes qui se pla- 
cent horizontalement dans le Méga ST. 
Enfin, il ne faudra pas oublier l'alimenta- 
tion de la carte qui utilise un connecteur 
identique à celui de l'alimentation utilisée 
dans les Méga ST et les STF (c'est la 
même !). 


Voilà, si après ça, vous avez encore de 
l'espoir, bonne chance. Mais si vous avez 
des sous, alors autant se procurer un 
Méga ST 1... 


Rodolphe CZUBA 





Harddisk 
Utilit 


Tout. Tout de suite. 


Vous ne connaissez pas encore tous 
les produits Application Systems? Ce 
panorama de notre gamme vous en 
donnera un bref aperçu. 


A tout seigneur, tout honneur! 
SIGNUMIDEUX, malgré son nom, est 
un traitement de textes unique. Ses 
capacités multi-polices ont séduit bon 
nombre d'utilisateurs, ainsi que son 
optimisation de l'impression, qui four- 
nit des sorties de qualité que ce soit 
sur les modèles 9, 24 aiguilles ou 
laser. Le multi-colonnage, l'insertion 
de graphismes, etc... vous libèreront 
également de toute contrainte de 
mise page. En outre, SIGNUMIDEUX 
est parfaitement adapté aux langues 
étrangères, notamment avec Sl- 
GNUMRevers pour l'écriture de droi- 
te à gauche. Sans compter que plus 
de 200 polices de caractères sont dis- 
ponibles. 


Faciliter votre correspondance quoti- 
dienne, tel est le but de DAILY MAIL. 
Aussi fait-il étroitement collaborer un 
éditeur de textes et un gestionnaire 
de fiches : en quelques clics vous 
pourrez chercher une adresse, l'inté- 
grer à Un courrier, préparer un mai- 
ling, imprimer des étiquettes, etc... 


Nouveau venu dans la gamme, T.I.M.II 
est une compatibilité alliant perfor- 
mances et souplesse d'emploi. Elle ne 
vous demandera pas en effet une 
connaissance approfondie du domai- 
ne pour l'exploiter efficacement 
(journal, extraits de comptes, TVA, 
sommes et soldes, etc...). Les utilisa- 
teurs expérimentés pourront malgré 
tout accéder à des applications plus 
complexes telles que le bilan ou le 
compte des résultats. 


Dans le domaine du graphisme, la 
réputation de STAD n'est plus à faire. 
Et nous ne doutons pas que vous avez 
suffisamment d'idées, pour exploiter 


ce logiciel très complet et son éditeur 
3D intégré. Ce classique de la DAO 
sur ST comporte notamment des fonc- 
tions de déformation sophistiquées, 
et bien d'autres que nous vous lais- 
sons découvrir. 


Vous pouvez même aller encore plus 
loin avec IMAGIC, en prêtant vie à 
vos créations graphiques. Véritable 
banc de montage informatique, il 
associe des fonctions de traitement 
d'images à de nombreux effets de 
transitions et d'animation. IMAGIC se 
destine aussi bien à vos expériences 
personnelles, qu'à des réalisations 
professionnelles grâce à ses mo- 
dules ’run-time” et à ses relations 
étroites avec la vidéo (digitalisation, 
incrustation). 


Au sein de notre gamme de logiciels 
graphiques, nous vous réservons par 
ailleurs une surprise pour très bientôt : 
il s'agit de CREATOR. 


Dans un tout autre ordre d'idées, 
BOLO est le premier produit de notre 
"Game Series”, et n'emprunte vrai- 
ment au casse-briques que le principe 
de base! Il vous faudra en effet énor- 
mément d'habileté pour traverser les 
50 niveaux. D'autant plus qu'un édi- 
teur est disponible pour créer vos 
propres tableaux. 


Vous voulez peut-être disposer d'un 
environnement autre que GEM? Rien 
n'est plus simple, ALADIN 3.0 vous 
révèle la seconde machine qui se 
cache derrière votre ST. Disponible 
en version prête à l'emploi, ALADIN 
3.0 gère désormais le disque dur 
Atari, le blitter et les imprimantes 
PostScript. Avec ce package, vous 
accéderez à une nouvelle biblio- 
thèque d'applications, et non des 
moindres. 

Pour finir et si vous ne les connaissez 
pas encore, Voici nos trois utilitaires. 


Ils ont un énorme défaut : il vous 
seront très vite indispensables... 


A la fois souple et fiable, FLEXDISC est 
un disque virtuel dynamique : aussi sa 
taille peut-elle être modifiée à tout 
instant. Une fois installé, FLEXDISC 
émule totalement une unité de disque 
physique, et fait même plus : il peut 
en effet “booter” les dossiers AUTO 
et les accessoires situés dans n'impor- 
te quel autre partition! Oui, vous 
avez bien compris, FLEXDISC résiste 
aux reset, intempestifs ou non. Avec 
lui, la reconfiguration de votre systè- 
me deviendra un jeu d'enfant. . 


Entièrement dédié à la sauvegarde 
de votre disque dur, H D_U est un 
outil fiable, conçu pour vous faciliter 
la tâche, et optimiser le nombre de 
disquettes nécessaires. || vous offre 
de nombreuses options de tri : sélec- 
tion à partir d'une date, masques sur 
les noms et attributs, marquage des 
fichiers non encore archivés. Sans 
compter que H_D_U formate vos dis- 
quettes, le compacte vos fichiers, 
vérifie l'intégrité de vos données. 


Dernier-né de la famille, PROTOS est 
pour ainsi dire le "couteau suisse” de 
votre ST. Disponible à tout instant, 
PROTOS fourmille d'options, dont 
nous ne vous décrirons ici que trois 
des plus importantes. La première est 
une loupe à trois facteurs de grossis- 
sement, Vous permettantde tra- 
vailler de façon précise dans n'impor- 
te quel logiciel. Par ailleurs PROTOS 
peut ’robotiser” votre souris, qui telle 
une "main de fée”, ouvrira vos réper- 
toires, pilotera vos menus, etc. 
Quant aux macros clavier, elles peu- 
vent être dirigées vers le périphéri- 
que de votre choix : à vous le contrôle 
de votre imprimante ou de l'inter- 
face MIDI à tout moment. Enfin, PRO- . 
TOS simuleles écrans grand format sur 
votre moniteur standard. 


Télephonez ou écrivez-nous! Nous nous ferons un plaisir de vousfaire parvenir des documentations complètes. 
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ette série s'adresse aux 

nouveaux utilisateurs de 

l'Atari ST. Oui, nous ne 

vous avons pas oubliés, 

et le « lecteur type » de cet article 
a le profil suivant : il a acheté un 
Atari il y a environ six mois ou 
moins ; il s’agit de son premier 
ordinateur ; l’utilisation qu'il en fait 
est soit ludique (jeux), soit d'ordre 
semi-professionnel ; il est 
relativement isolé : il ne compte 
pas d'amis très « branchés » sur 
Atari, ou d’un revendeur ultra-zélé, 
prêts à répondre à toute question 
d'ordre technique. En résumé, cet 
utilisateur (oui, vous !) rencontre 
des problèmes de base, ou se 
pose des questions qui sont celles 
d'un débutant, et nous l'avons 
tous été. : 


. votre avis sera 


Si votre profil est celui que nous venons 
d'indiquer, aidez-nous à vous donner des 
informations réellement utiles, en reco- 
piant le petit questionnaire dans l'encart 
ci-contre, afin que nous répondions au 
mieux à votre attente sur cette « initia- 
tion ». Répondez librement aux questions 
posées, et n'hésitez pas à joindre toute 
suggestion vous paraissaht utile. Faites- 
le ! Surmontez votre envie de « laisser 
tomber », et consacrez cinq petites minu- 
tes à votre machine : écrivez-nous, à 
« Opération Initiation », Pressimage - ST 
Magazine, 210 rue du Faubourg St Mar- 
tin, 75010. PARIS. 


LE BUREAU GEM 


On ne cesse de vous répéter que l'Atari 
dispose d'un « bureau », et qu'il fonc- 
tionne « sous GEM ». Que recouvrent ces 
deux expressions ? 


Avant de répondre à cette question, il 
faut se demander de quelle façon un uti- 
lisateur donne des ordres à son ordina- 
teur. Vous n'êtes pas sans savoir que 
dans la préhistoire de l'informatique 
(c'est-à-dire il y a moins de dix ans !), la 
manipulation d'un micro ordinateur était 
une opération peu évidente, réservée à 


QUESTIONNAIRE À NOUS RETOURNER, MERCI! 


J'utilise mon Atari depuis ..…. mois. 


Mon âge est de … 


3 


Je trouve que la documentation fournie par Atari Fee. concernant | utilisation de 
l’Atari ST est : bonne, moyenne, mauvaise. 


A mon avis, Atari aurait dû ajouter (ou détailler) des informations concernant : 


Je lis ST Magazine : très régulièrement, épisodiquement, rarement. 


Je me pose la question suivante, concernant l'Atari ST : 


Le(s) problème(s) que je rencontre le plus souvent, en tant qu ‘utilisateur, est (sont) 


le(s} suivant(s) : … 


J'aimerais qu'on me donne une définition simple, claire € et précise des termes infor- 


matiques suivants : 





He 





% sit 


Je n'ai pas honte de poser la question stupide suivante (et je pense ne pas être le 


seul à me la poser !) : 


Il nous sera évidemment impossible de 
vous répondre individuellement, mais 
instamment pris en 
compte pour la suite de notre série. Voici 
donc le premier article de cette série, 
lisez-le avant de répondre au question- 
naire. 





des esprits rapides, capables d'un:certain 
niveau d'abstraction. 


L'ordinateur auquel vous avez échappé : 


En ces temps reculés, lorsqu'on allumait 
un ordinateur, il se passait un petit délai 
avant que l'écran ne s'illumine. En:fait 
d'illumination, l'utilisateur voyait le plus 
souvent s'afficher un point d'interroga- 


_ tion suivi d'un petit carré clignotant. Le 
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| 








tout accompagné d'un petit « bip », 
essentiellement destiné à signaler que 
l'ordinateur était prêt, et qu'il tentait de 
s'adresser à un être humain, si possible 
réveillé et assis devant l'écran. 


Le point d'interrogation indique que l‘or- 
dinateur attend un ordre de l'utilisateur. 
Pour formuler cet ordre, vous étiez invité 
à écrire une commande -c'est-à-dire une 
phrase codée- par l'intermédiaire du cla- 
vier. Prenons un exemple : vous vouliez 
tout simplement voir ce qui se trouve sur 
une disquette. À partir de là, que faire ? 
Le premier réflexe, inadapté, consiste à 
paniquer, le second, recommandé, con- 
siste à se référer à la documentation, pour 
trouver la liste des commandes de l'ordi- 
nateur considéré. Vous trouviez alors, en 
général après une recherche assez lon- 
gue, la commande recherchée. Il aurait 
fallu par exemple taper : 


DIR A : 


pour voir s'afficher à l'écran tous les 
fichiers et programmes présents sur la 
disquette. 


Plusieurs problèmes sont liés à la notion 
de langage de commande : une com- 
mande est souvent constituée de l’abrégé 
d'un terme anglais (en l'occurrence DIR 
signifie « directory », c'est-à-dire « réper- 
toire ») ; l'expérience montre qu'il est dif- 
ficile de se souvenir de telles abrévia- 
tions ; les erreurs sont fréquentes : fau- 
tes de frappe, écriture erronée de la com- 
mande. Or, pour utiliser correctement un 
ordinateur, il faut mémoriser plusieurs 
dizaines de commandes de ce genre : un 
ordinateur utilisant uniquement un tel lan- 
gage de commande est par conséquent 
peu adapté à un humain, dont la souche 
génétique n'est pas du genre « homo 
informaticus ». 


Le commun des mortels n’a pas manqué 
de bouder la micro-informatique d'alors, 
réputée trop complexe, peu « parlante », 
trop pointilleuse sur les problèmes de 
syntaxe (forme, écriture d'un message). 
L'ordinateur auquel vous avez échappé 
est donc une machine peu conviviale, 
dans laquelle il est difficile d'entrer, et 
dont il est difficile de se faire une repré- 
sentation mentale. C'était l'époque de 
« l'informatique - sanction » : la machine 


« jetant » l'utilisateur à chaque faux pas. 
Puis vint l'époque d'une réflexion appro- 
fondie sur la communication entre 
l'homme et la machine. 


De Rank Xerox à Digital Research, en pas- 
sant par Apple... 


Les laboratoires de recherche de Rank 
Xerox mirent au point un ensemble de 
solutions qui devaient permettre de dis- 
poser d’une bonne « interface » entre 
l'homme et la machine. Plusieurs solu- 
tions devaient émerger : donner la prio- 
rité au graphisme (la vue est le sens le 
plus important chez l'homme) ; proposer 
des symboles graphiques des « objets » 
informatiques usuels (icônes) ; réduire 
l'usage du clavier au strict nécessaire ; 
mettre l'utilisateur devant des situations 
et des objets qu'il rencontre concrète- 
ment dans son bureau ; permettre d'agir 
« dans » ce bureau en y mettant physi- 
quement la main (par l'intermédiaire 
d'une souris) ; afficher des messages 
clairs et standardisés dès que l'utilisateur 
fait une erreur (boîte d'alerte) ; proposer 
des zones de dialogue comportant des 
« boutons » sur lesquels l'utilisateur peut 
cliquer (comme il le fait sur une télévision 
ou un poste de radio) ; permettre de tra- 
vailler sur plusieurs documents à la fois 
(dans des fenêtres) ; proposer des 
menus, c'est-à-dire le choix d'une option 
parmi celles disponibles ; faire appel à la 
mémoire de l'utilisateur le moins souvent 
possible. 


Cet ensemble de solutions ne sera pas 
popularisé par la société Rank Xerox elle- 
même, mais par Apple, avec le célèbre 
Mac Intosh, ou plutôt par son ancêtre : 
Lisa, aujourd'hui oublié. Graphismes réa- 
listes, icônes, souris, menus déroulants, 
fenêtres, et boîtes de dialogue vont révo- 
lutionner l’image des ordinateurs dans 
l'esprit du public. Les micros apparaissent 
soudainement « friendly », ce que nous 
traduisons par « conviviaux » ; il devient 
facile et même amusant d'effectuer une 
manipulation quelconque. Par exemple, il 
suffit de faire un double clic sur l'icône 
figurant une disquette pour voir s'afficher 
son contenu : plus besoin d'un langage 
de commande ! 


Toutes ces solutions techniques s'assor- 
tissent d'une « déontologie », c'est-à-dire 





d'une philosophie, du rapport avec l'uti- 
lisateur, qui prend en compte ses limites 
(ce qu'il fait réellement et non ce qu'il 
devrait faire). Un être humain commet 
beaucoup d'erreurs, les logiciels doivent 
en tenir compte et intégrer des possibili- 
tés de corrections. Retour en arrière et 
annulation doivent être systématique- 
ment autorisés : l'utilisateur doit pouvoir 
se sortir de toutes les situations. La com- 
munication avec la machine doit permet- 
tre cette approche intuitive, par essais et 
par erreurs, l'utilisation de la machine ou 
du logiciel étant en quelque sorte auto- 
documentée. GEM donne des solutions 
techniques à cette philosophie. 


Le public est conquis par toutes ces nou- 
veautés, mais le standard IBM -dominant 
hier comme aujourd'hui- ne fait pas appel 
à ces concepts : l'idée vient alors de pro- 
poser la même interface aux utilisateurs 
d'IBM et compatibles. Les artisans de 
cette adaptation appartiennent à la 
société Digital Research : ils créent le 
GEM (Graphics Environment Manager ou 
gestionnaire de l'environnement graphi- 
que), programme destiné aux ordinateurs 
« classiques », pour les faire fonctionner 
« comme un Mac ». Des batailles juridi- 
ques s'ensuivent, sur lesquelles nous ne 
nous étendrons pas ! 


Amstrad et Atari ont adopté GEM, ce qui 
a largement contribué à leur succès réci- 
proque (attention : le fait que l’Atari et 
l’Amstrad soient « clients » de GEM ne 
suffit pas à les rendre compatibles !). 
Cependant, il faut reconnaître que GEM 
ne s'est pas réellement imposé sur les 
compatibles qui, aujourd'hui, se tournent 
plutôt vers Windows, dont les caractéris- 
tiques sont plus actuelles et destinées 
aux professionnels. 


GEM est finalement un ensemble de pro- 
grammes intégrés au ST, disponible de 
facon standard, et responsable de la ges- 
tion des fenêtres, menus, icônes, souris, 
boîtes de dialogue et du sélecteur d'ob- 
jet. Dès lors, qu'est-ce que le « bureau 
GEM» (ou tout simplement le 
« bureau ») ? Allumez votre ordinateur, 
sans qu'une disquette se trouve à l'inté- 
rieur de son lecteur, et sans tenter d'en 
introduire une. L'écran est vide, le lecteur 
de disquette fait un petit bruit : il teste la 
présence d'une éventuelle disquette. Au 
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bout d'une dizaine de secondes, vous ver- 
rez apparaître le bureau dans sa configu- 
ration standard (voir la figure): 


Bureau Fichier Visualisation 





GEM EST EN ROM 


Que pouvez-vous en déduire ? D'abord 
que GEM se trouve bien dans l'ordinateur, 
puisqu'il n'a rien pu charger à partir de la 
disquette. GEM est résident dans une par- 
tie de la mémoire, qui est en quelque sorte 
« figée » : c'est la mémoire morte, ou 
ROM (Read Only Memory). Les informa- 
tions qui se trouvent dans la ROM sont 
ineffacables et seulement lisibles, donc 
vous ne pouvez pas stocker vos propres 
informations dans les circuits de la ROM ; 
par contre, lorsque vous chargez et exé- 
cutez un programme, il est automatique- 
ment placé dans la RAM (Random Access 
Memory) c'est-à-dire en mémoire vive. Il 
est possible d'effacer ce qui se trouve en 
RAM, de plusieurs facons : la plus radi- 
cale consiste à éteindre l'ordinateur. 
Cette partie de la mémoire est par con- 
séquent définie comme volatile, contrai- 
rement à la ROM. C’est une des raisons 
pour lesquelles il faut adjoindre à un ordi- 
nateur des mémoires de masse (disquet- 
tes ou disques durs), de façon à pouvoir 
remiser par devers soi les informations 
importantes. 


En ROM se trouvent d'autres petits pro- 
grammes -ou fonctions- constituant le 
TOS, dont GEM est considéré comme 
une partie. Le TOS signifie Tramiel Ope- 
rating System du nom du propriétaire 
actuel d'Atari (Jack Tramiel). L'Operating 
System désigne le système d'exploita- 
tion, c’est-à-dire l'ensemble des fonctions 
contenues dans l'ordinateur, lesquelles 
constituent le bagage intellectuel de 
l'Atäri, son « capital génétique ». Grâce 
à son système d'exploitation, un ordina- 


Options 


teur est capable d'effectuer un minimum 
de tâches indispensables comme lire et 
écrire sur une disquette, la formater, 






recueillir les informations entrées au cla- 
vier, etc. Quand vous chargez un pro- 
gramme, c'est le système d'exploitation 
qui est capable d'effectuer un charge- 
ment et un lancement corrects, après 
avoir détecté et interprété votre ordre de 
lancement. Ensuite, il « passe le relais » 
au programme appelé. A priori, si vous ne 
souhaitez pas programmer, vous n'avez 
pas besoin d'en savoir plus sur le système 
d'exploitation de l'Atari. 


DESCRIPTION DU BUREAU 


Revenons-en au bureau, tel qu'il est 
figuré dans notre schéma, pour décrire 
ses éléments constitutifs. Ce bureau 
comporte trois icônes (les icônes disque 
A et B, une corbeille) et une barre de 
menu. 


- Cliquer : désigne l'action qui consiste à 
presser-relâcher le bouton gauche de la 
souris. Lorsqu'il faut cliquer sur le bou- 
ton droit, on le dit explicitement. Il faut 
distinguer le clic (simple), du double clic : 
cette action consiste à effectuer deux 
clics successifs, séparés par un très court 
délai. Il Y a un coup de main à prendre, 
mais rien ne vous empêche de cliquer 
trente-six fois en rafale jusqu'à ce que la 
souris réagisse. 


- Sélectionner une icône : si vous faites 
un simple clic sur une des trois icônes, 
elle apparaîtra en noir, ou en « inverse 
vidéo » suivant l'expression consacrée. 
Il y a bien inversion puisque ce qui appa- 
raissait en blanc dans l'icône est redes- 
siné en noir, et réciproquement, ce qui 
apparaissait en noir (les lettrages notam- 


ment) passe en blanc. Pour désélection- 
ner une icône, il suffit de faire un clic 
n'importe où, pourvu que ce soit en 
dehors de l'icône elle-même (et en dehors 
de la barre de menu). 


- Ouvrir une icône : cette expression est 
souvent utilisée pour désigner deux 
actions différentes ayant le même résul- 
tat. Par exemple, si vous sélectionnez 
l'icône du disque À, vous avez la possi- 
bilité de choisir l'option « Ouvrir » dans 
le menu « Fichier ». Une autre façon 
d'ouvrir cette icône disque consiste à 
faire un double clic suffisamment rapide 
(essayez jusqu'à ce que ça marche !). 


- Option du menu insélectionnable : si 
vous amenez la souris dans le menu 
« Fichier » -lorsqu’aucune icône disque 
n'est sélectionnée- vous verrez toutes les 
options écrites en grisé. Si vous tentez de 
cliquer sur une de ces options, vous n'ob- 
tiendrez aucun résultat, sinon de refermer 
le menu. Ces options sont dites insélec- 
tionnables, et ne le deviendront que si 
vous prenez le soin de sélectionner une 
icône disque avant d'ouvrir ce menu. 
C'est une facon de vous obliger à préci- 
ser à quelle unité de disque vous faites 
référence. Remarquez bien que cette 
notion d'option insélectionnable est 
exploitée par beaucoup de logiciels : si 
une option dont vous avez besoin n'est 
pas sélectionnable, c'est que vous n'avez 
pas effectué une opération donnée, ou 
que vous vous trouvez à une étape de 
manipulation qu'il faut terminer pour 
accéder à nouveau à ces options ! Pour 
savoir laquelle, le mieux est de réfléchir 
un peu ou de se reporter à la documen- 
tation du logiciel incriminé. 


- Le message de bienvenue : à gauche de 
la barre de menu, vous devez Voir un sigle 
composé de trois traits convergents vers 
le haut : c'est le sigle d'Atari. Il se trouve 
parfois dans les menus d'autres logiciels, 
et figure toujours à gauche. En règle 
générale, dans le menu situé à gauche, 
vous trouverez une option nommée 
« Information » (ou un terme similaire). Si 
vous cliquez dans l'option « Informations 
bureau » du bureau GEM, vous verrez 
s'afficher un message donnant des infor- 
mations qui vous paraîtront probablement 
anodines. On trouve généralement, grâce 
à cette option du menu, le nom des 
auteurs et/ou éditeurs du logiciel, la date 
et le numéro de la version. Ces deux der- 
nières informations sont souvent impor- 
tantes, et rappelez-vous de cette manœu- 
vre quand vous souhaiterez connaître la 
version d'un logiciel donné (voir ci- 
dessous). 

- La version d'un logiciel : vous savez 
sans doute qu'un logiciel est un produit 
évolutif, que sa conception ne relève pas 
des sciences exactes, et que la plupart 
des logiciels comportent des petites 
erreurs internes (les « bugs » ou 








Débutants 







« bogues »}). La première version com- 
merciale d'un logiciel est dite « version 
1.0» (prononcer « un zéro » où « un 
point zéro »), et au fur et à mesure des 
correctifs apportés, les nouvelles versions 
seront éditées avec un numéro différent : 
on verra les versions suivantes s'appeler 
1.2 ou 1.7, par exemple. Les chiffres qui 














suivent le point indiquent que des modi- BE CT Nous assurons votre 
fications, ajouts et corrections ont été ormation à la Pogrammation sur 
effectués. Lorsqu'une version est com- ? : 
plètement refondue, le chiffre qui précède SETVEUr en COUTFS d LE stage bien À 
le point est augmenté d'une unité : on rémunéré, suivi d'embauche, Merci 






passera ainsi d'une version 1.77 à la 2.0. 
Cette nouvelle version connaîtra elle- 
même des correctifs, ajouts et modifica- 


tions, et l’on verra fleurir des versions TELE GROUPE, 
2.1, 2.8, etc. Certains programmes en Place Ste Opportune, 

Sont à la version 5 et parfois plus ! A con- S 

trario, peut-être avez-vous déjà entendu ÿ 
parler de versions dont le numéro est infé- 
rieur à 1 (par exemple : 0.97) ? Ceci 
signifie en général que le logiciel n’est pas 
encore commercialisé, et qu'il circule 
pour être testé par des collègues informa- 
ticiens (on dit que le logiciel est en phase 
de test, ou « beta-test »). En pratique, 
rappelez-vous de ceci : plus le chiffre est 
élevé, et plus le logiciel a de chances 
d'être fiable ! GEM n'échappe pas à cette 
logique, et connaît lui aussi des versions 
successives. 










































e logiciels cherche graphistes pour réalisation de 
>. Er ue uette de démonstration de vos 
SOFT Edition, 33 Bis rue Carnot, 77400 THORIGNY, 













$ un logiciel (jeu, éducatif, utilitaire) et vous pensez quil peut. 
étre commercialisé. Alors contactez-nous en envoyant votré oeuvre à: 
: ACCROSOFT Edition, 3 Bis rue Carnot, 77400 THORIGNY, TEL: 64308278 











Pour conclure provisoirement, nous 
ferons deux remarques. La première 
remarque concerne le langage de com- 
mande : l’Atari peut très bien fonctionner 
avec un langage de commande, même s'il 
est moins agréable à utiliser que les élé- 
ments du bureau (ce langage est fourni 
avec la mallette de développement Atari). 
Il faut cependant reconnaître que bien peu 
d'utilisateurs y recourent. La seconde 
remarque concerne GEM. Certains pro- 
grammes tournent sur l’Atari, mais n’uti- 
lisent pas GEM : c'est notamment le cas 
de la majorité des jeux (n'ayant ni fené- 
tres, ni menus, ni aucun des attributs de 
GEM). Ceci indique que GEM est en quel- 
que sorte optionnel, certes disponible à 
l'intérieur de l'Atari mais dont l'usage 
n'est en rien obligatoire. Ceci permet de 
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distinguer a priori deux types de program- 4 GRAPHISME - CAO. 

mes : les programmes « sous GEM », et Ë Crémtor/Nerator 
’ i i fi i - Pro 24 1] 

lès programmes n'y faisant pas appel. SO ! SMPTE Track 






Ces derniers sont généralement appelés 
programmes TOS, le nom du programme 
comportant souvent cette extension 
après le point (exemple : TRUC. TOS). À 
bientôt |! 
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Config MEGA ST2 coukeur + Gamme CYBER 
+ XEROX 4020 jet encre couleur : 34.000 fF, 












Démonstrations de toute la gamme 
STEINBERG - C:LAB - SARO 


Séquences Midi! disponibles 
Stockage sur Supra FDIO 
Stages technique M1.D.I. 
Petits déjeuners musicaux le samedi matin (9h-12h) 
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Tablettes graphiques A3,A4 
Genlocks Gst 2000, 30P 
Ecrans Mégavision 
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INDEX GENERAL DES NUMEROS 
3 À 29 DE ST MAGAZINE 


Mazette! 4 années d'histoire du ST classées par genre; je rêve! 
Saperlipopette! 4 années d'histoire du ST classées par numéro; c'est l'Amérique! 
Sacristie (clin d'oeil à nos nouvesux lecteurs)! 4 années d'histoire du ST classées par page: 
c'est l'extase. RHéâââä LOVELY! 

Je ne vous ferai pas l'injure de vous expliquer à quoi ça sert, ni comment on s’en sert. 
Débrouillez-vous! Un outil de travail comme ca va finir par nous faire aimer le travail, 


c'est vous dire. 
GED 
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Ikari Warriors 
I Ludicrus 




























: | Mortevielle: la solution! 
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Moon Patrol 














Motor Massacre 


















Incantation 
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Munsters 
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Incredible Shrinking 
Indiana Jones and the 
temple of doom 

Indy 500 




























Nebulus 
Nigel Mansel grand prix 
Night Hunter 
Night Raider 
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International Karaté + 
Into the eagles nest 
Iron Trackers 

























Ninja Mission 
Not a penny more... 
Obliterator 
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Iznogoud RE 
Jewels of Darkness 






















Outrun 





















JinXter 
Joe Blade 2 
Jungle Book 
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Overlord 
Pac-Mania 
Paladin 
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Jupiter Probe 
Karateka 
Kennedy Approach 
Kiülldozers 
King Quest I 
King Quest III 
King Quest IV 
Knight Orc 
Last Duel 





























































Pandora 
Les Passagers du Vent 2 
Phantasie 2 
Phantasie 3 
Playhouse Strip Poker 
Police Quest 

Police Quest 2 
Powerdrome 






































Leatherneck 








Powerpla 
Predator 









Leisure suit Larry...(land) 
Leisure suit Larry...(love) 
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Le Manoir de Frozarda 
Le Manoir de Mortevielle 
Marble Madness 
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President is missing 
Prohibition 
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Ram 
Rambo 3 
Return of the 
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Rings of Zilfin 
Les Ripoux 
Road Runner 
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Roadwar 2000 
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Roadwars 

Rolling Thunder 
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Sapiens 
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Side Arms 
Sidewinder 





_Summer Olympiad 
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Super Breakout 








The Sentinel 













Thundercats 
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Silent Service 











Silicon Dreams 














Sinbad 














Skrull 











Skweek 
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Skyfox 
Soldier of Light 
Solomon’s Key 














Space Ball 











Space Harrier 
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Space Quest 2 








Space Racer 
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Spidertronic 












Spitfire 40 

















Spitting DUR 2 


ST Wars 














Starglider 
Starglider II 
Stargoose 
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Star Raider 








_Starray 





Star Trap 13 











Star Trek 
Star Trek 
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Stormbri nger 
Street Gang 














_Sub Battle Simulator 


















Super Hang-On 
Superman 
Super Ski 






UMS Scenarios 

Uninvited 

Universal Military Simulator 

Vectorball 

Vegas Craps 

Vegas Gambler 
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Teenage Queen 









Terrorpods 
Test Drive 
Tetra Quest 


eue À 























The Deep 
Thunderblade 
Tiger Road 
Times of lore 
ENT 1 
Tonic Tile 
Tracker 
Trailblazer 
Transputor 
Transylvania 
Trivial Pursuit 
Truck 
Turbo Cup 
Twilight’'s Ransom 












































































































































































Vivre et laisser mourir 
Voyage au centre de la Terre 
Wanted 
Where Time Stood Still 
Wbhirligig É 
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Wizard Warz 






World Darts 
Xenon 
Xevious 
Yam’C 
Zak Mac Kracken 
Zany Golf 

Zero Gravity _ 
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Les Jeux 87 
Les Gloks d'Or 1987 : 
Les jeux d'aventure sur ST 
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LES FICHES DE 
ST MAGAZINE 


LES FONCTIONS BIOS 
Appel des fonctions: 

En Assembleur: 
MOVEX <param_n»>,-(SP) 
MOVE X <param_2>,-(SP) 
MOVE.X <param_1> -(SP) 
MOVE.W #num_ fonc, ,-(SP) 
TRAP #13 
ADDAL #<nb_octets>,SP 


MOVE.X DO, crésultat> 
;: Xest W ou L suivant la longueur du 
paramètre 


En C: 


résultat-bios(num_fonc,paraml,param2...); 
F ajouter L après un paramètre s'il est long sé 


ou: 


résultat=fonction(paraml, param2...); 
K même remarque */ 


LES FICHES DE 
OST MAGAZINE 


(LES FONCTIONS BIOS) 


2 Bconin 
E: dev.w 
S: CAr.W 


Renvoie un caractère du pé rique dev 
(O=PRT, 1=AUX, 2=CON, SIDE 


3 Bconout 


E: dev.w car.w 


Envoie un caractère au Dé ique dev 
Cas 1=AUX, 2=-CON, 3-MIDI, 4=IKBD, 


4 Rwabs 
E: rw.w buf.l nb.w sec.w dev.w : 


S: err.l 
Permet de Lire ou d'écrire (rw=0 lecture, rw=1 


Ts 
| de OA 1-B, 2=-C...), de ou vers le buffer buf 
| Se à plus vite, ‘il doit être à une adresse 
paire). : 


LES FICHES DE 
ST MAGAZINE 


(LES FONCTIONS BIOS) 
En GfA: 
résultat-BIOS(num. fonc,X:param1,X:param2..) 
X est Lou W suivant la longueur du paramètre 


LISTE DES FONCTIONS 


Elles sont décrites comme suit: 
num_fonc fonction 


numéro d'appel (décimal puis hexa à partir de 
10) et nom de la fonction 


E: paraml.X param2.X 
paramètres avec leurs tailles 
S: résultat.X 


valeur de retour avec sa taille 


LES FICHES DE 
ST MAGAZINE 


(LES FONCTIONS BIOS) 
(Suite de 7-Getpbp) 


premier secteur de la seconde FAT, secteur du 
er cluster de données, nombre de clusters 
données, et un. mot do M dd: ue la 

taille des entrées des FAT (0=12 bits, 1-16 bits). 


le 
Rp FT 


= caractère (st=-1) ou Le ( 


Indique si le lecteur dev (0=A, 1=B.. se n'a pas 
été changé (st=0), a M changé 
(st=1), a été changé (st= 





LES FICHES DE 
ST MAGAZINE 


(LES FONCTIONS BIOS) 
DESCRIPTION 


0 Getmpb 
E: adr. 


FCI le Bloc de Paramètres Mémoire (MPB 
n'anaa dans le buffer de 12 ee un 
par a Le MPB est composé pot pere 
descripteurs de mémoire (MD), res nier 
pour la mémoire libre, le deuxième pour la 
mémoire  nupée, le troisième reproduisant le 
est formé par un Fes 
sur le MD suivant, l'adresse du bloc, la 
du bloc, et l'adresse de la page ‘de base di du 
propriétaire du bloc. 


1 Bconstat 
E: dev.w 
S: st.w 


ue si le périphérique dev 
Ed (I=AUX, 2=CON, 3-MIDI) 
a des caractères cote à être lus (st=-1) ou 
non (st=0). 


LES FICHES DE 
ST MAGAZINE 


(LES FONCTIONS BIOS) 


10 Go RE 


cu un Dis lo EE quelles unités 
one i le bit n est à 1, 


onité n o TB. .) est 
toujours au moins 3. 


présente. Renvoie 


11 (B) Kbshift 
E: model.w 
S: mode2.w 


Si model=-1, renvoie l’état 
ciales du clavier dans 


LES FICHES DE 
ST MAGAZINE 


LES FONCTIONS XBIOS 
(Suite et Fin) 


Sur la première fiche du mois dernier, une 
malencontreuse erreur de Gps à rectifier: 
c’est un TRAP #14 et non un TRAP #13 qu'il 
faut exécuter en assembleur 


Voici aussi une fonction supplémentaire, qui 
n'existe que depuis les nouvelles ROMs: 


64 (40) Blitmode (ou Blitter) 
: model.w 


S: mode2.w 


Si model vaut -1, mode2 indique l’état du 
blitter: bit O (0=non utilisé, 1-utilisé), bit 1 
(0=absent, 1-présent). Si model est différent 
de -1, le bit 0 indique avec les mêmes valeurs 
que ci-dessus si le Blitter doit être utilisé ou 
non. Sans blitter, ou avec des anciennes 
ROM&, renvoie 0, et ignore tout changement 
de mode. 


LES FICHES DE 
ST MAGAZINE 


(LES FONCTIONS BIOS) 
5 Setexec 


E: num.w vect.l 
5: old.l 


Fixe le vecteur num à la valeur vect, et renvoie 
RES LUS Si vect vaut -1, ne fait que 


6 Tickcal 
S: temps.l 


Renvoie le temps en millisecondes entre deux 
appels du timer système (20 ms sur un ST). 


Renvoie l'adresse du Bloc de Paramètres du 
BIOS (BPB) ps le lecteur dev.(0=A, 1=B, 
2=C...). Le B est composé des mots suivants: 
taille d’un secteurs en octets, taille d’un clus- 
ter en secteurs, puis en octets, taille du réper- 
toire en De taille de la FAT en secteurs, 
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de rangement {les disquettes son 


rivages 


T1! 
USE DISE 








| disquette 3” 





Moniteur monochrome 24 4040F TTC IMPRIMANTE 


Moniteur couleur ATARI:SC 142 4940 IMPRIMANTE EPSO] 


Moniteur monochrome ATARI SM 124 390 C TC TTT 


- Moniteur couleur ATARI 


Monte ue FR R x EMI LECTEUR DISK 31/2 externe 720 Ko 


+ Monit, coul, ] 


fonteur mono, ATARI SM 12 328670 | marque OCEANIC ELECTRONICS 11900" 


Type Master - GARANTIE 2 ANS 


1 SOUrIS Se TIXa 
Cable de rechange pour souris Atar 


Support ecran orientable pour SM 


SUPDO t universe imprimante 80 colonnes ou 


40 ST + moniteur couleL 
moniteur monochrome 
Extension mémoire 5 
DISK 


Ent \ 
aritel Alar 
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Avec les nombreux logiciels conçus 
spécialement pour l'ATARI 520 STF, 
vous tirez un maximum de plaisir de 
la technologie de pointe : plaisir de 
la puissance certes mais aussi plaisir 
de la facilité d'utilisation, plaisir de la 
couleur, plaisir de la musique... Gar- 
dez la souris en main et plongez 
dans l'écran: l'ATARI 520 STF va 
vous projeter de révélation en révéla- 
tion. 

MICROPROCESSEUR & CO 

Au cœur de votre ATARI 520 STF, il y a 
le microprocesseur MC 68000. Cette 
puce, conçue et fabriquée par le géant 
de l'électronique Motorola, est le stan- 
dard industriel pour la nouvelle généra- 
tion de super-micros. Le MC 68000 est 
un 16/32 bits. Ce qui signifie que l'ordi- 
nateur communique avec l'extérieur sur 
16 bits, mais travaille en interne sur 32 
bits. De façon concrète, cela se traduit 
par moins d'opérations et plus de 
capacité; donc un accroissement 
considérable de puissance et un gain 
de temps important par rapport au tra- 
ditionnel micro. Le 68000 étant à même 
d'exécuter simultanément plusieurs 
programmes différents comportant plu- 


sieurs tâches, votre ATARI 520 STF : 


fera toujours du multitäche, même si 
vous ne le voyez pas ! Trois coproces- 
seurs spécifiques — graphisme, cou- 
leur et musique — assistent le 68000 
pour donner à votre ATARI 520 STF un 
maximum de vitesse et de puissance. 
Pour votre plus grand plaisir. 
MEMOIRE VIVE ET DISQUETTE 

Vive le confort de la mémoire de votre 
ATARI 520 STF. 512 Ko de RAM, c'est 
énorme et ça permet d'être à l'aise 
dans ses programmes. Et qui plus est, 
la mémoire de votre ATARI 520 STF ne 
se contente pas d'être importante, elle 
est aussi astucieuse. D'abord, 32 Ko 
sont réservés à l'écran, ce qui permet 
des performances graphiques excep- 
tionnelles. Ensuite, les circuits d'acces 
direct à la mémoire autorisent les péri- 
phériques à lire ou à écrire dans la 
mémoire sans passer par l'unité centra- 
le, ce qui évite de perdre du temps en 
multiples interruptions. 


Votre ATARI 520 STF dispose d'un lec- 
teur de disquette intégré. Les disquet- 
tes utilisées sont au nouveau format 
Standard de 3 pouces 1/2 et ont une 
capacité de 720 Ko. C'est sous cette 
forme que vous trouverez les logiciels 
du commerce. À peine un an après le 
lancement de l'ATARI 520 STF, il en 
existait déjà plusieurs centaines, dans 
tous les domaines, et les derniers-nés 
ne cessent de monter en puissance. 
Pour que votre plaisir soit encore plus 
Vif. 

GEM 

En plus de son système d'exploitation 
TOS — une version du fameux CP/M 
— l'ATARI 520 STF dispose du sys- 
tème GEM (Graphic Environment 
Manager, gestionnaire de l'environne- 
ment graphique). GEM a été conçu par 
Digital Research, un leader mondial du 
logiciel, pour les ordinateurs person- 
nels. Le but de GEM — associé au TOS 
— est de permettre à tout utilisateur, 
même au plus novice, de tirer le maxi- 
mum de son ATARI 520 STF. 


GEM, totalement transparent pour l'uti- 
lisateur, est en fait un système extré- 
mement complexe qui offre des possi- 
bilités inouies dont les plus marquan- 
tes, en dehors de la création et de 
l'utilisation d'icônes, sont : 
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— création de fenêtres sur l'écran 


— emploi de menus du type déroulant, 


— immense bibliothèque de plus de 
300 fonctions. 


Pratiquement, lorsque vous avez la 
souris en main, GEM se manifeste par 
l'affichage à l'écran de petits dessins 
(icônes), faciles à comprendre, qui 
représentent les diverses commandes 
et fonctions de la machine. Par exem- 
ple, il vous suffit de choisir l'icône adé- 
quate pour lancer une sauvegarde sur 
disquette. 


SOURIS 


Plus besoin d'apprendre des comman- 
des barbares: Vous dialoguez avec 
votre ATARI 520 STF à l'aide de la 
souris et d'une grande variété d'icônes. 
C'est bien plus simple. Ingénieuse la 
souris qui rend si facile l'utilisation de 
votre ATARI 520 STF. Une fois pris en 
main, Vous ne pouvez plus vous passer 
de ce merveilleux instrument. La souris 
déplace .un pointeur sur l'écran — une 
flêche — et, par un Simple “clic sur 
l'un de ses deux boutons, affiche le 
menu. Un autre “clic” et vous choisis- 
sez la fonction que vous venez de poin- 
ter. 


Et ainsi de suite. un nouveau “clic” et 
vous ouvrez ou fermez les fenêtres de 
dialogue. Avec la souris, votre ATARI 
520 STF est tellement facile à utiliser 
que vous allez vraiment vous faire plai- 
Sir. 


MULTIFENETRAGE 


Avant, un affichage à l'écran effaçait le 
précédent. L'ATARI 520 STF abolit 
cette limitation par l'usage de fenêtres. 
Vous pouvez en avoir quatre à la fois ; 
ce qui revient à bénéficier de 4 écrans 
différents en même temps. Quel luxe ! 
Voilà qui va vous permettre de jongler 
avec plusieurs informations à la fois 
sans avoir à faire d'acrobaties. Bien 
entendu, c'est vous qui sélectionnez 
chaque fenêtre. Vous les placez et les 
déplacez partout sur l'écran. Vous leur 
donnez la taille que vous voulez ; vous 
les réduisez ou les agrandissez à volon- 
té. Vous les superposez, vous les sépa- 
rez. Vous faites défiler les contenus 
des fichiers par les fenêtres, à droite, à 
gauche, de haut en bas, de bas en 
haut c'est comme ça vous plait. 
Comment ? Tout simplement avec un 
petit "clic" grâce à la merveilleuse 
petite souris de votre ATARI 520 STF. 









CARACTERISTIQUES 
TECHNIQUES 


CONFIGURATION DE BASE 
Unité centrale 512 Ko. Souris, lecteur 
de disquette (3 pouces 1/2, 720 Ko) 
intégré. Câble péritélévision, Langage 
BASIC, système d'exploitation GEM, 
Système d'exploitation TOS,. 


ARCHITECTURE : 

Microprocesseur 16/32 bits Motorola 
68000 à 8MHz. 8 registres de données 
32 bits, 8 registres d'adresses 32 bits, 
Bus de données 16 bits, Bus d'adres- 
ses 24 bits. 6 coprocesseurs dont 3 
spécifiques conçus par ATARI : GLUE, 
gestion vidéo; DMA, gestion disque 
dur et périphériques ; MMU, gestion 
mémoire; 6301, gestion clavier; 
68901, gestion des interruptions ; AY3- 


8910, gestion du son et de la musique. - 


SYSTEME D'EXPLOITATION : 
Système d'exploitation TOS. Environ- 
nement GEM (fenêtres, icônes...) 


MEMOIRE : 


512 Ko de RAM. Extension 128 Ko de 
ROM par cartouche. 


LECTEUR DISQUETTES INTEGRE : 
Lecteur de disquettes 3 pouces 1/2, 
double face. Capacité de 720 Ko for- 
matée. 

CLAVIER : 

Clavier AZERTY. 94 touches dont 10 
touches de fonction (4 programmations 
par touche). Pavé numérique de 18 
touches. Pavé de commande du cur- 
seur. Clavier géré par un microproces- 
seur. 

GRAPHISME : 

Haute résolution 640x400 en mono- 
chrome, moyenne résolution 640x200 
en 4 couleurs, basse résolution 
320x200 en 16 couleurs. Affichage 80 
colonnes en haute et moyenne résolu- 
tion, 40 colonnes en basse résolution, 


COULEURS : 

Sortie RVB/PERITEL, palette de 512 
couleurs. 8 niveaux de rouge, vert et 
bleu réglables par menu. 


SON ET MUSIQUE : 
Coprocesseur musical. 3 voies. indé- 
pendantes. Fréquence de 30 Hz à 125 
KHz. Générateur de bruits. Contrôle 
dynamique de l'enveloppe. Interface 
MIDI (entrée et sortie). 


LE GRAND 
SPECIALISTE 
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A crédit CETELEM : OF au comptant 
+ 18 mensualités de 243,20F 
1e" versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 997,60F 
TEG : 20,50 % 


A crédit CETELEM : OF au comptant 
+ 24 mensualités de 246,60F 
1e versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 1839F 
TEG : 20,50 % 


A crédit CETELEM : 205F comptant 
+ 24 mensualités de 246,60F 
1e versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 1839F 
TEG : 20,50 % 


À crédit CETELEM : 0f au comptant 
+ 36 mensualités de 221F 
{et versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 2576F 
TEG : 20,50 % 


ATARI 520 STF 


ATARI 520 STF 
+ Monit. mono Atari SM124 


4190 


ATARI 520 STF 
+ Monit. coul. Printel 3710 


ATARI 520 STF 
+ Monit, Coul. Atari SC1425 


5490 


ATARI 520 STF A crédit CETELEM : OF au comptant 
+ Monit. mono Atari SM124 + 36 mensualités de 233,10 
+ Imprimante Citizen 120 D {versement 120 jours après achat 


E 8 o OF Coût total du crédit avec 


assurance : 2759F 
ATARI 520 STF 


TEG : 20,50% 
A crédit CETELEM : OF au comptant 
+ Monit. coul, Atari SC 1425 l 3 
+ Imprimante Citizen 120 D 1%versement 120 jours après achat 


+48 mensualités de 228,20F 
Coût total du crédit 
6890 avec assurance : 4173,60F 
TEG 20,50% 
QUELQUES RAISONS POUR LESQUELLES 
IL EST SI DIFFICILE D'ACHETER VOTRE MACHINE 
AILLEURS QUE CHEZ GENERAL 


Avec chaque machine, GENERAL, le premier spécialisté micro indépen- 

dant, Vous offre : 

1) Une compilation de nombreux jeux très actuels 

2) 1 manette de jeu 

3) une formation d'une demi-journée sur la machine, dans notre local de 
formation. 

4) une assistance téléphonique 90 jours. 

5) une garantie de 2 ans, pièces et main d'œuvre. 

6} un paiement en quatre fois, sans intérêt, après acceptation di dossier. 

7) l'assurance du bon prix: si dans le mois qui suit Votre achat, vous 
trouvez le même matériel à un prix inférieur, nous vous remboursons la 
différence (sauf en cas de baisse tarifaire en provenance du fabricant), 

8) Droit à l'erreur: si dans un délai de trois jours après l’achatide votre 
machine, vous constatez que ses caractéristiques ne Vous conviennent 
pas, vous pouvez l'échanger contre une autre de Valeur équivalente. 

e LE COIN DES AFFAIRES 
Nous pouvons vous faire bénéficier de prix intéressants sur des 
machines déballées. Provenance exposition. Quelques défauts d'as- 
pect. Consultez-nous. 


e SERVICE COLLECTIVITÉS 
Ecoles, administrations, entreprises, étudiants, Vous pouvez profiter de 
tanfs spéciaux. Consultez-nous. 

© LA GARANTIE DU MEILLEUR PRIX 
Si avant votre achat, vous trouvez un meilleur prix'que chez GENERAL, 
faites le nous savoir et nous nous alignerons sur ce prix. 

e SERVICE PROVINCE 
Rien à payer à la commande. Vous réglez àhla livraison de votre 
machine ou de Ses périphériques. Profitez du bon de commande à la 
fin de nos annonces. Merci. 
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L'ATARI 1040 STF intègre les toutes 
dernières innovations de la technologie 
de pointe, aussi bien au niveau des 
composants que des méthodes de pro- 
duction. 

Ainsi l'ATARI 1040 STF profite des plus 
récentes découvertes de la micro-élec- 
tronique: architecture résolument 
innovatrice basée sur le microproces- 
seur 16/32 bits MC 68000 et des copro- 
cesseurs spécialisés à très haute inté- 
gration, 

Résultat : des performances en hausse 
et des coûts de production en baisse ; 
ce qui permet de vous offrir un micro- 
ordinateur professionnel à un prix ultra- 
compétitif, 

Le choix d'un ordinateur, pour son usage 
personnel dans le cadre professionnel, ou 
pour la gestion de l'entreprise, est 
ce ls plus facile avec l'ATARI 1040 

F. 


Avec toute sa puissance, offerte à un prix 
très attractif, l'ATARI 1040 STF se place 
en tête du rapport performancesicoût. 
Voilà pourquoi il a été élu ordinateur de 
l'année aux U.S.A. qu'il est best-seller en 
Allemagne et qu'il fait déjà la une de la 
presse professionnelle en France, 

Plus de 2000 développeurs dans le 
monde - plus de 150 en France - créent 
des logiciels pour l'ATARI ST. Le langage 
de développement d'applications Mem- 
soft est en standard sur l'ATARI ST. De ce 
fait, plusieurs dizaines de solutions de 
gestion et d'applications verticales pour 
PME/PMI sont rendues opérationnelles 
Sur ATARI. 

Des logiciels de bureautique : traitement 
de texte, gestion de fichiers, tableur, ému- 
lation minitel.. aux performances modu- 
lées en fonction de l’utilisation envisagée, 
tirent parti de la puissance et de la facilité 
d'utilisation de l'ATARI 1040 STF. 

Des logiciels de CAO/DAO bénéficient des 
possibilités graphiques exceptionnelles 
de l'ATARI 1040 STF pour des applica- 
tions de haut niveau dans les cabinets 
d'architecture, les bureaux d'étude, etc. 
En résume, l'ATARI 1040 STF s'adresse 
tout particulièrement aux cadres et aux 
professions libérales soucieux de trouver 
une solution à leurs besoins de bureauti- 
que. De même, l'ATARI 1040 STF est bien 
adapté à tous ceux qui recherchent un 
ordinateur ayant des capacités graphi- 
ques exceptionnelles, Sa puissance et sa 
rapidité de calcul correspondent tout à 
fait aux attentes des chercheurs et des 
scientifiques. 

L'ATARI 1040 STF peut également se 
transformer en terminal aussi intelligent 
qu'économique grâce aux protocoles de 
communication VT 52, VT 100, HP. et 
Tecktronics. Dans sa version musclée, 
l'ATARI 1040 Méga ST, associé à des 
logiciels adaptés, est l'outil complet de 
gestion pour les PME/PMI. 

L'ATARI 1040 STF c'est la micro au 
bureau. Sa facilité d'emploi avec la souris 
et GEM, son confort d'utilisation avec le 
multifenétrage et la haute résolution gra- 
phique vous apportent le plaisir en plus... 
16/32 BITS 

L'Architecture innovatrice de l'ATARI 1040 
STF est basée sur l'emploi des potentiali- 
tés du célèbre microprocesseur MC 
68000 fonctionnant à la vitesse de 8 MHz. 
Cette puce, conçue et fabriquée par le 
géant de l'électronique Motorola, est 
aujourd'hui considérée: comme le stan- 
dard industriel des micro-ordinateurs de 
la nouvelle génération. Le microproces- 
seur MC 68000 est un 16/32 bits. Ce qui 
signifie que l'ordinateur ATARI 1040 STF 
travaille en interne sur 32 bits et communi- 
que avec l'extérieur sur 16 bits. 

Cette technologie avancée permet à 
l'ATARI 1040 STF de bénéficier ainsi d'un 
surcroit de puissance et d'une vitesse de 
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traitement considérablement supérieure 
aux traditionnels P.C., bâtis autour d'un 
microprocesseur 8/16 bits. Le 68000, 
étant à même d'exécuter plusieurs pro- 
grammes différents, résidant simultané- 
ment dans la mémoire, fait en perma- 
nence du multi-traitement. 


COPROCESSEURS 

Pour optimiser la vitesse de traitement de 
l'ATARI 1040 STF, ses concepteurs ont 
adjoint au puissant MC 68000, six copro- 
cesseurs qui exécutent de nombreuses 
opérations qui auraient nécessité des 
interruptions fréquentes et répétées du 
processeur central. 

Résultat : en supprimant les interruptions, 
on augmente - considérablement - la 
vitesse de traitement. 

Les coprocesseurs gèrent principale- 
ment : l'écran, la mémoire, le clavier, le 
disque dur et autres périphériques. 


1 MEGA DE RAM 

Un méga de mémoire vive, tout en restant 
à prix très abordable, Voilà ce que vous 
offre l'ATARI 1040 STF, 

Une méga-octet, c'est particulièrement 
confortable et utile pour être à l'aise dans 
toutes les applications professionnelles 
que vous souhaitez faire tourner sur votre 
ordinateur. Bien plus que ce qu'offrent la 
plupart des micro-ordinateurs tradition- 
nels. La mémoire vive de l'ATARI 1040 
STF est accessible, via le coprocesseur 
“accès direct mémoire”, à certains péri- 
phériques sans qu'ils aient à transiter par 
le processeur central. Cette innovation 
technologique permet des gains de temps 
importants. 


DISQUETTES 3 POUCES 1/2 
L'ATARI 1040 STF est équipé, en stan- 
dard, d'un lecteur de disquette intégré. 


Une seconde unité de disquette peut lui 
être connectée, par l'intermédiaire de l'in- 
terface prévue à cet effet. Les disquettes 
utilisées Sont au nouveau format standard 
de 3 pouces 1/2, double face, double 
densité, et ont une capacité de 720 Ko 
(formaté) 

INTERFACES : 

De nombreuses interfaces équipent, en 
standard, l'ATARI 1040 STF : 

- interface parallèle Centronics (générale- 
ment utilisée pour la connexion d'impri- 
mantes), 

- interface série RS 232 C (permet 
d'échanger des informations à une vitesse 
allant de 50 à 19. 200 bauds), 

- interface, lecteur de disquette supplé- 
mentaire, 

- interface haute vitesse pour disque dur 
{transfert à 10 mégabits/seconde), 

- interface souris, 

- interface manette de commande, 

- interface vidéo monochrome (haute 
résolution), 









- interface vidéo RVB analogique, 

- interface MIDI (entrée et sortie), permet 
aussi bien le pilotage d'instruments de 
musique électroniques que la constitution 
de réseau local de micro-ordinateurs, 

- port cartouche (cartouches interchan- 
geables de 128 K ROM). 


GRAPHISME 


L'ATARI 1040 STF est merveilleusement 
doué pour le graphisme. 

En mode haute résolution - 640 x 400 
pixels - l'affichage, net et bien contrasté, 
des textes et des chiffres, s'effectue en 
noir et blanc, avec des nuances de gris, 
tout à fait comme la lecture d'une page 
imprimée. Ainsi l'utilisateur travaille sans 
fatigue visuelle anormale puisque ses 
yeux sont habitués à ce genre de vision 
depuis qu'il sait lire. 

En mode moyenne résolution (640 x 200 
pixels) et basse résolution (320 x 200 
pixels), l'ATARI 1040 STF, branché sur un 
moniteur couleur, affiche données et ima- 
ges en 4 ou 16 couleurs. 

Avec le système GEM (gestion de l'envi- 
ronnement graphique), l'ATARI 1040 STF 
est capable de dessiner très facilement à 
l'aide de la souris. 

Des logiciels spécifiques exploitent ces 
capacités graphiques et tirent le maximum 
de la puissance de l'ATARI 1040 STF 
dans des applications professionnelles de 
CAO/DAO, D'autres profitent des capaci- 
tés graphiques de l'ATARI 1040 STF pour 
améliorer la présentation des informations 
de gestion: histogrammes, camembert, 
courbes, etc. sont inclus dans de nom- 
breux logiciels de bureautique. 


SOURIS 


La souris est l'instrument de travail qui 
permet d'utiliser de façon optimisée les 
nombreuses potentialités de l'ATARI 
1040. La souris déplace un pointeur - une 
flèche - sur l'écran et en cliquant sur l'un 
de ses deux boutons, une action est 
déclanchée. C'est ainsi que vous sélec- 
tionnez les icônes, que vous ouvrez ou 
fermez les fenêtres de dialogue, que vous 
déplacez icônes et fenêtres. En un mot 
c'est ainsi que vous dialoguez avec l'ordi- 
nateur, 


CARACTERISTIQUES TECHNIQUES 


Micro-processeur 16/32 bits MC 68000 à 
8 MHz. 1 méga octet de RAM. Système 
d'exploitation GEM de Digital Research. 
Langage de développement Memsoft, 
Graphisme haute résolution 640x400. 
Moniteur monochrome haute résolution. 
Clavier AZERTY accentué, Bloc numéri- 
que 10 touches séparé. Souris. Lecteur 
de disquette 720 Mo, 3 pouces 1/2 inté- 
gré. Nombreuses interfaces en standard : 
RS 232, Centronics, DMA 10 mégabits/ 
seconde pour disque dur. 


LE GRAND 
SPECIALISTE 






ALATARI 


A crédit CETELEM : OF au comptant 
+ 24 mensualités de 246,607 
1e" versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 1538,40F 
TEG : 20,50 % 


A crédit CETELEM : 0f au comptant 
+ 24 mensualités de 328,80F 
teversement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 2803,20F 
TEG : 20,50 % 


A crédit CETELEM : 100 comptant 
+ 48 mensualités de 228,20F 
er versement 120 jours après achat 
Coût total durcrédit 
avec assurance : 4173,60F 
TEG : 20,50 % 


ATARI 1040 STF 


ATARI 1040 STF 
+ Monit. mono Atari SM124 


5990 


ATARI 1040 STF 
+ Monit, Coul. Atari SC1425 : 


6990" 


ATARI 1040 STF A crédit CETELEM : 5005 comptant 
+ Monit. mono Atari SM124 + 36 mensualités de 297,40F 
+ Imprimante Citizen 120 D 1*versement 120 jours après achat 


6 89 OF Coût total du crédit avec 


assurance : 3426,40F 
TEG : 20,50% 

ATARI 1040 STF 
+ Monit. coul, Atari SC 1425 


A crédit CETELEM : 0F au comptant 
+ 48 mensualités de 2918 
+ Imprimante Citizen 120 D 1 versement 120 jours après achat 
Goût total du crédit 
7890 avec assurance : 5288F 
TEG 20,50% 
ATARI 1040 STF 
+ Monit. Coul. Printel 3710 


59907 


QUELQUES RAISONS POUR LESQUELLES 
IL EST SI DIFFICILE D'ACHETER VOTRE MACHINE 
AILLEURS QUE CHEZ GENERAL 


Avec chaque machine, GENERAL, le premier spécialiste micro indépen- 

dant, Vous offre : 

1) Une compilation de nombreux jeux très actuels 

2) 1 manette de jeu 

3) une formation d'une demi-joumée sur lamachiné, dans notre local de 
formation. 

4) une assistance téléphonique 90 jours. 

5) une garantie de 2 ans, pièces et main d'œuvre. 

6} un paiement en quatre fois, sans intérêt, après acceptation du dossier. 

7) l'assurance dubon:pnx: si dans le mois qui suit Votre achat, vous 
trouvez le même matériel à Un prix inférieur, nous Vous rémboursons la 
différence (Sauf entcas de baisse tarifaire en provenance du fabricant). 

8) Droit a l'erreur: si/dans un délai de trois jours après l'achat de votre 
machine, Vous constatez que ses caractéristiques ne vous conviennent 
pas, Vous pouvez l'échanger contre une autre de valeur équivalente. 

e LE COIN DES AFFAIRES 
Nous pouvons vous faire bénéficier de px intéressants sur des 
machines déballées. Provenance exposition, Quelques défauts d'as- 
pect. Consultez-nous. 

e SERVICE COLLECTIVITÉS 
Ecoles, administrations, entreprises, étudiants, vous pouvez profiter de 
tarifs spéciaux. Consultez-nous. 

e LA GARANTIE DU MEILLEUR PRIX 
Si avant votre achat, vous trouvez un meilleur prix que chez GENERAL, 
faites le nous savoir et nous nous alignerons sur ce prix. 

e SERVICE PROVINCE 
Rien à payer à la commande. Vous réglez à la livraison de votre 
machine où de ses périphériques. Profitez'du bon de commande à la 
fin de nos annonces. Merci. 





A crédit CETELEM : 0F comptant 
+ 24 mensualités de 328,80° 
versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 2803,20f 
TEG :20,50 % 
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LE GRAND 
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ALATARI 








Outil professionnel par excellence, 
l'ATARI MEGA ST 1 est particulièrement 
bien adapté, avec sa fantastique puis- 
sance, à tous les travaux demandant un 
graphisme soigné, en couleur et en 
monochrome: bureautique, création 
graphique, animation d'images, CAO/ 
DAO, etc... Associé au disque dur ATARI 
SH 205 - MEGA FILE, le MEGA ST 1 
devient la machine de référence dans le 
domaine des solutions de gestion ; doté 
de l'imprimante laser ATARI SLM 804, le 
MEGA ST 1 constitue l'ensemble PAO le 
plus attractif du marché. ; 


PERFORMANCES GRAPHIQUES 

DE TRES HAUT NIVEAU 
L'ATARI MEGA ST 1 est doté de compo- 
sants très élaborés qui lui permettent de 
parvenir à des performances graphiques 
de très haut niveau. 


COULEUR 

Le signal numérique de la sortie couleur 
transite par un convertisseur numérique/ 
analogique, spécialement étudié pour 
tirer le meilleur parti possible de l'asso- 
ciation des avantages de la technologie 
16/32 bits du MEGA ST 1 et de la qualité 
exceptionnelle des moniteurs Atari. 


MONOCHROME 

Un circuit spécialisé, fonctionnant à 
haute fréquence, produit un signal haute 
Vitesse (fréquence ligne de 35,7 kHz et 
fréquence de trame de 72H2); ce qui 
résulte en une image haute résolution 
extrêmement stable, permettant un tra- 
vail prolongé sans aucune fatigue visuel- 
le. 


ACCELERATEUR GRAPHIQUE 
Equipé de l'accélérateur graphique “Atari 
Blitter”, l'ATARI MEGA ST 1 révèle d'ex- 
traordinaires perfonmances lors de la 
création et de la manipulation d'images. 
Le Blitter, développé par Atari, intègre, 
dans un circuit intégré, des fonctions 
logicielles. Ainsi, l'affichage et le transfert 
de tout ou partie d'images d'un emplace- 
ment à un autre est beaucoup plus rapi- 
de : jusqu'à 16 fois plus vite que ne le fait 
normalement le MC 68000. 


MODES GRAPHIQUES 
Il existe trois modes graphiques sur le 
MEGA ST 1: 
- 640 x 400 pixels (monochrome) 
- 640 x 200 pixels (4 couleurs à l'écran) 
- 320 x 200 pixels (16 couleurs à l'écran) 


BLITTER ATARI 
TRANSFERTS ULTRA-RAPIDES 
Les extraordinaires performances gra- 
phiques du MEGA ST 1 sont largement 
dues à unpuissant coprocesseur spécifi- 
que, mis au point par l'équipe de recher- 
che et de développement d'Atari. Ce 
Coprocesseur dénommé BLITTER 
(abrégé de l'anglais Bit-Block Transfert 
Processor = Processeur de transfert de 
blocs de bits) est chargé d'effectuer des 
mouvements de blocs de points d'un 
emplacement à un autre. Ces blocs, par- 
tie d'une image vidéo, constituent une 
fraction de la RAM inteme de l'ordina- 
teur. Jusqu'à présent leurs transferts 
s'effectuaient à l'aide d'algorithmes 
écrits sous la forme logicielle. Le BLIT- 
TER est une solution matérielle ; les algo- 
rithmes sont placés dans le coproces- 
seur. Les transferts effectués par un 
composant au lieu d'un logiciel sont 
beaucoup plus rapides. En effet, alors 
qu'un logiciel est naturellement ralenti 
par les tâches intemes et extemes du 









microprocesseur, un transfert par l'inter- 
médiaire d'un composant s'effectue à 
une vitesse fantastique puisqu'il peut 
accéder directement à l'énorme mémoire 
du MEGA ST 1 en suspendant le micro- 
processeur. 





BUS COMPLET 68000 
OUVERTURE TOTALE 
Un bus complet 68000 équipe l'ATARI 
MEGA ST 1 et l'ouvre totalement vers le 
monde extérieur. En conséquence, une 
multitude d'applications devient envisa- 
geable, notamment dans les domaines 
scientifique et technique: systèmes 
d'acquisition de données, systèmes 
d'entrée-sortie numériques, systèmes 
d'entrée-sortie industriels, périphériques 
(écran très haute résolution, liaison 
IEEE...), cartes mémoires RAM et ROM 
additionnelles, cartes munies d'autres 
microprocesseurs et bien évidemment 
les bus standards (type VME par exemn- 

ple). 


10 INTERFACES EN STANDARD 


Les nombreuses interfaces qui équipent 
en standard le MEGA ST 1 lui procurent 
une ouverture vers un environnement 
diversifié en permettant de connecter la 
plupart des périphériques : disques durs, 
imprimantes, modems, synthétiseurs, 
etc. 

- interface parallèle Centronics (généra- 
lement utilisée pour la connexion d'im- 
primantes), 

- interface série RS 232 C (permet 
d'échanger des informations à une 
vitesse allant de 50 à 192000 bauds), 

- interface lecteur de disquette supplé- 
mentaire, 

- interface haute vitesse pour disque dur 
(transfert à 10 mégabits/seconde), 

- interface souris, 

- interface manette de commande, 

- interface vidéo AVB analogique, . 

- interface MIDI (entrée sortie), permet 
le pilotage d'instruments de musique 
électroniques, 

- port cartouche (cartouches interchan- 
geables de 128 Ko ROM). 


PERIPHERIQUES 
IMPRIMANTE LASER SLM 804 
- vitesse d'impression: 8 pages par 
minutes, 
- résolution : 300 x 300 points au pouce, 
- format d'impression : A4, à la française 
ou à l'italienne, 


- Chargement du papier : automatique 
ou manuel, 

- capacité du magasin de papier : 150 
feuilles, 

- interface : port DMA du MEGA ST 1, 

- impression mode texte: émulation 
Diablo 630, 

- impression mode graphique : GDOS 
de Digital Research, logiciel de com- 
position de page en cours de dévelop- 
pement. 


DISQUE DUR SH 205 

- capacité de stokage de 20 Mo, 

- Vitesse de transfert des données de 5 
mégabits par seconde, 

- 4têtes, 

2448 pistes, 

17 secteurs par pistes, 

- 612 cylindres, 

- alimentation 220 V/50 Hz, 

- consommaton 50 W, 

- dimensions : 7 x 34 x 35 cm, 

- résistance aux chocs et vibrations : 
10 G en fonctionnement, 
40 G en stockage et transport. 


RICHESSE DE 
L'ENVIRONNEMENT 


Le niveau de qualité des logiciels dispo- 
nibles ainsi que le nombre de dévelop- 
peurs et éditeurs se consacrant à la 
gamme Atari ST sont de précieux atouts 
pour le MEGA ST 1. 

Haut de gamme ST, le nouveau micro- 
ordinateur ATARI MEGA ST 1 avec toute 
Sa puissance, sa gigantesque mémoire 
vive et son accélérateur graphique, 
bénéficie immédiatement de la richesse 
de l'environnement Atari, 

Dès à présent, les développeurs s'atta- 
chent à ajuster leurs logiciels afin qu'ils 
bénéficient du Surcroit de puissance et 
de la capacité graphique exceptionnelle 
du MEGA ST 1. 

LA CAO/DAO, en 2 ou 3 dimensions, va 
profiter de ce graphisme super-puissant 
qui est également apprécié dans la créa- 
tion, l'animation et la digitalisation d'ima- 
ges de synthèse dans les domaines artis- 
tiques, publicitaires et de la création gra- 
phique. 

Bien entendu, le graphisme super-puis- 
sant du MEGA ST 1 permet des perfor- 
mances exceptionnelles aux logiciels de 
bureautique, traitement de texte, ges- 
tions de base de données et tableurs 
graphiques. à 





ATARI MEGA ST 1 
+ Monit. mono Atari SM124 


699OFTTC 


ATARI MEGA ST 1 
+ Monit. coul. Atari SC1425 


7990OFTTC 


À crédit CETELEM : 90 comptant 


+ 36 mensualités de 255,70F 
Coût total du crédit 
avec assurance : 2425,20F 
TEG : 17,92 % 


À crédit CETELEM : 190F comptant 


+ 48 mensualités de 235,40F 
Coût total du crédit 
avec assurance : 3619,20F 
TEG : 17,92 % 


QUELQUES RAISONS POUR LESQUELLES 
IL EST SI DIFFICILE D'ACHETER VOTRE MACHINE 
AILLEURS QUE CHEZ GENERAL 


Avec chaque machine, GENERAL, le premier spécialiste micro indépen- 


dant, Vous offre : 


1} Une compilation de nombreux jeux très actuels 


2) 1 manette de jeu 


8) une formation d'une demi-journée sur la machine, dans notre local 


de formation. 


4) une assistance téléphonique 90 jours. 
5) une garantie de 2 ans, pièces et main d'œuvre. 
6) un paiement en quatre fois, sans intérêt, après acceptation du 


dossier. 


7) l'assurance du bon prix : si dans le mois qui suit votre achat, vous 
trouvez le même matériel.à un prix inférieur, nous vous remboursons 
la différence (sauf en cas de baisse tarifaire en provenance du 


fabricant). 


8) Droit à l'erreur : si dans un délai de trois jours après l'achat de votre 
machine, vous constatez que ses caractéristiques ne Vous convien- 
nent pas, vous pouvez l'échanger contre une autre de valeur 


équivalente. 
e LE COIN DES AFFAIRES 


Nous pouvons vous faire bénéficier de prix intéressants sur des 
machines déballées. Provenance exposition. Quelques défauts d'as- 


pect. Consultez-nous. 
e SERVICE COLLECTIVITÉS 


Ecoles, administrations, entreprises, étudiants, vous pouvez profiter 
de tarifs spéciaux. Consultez-nous. 

© LA GARANTIE DU MEILLEUR PRIX 
Si avant votre achat, Vous trouvez un meilleur prix que chez GENE- 
RAL, faites le nous savoir et nous nous alignerons sur ce prix. 


© SERVICE PROVINCE 


Rien à payer à la commande. Vous réglez à la livraison de Votre 
machine ou de ses périphériques. Profitez du bon de commande à la 


fin de nos annonces. Merci. 


Dans le domaine Scientifique et Techni- 
que, le MEGA ST 1, avec sa puissance 
inouïe, est particulièrement bien adapté 
au calcul, à la simulation, à l'intelligence 
artificielle, aux systèmes experts et au 
développement de toutes sortes à l'aide 
des langages de haut niveau et même 
du système d'exploitation UNIX LIKE dis- 
ponibles sur ATARI ST, 

Relié à l'unité de disque dur ATARI SH 
205, le MEGA ST 1 devient le produit de 
référence dans le domaine des solutions 
de gestion où sont opérationnels plu- 
sieurs dizaines de logiciels couvrant la 
comptebilité, la paye, la facturation, les 
stocks ainsi que de nombreuses applica- 
tions verticales pour PME et Professions 
libérales. 

Doté d'un logiciel de PAO, le MEGA ST 1 
équipé de l'imprimante laser ATARI SLM 
804-constituë l'ensemble de PAO le plus 
attractif du marché. 

La gigantesque mémoire du MEGA ST 1 
ouvre également des possibilités supplé- 
mentaires aux nombreux logiciels pour 
séquenceurs, échantilonneurs, gestion- 
naires de sons et éditeurs de partition 
dans le domaine musical. 





Quant au bout de la souris, vous sentez 
toutes les ressources d'une puissance 
inouïe, vous savez que l'ATARI MEGA 
ST 1 va vous ouvrir de nouveaux hori- 
zons insoupçonnés, dans tous les 
domaines de la micro-informatique per- 
sonnelle et professionnelle 


PRINCIPALES 
CARACTERISTIQUES 
Microprocesseur 16/32 bits, MC 68000 
à 8 MHz. Coprocesseur Blitter Atari. 
Horloge interne sauvegardée par piles. 
Système d'exploitation GEM de Digital 

Research. 
Graphisme haute définition 640 x 400. 
Moniteur monochrome haute résolution. 


Clavier détaché ergonomique AZERTY 
accentué. Bloc numérique 10 touches 
séparé. Souris. 

Lecteur de disquettes intégré, 3 pouces 
1/2, 720 Ko. 

Nombreuses interfaces en standard : RS 
232, Centronics, DMA 10 mégabits/ 
seconde pour disque dur, émulateur 
VT 52. 





LES CARACTERISTIQUES 


La gamme MEGA ST représente le sum- 
mum du concept ST, avec beaucoup de 
RAMS, un graphisme ultra-performant et 
un DOS arrivé à maturité. ATARI fonde de 
grands espoirs sur cette gamme pour 
l'édition assistée par ordinateur, 


L'HISTORIQUE 


Depuis 1986, l'ATARI 1040 ST représente 
une bonne affaire puisqu'il offre 1 Mo de 
mémoire pour moins de 10.000 F. Une 
année après, ATARI récidive en propo- 
sant, pour pratiquement le même prix, le 
double de capacités RAM. La nouvelle 
gamme MEGA ST a pour but d'installer 
définitivement ATARI dans le monde de 
l'utilisation professionnelle pour PME/ 
PMI, avec en particulier le DTP (Desktop 
Publishing ou édition électronique de 
bureau). ATARI a l'intention, avec cette 
machine, d'attirer les clients qui auraient 
pu se tourner vers des installations beau- 
coup plus chères pour un résultat identi- 
que. Si on compare l'ATARLMEGA ST à 
son principal concurrent que nous ne cite- 
rons pas, l'ATARI a une meilleure résolu- 
tion graphique en monochrome, deux à 
quatre fois plus de RAM et une puissance 
de processeur identique (Motorola 68000). 
Le succès du lot ATARI MEGA ST + 
imprimante laser dépend du soft foumi 
pour ce système et de l'état d'esprit de la 
clientèle professionnelle visée, par rapport 
à l'image de marque ATARI. En ce qui 
concerne GENERAL, nous n'aimons pas 
les snobs et aucun doute, les produits de 
Jac* Tramiel nous comblent à 100 %. 


ASPECT TECHNIQUE 


Le MEGA ST est tout petit, bien que le 
clavier soit plus grand que celui d'un 
1040, Nous sommes en effet si habitué à 
la dimension d'un PC. La hauteur du CPU 
n'est que de 2 pouces 1/2. Le clavier, 
avec ses touches munies de LED, de 
couleur gris clair, ainsi que le CPU confè- 
rent à cette configuration un esprit de 
famille résolument ATARI Il faut dire 
qu'avec le moniteur ATARI plein écran 
monté sur le CPU, l'ensemble a un air très 
professionnel. Comme la gamme ST, la 
gamme MEGA ST est chargée de prises 
en tous genres. Qu'on en juge : Port série 
RS232 25 connecteurs, port imprimante 
parallèle Centronics, entrée midi, sortie 
midi, sortie vidéo, port floppy disk exté- 
rieur, port DMA (Direct Memory Access, 
accès direct mémoire), Vous trouverez 
aussi au dos de l'appareil un bouton de 
reset, l'entrée secteur, le ventilateur et un 
vide avec un panneau l'obstruant sur 
lequel il est inscrit “extension”. Sur le côté 
droit, il y a une ouverture qui contient le 
port cartouche (usqu'à 128 Ko de ROM) 
et la prise clavier. Les autres caractéristi- 
ques externes intéressantes sont les deux 
ponts joystick/sauris à l'arrière du clavier 
et la fente du floppy disk sur la façade 
avant. 

Le cœur du système est un MOTOROLA 
68000 qui est un véritable processeur 16 
bits (16 bits en adresses externes et en 
lignes de datas, 32 lignes de “word size" 
interne) piloté à 8MHz. La RAM du MEGA 
ST4 est de 4Mo extensibles à 16 Mo 
alors que les ST 520 et ST 1040 sont 
limités à 4 Mo. Ce processeur ne sera pas 
disponible sur les ST 520 et 1040. La 
ROM du MEGA ST totalise 192 K conte- 
nant le BIOS (Basic Input/Outpout Sys- 
tem), l'ABIOS (Advanced BIOS), le TOS et 
le GEM (Graphic Environment Manager 
from Digital Research}. Accéder à l'inté- 
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IMP. LASER SLM 804 


13579MTC 





32615 


35461 


rieur du MEGA ST n'est pas chose facile à 
cause des nombreux blindages rendus 
obligatoires par la norme d'antiparasitage 
FCC. On trouve l'emplacement batterie 
d'une horloge temps réel et bien que non 
mentionnée par ATARI, cette horloge 
fonctionne parfaitement un fois les deux 
piles en place. On trouve aussi un slot 
d'extension pour une seule carte. Cette 
carte devrait pouvoir se raccorder au bus 
interne ainsi qu'au port cartouche. Le lec- 
teur de disquette du MEGA ST est un 
lecteur de 3 pouces 1/2, 800 Ko, utilisant 
une disquette 2DD (double face, double 
densité). Le moniteur monochrome fourmi 
avec la machine est un 640 x 400 points. 
l'est foumi avec un socle orientable. La 
qualité de l’écran est superbe. Le clavier 
du MEGA ST est identique à celui d'un 
1040 ou d'un 520, à savoir : 96 touches, y 
compris 10 touches de fonction sur le 
haut, un pavé numérique sur la droite, la 
section AZERTY sur la gauche et les clefs 
des curseurs de contrôle au milieu. Le 
clavier est très bien fabriqué et son tou- 
cher est tout à fait professionnel. La souris 
est livrée en série et un disque dur de 20 
méga sera bientôt disponible. 


IMP, LASER SLM 804 


NOTRE OPINION 

Le mécanisme de cette imprimante est 
foumi par TEC, le célèbre fabricant japo- 
nais d'imprimantes laser. Pour ATARI, 
l'imprimante a été recarossée et un certain 
nombre de circuits électroniques internes 
ont été enlevés. Elle est à la fois plus 
petite et plus légère que la majorité des 


A crédit CETELEM: OF au comptant 


1eversement 120 jours après achat 


OFFRE PAO N°1 : MEGA ST4 + MONITEUR SM124 
+ IMP. LASER SLM 804 + PUBLISHING PARTNER 
+ DISQUE DUR MEGAFILE 30 
A crédit CETELEM : 615F comptant + 48 
mensualités de 1025F - 1er versement 120 
jours après achat - Coût total du crédit 
avec assurance: 17440F - TEG 18,90 % 


OFFRE PAO N°2 : MEGA ST4 + MONITEUR SM124 
+ IMP, LASER SLM 804 + TTX LE REDACTEUR +LOG. 


Mise en page TIME WORKS + DISQUE DUR MEGAFILE 30 
A crédit CETELEM : 461F comptant + 48 
mensualités de 1098,60 - ter versement 
120 jours après achat - Coût total du crédit 
avec assurance : 17972,80f - TEG 17,90 % 





+48 mensualités de 444,40f 


Coût total du crédit 
avec assurance : 7971,20F 


TEG : 19,90 % 














imprimantes laser, mais elle reste tout de 
même d'une dimension imposante par 
rapport au MEGA ST. Sur la façade avant, 
on trouve une plaquette munie de cinq 
indications symboliques éclairées par 
LED. Ce sont: a)imprimante “on-line”, 
b) “ready”, c} “not ready", d) “toner low", 
€) “paper jam/paper out” ce qui se traduit 
par a) “imprimante allumée”, b) “prête à 
fonctionner”, c) “pas prête à fonctionner”, 
d) “manque de toner” (poudre électrostati- 
que que l'on retrouve dans les photoco- 
pieurs), e) “bourrage papier” ou “manque 
de papier”. 


En dessous de ces voyants, il y a un bac 
papier capable de contenir 150 feuilles au 
format A4. Une fois imprimée, la feuille 
atterit sur le sommet de la laser, face 
imprimée vers le bas et permet ainsi de 
maintenir l'ordre d'impression original, En 
dehors de cela, elle comporte un port 
parallèle, La différence la plus importante 
entre l'imprimante laser ATARI et des pro- 
duits similaires d'autres marques est que 
pratiquement toute la mémoire inteme et 
le processeur de l'imprimante ATARI se 
trouve dans l'ordinateur MEGA ST et non 
dans l'imprimante. 


Pour MEGA ST et 
IMP. SLM 804, 
1 AN DE 


MAINTENANCE SUR 
SITE GRATUITE 
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ORDINATEUR PROFESSIONNEL ATARI MEGA ST 
























AKATARI 


ATARI MEGA ST2 
+ Monit. mono Atari SM124 


112077 


ATARI MEGA ST2 
+ Monit. coul, Atari SC 1425 


12207 


ATARI MEGA ST4 
+ Monit. mono Atari SM124 


147650 


ATARI MEGA ST4 
+ Monit. coul. Atari SC1425 : 


15765 


ATARI MEGA ST2 A crédit CETELEM : 160f comptant 
+ Monit. mono Atari SM 124 + 48 mensualités de 760,30 
+ Imp. laser Atari SLM 804 1*versement 120 jours après achat 


23660 C Coûttotal du crédit 


avec assurance ; 13234,40F 
TEG 19,90 % 
ATARI MEGA ST4 A crédit CETELEM :388F comptant 
+ Monit, mono Atari SM124 + 48 mensualités de 832,80. 
+ Imp. laser Atari SLM 804 1° versement 120 jours après achat 
gFTTC Coût total du crédit 


A crédit CETELEM : 7F au comptant 
+ 48 mensualités de 366 
# versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance : 6608F 
TEG : 19,90 % 


A crédit CETELEM : 7F au comptant 
+ 48 mensualités de 398,60F 
1e versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avec assurance ; 7172,80F . 
TEG : 19,90 % 


A crédit CETELEM : 265F comptant 
+48 mensualités de 473,80" 
1# versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit 
avc assurance : 8482,40F 
TEG : 19,90 % 


A crédit CETELEM : 265 au comptant 
+ 48 mensualités de 501,50F 
ec versement 120 jours après achat 
Coût total du crédit avec 
| assurance : 8812F 
TEG : 19,90 % 


avec assurance : 14214,40F 
. TEG18,90%. 
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QUELQUES RAISONS POUR LESQUELLES 
IL EST SI DIFFICILE D'ACHETER VOTRE MACHINE 
AILLEURS QUE CHEZ GENERAL 

Avec Chaque machine, GENERAL, 8 prémier spécialiste micro indépen- 

dant, vous offre : ‘ 

1) Une compilation de nombreux jeux très actuels 

2) 1 manette de jeu de 

3) une formation:d'une demi-journée sur là machine, dans notre local de 
formation. 

4) une assistance téléphonique 90 jours. 

5) une garantie de 2 ans, pièces et main d'œuvre. 

6) un paiement enquatre fois, sans intérêt, après acceptation du dossier. 

7) l'assurance dubon prix: si dans lé mois qui suit votre achat, vous 
trouvez le même matériel à un prix inférieur, nous vous rémboursons la 
différence (sauf en cas de baisse tanfaire en provenance du fabricant), 

8) Droit à l'erreur ; si dans un délai de trois jours après l'achat de votre 
machine, Vous constatez que ses caractéristiques ne vous conviennent 
pas; Vous pouvez l'échanger contre une autre de valeur équivalente. 

# LE COIN DES AFFAIRES 
Nous pouvons vous faire bénéficier de prix intéressants sur des 
Machines déballées. Provenance exposition, Quelques défauts d'as- 
pect, Consuitez-nous. s 

e SERVICE COLLECTIVITÉS 
Ecoles, administrations, entreprises, étudiants, Vous pouvez profiter de 
tarifs spéciaux. Consultez-nous. 

© LA GARANTIE DU MEILLEUR PRIX 
Si avant votre achat, vous trouvez un meilleur prix que chez GENERAL, 
faites le nous savoir et nous nous alignerons surce prix. 

e SERVICE PROVINCE ! 
Rien à payer à la commande. Vous réglez à la livraison de votre 
machine où de ses périphériques. Profitez du bon de commande à la 
fin de nos annonces, Merci. 
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TE MEGAPACKS MICRO 
PENERAL ATARI EL 


Un MEGAPACK e mposeé d'ur 


de base et d’une sélection de périphéri 


complete M tlementvot 


ICIEL EDITEUR DE SECTEUR, 
IX TOTAL ELEMENT PA 
)JFFRE MEGA 


ariante Mégapack N°1 avec Monite 


| - [| TE 
Ur MINI L 
« Le | PAL D A 
OTAL ELEMENT PA 
E N ERAAP aù "4 ps 
! MEC AP AV J£ÆU DS 


a nte N Méga pe ack No 2 avec Mo feur Col 


 MEGAPACK MICRO 520 STF N° 2, 


520 STF 


E 2 HOUSSES (CLAVIER + MC NT TEL IR) 


DE RAE NENnNCTE 
ME MI =GAPACK J£AU à 


ariante Mégapack No 3 avec Moniteur Coul. 


DEFINITION : Un MEGAPACK est un lot composé d’une imprimante 
pour ST et d’une sélection de périphériques choisis par GENERAL 
pour compléter utilement votre machine. 


IMPRIMANTE CITIZEN 120 2 
+ CABLE PARALLELE BLINDE 2 mètres 
+ SUPPORT IMPRIMANTE UNIVERSEL 
+ 3 RUBANS IMPRIMANTE... 
+ 1 HOUSSE IMPRIMANTE 
+ 1 BOMBE PRINTER 66 


PRIX TOTAL ELEMENT PAR ELEMENT 
MEGAPACK IMPRIMANTE ST N 


IMPRIMANTE STAR LC10 COULEUR 
+ CABLE PARALLELE BLINDE 2 mètres 
+ SUPPORT IMPRIMANTE UNIVERSEL 
+ 3 RUBANS IMPRIMANTE COULEUR. 
+ 1 HOUSSE IMPRIMANTE 
+ 1 BOMBE PRINTER 66 . 


PRIX TOTAL ELEMENT PAR ELEMENT 
MEGAPACK IMPRIMANTE ST N° 2 
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ACATARI 





De par sa résolution graphique, la gamme ATARI ST (520 STF, 1040 STF, MEGA ST 2 et MEGA ST 4) mérite une imprimante 
couleur. Demandez une démonstration avec la STAR LC 10 COULEUR et vous verrez imprimé ce que vous voyez à l'écran. 





STAR LC 10 COULEUR 


Caractéristiques techniques : Méthode 
d'impression : matricielle à impact. Tête 
d'impression à 9 aiguilles. Vitesse d'im- 
pression : listing 120 cps, courrier 30 
cps. Direction d'impression bidirection- 
nelle en listing, unidirectionnelle en cour- 
rier ou graphique. Mémoire tampon de 
4Ko. Impression couleur : 3 couleurs pri- 
maires (rouge, jaune, bleu) plus noir. 
Sélection via les codes de contrôle. 
Entrainement papier: position parking 
du papier en continu, tracteur-pousseur, 
friction, introducteur semi-automatique 

de feuilles, système de découpe automa- 
2790" tique du papier en continu. Interface en standard l/F parallèle 

centronics 8 bits. Dimensions LXHXP : 108x384x287 mm. 


L'imprimante CITIZEN 120 D 
offre pour tous les utilisateurs 
la qualité et le plus grand soin 
que vous êtes en droit d’atten- 
dre du plus grand fabricant 
mondial de montres. Compac- 
te, fiable, haute qualité d'im- 
pression et nombreuses fonc- 
tions résidentes en standard, 
que seul Citizen garantit 2 ans, 
sont les atouts majeurs qui 
rendent. l'imprimante 120D 
indispensable aux utilisateurs 
d'informatique. 

Caractéristiques techni- 
ques: Vitesse: qualité Imis- 
ting 120 cps, qualité courrier 25 cps. Sens d'impression bidirec- 
tionnel en texte, unidirectionnel en bit graphisme. Alimentation du 


papier par traction où friction. 9 aiguilles mode graphique. 15 90 


Caractéristiques techniques : Méthode 
d'impression: matricielle à impact. Tête 
d'impression à 9 aiguilles. Vitesse d'im- 
pression : listing 120 cps, courrier 30 cps. 
Direction d'impression bidirectionnelle en 
listing, unidirectionnelle optimisée en cour- 
rier où graphique. Entrainement papier : 
position parking pour papier paravent trac- 
teur-pousseur où friction, introducteur 
semi-automatique de feuilles individuelles. 
Largeur du papier en continu de 10 à 25 
cm ; en feuille, de 14 à 21 cm. Interface en 
standard Centronics parallèle 8 bits. 
Dimensions LxPxH: 383x287x108 mm. 
Poids : 4,7 kg. 














2395" 


2290° 


Caractéristiques techniques : Méthode 
d'impression: matricielle à impact. 
Vitesse : 180 cps (épreuve élite), 150 cps 
(épreuve pica), 30 cps (courrier élite), 25 
cps (courrier pica). Sens d'impression 
bidirectionnel optimisé en texte. Inter- 
face parallèle 8 bits type centronics en 
standard. Mémoire tampon 3 Ko. Lar- 
geur papier: paravent 102 à 254 mm, 
feuilles séparées 182 à 216 mm. Dim. 
LxHxP 485x103x302 mm. Poids 6 kg. 





 CITIZEN MSPI5E À 
3490 





Imprimante rapide et adaptable, la CITIZEN MSP-15E est élégante et facile d'emploi. Une 
ergonomie attractive dans tous les environnements informatiques. Imprimante facilement 
adaptable à toutes les applications, la MSP-15E est facile d'emploi et silencieuse. Grâce 
à Sa qualité et à sa fiabilité, elle est garantie 2 ans. Qualité informatique : 160 cps. Qualité 
courrier : 40 cps. Compatibilité de base : IBM et EPSON. Possibilité de graphisme par 
points. 8K Buffer. Espacement proportionnel. 

L'Imprimante CITIZEN MSP est sans aucun doute le nec plus ultra des imprimantes 
matricielles et elle est compatible avec la plupart des micro-ordinateurs actuels. 


STAR LC 24-10 


Caractéristiques techniques : Méthode 
d'impression : matricielle à impact. Tête 
d'impression à 24 aiguilles. Vitesse d'im- 
pression: listing 142 cps, courrier 47 
cps. Direction d'impression bidirection- 
nelle optimisée en listing et courrier, uni- 
directionnelle optimisée en mode graphi- 
que. Entrainement papier: position 
parking pour papier continu, tracteur- 
pousseur ou friction, introducteur semi- 
automatique de feuilles individuelles. 
Largeur du papier en continu de 10 à 25 
cm ; en feuille, de 14 à 21 cm. Interface 
en standard Centronics parallèle 8 bits 


3795F ” Formatage programmable jusqu'à 255 
lignes. 
LE PACK PRO IMPRIMANTE GENERAL 


OU QUELQUES RAISONS POUR LESQUELLES IL EST SI 
DIFFICILE D'ACHETER VOTRE MACHINE AILLEURS QUE 
CHEZ GENERAL 
Avec chaque machine, GENERAL, le premier spécialiste micro indépendant, Vous 

offre : 

1), le logiciel graphique ZZ ROUGH: 

2) une assistance téléphonique 90 jours: 

8) une garantie de 2 ans pièces et main-d'œuvre. 

4). un paiement en quatre fois, sans intérêt, après acceptation du dossier. 

5) l'assurance du bon prix: sidans le mois qui suit Votre achat, vous trouvez le 
même matériel a Un prix inferieur, nous vous remboursons la différence (sauf en 
cas de baisseitarifaire en provenance du fabricant) 

6) Droit à l'erreur: si-dans un délai de trois jours après l'achat de votre machine, 
vous constatez que Ses caractéristiques ne vous conviennent pas, Vous pouvez 
l'échanger contre une autre de valeur équivalente. 

e LE COIN DES AFFAIRES : Nous pouvons vous faire bénéficier de prix intéres- 
sants Sur des machines déballées. Provenance exposition. Quelques défauts 
d'aspect. Consultez-nous. 

e SERVICE COLLECTIVITÉS : Ecoles, administrations, entreprises, étudiants, 
Vous pouvez profiter de tanfs spéciaux. Consultez-nous. 

e LA GARANTIE DU MEILLEUR PRIX : Si avant Votre achat, vous trouvez un 
meilleur prix que chez GENERAL, faites le nous savoir et nous nous alignerons 
sur ce prix. 

e SERVICE PROVINCE : Rien à payer à la commande. Vous réglez à la livraison 

de votre machine ou de ses périphériques. Profitez du bon de commande à la fin 

de nos annonces. Merci. 









































































ADR 4 
le XTTSYANE 


PERIPHERIQUES 
ATARI 


MONITEURS 


ATARI MONOCHROME SM 124... 1490F 


Moniteur monochrome 12 pouces, haute définition. 
Convient à toute la gamme ATARI. Définition 640x400. 


ATARI COULEUR SC 1425 2490F 


Moniteur couleur, 14 pouces, moyenne résolution. 
Convient à toute la gamme ATARI. 


NEC MUTINSYNC II COULEUR 
AAPOUCES 7 er 6250F 


Moniteur basse, moyenne et haute résolution couleur, 
14 pouces. Idéal pour graphistes. Fonctionne avec toute 


la gamme ATARI. 
MITSUBISHI HF 1400 … 12500F 


Moniteur couleur 14 pouces haute résolution. Très haute 
persistance. Idéal pour PAO. Pas de tremblements ni 


clignotements. 

MITSUBISHI HF 2000... 25200F 
Moniteur couleur grand format (20 pouces), haute réso- 
lution, très haute persistance, idéal pour PAO. Pas de 


tremblements, ni clignotements. 


CGETES 





MITSUBHISI INTERNE 3P1/2 1200F 
A intégrer dans votre ST. Double tête. 720 Ko. 
ATARI SF 314 1790F 


Lecteur de disquettes 3P1/2 exteme avec son boitier et 
son cable. Double tête. 720 Ko. 


CUMANA 3 P 1/2 1390F 


Lecteur 3 pouces 1/2 exteme 720 Ko. De la firme 
anglaise CUMANA. 


CUMANA 5 P 1/4... 1990F 


LECTEUR ATARI 3 P 1/2 1190F 
LECTEUR ATARI 5 P 1/4 1490F. 


DISQUES DURS 


Cadeau exceptionnel pour. tout achat 
d’un disque dur : un livre Micro-Applica- 
tion “DISQUETTES ET DISQUES DURS” 
(valeur 179 F). 


MEGA FILE 30 ATARI. 4990F 
Disque dur 30 Mo formaté pour 520 STF, 1040 STF et 


MEGA ST. 
MEGA FILE 60 ATARI... 7665 


Disque dur 60 Mo formaté pour 520 STF, 1040 STF et 


MEGA ST. 
LEADMAN 50 Mo EXTERNE 9400F 
16400F 


LEADMAN 100 Mo EXTERNE … 
Importé par IMACO, le LEADMAN 100 Mo offre une 
possibilité intéressante de sauvegarde comparable aux 
sireamers. || est en effet composé de 2 disques : l’un 
pouvant servir au stockage des données, l’autre à la 
copie de sauvegarde. 


INTERFACES 








16 SORTIES LOGIQUES 
4 SORTIES ANALOGIQUES …. 700F 
MULTIFACE 24... 6O5F 


10, boulevard 
de Strasbourg 


75010 PARIS 
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DISQUETTES VIERGES 3 P 1/2 


dble face - dble densité - Grande Marque - Garantie 5 ans 
135 TPI pour 520 STF, 1040 STF, MEGA ST 













8 ENTREES, 

8 SORTIES LOGIQUES … 
4 SORTIES RELAIS 
1 ENTREE, 

1 SORTIE ANALOGIQUE 
MOD er nr... 








1990F 
Malette Outils de Développement ATARI 


Cette malette comprend : documents techniques (TOS 
et hardware, manuel "Au cœur du ST”), langages (com- 
pilateur, assembleur 6800), outils de développement 
(éditeur de textes et de liens, éditeur de ressources, 


bibliothèque TOS, GEM, MATHS, débogueur). 


CARTE HORLOGE 


MICROTIME CLOCK 
Carte horloge pour 520 STF/1040 STF. 


AUTRUI TUE 


SCANNER CLAVIUS ….. 1490F 
Scanner économique à fibre optique. Se place sur la 
tête d'impression de votre imprimante. Résolution 
réglable de 75 à 1000 DPI. Fonctionne en 256 
nuances de gris et le logiciel permet la sauvegarde 
aux formats Néo ou Degas. 








SELECTEUR DE DRIVE. 


(câble liaison) 


DO LE 


MEMOIRES 





512 Ko pour 520 STF 1490F 
MOTOROLA 68881 3990F 
Coprocesseur mathématique, permet d'accélérer 
jusqu'à 4 fois la vitesse de calcul de votre ST 

SFP 004 a 2490F 


Coprocesseur arythmétique pour MEGA ST. Permet 
d'accélérer jusqu'à 4 fois la vitesse de calcul. 


UE 
TRACKBALL 






SOURIS ATARI 90002 390F 
Souris ATARI d'origine. Garantie 1 mois. 
SOURIS HANDYMOUSE 473 


Souris garantie 2 ans, pièces et main d'œuvre. De chez 
CAMERON. Précision et vitesse d'utilisation exception- 
nelles. Très ergonomique. 100 % compatible ATARI. 
Fabrication japonaise. 


SOURIS ANKO ST... 390F 


TELEMATIQUE 


REPTEASER 2.0 

Programme pour ATARI ST mono 

monovoie pré-configuré utilisant le modem du minitel, 

incluant les options et rubriques suivantes : 

— 3 journaux cycliques entièrement paramétrables, 

— À option message au sysop (le sysop, c'est vous) 

— 1 option message général (le mur du délire pour tous) 

— 1 choix boites postales (ouverture par le seul sysop), 

— 1 mode distant grâce auquel vous pourrez consulter 
votre Serveur et en assurer la maintenance à partir 
de n'importe quel minitel où que vous soyez, 
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AL ATARI 


7F90 


— 1 éditeur incorporé permettant la création de pages 
alpha-numériques à insérer dans vos journaux. 

Pour utiliser le REPTEASER, vous devez avoir : un cable 
minitel reliant la sortie modem (RS 232) de votre ordina- 
teur à la broche de votre minitel ; un cable de détection 
de sonnerie qui, relié au au port joystick, assimilera un 
appel à l’appui sur “Feu”. 

Bonus : inclus sur la disquette EMUCAP, programme 
vous permettant d'utiliser désormais le clavier de votre 
ordinateur au lieu du clavier minitel avec en plus une 
option capture enregistrant les pages écran pour pou- 
voir les relire tranquillement hors connection. 


VIDEOTEASER 2.0... 
Programme pour ATARI ST couleur 
— Transforme automatiquement les écrans aux for- 
mats : NEO, PI1, PI8, et ART en écran au format 
minitel, norme vidéotext graphique. 
— Transforme tout ou partie de l'écran au choix de 
l'utilisateur. 
— Editeur graphique incorporé permettant : 
- réglage des contrastes, des couleurs, des tons de 
gris, de la luminosité. 
— Edition point par point sur matrice minitel 2x3 
(Pixelisateur) 
création d'effets spéciaux tels que symétrie, 
miroirs, lissage, inversion, insertion, effacement. 
— Mémorisation simultanée de 20 écrans minitel 
— Sauvegarde et chargement d'images VID c'est à 
dire au format Vidéotext. 
Bonus : inclus sur la disquette un programme du type 
diaporama grace auquel vous pourrez faire défiler vos 
écrans ou ceux de démonstration. 


CABLE DETECTEUR DE 
SONNERIE POUR REPTEASER … 


CABLE MINITEL POUR 


VIDEOTEASER / REPTEASER 
(Sub femelle sortie 25 ponts à DIN 5 broches) 


VIDEOTEASER + REPTEASER 

+ CABLE DETECTEUR SONNERIE 

+ CABLE MINITEL POUR 

NIDECTENSER Se 850F 


EMULCOM Version 3. nous consulter 
LOGICIEL D'EMULATION MINITEL. Connectez le ST à 
un minitel. Avec le logiciel EMULCOM, est fourni un 
câble d'interfaçage qu'il suffit de brancher sur la sortie 
série (25 broches) du ST et sur la seule prise du Minitel, 
en dehors de la prise téléphonique. Une fois le Minitel 
allumé et le logiciel chargé, tout est prêt pour communi- 
quer. Les possibilités offertes par le ST dépassent de 
beaucoup celles d'un simple terminal Vidéotext. Vous 
pouvez en effet : 

— enregistrer tout ou partie des pages qui s'affichent, 
d'où un gain de temps de connexion non négligeable 
puisque vous pouvez enregistrer des pages sans les 
lire et les regarder ensuite ; 

— taper toutes les commandes ou textes à partir du 
clavier du ST, ce qui est infiniment plus agréable et 
commode qu'à partir d'un simple minitel : 

— Mieux encore, Vous pouvez envoyer vos commandes 
par simple cliquage de la souris dans la page écran 
affichée sur votre ST ; 

— imprimer une ou plusieurs pages, durant où en 
dehors de la connexion, avec où sans les graphi- 
ques ; 

— transférer les contenus des pages dans un traitement 
de texte ou les traiter grace à un programme Basic 
de votre composition ; 

— Visualiser les pages dans leurs couleurs d’origine si 
VOUS possédez un écran couleur : 

— faire s'afficher le temps et le coût de votre communi- 
cation et même provoquer une déconnexion auto- 
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150F 


matique après un coût fixé. 












































MANETTES 
DE JEUX 


QUICK SHOT 1... 69F 


Joystick économique, fabriqué par SPEC- 
TRAVIDEO. Type à frottement. Résistance 
moyenne. 


QUICK SHOT 2... 89F 
Joystick à frottement de chez SPECTRA- 
VIDEO. Superbe poignée. 


QUICK SHOT 2 TURBO. 139F 

Joystick à micro contacts, 6 directions, 

de SPECTRAVIDEO. Le premier prix pour [#98 
les micro contacts. 


JOYSTICK KONIX 149F 


Forme très ergonomique. Micro contacts. Moyennement 
précis. 


195F 
Avec le PRO 500, on n'est pas 
là pour jouer. C'est la merveille 
en matière d'électronique. En 
effet, le traditionnel contacteur 

# à couronne en plastique sur 
lequel est montée la manette est remplacé par une série 
de microrupteurs ou microswitches qui assurent au 
PRO 500 une précision et surtout une robustesse inéga- 
lable, Garantie 1 an, c'est tout dire. Pour ceux qui en ont 
assez de se retrouver avec le manche dans une main et 
le socle dans l’autre au saut de haie de DECATHLON. 


GENERAL STICK 270F 
Le nec plus ultra. Très gros contacteurs, boitier transpa- 
rent, assez dur à manier. À réserver aux gros costauds. 


JOYSTICK COBRA 495F 
Le montre. 2 kg, 30 cm de haut. Une manette de Mirage. 
La folie complête. Absolument génial, à essayer d’ur- 
gence chez GENERAL. 


pour ATARI 520 STF, 1040 STF, 
MEGA ST 2 et MEGA ST 4 


SPAT de SILVER REED ………. 7990F 
IMPRIMANTE/SCANNER/PHOTOCOPIEUR. 








Le logiciel d'accompagnement de la SPAT pour ATARI 
comprend : Labographique avec son logiciel, Labopho- 
to, Labotexte, Laboscan. Elle vous permet : 

— de transférer l'image : le scanner SPAT de Silver- 
Reed transforme votre ATARI ST et votre MEGA ST 
en atelier graphique. Vous transférez des images sur 
votre écran en quelques secondes ; 

— de modifier : à volonté, vous pouvez directement à 
l'écran modifier ou recréer toutes les images, les 
agrandir où les réduire, suprimer une parie ou la 
changer, insérer un texte, etc. 

— imprimer: maintenant, Vous imprimez votre travail 
avec l'imprimante SCANNER SPAT de Silver Reed 
*sur du papier thermique, ou bien impeccablement 
sur votre imprimante. Mais l'imprimante SCANNER 
SPAT peut faire beaucoup plus. 
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de Strasbourg 
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HANDY SCANNER TYPE 2. 2250F 
HANDY SCANNER TYPE 4 . 3490F 


Nouveau modèle avec logiciel de reconnaisance de 
caractères, 5 polices + écnture manuscrite mémorisa- 
ble. HANDY SCANNER : une nouvelle façon de saisir du 
texte et des graphismes sur votre ordinateur. Vous 
glissez le scanner comme une souris sur la zone que 
vous voulez reproduire. Elle est instantanément recopiée 
sur l'écran. || existe maintenant deux versions de 

HANDY SCANNER répondant à toutes les attentes : 

— la version TYPE 2 qui digitalise en 2 tons NOIR ET 
BLANC : 

— la version TYPE 3 plus performante qui permet une 
digitalisation en 2, 4, 8 ou 16 tons de gris. Ce 
scanner possède en outre une fenêtre vous permet- 
tant de visualiser le document au cours de sa digitali- 
sation, ainsi qu'un bouton marche/arrêt permettant 
le contrôle manuel du scanner. 


HANDY PAINTER est un logiciel de traitement graphique 
élaboré dans une optique pratique, complète et perfor- 
mante. || permet de saisir des modèles graphiques dans 
des fenêtres définies préalablement, d'après une échel- 
le. Ces documents graphiques, après traitement ou non, 
peuvent être sauvegardés en fichiers images au format 
bitmap (point par point) et sont récupérables dans 
d’autres logiciels graphiques au même format ou non 
(possibilité de conversion de format). Ce logiciel pos- 
sède plus de 40 fonctions de travail, 14 outils, variation 
proportionnelle de la largeur de certains outils, 3 palettes 
de 32 couleurs ou motifs de coloriage, possibilité de 
créer des palettes personnelles, effets spéciaux, cur- 
seurs de déplacement de la fenêtre sur le document. 


SCANNER CLAVIUS 1490F 


Scanner économique à fibre optique. Se place sur la 
tête d'impression de votre imprimante. Résolution régla- 
ble de 75 à 1000 DPI. Fonctionne en 256 nuances de 
gris et le logiciel permet la sauvegarde aux formats Néo 
ou Degas. 


SCANNER CANON IX-12 (Type à rouleau) 
HÉLOCAN AE ee 10900F 


SCANNER CANON IX-12F (Type à plat) 
+ ZZ SCAN. 16000F 











Vous avez besoin de la meilleure qualité, d’un contraste 
bien défini et d'un contrôle précis de la numérisation 
scanner avec votre ATARI ST. Facilité d'introduction 
d'images en PAO: avec le ZZ SCAN, vous pouvez 
transférer vos dessins, papiers, photographies, logos, 
textes et autres graphiques dans votre ordinateur, 
Numériser finement et clairement votre image avec une 
résolution possible jusqu'à 300 points par pouce et 64 
niveaux de gris. Le système est composé d'un scanner 
CANON 1X-12 ou IX12F et d'une interface ultra rapide 
sur le port cartouche de l'ATARI. Un logiciel performant, 
permettant la numérisation soit en lignes simples, soit 
en grisés, est fournit. Le logiciel ZZ SCAN est très aisé 
de manipulation et utilisant l'interface “souris, menu- 
déroulant" de GEM. Moins de 15 secondes, c'est le 
temps de numérisation d’une image. Ensuite, vous pou- 
vez utiliser un logiciel comme DÉGAS pour retravailler 
votre image, l'incorporer dans votre PAO ou la sauvegar- 
der en POSTSCRIPT, ce qui vous autorise des impres- 
sions sur imprimantes laser. 
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CAMERON PERSONAL A4 6990F 
Scanner de type FLAT BED au format Ad, Commercia- 
lisé par la célèbre fimme CAMERON, rapport qualité/prix/ 
performance imbattable. 


TABLETTES 


GRAPHIQUES 


TABLETTE GRAPHIQUE CRP4.. 4490 
FORMAT A4 


TABLETTE GRAPHIQUE CRP3.… 8490F 
FORMAT A3 














Exemples d'application : Analyses de diagrammes et 
courbes. Applications musicales. Bureau d'architecture, 
décoration intérieure, statique. Cartographie, dessin, 
layout. Construction, développement, conception de 
platines. Construction souterraines et en surface, géolo- 
gie, physique. Instruction, marketing. Médecine, chimie. 

Menu sans clavier. Programmation NC. Structure du 

programmme adapté a l'utilisateur. Traitement d'ima- 

ges, création d'images, CAO/FAO, design. Transmission 
d'écriture par modem (secteur bancaire). 

Dans le prix de vente sont inclus : 

1. Tablette graphique format DIN-A4 ou DIN-A3 selon 

le modèle. 

. Stylet avec pointe d'acier et stylo bille (loupe quatre 

boutons comme option) 

. Alimentation pour 220V (12V/500 mA) 

. Câble connexion V24 (RS 232C) 

. 1 disquette CRP, format ATARI-ST (densité simple) 

. Feuille de protection 

. Instruction de service en français contenant la des- 

cription du programme test et des formats de trans- 
mission de données. 

Avantages : 

© L'utilisateur peut positionner le curseur de l'écran de 
façon absolue et très précise. La vitesse d'opération 
est beaucoup plus grande. 

© Les mouvements imprécis cherchant un objet sur 
l'écran sont éliminés. Le nombre d'erreurs d'opéra- 
tion devient pratiquement nul. 

e Le driver CRP supporte tous les logiciels fonctionnant 
sur GEM sans problèmes. Les logiciels de CAO/FAO 
et graphiques en général sont opérés avec une préci- 
Sion quasi absolue. 

Développement de propres applications : 

e Le programme de driver inclus est écrit en langage 
«C» et GfA-BASIC et transforment les informations 
émises par la tablette graphique comme nombres 
entiers. Cela vous donne la possibilité de développer 
des programmes en utilisant la tablette graphique 
comme instrument de saisie. 

Software inclus : 

e Accessoire «GEM» opérable à partir du «DESKTOP», 
branche la tablette graphique, définit le format et la 
taille de la surface active. 

© Programmme démo en code source GfA-BASIC. 

© Programme démo en code source «C» (les deux 
exemples servent à l'aide des développements d'ap- 
plications propres.) 

© Programme test compilé. 


TAB. GRAP. SUMMASKETCH A5 …. 4950FHT 
TAB. GRAP. SUMMASKETCH A4. 6450FHT 
TAB. GRAP. SUMMASKETCH A3. 9250FHT 


KIT ATARI (soft + interface) 
POUR SUMMASKETCH 


JOUE QC Le] 


5OOFHT 
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AL ATARI 


PERIPHERIQUES ATARI 





TABLES 
TRAÇANTES 


La nouvelle série de TABLES TRAÇANTES ROLAND 

DXY a été soigneusement élaborée pour apporter une 

solution spécifique à chaque cas particulier. Les qualités 

graphiques des trois modèles sont rigoureusement iden- 
tiques. La différence réside dans le confort d'utilisation. 

Le choix se fera donc en fonction de l'intensité de 

l'utilisation envisagée Bénéficiant des acquis précé- 

dents, la gamme ROLAND DXY innove une nouvelle fois 
en offrant des produits de haute technologie à des prix 
très étudiés. 

— Le tracé à plat permet non seulement l’utilisation des 
formats de papier standards mais également de tous 
les formats intermédiaires. 

— le format de tracé de 431,8 mm x 297 mm ne laisse 
plus de marges inutiles. 

— La grande vitesse de tracé (42 cm/s) leur confère 
une rapidité voisinant celle des traceurs de grand 
format. 

— La résolution (0,0125 mm) en fait des machines de 
haute précision. 

— Les interfaces parallèles et série résolvent tous les 
problèmes de connection. 

— Le soft-landing amorti la descente de la tête d'écritu- 
re, limitant le bruit et l'usure prématurée de la pointe. 

— L'utilisation des langages HPGL et DXY étend le 
champ d'applications. 

— le réglage de la pression des plumes permet d'obte- 
nir une qualité optimale en fonction de la nature du 
support et de celle de la plume. 

— Le réglage de la vitesse de tracé régule le débit 
d'encre pour une meilleure qualité du trait. 

— L'obturation des plumes dans leur aire de repos 
évite le séchage des pointes. 

— L'utilisation de 8 plumes permet de panacher les 
couleurs et l'épaisseur des traits. 

— Le buffer de 1 MégaOctet, exceptionnel sur les 
traceurs de ce prix, permet de libérer l'ordinateur en 
un temps record (standard sur DXY 1300, option sur 
DXY 1200). 








ROLAND DXY 1100 {ft A3) 11620F 
ROLAND DXY 1200 (ft A3) ……. 16485F 
ROLAND DXY 1300 (ft A3). 22170F 


LOGICIELS D'ACCOMPAGNEMENT 
POUR TABLES TRAÇANTES ROLAND 














ZZ 2D. 4091F 
ZZ DRAFT. un. 198F 
ZZ BIRD 2D mécanique. 948F 
ZZ BIRD 2D bâtiment 948F 
ZZ BIRD 2D hydraulique. 948F 
ZZ CONVERT DXF ……. O46F 
ZZ CONVERT PLOTTER. 948F 
ZZ CONVERT ASCII. 948F 
ZZ ROUGH VERSION 1.1 495F 





TUE 





VIDEO 


LES DIGITALISEURS 
HEAPTZER en 1790F 


Il se compose d'une cartouche qui se connecte sur le 
port ROM de l'ATARI ST et d’un logiciel. | permet, à 
partir d'une source vidéo (caméra couleur, monochrome 
ou magnétoscope), de digitaliser des images sur votre 


Caractéristiques techniques : Résolution: 320x200. 
Résolution de l'écran: 320x200, 640x400. Temps de 
scanérisation : entre 1/50° et 1 seconde. Niveau de 
gns: maximum 16 gris différents. Alimentation: via 
l'ATARI. Entrée du signal : Prise RCA. Avec NEOCHRO- 
ME : 16 couleurs basse résolution, Avec DEGAS : toutes 
les résolutions. Avec ART DIRECTOR: 16 couleurs 
basse résolution. 


PRO . 2870F 
Digitaliseur professionnel. Il se compose d'une cartou- 
che qui se connecte sur le port ROM et d'un logiciel. 
Caractéristiques techniques : résolution : choix parmi 
256x200 points à 1024x512 points. Résolution de 
l'écran : 320x200, 640x200 ou 640x400 points. Temps 
de numérisation : en fonction de la résolution. Niveaux 
de gris: 128 nuances de gris dont 16 affichables. 
Alimenté par l'ordinateur lui-même. Signal à l'entrée : 
Vidéo composite BAS ou FBAS. Sources d'images : 
caméra couleur ou scope. Vous pouvez choisir parmi 
les formats suivants : NEOCHROME : 16 couleurs en 
basse résolution. DEGAS : toutes les résolutions. DOO- 
DLE : uniquement en haute résolution. ART DIRECTOR : 
16 couleurs en basse résolution. 


LES GEN LOCKS 
ET LEURS PERIPHERIQUES 
GEN LOCK GST 30 ATARI …… 3490F 


INCRUSTATEUR POUR ATARI 520 STF et 1040 STF. 

Le GST 30 ATARI remplit les fonctions suivantes : 

— DECODAGE PAL-SECAM RV.B. Les standards 
vidéo PAL ou SECAM sont reconnus automatique- 
ment. Les composantes R.V.B. du signal d'entrée 

— GEN LOCK : asservissement par “PLL” de l'horloge 
à 28 MHz et des impulsions de synchronisation 
horizontale et verticale. Le signal vidéo R.V.B. de 
l’ATARI est conforme au signal vidéo d'entrée. 

— INCRUSTATEUR : incrustation des signaux R.V.B, 
de l'ordinateur en mode direct ou en mode inverse 
avec un signal vidéo composite externe (magnétos- 
cope VHS, 8 mm, U Format, BVU, régie vidéo, caméra). 


GEN LOCK GST 1000 ATARI 11233F 

INCRUSTATEUR PROFESSIONNEL POUR ATARI 520 

STF ET 1040 STF. Le GST 1000 ATARI remplit les 

fonctions suivantes : 

— DECODAGE PAL SECAM R.V.B. : il est pourvu d’un 
décodeur Vidéo PAL/SECAM automatique, avec les 
possibilités de réglage suivantes en face avant: 
lumière, couleur, contraste, 

— GEN LOCK : asservissement par “PLL" de l'horloge 
à 28 MHz et des impulsions de synchronisation 
horizontale et verticale. Le signal vidéo R.V.B. de 
l'ATARI est conforme au signal vidéo d'entrée. 


— INCRUSTATEUR : incrustation des signaux RVB de 


l'ordinateur en mode direct ou en mode inverse avec 
un signal vidéo composite externe (magnétoscope 
VHS, 8 mm, régie vidéo, caméra). 

— CODEUR PAL: les deux sorties vidéo (VIDEO OUT) 
encodées en PAL sont disponibles en face arrière pour 
un enregistrement sur un magnétoscope par exemple. 


GEN LOCK GST 30 P .……… 3850F 
Avec codeur PAL intégré. (Il réalise l'incrustation de 
l'image de l'ordinateur sur un film vidéo de standard 
PAL ou SECAM. La sortie du GST 30 P est du RVB et du 
PAL incrusté). 


GEN LOCK GST 2000 ….. 14785F 
INCRUSTATEUR PROFESSIONNEL. (Boitier 19" 1 U, réalise 
les fonctions de décodeur PAL/SEGAM, Gen lock, incrusta- 
teur, codeur PAL asservi en phase chroma. |l est conçu pour 
permettre l'utilisation en REGIE VIDEO PAL d'un ordinateur 
graphique. Le signal est conforme à la norme Broadcast. 


Transposeur SECAM TS 40 … 1400F 
Utilisé pour enregistrer en SECAM la vidéo composite 
en provenance d'un codeur PAL ou tout autre norme 
video sauf NTSC. 


MULTITRANSCODEUR MT8 1800F 


* Double transcodeur utilisé pour lire et enregistrer avec 


passage simultané de PAL en SECAM et de SECAM en PAL. 


FILTRE ELECTRONIQUE 
DG 88 POUR DIGITALISEUR 2390F 





Le DG 88 remplit les fonctions suivantes : 

— DECODAGE PAL SECAM : le standard vidéo PAL ou 
SECAM est reconnu automatiquement. Les compo- 
santes (R.V.B.) du signal d'entrée sont disponibles 
sur la prise péritélévision sortie. 

— SELECTION DES COMPOSANTES COULEURS : les 
composantes couleurs reconstituées en signaux 
composites sont disponibles sur la prise VIDEO 
OUT. Réglage des niveaux de gris et de l'intensité 
couleur. Sélection R.V.B. par poussoirs. 


CODEUR PAL EPAL 2600F 
Codeur PAL pour signaux RVB. I! remplit les fonctions 
suivantes : 

— CODAGE PAL: les couleurs primaires RVB et Syn- 
chro externes sont codées en un signal vidéo com- 
posite PAL {position externe). 

— GENERATEUR DE SYNCHRO (Black-burst): en 
position interne, le codeur délivre un signal de syn- 
chronisation asservi “Quartz” TTL sur la sortie GEN 
LOCK ou Black-burst 0,7V sur la sortie vidéo. 


FRAME BUFFER FB10 6000 
I remplit les fonctions suivantes : GEL D'IMAGE. Permet 
de mémoriser une image en temps réel d’une source 
vidéo PAL, SECAM ou NTSC (téléviseur, caméra, 
magnétoscope, caméscope) grâce à sa mémoire de 
trame. Permet de réaliser des arrêts sur image toujours 
parfait, quelle que soit la norme afin de digitaliser une 
image, par exemple. Exemple d'utilisation : digitalisation 
d'une image. S'utilise avec tous les digitaliseurs. 
CAMERA NOIR ET BLANC 

PANASONIC WV1410....... 2995F 
Caméra haute résolution, Faible seuil d'éclairage avec objectif 
1.4, monture C. Nombreux objectifs VIVITAR, dont zoom 6x 
avec position macro, disponibles en option. Nous consulter. 


OBJECTIF 16 MM... 710F 
CAMERA NOIR ET BLANC 
MONACOR TVC 500 ………. 1995F 


Caméra TV compacte à technique modulaire, standard 
commercial. Utilisation universelle sans problèmes avec 
moniteurs vidéo. Sans organes de commande. 


BANC DE REPRODUCTION 
RB3KAISER... "7 7. 1290F 
Plateau noir mat anti-reflet. Colonnes du banc pourvues 
d'une échelle graduée. Réglage en hauteur par manivel- 
le, Plateau 400x420x25 mm. Hauteur colonne : 760 mm. 
DISPOSITIF D'ECLAIRAGE 

RB3 KAISER . 


Convient pour ban ; 
les de lampe, coulissables et orientables. 


PROMOTION : BANC DE REPRODUC- 
TION KAISER RB3 + DISPOSITIF 
D'ECLAIRAGE RB3 + CAMERA N/B 
MONACOR AVEC OBJECTIF … 3590F 
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ST REPLAY 4.0 
(pour 520 STF ou 1040 STF) 
Cartouche + programme. Création de bruits à l'aide 
d'un micro. Enregistrement à partir de la source audio. 
Trucages possibles grâce à des modifications de l'enre- 
gistrement. 


PRO SOUND DESIGNER 
our 520 STF ou 1040 STF) 


artouche avec logiciel. 2 connecteurs RCA permettent 
de se brancher sur une source hi-fi. Transforme les 
signaux sons analogiques en numériques. 


SYNTHE CASIO 3000T 


Synthé grand clavier avec interface midi. 


SUR COMMANDE, 
NOUS POUVONS VOUS FOURNIR 
TOUTE MARQUE ET TOUT MODELE 
DE CLAVIER AU MEILLEUR PRIX 


PCDITTO364... 590F 
Avec ce logiciel, vous pouvez utiliser des milliers de 
programmes sous MS DOS et PC DOS sur votre ATARI 
ST. Il permet : 

— De transformer votre ST en clône PC. 

— De fonctionner en couleur ou en monochrome. 

— De supporter un disque dur. 

— D'utiliser un lecteur de disquette 3"1/2 pour le 





stockage de données en 40 et 720 Ko, grande 
capacité (80 pistes). 

— D'ütiliser un lecteur 5"1/4 par lire et copier tous les 
disks au format IBM PC D 

— De transformer votre Fin en clavier compatible 
PC. 

— D'utiliser jusqu'à 703 K de mémoire. 

— De supporter une imprimante au port parallèle ou 
série. 

— D'utiliser le mode graphique couleur pour les résolu- 
tions graphiques, textes, basse, moyenne et haute. 

Liste de quelques logiciels PC qui fonctionnent à 100 % 

sur ATARI ST grace à PC DITTO : Lotus 1-2-8, Frame- 

work 2, DBase Ill plus SYMPHONY, Microsoft Word, 

Word Star, Word Perfect V, Supercalc 4, Multiplan, 

PrintWorks, GW Basic, Turbo Pascal, Microsoft C, Jave- 

lin, Norton Utilitaires, Easy CAO, PC Window, PC Outli- 

ne, Smart System, Super Key, Side Kick, DOS 1.1, 2.0, 

2.1, DOS 3.0, 3.21, 3.3, Flight Simulator 11, Think Tank, 

Reflex, Ability, Microsoft Project, Microsoft Chart, IBM 

Profesional Editor, 


MAC ALADIN 2490F 

Avec ce logiciel, vous émulez le Mac Intosh pour l’ATARI 

ST. Vos programmes Mac sont donc capables de : 

— tourner sur ATARI ST sans problème. 

— utiliser les 640x400 points de l'écran ATARI. 

— utiliser votre ramdisk insensible aux resets. 

— utiliser des données GEM. 

ALADIN supporte tous les ATARI à écran monochrome, 

mais aussi : 

— de 512 Ko à 4 Mo de mémoire (même les 520 STF 
avec extension de mémoire). 

— les lecteurs de disquettes simple et double face. 

— tous les claviers y compris les touches de fonction et 
le pavé numérique. 

ALADIN supporte les imprimantes sur les ports parallè- 

les et séries : Epson MX 80, FX 80, LX 800, NEC P5, P6, 

P7, Imagewriter | et Il. 


BASE PIVOTANTE STS 004 
POUR ATARI SM 124... 150F 


RANGEMENT ET 
ENTRETIEN 





BOITES DE RANGEMENT 

3 POUCES 1/2 
BOÎTIER INDIVIDUEL 
POUR DISQUETTE 31/2 3F 
Plastique transparent 
DD mn 29F 
Boite de 10 disquettes 3”1/2. Coloris gris. 
AUD SR ee 29F 
Boite de 10 disquettes 3"1/2, Transparente. 
DS 40L sans clé 69F 
DS 40L avec clé 99F 


Boite 40 disquettes 3”1/2 avec intercalaires et couvercle 
transparent. 


MEDIABOX POSSO 139F 
Boite 150 disquettes 31/2 avec intercalaires. 

YA 6090 sans clé... 129 
YA 6090 avec clé 149F 


Boite 90 disquettes 3"1/2 avec intercalaires et couvercle 
transparent. 


JET EXECUTIVE . 
Pochette 20 disquettes 31/2 type sacoche. 


HOUSSES 
Housses souples en matière anti-statique. 
Couleur noire avec liseret rouge. 


CLAVIER 520 STF/1040 STF …. 80F 
CLAVIER MEGA ST 2/MEGA ST 4. 75F 
MONITEUR MONO, SM 124... 80F 


MONITEUR COULEUR SC 1425 … 95F 
UNITE CENTRALE MEGA ST 2/4 … 80F 
DISQUE DUR SH 205 80F 
TOUS MODELES IMPRIMANTES 


80 GOLONNES =. 0 80F 

TOUS MODELES IMPRIMANTES 

132 COLONNES 95F 

IMPRIMANTE LASER SLM 804. 150F 
BOMBES AEROSOL 

COMPUNETT 99F 


Nettoyage des écrans d'affichage, des parties en verre 
et en plastique, des claviers, Ne laisse aucun dépot. 


PRINTER 66,5 95F 
Nettoyeur d'imprimantes. S'applique sur les têtes d'im- 
pression et les chemins de bandes. Elimine les résidus 
de métal, les graisses et les huiles résinifiées. Produit 
étonnant qui est pratiquement indispensable pour cha- 
que imprimante. 


DISQUETTE DE NETTOYAGE 31/2 
AVEC SON LIQUIDE 149F 


S'introduit dans le lecteur de disquette, Nettoye les 
têtes du lecteur. 


MOUSE MATE 85F 
Tapis souris en néoprène. Favorise considérablement la 
rotation de la boule. 
RUBANS IMPRIMANTES 

Prix spéciaux pour possesseurs 
ATARI ST 520 STF, 1040 STF et MEGA ST 


RAMES PAPIER 

Rame papier non zoné 
Format A4, bandes caroll détachables 
500 feuilles 69F 
Rame papier non zoné 
Format A3, bandes caroll détachables 
500 feuilles rue 99F 
Rame Etiquettes 12x3cm 
le 1000 sur paravent bandes caroll. 85F 

CABLES DE LIAISON 
Cable 2 joysticks se connectant à la sor- 
tie parallèle du ST... 145F 
Cable 2 joysticks se connectant à la sor- 
tie joystick du ST 65F 
Cable Péritel Atari ST vers moniteur ou 
télévision (2m) 195F 


Cable rallonge joystick/souris 20cm 60F 
Cable rallonge joystick/souris 2m … 95F 
Cable Péritel 








Tuner Tetran / Moniteur SC 1425 … 250F 
Boitier inverseur vidéo pour brancher 
moniteur mono et couleur et switcher de 
l’un sur l’autre 250F 
Cable son HIFI, 

1 jack 3,5 mono et 2 RCA, 2m 90F 
Rallonge moniteur mono ou coul.. 195F 
Cable imprimante parallèle 

Centronics de 125 à 250F 
Cable minitel 165F 
Cable Midi pour relier votre ST 

à l’expandeur 1,20m 60F 
Cable extension disk 2m … 195F 
TUNER TETRAN 1190F 
Tuner PAL-SECAM, 20 canaux, se connecte sur le 
moniteur SC 1425 et transforme ce dernier en TV. 

KIT TONER POUR 

LASER ATARI SLM 804... 790F 
KIT TAMBOUR 

POUR ATARI SLM 804 2965F 
FILTRE ECRAN 14 POUCES ……. 195F 


Filtre tissé micromailles. Améliore la persistance. Evite 
le clignotement. 

SUPPORT ECRAN ORIENTABLE … 250F 
Support écran orientable à 360 de latitude et 20° de 
longitude. Très pratique. 

UNIVERSAL PRINTER STAND 
Support universel pour tout type d'imprimante. 


SAC DE TRANSPORT TOILE ZZ BAG 


250FF 


UNITE CENTRALE et MONITEUR. 695F 


UNITE CENTRALE 
MONITEUR 


BOB: 
… 395F 
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LES TABLES DE LA LOI 


En faisant l’acquisition d’un MEGASOFT chez GENERAL, vous avez droit : 


® GARANTIE DU MEILLEUR PRIX : si vous trouvez moins cher.ailleurs avant votre achat, 
dites-le nous et nous vous proposerons un prix encore meilleur. Si, dans un délai de 
quinze jours après votre achat, vous trouvez votre soft moins cher ailleurs, nous vous 


© GARANTIE DE BON FONCTIONNEMENT : en cas de défectuosité du logiciel pendant 
sa première année d'utilisation, nous vous l'échangeons. 


e GARANTIE DE 
commercialisées des logiciels. 


MAT CLTTENLLEEN 


FORCES MAGIQUES ……..… 249F 
PANTHERE ROSE + WESTERN GAMES + CLEVER 
AND SMART + VAMPIRE'S EMPIRE 


ENDURO RACER + BARBARIAN + CRAZY CARS + 
WIZZBALL + RAMPAGE 





METROCROSS 

LES GUERRIERS …..... 299F 
TNT + ALTAIR + PROHIBITION 

ALBUM EPYX ST... 299 F 
WINTER GAMES + SUPERCYCLE + WRESTLING 
LES EXCLUSIFS N° 1 189F 
LEADER BOARD + TAI PAN + XEVIOUS + TOP GUN 


MEGAPACK ST... 239F 
WINTER OLYMPIADE 88 + MOUS TRAP + PLUTO'S 
+ BLOOD FEVER + SECONDE OUT+ FROST BYTE 


ALBUM ACTION ST 189F 
DEFLEKTOR + NORTHSTAR + 3D GALLAX + 
TRAILBLAZER + MASTER OF UNIVERSE 


ALBUM TRIAD |... 205F 
STARGLIDER + DEFENDER OF THE CROWN + 
BARBARIAN (PSY) 


GEANTS DE L'ARCADE ……. 239F 
ROAD RUNNER + INDIANA JONES + GAUNTLET + 
METROCROSS 


LEADERBOARD BIRDIE ….… 249F 
AE + TOURNAMENT WORLD CLASS 


PRECIOUS METAL... 249F 
ARCHE CAPITAIN BLOOD + SUPER HANGON + 
XENON ARKANOIDE. 


PREMIERE COLLECTION ….. 249F 
dE un + NETHERWORLD + ZYNAPS + EXO- 


HTDISK2 260 F 
A Re 199F 

SPACE RACER + BOB WINNER. 

NEWS MEGASOFTS ST 

944 TURBO CUP. 195F 

ACTION SERVICE … 





ADVANCED DUNGEON AND DRAGON 219F 
ALTERNATE WORLD GAME …. 169F 









ARTURA . 179F 
ATFET . 219F 
AQUAVENTURA 219F 
BARBARIAN II 139F 
BATMAN 


BOMBUZAL 
CYBERNOID 2. 


FRAICHEUR : nous ne vous proposons que les dernières versions 





















DALEY THOMPSON OLYMPIC CHALLENGE f19F 
DESOLATOR su 179 F 
DOUBLE DRAGON 189F 
DRILLER 179F 
DUEL … 219F 
ELITE CL 219F 
EMMANUELLE ..……. 219F 
FRIGHT NIGHT me 

FOOTBALL MANAGER || 

GALACTIC CONQUEROR ….… 245F 
GAME OVER II 189F 
GARY L HOT SHOT … 189F 
GARY L SUPER SKILLS … . 179F 
GENIUS . 189F 
GHOST AND GOBBLING … 189F 
GRAFFITI MAN... 169F 
GUERILLA WAR 179F 













INTERNATIONAL KARATE + 

KENNEDY APPROACH … 
KING OF CHICAGO . 
LIVE AND LET DIE 










NIGEL MANSELLS . 189F 
OPERATION WOLF . 189F 
PAC MANIA NAMCO 189F 
PAPER BOY 179F 
PARANOIA COMPLEX . 189F 
PETER PAN 
POWERDROME … 




















REALM AT THE TROLLS 189F 
RENEGADE …………...… 169 F 
RETURN TO THE JEDI … 189F 
RIMRUNNER .…… 139F 
ROAD BLASTERS . 179F 
ROCKET RANGER . 269F 
SNOOT THEM UP, CONSTRUCTION KIT … 219F 
SOLDIER OF LIGHT . . 
SORCERY PLUS 189F 
SPACE HARRIER I 179F 
STAR SHIP 





SPEED BALL 





° GARANTIE DE CHOIX : nous nous enga à vous offrir le plus grand choix de 
logiciels de Paris, Si vous ne trouvez pas dans nos annonces le soft désiré, consuitez- 
nous. 


demander une démonstration du mégasoft que vous souhaitez ac 


© LES TARIFS MEGASOFTS remplacent les tarifs publiés dans notre catalogue de logiciel 
ci-après. 


* DROIT A LA DEMO : si vous le souhaitez et que les conditions SA vous pouvez 
r, 


MICROPROSE SACCER … 
MILLEMIUM 2,2 























ner POOL OF RADIANCE 245F 
SUPERMAN .… 239F | POPULOUS 249F 
TERRIFIC LAND … 189F-| REALGHOSTBUSTERS 
TARGET RENEGADE . 179F | ROBOCOP 












SAVAGE .… 





THE ELIMINATOR … 
THE LAST NINJAII … 


THE PRESIDENT IS MISSING … 
THE SENTINEL:5....... 
THE THREE STOOGES 
TIGER ROAD …. 
TIMES OF LORD Et: 
TRIVIAL PURSUIT (nile génération) … 
TT RACER cÆ 

TYPHOON 
ULTIMATE GOLF … 
VENOM STRIKES BACK . 
VERMINATOR … 
VICTORY ROAD . 
WANDERER 


























CAPITAIN FIZZ . 












COBRA 2 … 
COLOSSUS CHESS … 
CODE ROOTE … 
DUGGER 
DRAGON NINJA . FLYING SHARK 
AFRICAN RAIDERS . LUDICRUS … 
AIR BORN RANGER … INTERNATIONAL RUGBY … … 
ARCHIPELAGOS … … QUETE OISEAU DU TEMPS …… 240F 
THE GAME WINTER EDITION COMBARD RALLY … 195F 
BAT. ne MEURTRE A VENISE . 240F 
BLASTEROID . …199F.| OPERATION NEPTUME ….… 245F 
BUMPY 195F.| PURPLE SATURN DAY. 235F 
CHAOS STRIKES BACK 185F | ROY OF THE ROVER 195F 
DAME GRAND-MAITRE :450F | RTYPE 230F 
TEENAGE QUEEN 199 F 
THE MUNSTER 195F 












DMAROT ES. TITAN 245F 
FERRARY FORMULA ONE …… ZAC MAC KRACKEN . 245F 
F16 COMBAT PILOT 229F | ZANY GOLF 230F 
GALDREGONSDOMAIN. ……195F | WARINTHE MIDDLEEARTH … 229F 
HUMAN KILLING MACHINE 
CLASSICS ST 

ALBEDO 

ALIEN SYNDROME . 
PORTES DU TEMPS … BARD'S TALE …… 

BIONIC COMMANDO 179F 


MAUPITI ISLAND … 


v 
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CARRIER COMMAND 
CHESS MASTER 2 000 
DEFENDER OF CROWN - 
DEGAS ELITE 
DUNGEON MASTER 
FIRE AND FORGET 
GAUNTLET Il... 
GIGN OPERATION JUPITER 
GUNSHIP 
JEANNE D’ARC 




















LOG. GRAPHIQUES 


Le dessin artistique, Fanimation et le 
dessin technique sont des domaines où 
l'ATARL excelle. Nombreyx produits de 
création de qualité professionnelle, 


AEGIS ANIMATOR 570F 
Nombreuses fonctions de manipulations de potygones. 
permettant la simulation en 3D. Paette 16 couleurs. 
Décors en images complètes et sauvegarde au format 
"NEO". Possibilité de gérer 6 animations différentes, 
avec visualisation simultanée, Pas d'enchainement 
automatique dé plusieurs groupes d'objets. Config. 


mini, 520 STF 
ANIMEDIA 520 STF :4500F 
1040 STF : 6000 F 
Création d'animations publicitaires sous forme d'un 
joumal cyclique associant textes et illustrations, Nom- 
breux effets spéciaux préprogrammes (rotation mosai- 
que, changement de couleurs, etc.) Logiciel facile 
d'utilisation. Deux versions: 520 STF : 20 images - 
1040 STF 2 40 images. Nous pouvons effectuer à 
façon a digitalisation de vos illustrations. Ideal pour 
les bomes d'accueil et d'information. Config. mini, 520 
STF - 1040 STF 


ARKEY 28 000 F 
Puissant logiciel de dessin destiné aux architectes, 
décorsteurs et agenceurs, Tracé en plan avec pars- 
pective sur commande, avec. libre choix du point de 
vue à tout moment. On peut visuaëser les attributs el 
coordonnées des points dés vecteurs, cotations calcu- 
lées automatiquement apres chaque modification. 118 
niveaux de calculs possibles. La puissance de manipu- 
lation de la bibliothèque de composants constitue le 
grand atout de ce lopiciel Sortie sur imprimante ou sur 
traceur compatible HPGL. ARLEY travaille uniquement 
en mode haute résolution. Config. mini 1040:STF + 
disque dur, 


ART DIRECTOR 490F 
Travaille Uniquement en basse résolution, 16 couleurs. 
Idéal pour les opérations de manipulation de blocs, 
projection d'un bioc sur Un. cyindre que l'on: peut 
dimensionnerà son choix: ART DIRECTOR peut être 
couté avec FILM DIREGTOR, ce logiciel d'animation. 
du mème éditeur. Générateur de caractères en cou 
leurs intégré. Un bon logiciel assez complexe, car le 
concept de brosse est étendu à [a majonté des fonc- 
tions, Config. mini. 520 STF ++ écran couleur, 


CYBER PAINT 695F 
Logiciel qui intègre les fonctions d'animation et de 
dessin. On retrouve les outils de tracé de. "SPEC- 
TRUM', avec en particulier Un z00m tres perlonmant. 
Les options animation disposent de plusieurs 
tableaux : un tableau Score avec commandes avance 
avant, avance amiëre, arrêt surimage etc... Le réplace- 
ment dans la séquence se fait avec la souris. La 
princpals originalté du logiciel est dans le module 
ADO FX {anti-chgital omni-moers effects). Canable de 
produire des effets spéciaux que l'on remoduke sur 
des régies idéo du type "GRASS VALEY! de plusieurs 
centanes de milèers de francs, en un mot un fabuleux 
logiciel. Config, mini, 520 STF avec écran couleur. 


DEGAS ELITE 220F 
Le Best Seller des logiciels graphiques pour Atari, Son 
avantage essentiel est de travailler indiféremmment dans 
ks 3 modes de résolution. |l peut de plus transtérer 
une image d'une résolution à une autre, |l est égale- 
ment équipé d'une gamme colossal d'options les 
plus vanés : palettes 16 Couleurs, choix de brosses, 
tracés de lignes, segments, rayons, rectangle, polygo- 
nes, cercle, ellipes. Pour les outils : aérographie, tracé 
de conlours, ombragés en direction ét couleur, miroir, 
ok de positionnement et 2 Wiesses de souns, 8 
écrans de travail, avec passage de l'un à l'autre 
simultanément. Générateur de caractères, etc. 
Config. mini 520 STF. 





DIMENSION II 390F 
3 modules pour un dessin en 3D, Le premier module 
permet la création d'objets avec fonction de liaison, 
fonction pyramide et fonction polygone. Le deuxième 
module gère la manipulation dés objets pour la créa- 
tion de structures, avec les options suivantes : translar 
tion, rotation d'un objet, fusion, échelle, copie et symé- 
Wie. Le troisième assure la visualisation et le tracé du 
modéle du 2* module. Récupération des vues des 2 
premiers modules, face, côté, dessus, axionométne et 
perspective conique. Config. mini. 520 STF, 

590F 


FILM DIRECTOR 
Complément d'ART DIRECTOR dont i récupère les 
images. Décors destinés à l'animalion contenues sur 
un maximun de 2 écrans. Génération automatique de 
séquence pour k création d'animation classique. Ges- 
tion d'animation de polygones en mode fil de fer, 
possbiité d'adjoindre une musique et bruitage. Fonc- 
tonne pariañement avec un 520 STF avec écran 
couleur. 


GFA ARTIST 495F 
Ne fonctionne que sur le 1040, Logiciel extrèmement 
complet de manipulation un peu lourde, nombre quasi 
ilimité de fonchons et de commandes. Les formats 
d'images "NEO et ART” sont acceptés, ainsi que les 
dessins provenant de DEGAS, quellle que soit leur 
résolution, ARTIST les convertissant en mode basse 
résolution, Config. mini. 520 STF. 


GFA DRAFT + 990 F 
Tableaux perametrables, des options de dégradés 
sauvegardables avec le dessin, y compris l'échelle. 
Possibilité de saisie des coordonnées au clavier en 
mode absolu, relatit et polaré ét création de macro 
instructions simples que l'on peut sauvegarder. 
Options foumies : tracé de pæallèles et de tangentes. 
Rotation au degré près, agrandissement ou réduction 
libre ou par homothétie. Symétrie pat rapport à l'un 
des axes d'inclinaison. Fonction hachures. Config. 
mini. 520 STF. 


GFAVECTOR 350F 
Extension du GFA BASIC destine à la création et 
l'animation d'objets en 3D. Construction de volumes à 
parir de 3 vues (ace, gauche, dessus). Scènes limi- 
tées à 32 objets avec un marimum de 1024 vecteurs, 
L'animation des obiets se fait par langage GFA BASKC, 
Une procédure permet de réduire la partie visible de 
l'animation à une portion de l'écran. Config. mini. 520 
STF. 

MASTER CAD 2360 F 
MASTER CAD est un modeleur pour architectes. Saisie 
des objets en 2D, sur l'une des vuës du plan. La 4 
dimension est donnée par le réglage d'un plan supé- 
rieur et inférieur. Vus possible en perspective où en 
axionométrie. L'éfmination des arèles cachées se tra- 
dut par une perspective ombrée. Nombreuses options 
pour la modification du modèle : déplacement, copie, 
rotation, homothétis. Fonction de hachurage, de texte 
et de cotation. Config. mini, 1040 STF. 


PLUS PAINT 350F 
Le logiciel sous GEM, avec ses inconvénients at ses 
avantages. Travaille dans les 3 modes de résolution, 
Permet de tracer en mode X or, dessin sur 2 écrans 
simultanément pour sorties au format A4. Config. mini. 
520 STF. 


PRINT MASTER 440F 
Logiciel de cartes de vœux où d'invitation. Nombreux 
modèles prédéfinis et plusurs polices de caractères. 
Une deuxième collection est vendue séparément sous 
le nom d'ART GALLERY, Config. mini. 520 STF. 


SPECTAUM 595F 
512 couleurs avec une contraite de 48 couleurs par 
ligne. Nombreux outis ds traitemant de la couleur. 
Création automatique de dégradés, traitement antlia- 
sing, évitant les effets d'escaker, lissage entre 2 cou- 
leurs, modification du contraste et luminosité sur tout 
ou partie du dessin, Logiciel en français assez com- 
plexe d'utilisation, mass très perfonmant. Idéal avec un 
Mo. Toutefois config, mini, 520 STF. 























STAD 800F 
Logiciel haute résolution manipulant aussi bien des 
images Bitmap que les images filaires en 30: Pour 
graphistes travaillant en monochrome. Quiils de des- 
Sins permettant le tracé du lasso, ce qui est rare dans 
ce type de logiciel. Possiblité de 100 écrans d'anime- 
tion sur ST4 et: saulement 3'sur 520: STF, Messe 
d'exécution des fonctions trés rapide. La sortis peut 
se fare sur imprimante laser, avec: possibilité d'inscrire 
8 écrans sur un fommal A4, Un module 30 est foumi et 
permet de d'animer des objets en mode fil de fer. 
Config. mini, 520 STF, 


ZZ2D 4100F 
Logiciel de qualité professionnelle pour dessin techni- 
que en 2D, Six icônes. 1e pavé : liste des outils de 
trace, 2* pavé : Slection des fonctions d'etfacement 
et de modification du dessin, %*:pavé: fonctions de 
copie et de dénlacement. 4t pavé : gestion des dépla: 
Céments dans lé dessin. 5° pavé : cotation avec lignes 
de rappel et flèche indicative. 6* pavé : information sur 
les: éléments du dessin. Il'peut gérer Jusqu'à 9909 
calques dont un caique de hachure, Ce logiciel est 
protégée par un “DONGLE” qui se branche sur Je port 
cariouche. Config: mini 1040 STF 


ZZ ROUGH 490F 
Au heu de travailler avec les outils habituels de la DAO, 
ZZ ROUGH ufilise les feutres, billes, raies, crayons de 
couleurs: Le fonctionnement de chaque outil est cal 
qué sur & réalité, Une pholocopieuse est Intégrée 
pour jouer le rôle des outils de manipulation de blocs. 
Ce logiciel permet aussi le dessn en 4D et 10 feuilles 
de dessin peuvent ëtré affichées simultanément. Un 
bon logiciel très onginal. Config, mni. 520 STF 


GFA OBJET 395F 
Logiciel permettent le dessin en 3D, || complète la 
celebre série GFA de chez Micro Applications. Ce 
logiciel d'origine allemande est très efficace pour les 
déssins techniques. 

GFA RAYTRACE 495F 
Quoi de plus fascinant que ces superbes images 
pleines d'ombres et de perspectives que travérsent 
d'énommes billes’ potes comme des mirors… GFA 
RAYTRACE est le premier logiciel permettant de déve- 
lopper de telles applications sur ST, Puissant et com: 
Vial, vous pouvez mettre au point Une Image animée 
facilement et instantanément. Vous disposez de nom: 
breux éclairages, fonctions d'animation et de dessins, 
el vous pourrez charger les images crêtes sous d'au 
tres logiciels pour les retravailler per La suite. 


ZZ DRAFT 795F 
Logiciel de dessm de la fameuse séne 22 de Chez 
Human Technologies, ZZ DRAFT s'adapte correcte- 
ment avec les tables traçantes ROLAND de la sére 
DXY:1100, 1200 et 1300. 


CYBER STUDIO 895F 
Logiciel d'animation d'objets en 3D. Un: des logiciels 
les plus vendus chez GENERAL. Grande faciite d'utili- 
sation. Conviendra aux débutants mais peut égale 
ment être utilisé par des pro. Se pilote entièrement 
avec la ours. 

CYBER CONTROL … 595F 


Rajouts des fonctions de programmation à CYBER 
STUDIO. 











CYBER SCULT . 895F 
CYBER TEXTURE . 595F 
3D FORMES HUMAINES . 295F 
3D FORMES FUTURES …. 295F 


295F 
295F 
… 395F 
. 295F 
595F 
295F 








THE HUNT FOR RED OCTOBER 


























GFA ARTIST . 
ZZ LAZY PAINT 
L'ELECTRONICIEN | 
LOG. BUREAUTIQUE 
TRAITEMENT DE TEXTE 
BECKER TEXT I 750F 


Logiciel d'origine alemande francisé par le cékbre 
éditeur MICRO APPLICATIONS, BECKER TEXT est un 
classique du genre, Rapide, facie à utiliser, aux fonc- 
tions variées, Îl salisfera aussi bien le débutant que le 
professionnel. ll est également pamni les mons chers. 


EVOLUTION 1390F 
Logiciel performant très simple à utifiser. Les 5 tabula- 
tions couvrent tous les formats possibles, y compris la 
réalisation des tableaux. Le fommat choisi à l'intérieur 
d'une règle subsiste jusqu'à son remplacement par 
une autre. Fonction inversion de 2 caractères qui 
représente paraï-A 80 % des fautes de frappe. Inser- 
tion de graphiques à partir de DEGAS. Evolution peut 
être également couplé à un fichier de données, fonc- 
tionne également dans sa version 2,25 avec une impri- 
mante laser, 


FIRST WORD + 990F 
Excellent traitement de texte, une fonction dictionnaire 
propose lors de la détection d'une ereur le mot 
correct. Ce dictionnaire possède 4000 mots. 


LE REDACTEUR 590F 
Cétébre logiciel français crée par LOGISOFT, en coor- 
pération avec le joumal Libération, Ce logiciel n'est 
pas adaplé au graphisme. Ecrit en assembleur, la 
rapidité d'exécution des fonctions est remarquable, | 
Offre des caractéristiques très odiginales : analyseur de 
texte à 2 écrans, sauvegarde paramétrable et recher- 
che sur style, De plus, la plupart des fichiers écrits sur 
Un autre traitement de texte tel que BECKER TEXT où 
EVOLUTION peuvent être exportés vers ke REDAC- 
TEUR. Signalons aussi une option de bascule majus- 
cules/minuscules, ansi qu'une fonction ‘capitales”, 
Cette dernière est rendue possible par le fait que le 
logiciel reconnait La fin d'une phrase. 


SIGNUM II 1450F 
Version plus rapide et plus complète de SIGNUM. Ce 
qui fait la force de SIGNUM est sa faculté dé gestion 
des imprimantes et la notion de “ligne principale”, 
puisque la résolution peut atteindre 360 points par 
pouce, Adjonction sur SIGNUM + d'un bloc et d'ins- 
tuctions macro permettant de définir son glossaire. 
Logiciel efficace et de qualité. 


TEXTOMAT ST 390F 
D'une souplesse d'utisation exceptionnelle, TEXTO- 
MAT ST offre toutes les fonctions classiques (insertion, 
recherche, remplacernent, labulation illmitée..] ainsi 
que des fonctions très professionnelles : édition de 
texte en colonnes, impression verticale, calcul des 
césures... Mieux encore : TEXTOMAT ST génère auto- 
matiquernent Index et sommaire et, avec 30 touches 
de fonction de 180 caractères, phrases répétitives ou 
adresses sont immédiatement accessibles. 


LES TABLEURS 


CALCOMAT Il 595F 
Célèbre logiciel de MICRO APPLICATIONS. La version 
IL intègre plus de 50 fonctions añthmétiques, financié- 
res etc. Ce logiciel intègre également un module 
graphique, avec représentation en SD. CALCOMAT 
permet d'importer ou d'exporter des données en pro- 
venance de BECKER TEXT, DATAMAT el SUPERBA- 
SE-Config, mini. 520 STF. 
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VIP PROFESSIONAL 2045F-1490F 
Trois logiciels en un. LOTUS {HE-1il dont il possède la 
plupart des caractéristiques, avec en plus des instruc- 
fions macro qui peuvent étre assimices à un véritable 
langage de programmation. Grande facilité dé mise en 
pagé, Un: grapheur. couplé au tableur dispose de 5 
types de graphiques. Fonctionnant en. couleur, || 
accepte aussi la haute résolution. Enfin, une basé de 
donnée intégrée permet de donner à Vip Professional 
ün maximum dé possibilités. Sans doute ke: meilleur 
programme! bureautique pour Atari ST, Config: mini. 
520 STF: 

2045 Fsous GEM. 

1490 Fen mode texte, 


DATAMAT ST 390F 
Logiciel de gestion de fichiers permettant de travailler 
sur 4 fichiers simultanément. La création du masque 
de Saisie se fait en mode graphique, Crières de 
recherche et d'accès avec 20 clés, Les fichiers peuvent 
comprendre jusqu'à 2 mitards de caractères etcha 
que enregistrement peut atenore 64 000 caractères. 


SUPERBASE 595F 
Système de gestion dé base de données relationnelles. 
Intérfèce utilisateur très modemne, Possibilité d'asso: 
cer Une image à Un enregistrement, Fonction de 
recherche mullicritères, de présentation ét d'organisa- 
tion des données. 


SUPERBASE PRO 1490F 
Encoré mieux qu'un D BASE, beaucoup plus facile 
d'emploi, grâce à la présence d'un tableau de bord 
s'occupant de la gestion de l'affichage pnncipal, 
comme pour Un magnétoscope. SUPERBASE permet 
en outre la manipulation dé textse et de dessins 


provenant d'autres logiciels 

SUPERBASE 3,0+RUNTIME 2490F 
LDW POWER 1490F 
PACK 520ST 590F 
(Fextomat/ Datamat /Calcomai|. 

PACK 140 ST 1290F 


(Superbase / Bekertext 2 / Caloomat 2 


LA MICRO-EDITION 


Encore une activité où Atari excelle prin- 
cipalement dans des configurations pro- 
fessionnelles, avec MEGA ST et impri- 
mante laser Atari, 


FLEET STREET 990F 
FLEET STREET ést plus un traitement de page que de 
document. Chaque page est un fichier qui S'impame 
individuellement. Une page peut comporter ILisqu'à 99 
guide colonnes. Une bibliotheque de planches de 
dessins et un outil graphique sont compris dans le 
programme. Le driver pour imprimantes émuiation HP. 
ou Atan est disponible sur disquette en option } dés 
séries de 20 macro-commandés comportant Ou {exte, 
des atiributs typographiques peuvent atre définies et 
conservées sur disquette, Complment pour le manuel 
clar et facile d'emploi. Config. mini. 520 STE. 


PUBLISHING PARTNER MASTER 2490F 
PUBLISHING PARTNER JUNIOR  990F 
PUBLISHING PARTNER est déstiné au traitement de 
documents, Les outils de dessin sont innombrables. 
Trois collections de polices de caractères dont Une 
vingtaine pour impnmantes matricelles et laser et 11 
polices sous Poscript. Egalement 24 thèmes de plan- 
ches d'images contenant chacune une demi-douzaine 
d'Austratons et pas moins de 26 dnvers d'imprimante. 
Deux Versions ‘à version Junior comprend l'équipe- 
ment de base, le logiciel avec 5 polices et les dnvers 
d'mprimantes compatibles EPSON et Atari SLM 804. 
La version Pro ajoute 10 pobces d'imprimantes matri- 
celles etlaser, plus 11 polices Postonpt et 5 planches 
d'images. Au moyen de disquettes additionelles, Il est 
parfaitement possible dé passer de la version Junior à 
la Pro. Config. mini, 520 STF. 












































PUBLISHING PARTNER 
COLLECTION POLICES 1 A5. 195F 
COLLECTION POLICES 6 395F 
COLLECTION IMAGES 1A5… 195F 
COLLECTION DRIVERS 1... 395F 
COLLECTION DRIVERS 2 …… 195F 


TIMEWORKS PUBLISHER ST 1150F 
C'est celui qui a été retenu par Atari pour équiper sa 
station de traval PAO. Totalement convivial, il Vous 
"mêchera” le travail, Un seul format A4, les outils de 
colonnes sont mis en place une fois pour toutes, 
TIMEWORK est le seul Logiciel à proposer l'habillage 
des blocs de textes el d'images, lorsqu'il se superno- 
sent partiellement. Vous pouvez, en plis des fichiers 
ASCIL importer les fichiers 1ST WORD, 1:ST WORD 
PLUS, NORD/WEITER ST dans leur format, Pour la 
composition du texte,  modé paragraphe permet 
d'associer chaque paragraphe à un styie déterminé. 
L'outil graphique permet de dessiner des figures géo: 
métriques simples, avec d types, 4 épaisseurs de trait 
et 36 trames différentes. Les drivers d'imprimantes 
maincelles et laser HP.GT ATARI sont fournis avec, Le 
manuel d'utilisation est trop succinct pour les débu: 
tants. Config. mini, 520 STF: 


LANGAGES DE 
PROGRAMMATION 


Pratiquement tous les langages sont dis- 
ponibles sur ST.y compris les plus origi- 
naux le LSE, l'APL ou le BC PL. 


ALICE nous consulter 
Interpréteur PASCAL associé a Un éditeur quiempéche 
d'écrire une syntaxe fausse, Outil de développement 
américain aussi important que l'interprétéur C de logi- 
cie. 


BASIC GFA 3.0 750F 
Le plus célèbre de tous les Basics pour Atari, L'éditeur 
du. GFA est très pratique, avec ses 2 lignes de com- 
mandes en haut de l'écran qui contiennentitoutes les 
actions possibles, Pour la programmation, le BASIC 
GFA intéare les procédures avec déclaration de Var: 
bles lcaks ; Les procédures peuvent s'appeler elles 
mémes ou entre elles, Le GFA dispose de plus de 200 
Instructions pour créer les sprites, certaines fonctions 
font directement appel au GEM DOS, au Bios et au 
XBJOS. Le manuel en français est de 312 pages. 
L'intérracteur du GFA basic peul être encore plus 
rapide Si VOUS lui adjoingnez le compilateur vendu 
séparément (650 F]. Enfin, le BASIC GFA est offert à 
un prix imbattable, 


CAMBRIDGE LISP 1690 F 
Produit trés puissant comportant un inférpréteur et un 
compilateur, || permet des. développements profes- 
sioniels. Notice en anglass. 


DEVPACK 750F 
L'assembleur préféré des possesseurs de ST en Fran- 
ce, |lest composé d'un assembleur, d'un éditeur, d'un 
Inker et d'un débogueur. 


FPROLOG 1000F 
Le langage Prolog du ST “made in France”. Notice en 
français, Ce Prolong est basé surile Prolog d'Edint: 
burch qui est la norme intemationale, avec des origina- 
Rés lets les réels, les chaines et les tableaux. Près de 
4000 prédicats sont actuellement définis dont environ 
330 de manière nieme. Le côté le plus intéressant de 
F PROLOG est certainement son mode tracé et k 
PREDICAT WAY. Le mode tracé est à 3 niveaux et 
Why permet d'explorer l'arbre de preuve représenté 
par le pl des apples. Excellent outil d'apprentissage 
à la portée de tous. 


ILISP 1000 F 
Logiciel français produit par “inférence”, l'éditeur de F 
PROLOG. Basé sur X LISP, Il est sous GEM et bénéfi: 
cie de nombreuses fonctions supplémentaires. 


INTERPRETEUR C 2,0 595F 
Alors que l'utilisation d'un compilateur est lourdé, un 
interpréteur offre une convivialité et Une ergonomie qui 
rendent l'utisation du langage C beaucoup plus 
agréable. Enregistre sous GEM, L'éditeur pleine page 
gère jusqu'à 8 documents. Les touches de fonction 
sont redéfinissables selon les besoins de l'utilisateur. 
Les débutants apprécieront la mise en place automati- 
que d'une paire d'accolades lors de l'utissstion d'une 
fonction nécessitant une structuration, Pour l'excep- 
tion, une fois lé code rentré, on le demande directe 
ment dans un ménu, Enfin, bonne surprise, le prix est 
particulierement modique. 


LATTICE C 940 F 
Ce logiciel est l'un des plus puissants compilateurs C 
sur Aer ST, avec une bibliothèque complète, des 
fonctions UNIX et GEM , un écfteur d'écrans de chez 
METACOMCO, un inker. Les codes objets sont com 
païibles avec le MCC Assembleur et le MCC PASCAL 
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MBASIC gratuit 
Fourni avec la machine. Le BASIC “de la 4€ génération” 
édité” par MEMSOFT. immense capacité de stockage, 
puisque chaque enregistrement peut contenir 6400 
octets et en théorie, le meme est capable d'en gérer 
4 milliards. L'aspect des données à l'écran est aussi 
priviègié, puisque le M BASIC est multi-fenêtres et 
utilise les ressources couleurs du systèmes ST. 


MACROASSEMBLEUR 

METACOMCO 590F 
Même qualité que les autres logiciess de la marque. 
Grande nichesse d'options de compiateurs. | reprend 
également l'environnement des autres produits de 
METOCOMCO. 


MARIC WILLIAMS C 1500F 
Le logiciel des pros, avec maheureusement une docu- 
mentation de 700 pages en anglais. L'environnement 
de 8 compilateur est de type ‘unix’ avec la plupart 
des fonctions d'UNIX, té que “HELP” et MALE”, L'un 
des grands avantages de ce logiciel est la fourniture 
du source des divers. Utilitaires disponibles tels le 
disque virtuel et l'éditeur de textes. La syntaxe du 
compilateur est conforme à celle décrite par Kernichan 
et Richie, ainsi qu'aux recommandations de l'ANSI. 
La qualité et la vitesse d'exécution du code généré 
sont très bonnes. Les temps de compilation sont 
excellents avec le MEGA ST 4, Config. mini. ST 1049, 


MCC PASCAL 800F 
Edité par METACOMCO. Notice de 600 pages en 
anglais, les fonctions GEM, XBIOS, BIOS et GEM DOS 
du compilateur sont accessibles. Un éditeur de res- 
sources est inclus. Cette compatibilité constitue son 
meilleur argument de vente. 


OSS PASCAL 800 F 
OSS à été ke premier PASCAL proposé pour ATARI 
ST. L'éditeur est bien adapté à la programmation avec 
un mode d'indentation automatique, l ast possible, à 
l'aide d'une seule touche depuis l'éditeur, de compiler 
et de Inker le programme après l'avoir sauvegardé. 
Les appels à GEM ont été redéfinis, c8 qui en facilite 
l'emploi. 

PROFIMAT ASSEMBLEUR 485F 
IL s’agit d'un assembleur sous GEM developpé par 
MICRO APPLICATIONS. Son éditeur ongnal est très 
convivial. Les ordres de menu, par exemple, peuvent 
la plupart du temps se voir remplacer par une com- 
mande au clavier, L'éditeur est totalement intéoré à 
l'assembleur/désassembleur, Il s'opère en 2 phases 
successives : la première baite &s variables tandis 
que la deuxième gére le code objet, Le débogueur dé 
Profimat est facile à utiliser, surtout los du contrôle de 
la mémoire, Prik imbattable. 


LE ST-BASIC gratuit 
Foumi avec la matéril. Développé par la fameuse 
sockté anglaise METACOMCO, cet interpréteur tourne 
entiérement sous GEM et est distribue par Atari, || est 
à consäiller aux débutants désireux d'être rassurés 
par les numéros de ligne et à compatibilité avec les 
BASIC d'antan. 


STOS BASIC 590F 
Système complet d'éxploitation comportant trois 
modules : 1* module: language STOS BASIC. 2e 
module: macro essembleur/désassémbleur ligne à 
ligne, pouvant créer un fichier Source à partr d'un 
programme complé. 9* module : Utilit&res avec disque 
virtuel, Spooler d'imprimante, Superviseur, etc.. STOS 
BASIC présente d'excelentis possibiités graphiques 
et intéressera les programmeurs de jeux, On peut 
récupérer des images provénent de Néochrome et 
créer des animations en 30. 


K SWITH II 295F 
Utilitaire permettant de charger deux programmes 
séparés el de les garder simultanément en mémoire, 
tout en restant indépendants. La RAM commune per- 
met à utilisateur de passer d'une application à une 
autre, beaucoup plus rapidement. 


PC DITTO 590F 
Emulateur PC pour Atari écran couleur. Permet l'ému- 
lation des principaux progiciels PC. 

TWIST 365F 


(ST 1040 et Mega). Permet de charger jusqu'à 14 
applications simultanément en mémoire. 

DEVPAK II ASSEMBLEUR 
Assembleur/désassembleur langage machine très 
connu, D'origne anglaise, cet assembleur a connu un 
tomphe sur les Amstrad PC notamment. 


GFA 3,0 JUMBO PACK 


790F 
590F 





COMPTA JAGUAR 1950F 
Simple à installer et à manipuler, Permet à l'utilisateur 
d'exploiter toutes les informations saisies en temps 
réel, 










COMPTA MEMSOFT 1550F 
Simple à maitnser grâce à des écrans commentés. 
des saisies sous forme de questionnaire et une véris- 
ble documentation disponible à l'écran, De plus, un 
manuel pédagogique vous le fat découvrir pas à pas. 


LE COMPTABLE 490F 
Comptabilité des associations, comités d'entreprises, 
petites entreprises, commerçants, exploitants agrico- 
ks. Comptabilité anabytique, tableaux de gestion, 
calculs de budoet, suivi des nostes budgétaires. Entié- 
rement sous GEM. Travail sur 4 fenêtres. 


LES COPIEURS 


DISECTOR 275F 
Editeur, copieur, explorer 100 % léngage machine, 
Capacités intéressantes de désassemalage direct, 
lisaoe automatique, récupération de disquette endom- 
magée, eic.…. 


COPY II STR 490F 
Copieur sous les 4 modes d'édition  ASCIL HEXA 
DECIMAL, OCTAL, BINAIRE, Permet de récupéree un 
programme efface, explorer un Directory, le réparer, le 
modiher, ete. |! permet aussi la copie de sauvegarde 
pour toutes les disquettes protégées ainsi que la 
réparation automatique des secteurs endommagés. 


GEST INTEGRALE (Megast) . 2320F 
(Saisie, écriture, bilan, compte, résultats). 


Interface midi intégrée oblige, l'Atari est 
le roi des micros dans le domaine des 
applications de création musicale. Puis- 
que l’on en recense plus de 91 sur le 
marché français. 


LES SÉQUENCEURS 


CREATOR 2390 F 
Séquenceur 64 pistes, Capacité à prendre en compte 
toutes les manipulations pendant ls jeu en direct. En 
conséquence, le résultat est immédiatement audible, 
Chaque morceau nommable peut contenir 1300 
temps. 64 timbres différents sont sélectionnables, Le 
séquenceun"Temps réel" offre une rapidité d'interven- 
tion directe très utilisée. Ilest aussi spécialisé dans le 
“Tracking” et l'arangement. Config. mini:520 STE. 


TRACK 640F 
Séquencaur 20 pistes pour configuration midl. Logiciel 
très Simple d'utiisation, 


KCS 1900 F 
Seul séquenceur 48 pistes à ne pas fonchonner sous 
GEM, l'intégrateur du ST. 1 peut stocker 112000 notes 
sur 1040 STF, 126 séquences et 16 chansons. En 
mode “Tracic”, il prend en compte en temps réel, la 
réassignation des canaux et des boucles, ls mode 
“open” autorise le jeu de 126 séquenceurs simultané- 
ment et la création de séquences dé contrôle, Les 
enregistrements peuvent être transonits sous forme de 
partitions avec COPYIST. Config. mini, 520 STF, 


M 1990F 
Séquenceur d'aide à la composition doté d'intelligen- 
ce. Après que le musicien ait organisé son œuvre en 
disposant ses notes, M peut improviser un morceau, 
paflné réorganisation des notes dans une gnile d'or- 
chestration et un paramétrage akatore controlé, Logi- 
cieltrés inventif qui surprendre. Config, mini. 520 STF, 


MIDAS 1690 F 
Séquénceur 256 pistes facile d'utilsation pour débu- 
lants. La page principale affiche 19 pistes sur les 256 
disponibles et pourchècune 26 mesures an 4/4. Le jeu 
d'un morceau est déclenché de n'importe quel endroit, 
par smple cie. L'éditeur traVaile sur des quentifica- 
lions de 1/81 à 1/3845 de résolution. Lés modifications 
de type couper, copier, collér sonfipossibles, comme 
les options 200m, transposition, retard, vélocité, 
réglage des éléments midi: Config. mini, 520.STF. 


PRO 24 Il 2650F 
A {out seigneur, tout honneur, Le PRO! 24 esi utilisé 
par prés de 21 000 musiciens dé pate monde. C'est 
un séquenceur 24 pistes, qui ne dépaysera pas le 
musicien puisqu'il récrée ls conditions d'enregistre: 
ment en studio. Tres nombreuses fonctioinalités, act: 
Vation. À à 24 pistes, compteur égrénant les temps et 
mesures, locaksateurs affichant le début et la fin de la 
Séquence sur la piste, Interactions sur toutes les fonc= 
tions à partir du tableau de bord principal aciive parla 
souns ou le clavier, Mode copie autorisant la reptoduc- 
tion de n'importe quelle partie d'une chanson vers une 
autre position. Editeur logique permettant |a modifica= 
tion exclusive d'événements en fonction de conditions 
prédéteminées. Config. mini. 820 STF. 


LE GRAND 
SPECIALISTE 


LOGICIELS POUR ATARI ST 






SMPTETRACK 5750F 
Séquenceur 60 pistes polyphoniques professionnel 
dédié essentiellement à la synchronisation d'événe- 
ments midi, avec des enregistrements magnétiques 
{son ou image). La page principale est divisée en 2 
parties: la fenêtre d'affichage des pistes et celle 
concemant l'enregistrement et la lecture, Hormi les 
fonctions classiques des séquenceurs, le SMPTE- 
TRACK peut recevor plusieurs interfaces telles que 
SYNC-BOX, SMPTEMATE, MIDICALO et MIDI 
PLEXER, ce dernier boitier offrant au micro ordinateur 
la disposition de 2 entrées midi et 4 sorties. Config. 
mini, 520 STF et MIDICALO avec interface Sync-Box, 
SMPTEMATE. 


STUDIO 24 1147F 
Séquenceur 24 pistes 100 % français, ce qui mérite un 
coup de chapeau. Conséquences : menus en français 
et simplicité d'utilisation inégalée. Soucis de comes- 
pondre au mode de fonctionnement mventif du musi- 
cien peu familiarisé avec la micro infommatique. Possi: 
bilité de stocker jusqu'a 200 000 notes sur un 1040 
STF ou 50 000 sur un 520 STF. Peut être synchronisé 
avec un magnétaphone à bandes. Ses fichiers sont 
compatibles avec ceux des autres séquenceurs, En 
bref, un logiciel qui conjugue puissance, richesse et 
convivialité musicale. 


LES EDITEUR DE PARTITION 


EZ SCORE + 1200 F 
Le plus performant des outils d'aide à l'écriture de la 
musique. Possibiité de produire des documents de 
type SACEM. 4 façons d'effecluer la saisie : soût par 
transcription directe d'un fichier provenant d'un 
séquenceur de la marque, sait par le clavier du ST, le 
clavier mic ou la souris. Les fichiers sont compatibles 
avec DEGAS pour un retraitement et une intégration 
dans une publication. Avec HYBRISMTCH, EZ 
SCORE PLUS peut être vo-résident en mémotre avec 
lé séquenceur. Config. mini. 520 STF. 


MASTER SCORE 2800 F 
Prolongement du PRO 24. Les séquenceurs prove- 
nants du PRO 24 sont imprimés automatiquement 
sous forme de partition pouvant contenir jusqu'à 24 
copies. Ce logiciel permet de mixer plusieurs pistes 
sur une même poriée, pour restituer l'intégralité de 
l'arangement. L'mpression est réalisée sur impri- 
mante compatible EPSON, Config. mini. 520 STF. 


MUSIGRAPH 1200F 
Logiciel spécialise dans l'écriture, le dessin et l'édition 
des notes sur portées at partitions, Très Simple d'utilt- 
sation, MUSIGRAPH ne nécessle que quelques 
notions de solfége. Chaque partition peut contenir 
jusqu'à 99 pages. Impossiblite de transcrire des évé- 
nements midi provenant d'un séquenceur, mais le but 
est d'écrire manuellement et avec loute la précision 
requise pour la musique. Config. mini. 520 STF. 


LES ÉDITEURS DE SON 
MT DESIGNER nous consulter 


Logiciel permettant l'édition, le stockage et la création 
de sons pour l'expandeur ROLAND MT 32, Emulateur 
des réglages de l'expandeur, autorise le mixage des 
8 voies. Paramétrage de la partie rythmique. N gére 
aussi une bibliotheque de 128 sons originaux ou 54 
modifiés. MT DESIGNER assure aussi le création auto- 
mälique de 32 sons, de façon plus ou moins aléatoire. 
Il peut aussi émuler une boîte à nthmes standard et 
ses 30 instuments. Config. mini. 520 STF. 


MUSIC STUDIO 315F 
Logiciel de création et d'édition musicale, simple d'uti- 
Bsation, Interface avec instruments compatibles midi, 
1l permet à votre ordinateur de devenir un générateur 
de sons, bibliothèque de sons. 


S 900 PRO EDITOR 1600 F 
Editeur d'échantilons et de leurs paramètres pour 
“Sampler”, Il affiche un échantillon sous forme de 
graphique, dans le but de l'analyser et de le traiter. || 
peut programmer manuellement des points dé boucla- 
ge, régler l'amplitude du signal, couper, coller, msèrer, 
mixer 2 échantillons, Un des meilleurs émulateur pour 
l'Ata. Config. mini, 520 STF. 


UTILITAIRES DE MUSIQUE 


ST STUDIO 860 F 
Ce gestionnaire de banque de sons est utisable avec 
l& plplart des synthétiseurs et autres apparels midi 
du marché. ST STUDIO prend en compte les messa- 
ges exckusiis midi de type “Patem' et “Son”, accepte 
de ficher les informations provenant du séquenceur 
PRO 24... Config. mini. 520 STF. 





TRACK 24 mous 690F 
BIGBAND ……….. 1490F 
MUSIC CONSTRUCTION SET … 290F 
NOTATOR .………….…. 3990F 


ALATARI 






JEUX D’ARCADE 


AARGH 185F 
Avec un monsiré, vous devez détruire 12 villes et les 
pays environnant. Les monstres sont très amusants et 
très voraces. Jeu sympathique. 


ALIEN SYNDROME 185F 
Scroling mulidrectionnel. Ce. jeu tiré de la console 
Vous amener à Vous infilrer dans une base ennemie, 
pour fbérer des savants emprisonnés Un: des mell- 
kurs graphismes sur 16/32 bits. Ce jeu peut se jouer à 
deux 


ARKANOIDIIREVENCE OFDOH  185F 
Casse-briques original avec dédoublement de balle, 
raquetle grossissant où rétrécissant et plein d'efiels 
Spéciaux. Beaucoup de bonus, Un des meilleur casse- 
briques sur ST, 


BARBARiAN 165F 
Vous êtes Hégor le barbare et Vous devez détruire le 
monde souterrain de Burgan. La source des pouvoirs 
sa Cache dans le “Cristal”, il vous faudra le trouver et le 
jeter au cœur du volcan, Gare à l'éuplion car votre 
temps esl:compté, L'éditeur Psygnoss est l'un. des 
méilléurs Sur Atari et Amiga. Magnifique présentation, 
super graphismes et qualité sanûre. 


BEYOND THE ICE PALACE 169F 
Vous devez repousser l'ennemi à l'aide d'une flèche 
magique. C'est un jeu d'échelle el de plateau très 
traditionnel'et intéressant à jouer 


BIONIC COMMANDO 185F 
Genre jeu de plateau. Vous êtes le Bionic Commando 
qui doit sauver la terre des extraterrestres. Votre bras 
bionique vous donné une force surhümaine, Beaucoup 
de tableaux Jeu réellement original. 


BOB MORANE OCEANS 260F 
Vous vous battez contre les Dacoits, qui/sont comme 
chacun le sait, les mercenaires de l'Ombre Jaune. 
Vous étés Sur/un scooter sous-manniau fond da 
l'océan et votre but est de détruire les brouilleurs qui 
vous empêchent de repérer la base ennemie, Nomt- 
breux combats ‘avec piéuvres, requins: plongeurs, 
etc... Très amusant. 


BOMB JACK 205F 
Vous sauvez la terra en désarmorcent des bombes de 
platefome. Musique entrainante, joli graphisme. Un 
Jeu qui fait es beaux jours des C64 et des Amstrad 


BUBBLE GHOST 175F 
Un fantôme souffle sur son âme, pour la pousser vers 
la sortie de chaque pièce. Cette âme est materalisée 
parune bulle, Beaucoup de salles diflérénites. N faudra 
vous depécher car votre temps est limité'et les obsta- 
cles dans les salles Sont nombreux. Tres onginal. 


BUGGY BOY 189F 
La célébré adaptation du jeu de café. Vous pdotez un 
Buggy sur les chemins les plus divers. Vous dérapez, 
bondissez sur les dunes etc. Trés amusant. 


CHUBBY CRISTEL 170F 
Jeu de plateau et d'échele avec laoyrinthe. L'ambition 
de Chubby est de manger au point de peser | tonne. 
Vous devez le diriger à travers 20 lablsaux, pour qu'il 
trouve sa nourriture. Jeu onignal, bonne animation. 


CLASSIQUES 1 235F 
Complation de Irois grands jeux : PAC/MAN, SPACE 
INVADERS et un CASSE BRIQUE. 

FIRE AND FORGET 269 F 


Vous pilotez la fabuleusé Thunder Méster, la super 
auto qui déblaye lout sur Son passage, Vous devez 
détruire des chars, des mines, des hékcos, des 
blockaus, etc. Beaucoup de br en pérspective. On 
peut jouer à 2 simullanément. Très bon pour se défou- 
ler. 


FROST BYTE 195F 
Vous êtes un Cylindre ethous devez ibérer vos congé- 
nères, emprisonnés par les monstres Pour Nous 
deplacer, Vous avancez.un peu comme Une chenille. 
Des pastilles rencontrées ‘en chémin améliorent vos 
caractéristiques physiques (saut plis”haut, course 
plus rapide, etc.) Intéressant pour les pis jeunes. 


GAUNTLET || 195F 
Animation, graphisme, bruitage, voix digiiaisées, Du 
même niveau que le Manor da Morteullé. On peut 
mêmé Jouer à ce jeu à quatre €: si VOUS ne voulez pas 
VOUS fase tuer par le dragon, évitez de le réveiller, 


GOLDRUNNER II 200F 
Vous dévez récupérérdes robots aux mains de l'enne- 
mi, maïs l'ennemi est corace. Scroling très rapide. 
Belles couleurs. Un classique 045 féux de tir, 


HMS COBRA 270F 
Vous commandez un destroyer a\Vous voilà durant la 
2° guère mondiale en train d'escorer Un convoi de 
chars alliés vers MOURMANSK. À vous d'arriver avec 
le mons de pertes possible, malgré les sous-marins, 
Chars et curassés ennemis, Scénario très intelligent. 





IKARI WARRIORS 150F 
Vous piotez un tank et Vous devez sauver Un général 
détenu en pleine jungle. Beaucoup d'obstacies et de 
nombreux ennèmes s'opposent à Vous, Scrolling verti: 
cal et on peut y jouer à deux, Grand clsssique 


TERRAMEX 159F 
Vous êtes un explorateur et vous devez retrouver les 
savants capables de sauver la planète. Nombreux 
tableaux, beaucoup d'énigmes à résoudre. De la 
réflexion et de la stratégie avec des tableaux très bien 
dessinés. Que demander de plus ? 


TERRORPODS 225F 
Vous dévez découvrir le secret de la fabrication des 
lerrorpods, Ce bgiciel est un des grands classiques 
sur 16/32 bits. Scénario trés original, magnifique ora- 
phisme. Fabuleuse musique 


THE BARD’S TALE 240F 
Six personnages s'unissent pour vaincre Mandar, le 
témifiant sorcier qui s'est emparé de la ville de Sherse 
Braë. A Vous la wictore… ou la mort. Jet de rôle 
passionnant el excellent graphismes 


THE THREE STOOGES 295F 
Jeu d'aventures graphiques bourré d'humour, Histoire 
d'orhelhat, de banquier avare et de jeunes filles à 
Épouser. Scënano très Vané et animation 1rès Inéare, 
sans saccade, Le graphisme est:très beau, ce qui 
gache rien. 


TOUR DU MONDE EX 80 JOURS 299F 
Surles traces de Philsas Phogg. Participez à l'aventure 
du roman de Jules Veme, Beaucoup de tableaux, 
pleins d'aventures passionnantes, Pour les très jeunes 
Surtout 


ULTIMA IV 289F 
Sans doute lé meilleur jeu de rôle fait à ce jour, Le 
thème est calul des Ultima précédents, À l'époque 
médiévale, vous devez avec 7 compagnons détruire 
définitivement de mal Vous devez questionner des 
gens, trouver des objets, etc... Un chef-d'œuvre. 


VAMPIRES EMPIRE 189F 
Vous allez vivre au milleu des vampires, découvrir 
leurs mœurs étranges el vous allez Vous battre contre 
eux, Vous avez de l'ail mais, sûr Dracula, maleureuse- 
mentän'a aucun effel. Trés bon jeu 


20 000 LIEUX SOUS LES MERS 220 F 
Cogickl signe avec ce logiciel un excellent jeu. Ce 
sont évidemment les aventures du capitaine Némo, 
revues el corrigées Sur 16/32 bits. Nombreux tableau, 
gare aux pieuvres géantes. Tout se piloté à la souris, 
Magnitiques graphismes. 

VIXEN 205F 
Ven, splendide créature féminine, se bat dans à 
Jungle aveo un fouel. De plus, ele peut se transformer 
en renard. Elle possède 10 vies. Graphismes supér 
sexy, Excellents bruitages. Jeu original et très amu- 
sant 


VOYAGE AUCENTRE DELATERRE  249F 
Adaptation d'après Jules Veme. Jeu d'arcades, aven 
ures et pénpélies en tout genre. On ne s'ennuke pas 
avec le Professeur Otio von Lidenborck. Les comman- 
des Se font essentiellement à la souris, Conyiendra 
ausstaux jeunes possesseurs de machines. 


WARGAME CONSTRUCTION SET 260F 
Vous pouvez construire Vous mêmé Vos Wargames, 
Très instructif et original, Tout se fait à la souris et Vous 
pouvez détninun nombre quasi illimité da batailles: 


WARLOCIC’S QUEST 215F 
Vous recherchez sous fera & Karma. C'est Un joyau 
qui est le symbole de’la puissance, Votre quête se 
passe Sur 2 niveaux parallèles, reliés par des passa 
ges, Vous démarrez la partie avec dés ponts de 
viiae que vous pouvez foriher où perdre, Classique 
jeu d'aventures. Bon graphisme. 


SIMULATION SPO 


GRAND PRIX 500 CC nous consulter 
Le plus fabuleux hgiciel de pilotage dé motos. Vous 
disputéz & plupart des grands prit. Votre engit à 4 
vitesses, un accélérateur ét un frein. Les courses ont 
feusuc9 tours contra l'ordinateur ou contre d'autres 
joueurs. Le logiciel à posséder actuellement. 
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INTERNATIONAL SOCCER 190F 
Fooiball de grande qualité, vue en 3D. Grande rapidité 
d'action, Scrolling différentiel. Microdeal s'est vraiment 
Surpassé. Réglage du tir en fonction de la force d'ap- 
pui, pilotage du goal, penalty, etc... Fabuleux. 

195F 


STREET FIGHTER 
deu de combat contre lès méchants du monde entier. 
Vous avez 17 mouvements pour diriger votre person 
nage, mais les adversaires sont irès costauds. Des tas 
de types de combats possibles. Excellent graphisme. 


SUPERSKI 210F 
4 épreuves de ski de neige, Le slalom, la descente, le 
saut à sk et le géant. Représentation en 3D, mode 
entrainement ou compétition. Peut se jouer jusqu'à 6 
joueurs, très ban logiciel de l'excellente maison d'écé- 
tion Microicis. 


WINTER OLYMPIAD 185F 
Vous participez aux diverses épreuves des Jeux Olym- 
piques d'hiver, 5 jeux de sports différents, Musique 
très entrainante, graphique stupéfiant. Le dernier cri 
des simulateurs sportif. 


SIMULATION PILOTAGE 


BMX SIMULATOR 165F 
Vous conduisez un vélo cross de marque MX, sur un 
parcours vu du dessus, mais en rehef, Vous avez 50 
secondes pour effectuer ls 3 tours de circuit. Vous 
pouvez jouer contre l'ordinateur ou à deux. Très amu- 
sant. 


BUGGY BOY 185F 
Vous plotez un buggy sur 5 parcours différents : en 
campagne, 3 montagne, le désert, la vile, la glace. 
Sauts, passages difficiles, rien n'est épargné à Votre 
véhicule. Un genre d'Outrun, mais en tout terrain. Très 
amusani, graphismes soignés. 


CARRIER COMMAND 235F 
Histoire très complexe, avec pilotage de navires, libé- 
ration d'îles aux moyens d'avions hypersophistiqués 
etc... Logiciel très complet et très bien fait. 


F15 STRIKE EAGLE 195F 
Vous êtes pilote de F15, C'est le plus fabuleux engn 
de quere du monde. Nombreuses missions sur le 
Golle Persique et la Lybie entre autres. Système d'ar- 
més au grand complet, à vous ls combats tour- 
noyents et les ressources de Mach 2, Le Best Soller 
des simulateurs de pilotage. 


FLIGHT SIMULATOR I! 370F 
Le simuiateur permet de voler en Cessna ou en Jet et 
de décoller sur l'un des nombreux aéroports US, Vous 
pouvez aussi vous battre dans un combat aérien de 
14/18. Grèce à la souns, le pilotage est relativement 
facile, Le tableau de bord est très complet et le 
nombre d'options phénoménal. C'est un des jeux qui, 
à notre avis, n'est pas prêt de lasser son uilisateur. 
Pour Génération 4, le journal qui fait autorité en la 
matière, “le jeu partait”, 


GUNSHIP 245F 
Vous êtes aux commandes du plis puissant hélicop- 
lêre de combat “l'Apache AH 64", Vous pilotez, vous 
combattez en détruisant des chars. Tir au missile 
fiche d'identification des différents modèles de chars. 
Tableau de bord hyperréaliste. Un vrai bijou. 


HUNT FOR THE RED OCTOBER 225F 
Vous piolez un sous-marin. Mais en plus, |l ya un jeu 
d'aventures puisque Vous devez Vous emparer du 
sous-marin soviélique ultra-perfeclionné que vous 
pilatez pour le fvrer aux américains, Passionnant, un 
des meilleurs jeux sur machine 16 / 32 bits. 


JET 385F 
Vous pilotez un F15, Vous pouvez décoller d'un porte- 
avions et VOUS pouvez même sabtet en parachute 
après une éjection impressionnante, Graptésmes en 
3D el formes pleines. Un beau logiciel, très rapide. 


JUMP JET 225F 
Vous êtes à bord d'un Harrkr à décollage vertical. 
Vous décollez d'un port&-avions et vous allez affronter 
l'ennemi. Très bon jeu assez difficie. 

OUTRAUN 195F 
Vous pilotez une superbe Ferrari Testa Rossa” et 
Vous Voyagez en compagnié d'uné ravissante blonde. 
Le rève, en quelque sorte, 
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SCENERY DISK 7 199F 
Premier complément disgonible pour Fhoh Simulator 
1 Vous avez les données pour voler dé Philadelphie 
en Fhnde, Le nouveau territoire renouvelle complète- 
ment le jeu. Vous visitez en détail les régions de 
Washington, Jacksonville et Miami. Un excellent additif 
à Flight Simulator, 


SDI 309F 
C'est le projet de guerre des étoles de Reagan. Vous 
devez à l'aide de salelites tueurs, protéger votre pays 
d'uné attaque nucléaire. C'est une histoire romanes- 
que, Une révolution: en URSS; une France soviétique. 
Vous êtes Américain, Vous devez lutter contre les 
missiles ennémis, etc... En un mot, vous n'aurez pas le 
temps dé Vous ennuyer. Très bon graphisme. 


SILENT SERVICE 225F 
Simulation de pilotage de sous-marin, on peut navi- 
guer, tirer des torpillés, Her à la mitrailleuse, examinec 
les machines, l'étal du sous-marin, larguer des débris 
etc Les ennemis sont les bateaux et Il faut les 
détruire Sans qu'ils puissent à Kur tour vous couler, Un 
classique du genre, 

SPITFIRE 40 255F 
Simulateur de vol dé Spitfire. Entrainement au combat. 
décollage, alemissage, etc. Undes meilleurs avions 
du monde, qui a gagné la bataille d'Angleterre et qui 
vous passionnera 


STARGLIDER 230F 
Le chef-d'œuvre de Rainbird. Vous devez à bord de 
votre vaisseau le "Stargider" détruire tous les ennemis 
Qui attaquent votre planète etsurtout l'ennemi princi- 
pal qui dispose d'un vaisseau très puissant. Les gra- 
phismes sont en 30 M de fer el l'animation rapide. 
Starlider est la type même de jeu dont on ne peut pas 
se lasser 


STRIKE FORCE HARRIER 195F 
Le meilleur smulateur de combat en avion. Graphisme 
tres coloré, animation rapide, relief de montagne, De 
plus, \ a les chars, les avions et les missiles ennemis, 
très nombreuses Commandes au clavier. Un smulateur 
de vol et de combat {rès réussi. À découvrir absolu 
ment. 

SUBBATTLE SIMULATOR 245F 
Simulation de sous-marin, Vous êtes allémand ou 
americain, on ublse la souris. Ce ju de chez Epyx 
bénéficie d'un excellent graphisme. Orignalité: vous 
avez aussi à Vous baître contre des avions. Vous 
possédez deux radars ét un indicateur de profondeur 
Un des melleurs simulateur du marché. 


TERRORPODS 225F 
Le créateur des Super Térrorpods occupe Galian, On 
VOUS envok én mission pout combattre l'ennemi à 
bord de votre vaisseau spatial. Les graphismes. et 
l'animation sont superbes. || s'agit d'une simulation où 
la stratégie a un rôfé important à jouer 


TEST DRIVE 295F 
Vous plotez à votre choix l'une des 5 Voitures de 
sports ks plus célèbres du monde. La! Porsche: 914 
turbo, là Lotus Espni la Ferrari Testa Rossa la Chevro: 
let Corvette et la Lamborghin Countach, Unréalisme à 
vous couper le souffle, Demandez’ absolument une 


demonstration 8t sous serèz convainou 
CHESS MASTER 2000 290F 


Jeu d'échec qui respecte scrupuleusement les régles 
de la FIDE, 12: niveaux de difficultés, Le jeu est 
représente à plat ent 30! Une centaine dé rencontres 
1ypes sont préprogrammees. La Version ST est parlan- 
le: Le graphisme est superbe et le Jeu très rapide, 
TRIVIAL PURSUIT 290F 
Le célèbre jeux de société Sur ordinateur, Jeu de 
culture générale aveo)dés cartes à fireret réponses 
vous féSant avancer Comme à un jeu de l'oie: 


JEUX DE STRATEGIE 


UMS 230F 
Wargame sur 5 batalles : Warteñoo, Gettyburgh, Arbe- 
le, Westngs et Marsion Moor. Vision du terrain en 30 
infinie de tableaux, Vous pouvez choisir Votre scéna- 
10, Votre armée, ec. 
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LOG. EDU 


EDUCATIF PRIMAIRE 210F 
Programmes de cakuls et de puzzles. Tables de 
mulplcation et choix de puzzles de 4 à 256 pièces. 
Pour les enfant de 6 à 12 ans. 


ENIGME À OXFORD 250F 
Logiciel de perfectionnement à l'anglais, pour les cas- 
ses de 4 à là seconde, Enigme poñcière à résoudre. 
Encore un bon logiciel de chez Coktel Vision. 


GEOMETRIE 220F 
Trois options : dessins géométriques dans le plan, 
études des tranformation dans k plan avec similitude, 
translation, homothétie, symëtrie, Dessin géométrique 
dans l'espace. Excellent support de cours. 


LA BOSSE DES MATHS 220F 
Programme de 5° sur la géométrie, les calcuis déci- 
maux el les fractions. Logiciel présenté sous forme 
d'un bvre d'image animées, Très vivant. 


MATH 6° 220F 
Ce logiciel comprend : les 4 opérations, les calculs sur 
les fractions, les suites proportionnelles, les pourcen- 
lages, la symétrie orthogonaie, les sommes et différen- 
085 dans Z. 














MATH 5: / 4e 220F 
MATH 3°... 220F 
MATH 1e 220F 





Logiciels de chez Micro C: algèbres pour la 59, 
décomposition des nombres premiers, décomposition 
d'un enter naturel, Programme de 4e : les rationnels et 
les équations et inéquations dans À. Math 5* et 4s est 
très efficace. 


PLAY BAC nous consulter 
Rénision du bac sous forme de questions et réponses 
pour 1 à 6 joueurs. || s'agit d'une sorte de jeu de l'oie, 
où les cases représentent des questions, 

RODY ET MASTICO 159F 
Programme pour les 4 à 8 ans. Histoire racontée par 


un robol, avec questions et coliages des dessins du 
livre, 


LE ROMAN POLICIER 220F 
Programme d'aide à a rédaction el à |a programmation 
littéraire. Aéañsé par l'excellent éditeur Carraz. 






























LANGUE FRANÇAISE 6° ……. 245 F 
LANGUE FRANÇAISE 5°... 245F 
LANGUE FRANÇAISE 4 245 F 
LANGUE FRANÇAISE 3°. 245 F 
ECRIRE SANS FAUTES VOL 1 … 245 F 
ECRIRE SANS FAUTES VOL 2 … 245 F 
ECRIRE SANS FAUTES VOL 1 ET 2.245 F 
FOLLE LECTURE 

DE DON QUICHOTTE 6°. 220 F 
BOSSE DES MATHS 6°. 220 F 
BOSSE DES MATHS 5e. 220F 
BOSSE DES MATHS 4e .220F 
BOSSE DES MATHS 3° .220F 
MATHS 6+/5e .225F 
BALADE BIG BEN 5e 280F 
ANGLAIS TOP NIVEAU … 245F 
ENIGME À OXFORD 4/5 250F 
VISA HYDE PARK 6°. .250F 
BALADE OUTRE RHIN 6°/5e…. 250 F 
ENIGME MUNICH 4/3... 250 F 
BALADE À COLOGNE 6+/5° …. 250F 
BALADE A SEVILLE 6°/5e …… 250 F 
ENIGME MADRID 4/3. 250F 








LE LIVRE DE 151 WORD PLUS 
(disquette incluse) 299F 
LE LIVRE GEM 179F 
LE LIVRE DU GFA BASIC 2.0 …. 199F 
PROGRAMMATION EN GFA BASIC 3.0 
(disquette incluse). 349 F 
TRUCS ET ASTUCES EN GFA 2.0 
(disquette incluse) 369 
TRUCS ET ASTUCES II ATARI ST 
(disquette incluse) … … 299 F 
COLLECTION TT ST 
APPLICATIONS SOUS SUPERBASE 
{disquette incluse) crane SAQ F 
BIEN DEBUTER 
AVEC L'ATARI ST... 129F 


AC ATARI 






























AU NOM DE L'HERMINE . 

OBJECTIF MONDE 6°... 
OBJECTIF MONDE 2 5e. 220F 
OBJECTIF FRANCE 4+/5° 

OBJECTIF EUROPE 4°/3° . 
CHALLENGE {économie) ……. 295F 
ATLAS: 230F 
CODE FACILE s 230F 
MICRO BAC ANGLAIS …….. 225F 
MICRO BAC FRANÇAIS … … 225F 
MICRO BAC GEOGRAPHIE … 225 F 
MICRO BAC ESPAGNOL …… 225 F 
MICRO BAC MATHCE … 228F 
MICRO BAC MATH D .225F 
MICRO BAC PHYSIQUE / CHIMIE … 225 F 
MICRO BAC HISTOIRE … .. 225F 
MULTICOURS 6°... 245F 
MULTICOURS 5°... 245F 
MULTICOURS 4° … 245F 
MULTICOURS 3° .245F 
MATH 4e .…… 246 F 
MATH 3. … 245F 
ANGLAIS DEBUTANT . … 245F 
ANGLAIS CONFIRME 245 F 
TROUBADOUR 229 F 
RODY ET MASTICO . 175F 
ORTHOGUS .245F 


CARRAZ u- 8 ans / Eveil 
BAMBINOURS FAIT 1 PUZZLE. 249F 





BARRE L’INTRUS ……… 249F 
ASSOCIE 249F 
MEMORISE . ne . 249F 
JE RECONSTITUE LES FABLES 

DE LA FONTAINE . 199F 
LES 1001 VOYAGES . 290F 
BAMBINO FAIT UN PUZZLE 199F 
LE PETIT LECTEUR …290F 
PETITS COLORIAGES MALINS 149F 
HISTOIRES DE MAISONS ……. 220F 
HISTOIRE DE VILLE . - 220F 
TRICAROND 195 F 
MELODIK 195F 
MIRELA … -… 195F 
JE COLORIE … . 199 F 
JE DECOUVRE CHIFFRES 

ET LETTRES . .. 199F 
J'ADDITIONNE ETJE MULTIPLIE . 199F 
J'APPRENDS L'HEURE ….… 199F 

CARRAZ (8-13 ans) 
AUX ORIGINE DE LA VIE … 199F 


VIE ET MORT DES DINOSAURES .… 220F 


AU TEMPS JADIS ….…. 199 F 
DIDACT ENGLISH CONCORDANCE TEMPS 

qge.. ae ue OS R 
DIDACT ENGLISH CONCORDANCE TEMPS 

(Lycée / BTS) ..189F 
ONCE UPON ATIME … = 220F 
IL ETAIT UNE FOIS... 220F 
LE TEMPS D'UNE HISTOIRE …. 220F 
ROMAN POLICIER... 199F 


BIEN DEBUTER EN GFA 
BASIC 2.0 ET 3.0 


BOITE À OUTILS ST 
(disquette incluse) ……. 


DISQUETTE ET REA DUR 
(disquette incluse) … 


GUIDE SOS GFA BASIC … 
LA BIBLE DE L’ATARI ST 
LE GRAND LIVRE DE L'ATARI ST 


LE LIVRE DU TR 
SUR ATARI ST . 















































5 MODES DE REGLEMENT AU CHOIX : 


1) EN CONTRE-REMBOURSEMENT : vous ne réglez que lors de la livraison de 
votre matériel. Prévoir 20 F de frais de contre-remboursement lors d'une expédi- 
tion P&T et 40 F par un transporteur (envoi de plus de 5 kg) en sus du forfait 
transport. Remplissez le bon de commande ci-dessous. Si vous ne souhaitez pas 
mutiler votre revue, photocopiez-le ou écrivez nous sur papier libre ou encore, 
téléphonez nous (demander M. BERNARD au (1) 42.06.50.50, poste 436). 


2) PAR CARTE BLEUE : vous pouvez nous téléphoner et nous commander le 
matériel désiré, en nous donnant le numéro de votre carte bleue. Vous pouvez 
également utiliser le bon de commande ci-dessous. 

»3) PAR CHEQUE OÙ CCP : vous remplissez le bon de commande ci-dessous en 


joignant le règlement du total de votre commande plus le forfait transport 
correspondant (voir ci-contre). 


Amis de Province, ce service 
est fait pour vous 


4) PAR MANDAT POSTAL : vous remplissez le bon de commande ci-dessous en 
précisant que vous désirez régler par mandat postal. N'omettez pas de compter 
le forfait transport (voir ci-dessous). À réception de votre mandat, nous expédions 
votre commande. 


5) À CREDIT : si vous souhaitez des renseignements détaillés pour l'achat à crédit, 
vous pouvez joindre M. TREILLET, Responsable Crédit, au (1) 42.06.50.50, poste 
458. Si tout vous parait clair, vous envoyez le bon de commande ci-dessous en 
précisant si vous souhaitez verser une partie comptant. Par retour du courrier, 
nous vous envoyons un dossier de crédit que vous devez nous retourner dûment 
rempli et signé. Après acceptation de ce dossier, nous vous expédions le matériel. 

e FORFAIT TRANSPORT: 20F pour les softs 

50 F pour les accessoires et les imprimantes 
120 F pour les machines. 
Ce forfait n'est pas cumulable, c'est-à-dire que si vous commandez un micro-ordina- 
teur plus des logiciels, vous ne payez que le forfait transport machine, donc 120 F. 


ATTENTION : pour toute commande supérieure à 10.000 F, joindre un acompte de 20 % à la commande 






NOM 
Prénom 


Je, soussigné, déclare commander a GENERAL les marchandises et fournitu- 
res ci-après désignées pour expédition à mon adresse indiquée ci-contre. 
Je choisis de régler par : 
Gi Contre-rembousement 
[] Chèque/CCP C] Mandat C1 Crédit 
* N° de Carte Bleue Date expir. CB 


Le x en LL à PERTE pe el 
DESIGNATION 







[| Carte Bieue* 


Ville 














Tél. [ee 

































Code Postal Later hell 











MONTANTS 








BON DE COMMANDE À RETOURNER A 
GENERAL, 10 BD DE STRASBOURG, 75010 PARIS 


Observations du client : 


Date : … 





Avez-vous déjà commandé par correspondance chez 
GENERAL depuis le 1/02/1989 


Signature 


Pour les mineurs, la signature des parents est obligatoire. 




















TOTAL 
COMMANDE 
dr FORFAIT 
DE PORT 


He FRAIS 
CONTRE-REMBOURS. 
TOTAL 
A REGLER 


QUIT] NONT] 





Faites comme plus de 5000 entreprises et collectivités 


Lg OUVREZ UN COMPTE CHEZ GENERAL 


Vous aurez droit à des prix professionnels, livraison sous 24 heures, réglement sur relevé de factures. La vente en gros 

s'adresse aux entreprises, collectivités, administrations, etc... Les membres de ces collectivités peuvent se rendre 

individuellement chez GENERAL, munis d'un justificatif, Il se verront remettre une CARTE COLLECTIVITÉ qui leur donnera 

En, aux prix de gros. Pour toute information, contactez M. MORDILLAT, tél. 42.06.50.50, télex 214.034, télécopie 
35.60. 

Er nous sommes en mesure de vous proposer les services suivants pour l'acquisition de votre matériel chez 

1°) ouverture d'un compte avec, après la première commande, un paiement à réception de facture ; 

2°) un financement personnalisé (crédit ou location-vente) ; $ 

3%) une formation d'initiation gratuite de votre personnel avec chaque machine vendue (durée 1/2 journée) ; 

| 4%) une formation approfondie, soit dans nos locaux, soit auprès d'instituts spécialisés qui ont notre confiance tel le 

| prestigieux ALTITUDE 21 ; 

5°) une assistance téléphonique, sans limitation de temps ; 

| 6°) une maintenance sur site au travers de puissants groupes spécialisés tels AMTI ou MIS ; 

7°) une tarification étudiée en fonction des quantités souhaitées et de votre statut d'entreprise. 












ETUDIANTS, désormais vous avez droit au tarif “Collectivités” chez GENE- 





Revendeurs, professionnels de la micro, nous pouvons vous fournir à 
prix de gros la plupart des matériels décrits dans nos annonces. 


Contactez M. LE POULL chez GENERAL 
au & 42.06.50.50, poste 39. 














RAL : En dehors des prix promotionnels et des actions temporaires GENERAL, 
étudiants, vous avez droit à un tarif spécial sur l'ensemble des produits de notre 
magasin. L'inscription pour obtenir la CARTE ETUDIANT GENERAL'est immédiate 
et gratuite. Demandez Claire ou Elisabeth lors d'une visite à notre magasin. 





LES FICHES DE LES FICHES DE 
ST MAGAZINE ST MAGAZINE 


LE BROCHAGE DU ST 
(Vue de AGE LE DRASS GE oo ST 
(Vue de l'extérieur 


LE PORT SOURIS 


SLR EE) 
1-Haut/XB LE PORT MIDI "OUT" 
2-Bas/xAz 
3-Gauche/VA 
4-Droite/YB 67839 
5-Non connecté 
6-Clic gauche/''Feu' 
T-+5V cc 
8-Masse 
9-Clic droit/''Feu’ 


LE PORT JOYSTICK 
12345 LE PORT MIDI "IH! 


1-THRU: transmission 
2-Masse blindée 
3-THRU:Retour boucle 3 
4-OUT:transmission 
95-OUT:Retour boucle 5 


1-Haut 

2-Bas 

-Rauche 1-Non connecté 
4-Droite 67839 Z-Non connecté + 
5-Non connecté 3-Non connecté 
6-Bouton ‘'Feu’ 4-IN:Reéception 5 
f-+9v cc 5-IN:Retour boucle 
8-Masse 

93-Non connecté 








+ em 2 pe 


BON DE COMMANDE 
DE ZZ-ROUGH 1.0 ( Disquette + manuel) 
à adresser à LA BOUTIQUE DE PRESSIMAGE, 210 Rue du Faubourg Saint Martin, 75010 PARIS 


NOM: Prénom: Teléphone: 

Adresse: Signature: 
Code postal: Ville 

Je joins un chèque de 195 Francs + 15 Francs de port forfaitaire à l’ordre de PRESSIMAGE 





LES FICHES DE LES FICHES DE 


ST MAGAZINE SI MAGAZINE 


LE BROCHAGE DU ST 
LE BROCHAGE DU ST PORT DISOUETTE 


(Vue de l'extérieur) 





1-Lecture 11 
2-Sélecteur Face » 


3-Masse logique 
LE PORT DISQUE DUR 4-Inpulsion Index 
5-Unité 6 
160 9 8 7 6 5 4 3 21 6-Unité 1 


7-Masse logique 4 1 
8-Déclenchement moteur 
9-Direction 12-Port d'écriture 


1918171615141312 11 16-Pas 13-Piste 988 
11-Ecriture | 14-Protection écriture 
1-Donnéeë 11-Masse 


2-Donnéel 12-Remise 3 zéro SORTIE MONITEUR 


3-Donnée2 13-Masse 
4-Donnéesz id4-Accusé réception 1-Sortie audio 


= F = 2-Sortie composite 
3-Donnée# ivcNasse 3-Sortie polyvalente 


6-Données 16-A1 4-Détection monochrone 
7-Donnée6 17-Masse S-Entrée audio 
8-Donnée7 18-Lecture/Ecriture 6-Vert 


7-Rouge 
9-Sélection 19-Demande données 8-Alim 12v 


16-Demande d'interruption 9-Synchro 

horizontale 
16-Bleu 
11-Monochromne 
12-Synchro verticale 
13-Masse 























BON DE COMMANDE 


PRODUIT 





QUI 


























PORT 
NET A PAYER 
Mettez ici le nom des produits gratuits si il y a lieu. 
Veuillez trouvez a-joint mon règlement en O chèque Q C.C.P. flibéllé à I(ordre de Prssimage). 
Veuillez envoyez mon (mes) articles à: DATE: / / 
ADRESSE SIGNATURE 
CODE POSTAL VILLE 
A envoyer à: LIBRAIRIE PRESSIMAGE 210, rue du Faubourg Saint-Martin 75010 PARIS 
Attention! Toute commande DOIT IMPERATIVEMENT être accompagnée de la mention suivante: 


J'ai connaissanc du fait que œærtains produits que je commande ont une notice et /ou un écran 
en anglais et je désire les acquérir tout de méme", datée et signée. 





















MUSIQUE ET SON 





Alchimie fage 44 | num 26 | MT Designer vage 104 num 19 À 
Amadeus |page52 | num 26 } Mu-Script page 100 | num 19 | 
num 23 | | Music Stud Re 


Dossier musical num 12 À Musigraph | page 101 | num 15 À 
| Initiation: Les échantillons num 14 ‘ M6 Tricks num 21 À 

















Notator 1.1 bo | 






CAM: le mix Midi | 


















































































































The Copyist Nouveaux Educatifs num 29 
Création Musicale Pro 24 (Twenty Four) 

Création Musicale v2.0 Pro 24 2.0 (Twenty Four) num 10 
Creator Pro 24 2.1 (Twenty Four) num 12 
CZ-Androïd Pro 24 3.0 

CZ-Patch_ 
CZ-Phonix : | Pro Sample Editor num 25 1 
D-110 Total Editor page 118 | num 24 ‘ Pro Sound Designer 

D-50 Editor page 100 | num 15 E | PS-900 Editor # 






DX-Droïd 
DX-TX Sound Manager -| pa 
ESQ-1 Editor 
EZ-Score Plus 
EZ-Track Plus 
Fiches MDI 
Fingers 
Genpatch 
Hybriswitch 


Le "P.V.G" de Dr T's 

: | Répertoire éditeurs musicaux 
: | Répertoire produits musicaux 
: | 5700 Pro Editor 
E | Les Séquenceurs sur ST 

: | SMPTE-Track 1.3 
| |SoftAnsMI 
Softsynth 

Sound Designer Universal 
Le ST Musicien: le MIDI 

























































































Initiation studio personnel 




































= | 
5 
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l Introduction au Studio Midi ST Replay 
— |K5 Pro Editor | | page 48 : 
| K.CS. : | ST Studio page 52 ; 















Korg MI Geerdes 
MMMetM 
Master Piece 
Master Score 1.2 
Master Track 

MIDI: (Les voix du) 


ST Studio 2.0 

ST Studio 1 (V 2.02) 
Studio 24 
Le Système "T" (Dr T's) 
Super Conductor 
Synthworks DX7 
Synthworks ESQ1 
Synthworks FZ1 et FZ10-M 
Synthworks M1 
: | Synthworks MT32-D10 
Tableau des éditeurs de synthés P) 
Track 24 $ - 
TX81Z Geerdès num 25 À 












page 70 |mum 12 | 


num 15 


: 



































num23 À 
2 | 
12 
page64 |numi2 À 
[page 172_joum 250 


num 23 | 
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PROGRAMMATION (GfA Suite) 





















PROGRAMMATION | | 
ASSEMBLEUR 







page 46 | num 10 À 
ER cr |page38 | num 11 | 
| TN page 62 
“re 





Créer un jeu en GfA 



















































Les interruptions PRE RE" TE 0 
Programmer en assembleur JET VII | re 68 
Programmer le MFP68901 






LL LL Fin 
Créer le son en GfAI 
















Traitement des exceptions | 
ï [page 66._| num 21 | . en. 


ne 0 PR | 
, ; D: 4 " " " [np : 
Techniques d'optimisation Re rames L me ÉPAge 58 


TAB ET _page87 | num 22 À 

100 18 

page Eum à PB page 99 | num 23 À 
à "“" " " VI 























































































































BASIC ST page 109 
AES et VDI page 18 | num 3 Décompacter Degas en GfA page 133 | num 23 Ë 
Convertir F.Word en ASCII page 48 | num 7 Dégradé Automatique _ page 128 | num 26 E 
Créer un fichier page 19 | num 4 Détourer une image _page 78 num 27 À 
TMC page 44 | num7 "Farcir un texte" _ page 76 _num 13 E 
3D en Basic page 21 |num3 Fonction "Lower" page 132 | num 26 À 
Gérer l'AES page 20 | num4 Fonction "Mirror" page 118 un 2 | 
Gestion multifichiers page 55 | num9 Formats Néo et Degas page 44 | num 17 Ë 
Giotto: DAO en Basic page 30 | num5 








RS page 114 | num 22 À 














































page 26 |num6 E | " " " page 96 É 

NN EU page 40 | num7 _E | Gérer deux joysticks | page 115 | num 22 
PAT HPMEe |page38 |num8 À Gérer les Ressources | page 36 
[num4 À “ " Il | page 44 


Jeux 








ai ET page 39 | num 11 À 






















































































Morpion 3D LEO IN page 82 | num 12 } 
Musique La gestion des disquettes _page 64 | num 13 À 
Othello mn “ Il page 48 Ë 
Réussite | num 15 
num 16 À 
GfA BASIC num 26 Ë 
Animation en C et GfA I num 2% 
LL " “ ii 2e 2 È 
" " LL IV | 
( LL " n. V 
“ " " VI Da : e 68 
vw 








om: n) 
Auto Accessoires 






















= | Protégez vos oeuvres page 38 


: | Routines pour les feignants page 40 
page 132 | 
page 54 : 









Routines GfA en vrac 
Suites et couples de nombres page 71 
Lo ra page 63_| num 17 À 
PRE ___| page 70 
























Compacter une image _ 
Configurer le Port série 
Conversion Degas / ZZ-Rough 


















Inforam: un accessoire 
Le jeu du serpent 
Optimiser le code objet 


Programmer GEM 
‘tr 
"I 
"IV 


1 XVI 

OEXVTET 

MREXEX 
Routines en C 
Une montre digitale 
Sélecteur d'objet 
ST-Replay en Megamax C 


PASCAL 
Entre Basic et C 


“ " “ 


Date et heure 
Pointeurs et listes chaînées 


DIVERS 


PROGRAMMATION (Fin) 


LANGAGEC | 
__|page4t - vu 
page 47 | nur 
___| page 42 
__ | page 4 
__| page26 | 
_| page 34 | 





Approches de la programmation I 





page 28 
page 46 | 
page 58 
page 45 
page 41 | 
page 66 
page 47 
page 81 
page 52 
page 104 





page 68 | num 19 


page 58 
page 75 
page 102 
page 81 
page 95 
page 76 


page 64 
page 53 
page 36 
page 133 
page 115 





page 56 
page 36 
page 30 
page 76 
page 30 
page 58 


page 28 
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[æ] 
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|<|& 


Compresseur/Décompresseur de données 


Les échantillons et le ST 


Le format des fichiers Degas en C 
Le format des images Spectrum 
Petit guide des Identificateurs 
Programmation "structurée objets" 


Le Pseudo-code 


Théorie et pratique des Accessoires 


page 70 





|page 132 num 23 | 
[page 92 num 29 | 
| page 124 num 27 | 
page 68 | num 29 4 


page 96 














LANGAGES 














APL 68000 
Athena: un système expert 
Athena II (suite) 

Athena III (suite) 

Athena IV (suite) 

Athena V (suite) 

Aztec C 

Basic Algébrique (Basalg) 
Cinq Basics au banc d'essai 
C: l'avis d’un Pro 
Devpac ST2 
Dossier Langages 
Fast Basic 

200 Fonctions C 
Forth Cybermate 
3K de Forth majeur 
Forth Mach 2 
Fortran 

Fortran 

Fortran AC 
Fortran-PRO 

GfA Basic 

GfA Basic 

GfA 3.00 
GfA 8.03 
GfA où Omikron? 
Intelligence Artificielle 
Interpréteur C 



































































































Laser C _ 
Lattice C 3.04 
LDW Basic 
_Lisp 
Lisp 
Lisp Cambridge 
X-Lisp 
Macro Assembler Metacomco 
Mark Williams C 
Megamax C 
Mem Basic 
Micro C-Shell 
Omikron Basic 
Omikron: c’est parti! 
Omikron/GfA: le débat 
Omikron 3.0 
Omikron News 
Omikron News 
OS9 Multitôche 
Pascal Alice 
Pascal MCC 
Pascal OSS 2.0 
Profimat 
Pro Fortran 
Prolog 
Prolog 















































































| numn 12 Ë 
| EL © 


page 42 | num 13 E 


































































DESSIN TECHNIQUE 
















Catalogue Pressimage = num 26 ‘ ARE 
Des idées de cadeaux en 89 page 25 | num 26 Ë 

 |Développersur5208T | page14 |numa | |Athenall PASS l'oûm 8 

| Créez votre club "| pages1 [num | | GfaDraft | page 29 | num 10 

| Pannes et Garanties: vos droits |page22 |num17} num 24 

La garantie Atari pege12 [num18 À |ZZ2D | page 42 | num 15 

Etle SAV? Ceareo num19) (22 De page 1? |num 2 
|_page 54 | num 23 | 





# 14 | num 21 


















































Faire un contrat 






























































































CHENE 5 | num 24 Ë 
Le Hs se) TECHNIQUES DE L’IMAGE 
Les fichiers nominatifs page 88 | num 20 | 
| Intenter un procès? Aegis Animator 
Nouvelles technologies Animatic 
Piratage: un auteur mécontent Digitalisation 
Pirates: les technobandits Di gitizer Pro-87 
Protections et  piratages 
| PRBEe Antec Les Gen-locks pour ST 
Imagic 








Make it move 
Photo d'écran couleur 








EDUCATIFS 








_La 2nde fournée de Micro C | page98 | num 17 | L’EMULATION SUR ST 
À la découverte de la Terre | page 151 | num 19 : 
À la découverte de l’homme | page 152 | num 19 F | Aladin 














page 26 _| num 11 































Atagéo page 66 | num 14 F | Les émulateurs sont là page 11 | num8 
La bosse des Maths : : | L'émulation Mac _page 32 | num 19 












Les dinosaures 


page 106 | num 20 
La lecture de Don Quichotte 


page 116 | num 21 



































Micro Bac-Anglais id ef page 140 | num 22 
Micro Bac-Français F ä page 64 | num 24 
62 Objectif Monde 2 k à page 34 | num 27 





Ortho CM 


; fs page 105 | num 28 
Rody et Mastico num 21 à Fe page 104 | num 29 





























Roman Policier 


| [lé Sida et nous 4 PL. ss 
RTE [pate (06 |'nuem 20! 
Tout Micro-C page 64 
Tout Unicorn D 


| Dossier Educatifs 1 | pag 
| 
Dossier Educatifs IV | page 32 | 
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Tout Cocktel Vision 
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SI ele 












































































































Handy Scanner Print Technik’s 
Scanner Canon _ 
Scanner Canon X12F 
Scanner Hawk CP14 
Scanner Silver Reed 
Un scanner pour ST 
Supra-Drive FD10 

La tablette graphique CRP 
La tablette Pro Draw 

























































[page 83 _ | num 13 











Tout sur le Blitter page 3 inum8 | 
Le Transputer _page22 | num 19 | 















Europage: PAOQ dédiée 
Initiation 


[La typographie | page23 | num 12 À 
La mise en page |pae2? num13} 
Enfin des polices sur ST! |page2%|num17| 
PAO: le choix? | page30 | num2i Ÿ 


Publishing Partner 








page 33 





















Ed 











: | Caisses enregistreuses 


page 122 | num 23 À . 
page 17 | num 10 } 


E | Phonia 4 


{ Le ST en milieu médical 





CA 





















































L’Athena ST: un compatible num 19 À 4 

Les Cartes Atrium num 29 | : 

Coprocesseur MC68881 page 140 | num 23 F | write - 

Dur: le Leadman 50 num 2 ES er 

Dur: le Megafile 30 num 2 

L'écran A3 : | 

Les Gen-locks num 19 Ë | Multitâche | page 45 | num28 

Guide d'achat 89 num 25 | 

IMG Scan num 23 Ë | Le nouvel Arthur 

La Laser Atari |page7 | num 14 : Pipedream page 36 

La Laser Atari (II) | page 32 | num 16 | | P.D.T. de OAK 

Les nouvelles Roms num 16 | RISC et OS num 25 
_Les PréMégas sont là num 12 | DRE Lee 

: | num 26 

Le processeur ARM | page 25 |num21 À EL 

PSION Organizer | 

Handy Scanner page 29 | num 16 Ë 


APPLICATIONS VERTICALES 















Gestocks 
_Le Bilan Personnel 

QUOI DE NEUF DOCTEUR 
Athos 
Bilan sur 1988 
Dietsoft 
Dietsoft (suite) 
Firma 
Interview de l’auteur d'Ordonews 
Kine-Pro 

î] 











































Kiro page 41 | nu 21 À 

















Pressimage: les softs 
Quoi de neuf ? 






Softveto 
Sthetos 
















































































Au coeur de l’Atari ST | 
Clefs pour Atari ST | page 48 
Clefs pour le ST | 















LE COIN DES BIDOUILLEURS 


_ | page 136 | num 24 
page 127 | num 26 Ë 













FS-Copilot 
Le lecteur de disquettes 
Le livre du GEM 
Le livre du Logo 










Autofire (Tir continu) 











Blitter: installation 
Brancher un drive 5"1/4 











Le mini studio 
Musique et MIDI 
Musique et Son 

Peeks et Pokes sur ST 
Programmer en assembleur 68000 
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um ë 
um 12 À 
lumt | 






















Changer les Roms 
Commutateur vidéo 
Détecteur de sonnerie 






































































































Extension bus 1040 / 520 : | Programmer en GfA Basic 3.0 

Un détecteur de sonnerie | | Programmer en 68000 1 | 

Faites vos cartouches vous-mêmes : 102 on A ta ST | page 13 Ron 

Gonfler le 520 à 1 Méga num 21 F | Stage claviers ge 46 | num 12 E 
Far " ui 28 E Techniques synthétiseurs num 12 1 
Horloge permanente page 110 | num 29 | Rae rennes nr ae En rremtinnnt PES 

Interfaçage d'un PIA _| page 78 | num 16 Ë LS 

Interfaçage d’un PIA (suite) | page 122 | num 18 À LEAR 





Interfaçage d’un PIA pour Méeg 
La commutation vidéo "lente" 
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page 88 | num 28 F 














































































cp UTILITAIRES 
Le connecteur vidéo £ 
| AB Animator page 18 | num 24 Ë 

LE Eu pure GE | | Les Accessoires de bureau |page58 | num15 } 

Le neoNS parallèles Ë Craft: un éditeur sérieux page 92 | num 15 À 

Le son du BANÉREMEN : Disector ST ADR AS [num 21 À 

ie usr - | | Flexdisk page 128 | num 18 

Nettoyer sa souris Flexdisk 1.2 + 
“Placez les Roms” — Font Writer Plus 

Programmation du PIA Tiard D UT 

Régler l’image du moniteur SM124 Kaos $ 


_Les ROMs Microtime 




























Prolongateur souris Mono / Color Emulator 
Reliez le ST au minitel PicStrip 
Sélecteur de face Print Master 





page 136 | num 23. 






£ Ë | Pro Sprite Designer 2 
ST-Réo | page 136 LGsichtist Plus 
; page 139 | num %5 | 












ren 
ren 





: | Quick Mind I Elan" 
Synchro composite | page 46 |num5 À Safesave page 96 | num 
um 


Synthétiseur vocal sur ST | page 94 | num 20 À page 119 |n 
| Cireuit Maker |page71 |num14 num 22 
_Logisim _page8 | num23 À 15 
Portix -| page 125 _num 18 À 
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. L'INDEX DE L'INDEX !!! 










ST MAG, C'EST PRESSIMAGE! 
OUI, MAIS PRESSIMAGE, C'EST AUSSI: 


GENERATION 4, qui en est à son numéro 11, 
et qui couvre pour vous tous les jeux sur Micros 
(Amiga, Atari ST, PC, Consoles de Jeux). Ouais! 


MICRO-IMPRESSION: le numéro 6 vient de 
sortir, et c'est l'encyclopédie de toute l'édition de 
documents à parür d'un ordinateur. Mazettel 





ARTS GRAPHIQUES. PAGE 85 
APPLICATIONS VERTICALES. PAGE 83 
ARCHIMEDES. mn. PAGE 83 
Me nt PAGE 71 

COIN DES BIDOUILLEURS........PAGE 84 
DESSINS TECHNIQUES... PAGE 82 
DIVERSES DELL) 0 PAGE 82 
LA en. (71 PAGE 82 

ARTS GRAPHIQUES | FL EMUEATION SUR'ST....:...... PAGE 82 
PAGE 71 





































































The Advanced OCP Art Studio PARTONS) Sant ecsarodoc access te ends eue do SU 
Anamorphoses Dag num 11 À JEUNE RES NES ee PAGES 72.73.74 
Archaos page 20 | num 20 É| | ANGAGES...... PAGE 81 


Atadraw A AU). 2 An) PAGE 84 
CAD 3D PIMMATOS A SE PR TS ET PAGE 83 


CAD 3D 2.0 : 
CAD 3D (Accessoires) : PT ME ARE Re PAGE 79 













































































































; puni nes [mes | 1 NEA PAGES 80.81 
—. | Cyber Control num 25 Ë 
: Cyber Paint 2.0 [pages |num% | M no ie LE: Mn | TE RTL PAGE 83 
” | Cyber Sculpt [page 2 | num 2 || REPORTAGES SALON... PAGE 70 
—. | Cyber Studio | page 20 | num 23 À 
Cyber: les bibliothèg [page14 |num27}| TECHNIQUES DE L'IMAGE....... PAGE 82 
“ | Degas Elite [page 16 |num8 Ÿ| TELEMATIQUE...n PAGE 70 
DRAW! num 20 Ê 
Gfa Artist ere ÜTIEUTAIRES ES SL nn PAGE 84 
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@Tp(1%,0.1) 
@Tt(1%,-0.1) 
Next 1% 
For 1%=Fenyd To Fenyf 
@Tp(0.1,1%) 
@Tt(-0.1,1%) 
Next 1% 
Return 
Procedure Fenetre 
Print " Fenêtre ['Fenxd;" , "Fenxf;" ]x[ ";Fenyd;" , "Fenyf;" ]" 
Fenx=Fenxf-Fenxd ! Largeur et hauteur de fenêtre. En prin- 
Feny=Fenyd-Fenyf ! cipe, H=5 L / 3 (40 x 24 };H=-0.6*L 
Return 
Procedure Reelles 
Xr=(320*Defx)*(X-Fenxd)/Fenx 
Yr=(192*Defy)*(Y-Fenyf)/Feny 
Return 
Procedure Tp{X,Y) ! Place un point 
@Reelles 
If Xr>-2147483648 And Xr<2147483647 And Yr>-2147483648 And Yr<2147483647 
Draw Xr,Yr 
Endif 
Return 
Procedure Tt(X,Y) ! Trace un trait 
@Reelles 
If Xr>-2147483648 And Xr<2147483647 And Yr>-2147483648 And Yr<2147483647 
Draw To Xr,Yr 
Endif 
Return 





HOUSE 


MUSIC SYSTEM 


LE VERITABLE STUDIO D'ENREGISTREMENT 














50, rue de Richelieu - 75001 Paris 251, Bld Raspail - 75014 Paris 
Tél. : (1) 42.96.93.95 Tél. : (1) 43.21.54.45 


C'est aussi la maintenance 
sur site 





- travailler sur des échantillons 
réalisés avec ST Replay ou Pro Sound. 


- Operations sur les sons 









Det y * Dépannages sur site 
-Découpage de blocs + Interventions rapides 





-Echo, mixages, inversions, scratch 
-Gomme, crayons 
-Crescendo, decrescendo 
-Partitions 
-Jouer au clavier 
-Créations de séquences 
-Filtrage (graves - aigu) 
- Module d'in tion 
en Gfa, C, Assembleur. 


° Contrats 












Bon à retourner à 8 
VIDÉOSHOP Dépt. Maintenance Ë 
50, rue Richelieu - 75001 Paris *& 





- Livré avec deux disquettes 
etun manuel de 70 pages. DT eee me eee me qe ee ee ee ee ee 
Je désire recevoir une offre de maintenance 
PRIX 690 francs a 
Société ee nf Er 
Pour Atari ST 520, 1040 et Mega Nora a Nul ; +: 
Adresse Sir : C Si 
Ville ARR ré 
FSAI SOFTWARE Code Postal : 
57 RUE DÙÜ TONDU Matériel 
33000 BORDEAUX PC 17 


TEMUSB 196 1351 2,3 
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Li grand mérite de Pub- 


lishing Partner a été de met- 
tre la PAO à la portée d’un 
grand nombre, nullement prêt 
à investir dans un un 
logiciel plus coûteux sur un 
autre matériel. En effet, pour 
8 à 9000F, le prix courant 
d’un logiciel sur PC ou sur 
Mac, le typographe en herbe 
disposait du programme ET 
de l'ordinateur. Aux premiers 
enthousiasmes succédait vite 
une certaine impatience due 
à de nombreuses bogues, 
qu’une version 1.03 venait 
corriger. Pourtant il restait 
quelques détails irritants, 
comme l’absence de sélection 
multiple, des réaffichages in- 
cessants ou l’impossibilité de 
connaître, sinon de visu, la 
police et le corps employés. 


Voici deux pages, faites avec 
cette nouvelle mouture. 


PUBLISHING PARTNER 
MASTER 


Une ébauche de la version Master 
apparût au Sicob 88, et sur 
écran A3! s’il vous plaît, faisant 
saliver tous les afficionados de 
la version professionnelle. En un 
an, les bouches ont eu le temps 
de se dessécher. Il a en effet fal- 


lu patienter près de 365 jours 


pour que la foule éperdue puisse 
se ruer sur le premier tirage de 
la version Master, dont les 1000 


premiers exemplaires sont partis 


comme des pains un jour de dis- 


ette. Le tarif a été revu à la : 


hausse, 2.490 F, ce qui reste tout 





DE 
NOUVEAUX 
PARTENAIRES 


à fait raisonnable si on met la 
concurrence, tous ordinateurs con- 
fondus dans la balance. 


Le logiciel a été entièrement 
récrit et la version 1.53, comme 
la toute première version com- 
porte de très nombreuses bogues, 
pouvant être contournées pour la 
plupart, mais pas toujours com- 
modemment. Pour éviter de 
tourner autour du pot, nous 
dirons que le logiciel n’est pas 
fini, au propre comme au figuré. 
Le niveau de gravité des 
problèmes est variable, mais des 
bogues majeures, comme celle af- 
fectant la césure, gagneraient à 
être corrigées dans les plus brefs 
délais, car elles touchent des 
points essentiels. Ce qui devrait 
être fait au moment où vous 
lirez ces lignes, le développeur 
américain étant venu tout 
spécialement à Paris pour suer 
sang et eau sur ses listings. 
En conséquence, une version 

1.xx sera fournie gratuite- 

ment, ou presque, d'ici 
l’été, aux dires 
d'Upgrade. Une af- 
faire à suivre. 


Malgré cela, g< 
à moins AT 
d’en faire 
u ne 


© 
4 


utilisation 
intensive dans un 
contexte professionnel, 


on profite im- médiatement de 
ce qui caractérise cette nouvelle 
mouture, à savoir: 


- l'élimination de la plupart des 
défauts de la version 1.03; 


- la disponibilité de nombreuses 
fonctions orientées objets 


; 
Æ 


(groupement, rotation, déforma- 
tion); 


- une nouvelle gestion des ap- 
proches, via des tables d’ap- 
proches propres à chaque police; 


- de feuilles de styles permettant 
de regrouper les caractéristiques 
typographiques des différents 
types de paragraphes (titres; 'in- 
ter-titres, textes, légendes...). ‘* : 


Globalement, les textes ont'hien 
meilleure ap- parence. 
L e 8 


problèmes CG d 
réaf- 


fichage @ ont 
été 2 par- 
tiel- 2 lement 
À, a corrigés, 

mais 1l 


reste encore 
à faire, aussi 
bien pour ce qui 
‘concerne  l’op- 
timisation des par- 
ties d'écran: à 
regénérer que de la 
vitesse. La mise au point 
de l’algorithme de césure 
défaillant permets de 
résoudre les ultimes problèmes 
d’espacement. En fait, il s'avère 
qué les algorithmes français et 
américains sont les mêmes, sans 
que l’on puisse dire qui est qui. 
Nous concluerons provisoirement 
en indiquant que les ingrédients 
d’un bon logiciel, facile d'accès, 
sont là, mais qu’il reste la phase 
de finition et de mise au: point à 
franchir. Souhaitons qu'elle ne 
soit pas à l’image des étapes 
pyrénéennes du Tour de France. 


[Re 17 


A 


Le club des Partner s'enrichit de 
nouveaux mousquetaires, à 
savoir Reading Partner, un 
logiciel de reconnaissance optique 
de caractères, d'Image Partner, 





Te 


un programme de dessin 
300 dpi et 
d'UltraScript Partner, 
émulateur PostScript pour l'im- 
primante laser Atari. 


monochrome à 


Pour simplifier, 
nous dirons 
qu'il existe deux 
types de 
produits: avec 
ou sans appren- 
tissage des 

olices. Cette 

ernière 
catégorie com- 
porte presque 


CIL, 


un 


PPM Docunent Edition Pa 


TL: aennd uérite de 


Publishing Pariauc a été de 
tuellre ln PAO à Le 


prit à laventle dams ua ua 

Logiciel plus-caûlrus sur um 
autre aunlériel. En effet, pouc 
FSE8 F,le prix coucsol d'un 


typanñcaphe 
pusail du programmeur ET de 
l'ordinateur. Aux precuiers 
rathausinsaws succédail vile 
suc certaine lupationce d'u 
masmbreuses bagues. 


FirstWord Plus ou Le 
Rédacteur. 


Traiter le texte, c’est bien, mais 
les images, hein! je vous le 


e Vue Style Format Texte Objet 61 





ucurreuce, tuuËt 
uadus duus La baluuce 


# Lugdiciel à été euliermeseeat 
écrit et Lu vecviou 1.59, cucucix 
= Loule persalèee sersluu eur 
urle de très uuudbeeuves bufues, 
vuvaul êlée cuuluuru£es puur La 
luparl, tunis pas luuiuurs euui 
Pour ésiler de 

. uuus 

que Le lugiciel u'esl pus 

lui, au prupre Luce au CiHuré. 
x uivesu de Konsile den 
cublèues est vurimble, cumin lex 
vruer cunfeuceu. euciuse celles 
Meclaut La sésuce el la paye 
HuHueruirut à Elce cve- 





luucheut des pululs es: 
Cie quil devenit lee Cail 


outre, ses outils de dessins sont 
nombreux, variés et 


ivers (sic!), 


de la simple droite aux B-splines, 


spuntcaplhigous des 
Spes de 


Clubulmeat, les Lex 
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en passant par les 
Bézier et les déformations. Il ac- 
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stScript pour 
les inclure dans 
les dessins. 


I1 s’agit d’un 
logiciel en mode 
bitmap, de type 
Paint, même si 
certains outils 

euvent évoquer 

e mode objet. 
Mais ce n'est 
pas tout, car 
Image Partner 

ilote lui-même 

e scanner et 


toujours un 
mode d’appren- 
tissage en an- 
nexe, car ilne 
faut pas 8e 
leurrer, le mode tout automati- 
que, sans intervention de 
l'opérateur n’est pas encore pour 
aujourd’hui, même s'il existe des 
produits qui ne nécessitent qu’une 
aide minimale pour décoder cer- 
taines polices. Reading Partner 
appartient à la première catégorie 
et présente une interface iconi- 
que. 


Directement in- 
terfacé avec les 
scanners Canon, 
il accepte néan- 
moins des 
fichiers IMG, 
produits par les 
Autres 
numériseurs, et 
le programme 
est ouvert à l'in- 
tégration de 
drivers 
spécialisés pour 
les scanners à 
venir. Il 
fonctionne aussi 
bien avec des 
textes dac- 
tylographiés Le 
qu'imprimés. 
L'apprentissage est très rapide 
et produit un fichier de formes de 
caractères, chaque forme étant 
associée à une valeur ASCII. 
Caractéristique unique, il est 
possible d'éliminer une forme de 
ce fichier, dans l'éventualité d’une 
erreur d'apprentissage commise 
par l'opérateur. Le fichier texte 
est sauvegardé aux formats AS- 


1 


quelques détails icritaut. 
couuue l'abueuce de 
œulliple. den rénffichages ia- 


Readin 
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demande, les images? 
IMAGE PARTNER 


Logiciel américain ayant fait 
l’objet d’adaptations à la demande 
d'Upgrade, Image Partner permet 
de traiter des images numérisées 
au niveau du pixel (à 300 dpi) ou 
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des images ordinaires à la 
résolution de l’écran (640x400, 
640x200 ou 320x200). Faisant 
abondamment usage d’une ar- 
borescence de menus iconiques, il 
possède des fonctions de traite- 
ment de l’image pour l’éclaircir, 
faire varier son contraste ou la 
déparasiter de pixels inutiles. En 


TAILLE: 00k0hS 


den Te assure Îles 
de Cluilinu el fonctions d’un 
convertisseur 

universel d’im- 

ages: IMG, 

GEM, Néo, Degas, ICN, TIFF, 
MacPaint, IFF/ILBM, GIF, 


PrintMaster et PCX. 


ULTRASCRIPT 
PARTNER 


Enfin, le petit 
dernier permet 
d'utiliser l’im- 
primante laser 
Atari, comme 
ee s’il s'agissait 
d’une im- 
Be imante 
ostScript. Le 
logiciel réside 
dans le Méga 
ST et assure le 
décodage des 
ordres de mise 
en page, met- 
tant à profit le 
68000 et la 
mémoire. Com- 
mercialisé pour 
3 500F, voilà 
: qui permet de 
constituer une 
solution PostScript pour un coût 
très bas. Evidemment, pour des 
documents complexes, l'ordinateur 
est inutilisable pour d’autres 
tâches. 
Voilà l'offre PAO de printemps 
d'Upgrade qui sera la matière de 
futurs bancs d'essai. 
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Comment faire un RESET 
en GfA Basic ou en Assem- 
bleur? Comment, en GfA 


Basic, passer la fréquence 
de balayage de l'écran de 
50 Hz à 60 Hz? 


L. de la Vaissière, Paris. 


Pour effectuer un RESET, 
il suffit de relancer le TOS, 
dont le début est fourni par 
l'adresse 4. En GfA, on 
peut donc taper: 
“XBIOS(38 L'LPEEK(4)) 
En assembleur, il suffit (en 
mode superviseur) d’un: 
MOVEA.L 4,A0 


La fréquence de. balayage 
est déterminée par le bit 1 
de l’octet situé à l'adresse 
FF820A. Mis à 0, l'affichage 
se fait en 60H, à 1, il passe 
en 50Hz. Il est ainsi possi- 
ble de faire une simple 
bascule d’un mode à l’autre 
avec un: 

SPOKE 
&hFF820A,PEEK(&hFF82 
OA) XOR 2 


Comme nous le signale ai- 
mablement un lecteur, nous 
avions le mois dernier ou- 
blié les deux dernières ques- 
tions posées par E. Deviller. 

souhaitait savoir ce 
qu'étaient devenus Turbo 
Pascal, Turbo C, et le com- 
pilateur GfA 3.0. De plus, 
son ST ne reconnaît pas 
toujours les changements 
de disquette, ce qui peut 
poser des problèmes de 
rafraîchissement des don- 
nées, comme par exemple 
la destruction du directory. 


En ce qui concerne le Turbo 
Pascal, il n’a, à notre con- 
naissance, jamais été annon- 
cé pour le ST! La seule 80- 





lution pour le moment pour 
utiliser ce langage consiste 
à utiliser un émulateur Mac 
ou PC. Pour ce qui est du 
Turbo C, sa distribution en 
France est encore dépen- 
dante de négoces commer- 
ciaux dont nous ne connais- 
sons pas l'avancement, mal- 
gré le fait que Borland ait 
passé accord avec une 
société allemande, mais 
seulement pour la distri- 
bution en Allemagne. Le 
compilateur GfA 3.0 semble 
remis aux calendes grecques 
(voir à ce sujet le reportage 
sur le CeBit 89 à Hanovre, 
dans le dernier numéro). 
Pour votre problème de 
reconnaissance des chan- 
gements de disquette, cela 
ne provient probablement 
pas de l’ancien TOS comme 
vous le suggérez, mais plu- 
tôt du lecteur de disquettes 
qui n’aurait pas été correc- 
tement modifié avant son 
intégration dans le ST, pour 
détecter ces changements. 
Un autre problème est que 
certains formateurs de dis- 
quette ne placent pas un 
numéro d'identification aléa- 
toire sur les disquettes, qui 
de ce fait, ne sont pas dif- 
férenciables par le TOS. 
Enfin, dernière possibilité 
en l'absence de précisions 
supplémentaires, sachez 
uun certain "virus" sur 
isquette (et qui a la désa- 
gréable particularité de se 
rendre sur toute nou- 
velle disquette non proté- 
gée lorsqu'il est chargé en 
mémoire) peut provoquer 
un certain ‘flou dans la 
gestion du directory lors de 
l'appel du sélecteur d'objet 
(refus de "rafraîchissement", 
hiéroglyphes à la place des 
noms de fichiers, etc.) et 
donner l'impression que la 
disquette est "“scratchée". 











COURRIER 


Avec un analyseur de dis- 
quette, on reconnaît son 
existence par la présence 
de 60 38 (hexa) sur les deux 
pire octets du secteur 

e boot, qu'il suffit de re- 
mettre à zéro, mais SURTOUT 
PAS sur des originaux car 
il s’agit d’une indication de 
branchement vers une rou- 
tine contenue dans le boot- 
sector, souvent installée sur 
des jeux par exemple. 


Je lis, dans une réponse à 
une lettre de lecteur parue 
dans le dernier numéro de 
votre journal, qu'il n'y a pas 
d'autre moyen de copier in- 
telligemment des fichiers 
que d'utiliser un RAM-dsque, 
ou d'attendre la prochaine 
version du TOS. Grave er- 
reur, que vous ne commettez 
pas pour la première fois, 
et qui mirrite encore. Va- 
nité, vanité. Car j'ai écrit 
un copieur fichier par fi- 
chier (et bien d'autres fonc- 
tions encore) il y a déjà un 
peu longtemps. Il marche, 
ma foi, à ma plus grande 
satisfaction, et à celle de 
nombreux utilisateurs, et il 
est dans le domaine public. 
N'importe qui, même 
Pressimage, peut donc le 
diffuser. Je vous l'envoie 
que ne l'ai-je fait plus tôt!) 
eût été dommage de lais- 
ser mourir idiots vos colla- 
borateurs, vos lecteurs, et 
peut-être vous-même (NDLR: 
lettre adressée au rédac- 
teur en chef). 
À. Hurtig, Paris. 


Monsieur, nous vous prions 
de croire que nous vous re- 
mercions pour l'envoi de vo- 
tre merveilleux programme, 
comme nous en possédons 
déjà de nombreuses varian- 
tes écrites par les nombreu- 
ses personnes qui savent 


DES LECTEURS 


un tant soit peu programmer. 
Malheureusement, le vôtre 
n’a pas réussi à lire le direc- 
tory de la partition D de 
mon disque dur. Mais tout 
d’abord, retournez dans le 
numéro 29, et vérifiez notre 
réponse. 
Vous verrez que nous disions: 
"La meilleure solution me 
semble-t-il est d'utiliser un 
Ram-disk". Nous n'avons 
pas dit que c'était la seule 
solution, et encore mains qu'il 
fallait attendre la prochaine 
version du TOS, ce qui serait 
faux, excepté l’époque reculée 
où l’absence d'informations 
précises sur ses nouvelles 
versions pouvaient laisser 
espérer un quelconque chan- 
ement dans ce domaine. 
outefois, nous continuons 
à présenter le RAM-disque 
comme une solution excel- 
lente, et de loin, car non seu- 
lement elle permet de faire 
des copies de fichiers très faci- 
lement, et avec plus de puis- 
sance qu'un certain nombre 
de programmes "privés", mais 
HS elle permet de tra- 
vailler beaucoup plus rapide- 
ment lors de l’utilisation de 
programmes très avides d’ac- 
cès disque, et surtout elle uti- 
lise le hureau GEM, dernier 
critère que vous ne semblez 
pas considérer comme impor- 
tant dans votre réalisation. 
Or, il ne faudrait peut-être 
pas cublier les dizaines de 
milliers d'utilisateurs NON 
programmeurs qui, s'ils doi- 
vent mourir idiots, n’en cher- 
chent pas moins des solu- 
tions pratiques et disponi- 
bles correspondant aux opé-. 
rations, même limitées, qu'ils 
ont l'habitude d'effectuer 
sur leur machine. 


Comment, en C, effectuer un 
affichage dans une fenêtre 
Qui ne soit pas au premier 


À 
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ù 
! 
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plan, et sans la faire passer 
à ce ruveau? De même, com- 
ment n'inverser que la par- 
tie visible d'une icône sur 
le bureau? Enfin, pourquoi 
dans le motif de remplis- 
sage utilisé pour le fond, 
y-a-t-il parfois un décalage 
d'un pixel? 

G. Le Bris, Bry-Sur-Marne 


Pour afficher dans une fené- 


—… tre autre que celle située au 


ponie plan, il suffit d’uti- 
iser le principe du REDRAW. 
Il faut donc simplement blo- 
quer les fenêtres avec wind 
update, ce qui va bloquer la 
liste des rectangles pour la 
fenêtre, et utiliser cette liste 
de rectangles, obtenus avec 
wind_get (reportez-vous au 
courrier des lecteurs du mois 
dernier). Il suffit alors de 
fixer le clipping aux dimen- 
sions de chaque rectangle, 
et de dessiner ce que vous 
désirez. Le dessin se fera donc 


dans la partie visible de la 


fenêtre uniquement. 


… Pour ce qui est des icônes, 


il est possible soit de repré- 
ciser à l’'AES l'adresse de l’ar- 


bre décrivant le bureau 


(wind_set avec le mode new- 
desk), ce qui fera qu'il sera 


redessiné. Îl est probable aus- 


msi que la liste des rectangles 


existe pour l'écran (fenêtre 
0), auquel cas il suffirait 
d'appliquer la méthode précé- 
dente, en prenant pour cha- 
que rectangle l'intersection 
avec la partie qu'il est néces- 
saire de redessiner, c'est-à 
dire un rectangle entourant 
l'icône. 
Par contre, la raison pour la- 
uelle il se produit parfois des 
5 d'un bit des motifs 
de remplissage nous est 
inconnue. 


Dans le courrier des lecteurs 
du numéro 28, vous donnez 
une explication fumeuse de 
13 lignes (c'est vous qui le 
dites) quant à la gestion du 
Joystick en GfA 2.02. Excu- 
Sez-vous donc et publiez donc 
ce listing de 7 lignes qui 
est de très loin beaucoup 
plus clair: 

Dooee &hfffc02,&h14 
Fonction joystick (plus de 
| souris) 


0 

a%=peek(é&hfffc02) 

Print a% 

Exit if a%=57 ! sortir si 
l return 


Loo 

Spoke &hfffc02,8! Fonction 
! souris (plus de joystick) 

B. Vié, Evry. 


Avez-vous jamais utilisé un 
programme utilisant le joy- 
stick construit sur cette base? 
Pour notre part, nous le dé- 
conseillons très fortement. 
Tout d’abord parce que vous 
ne faites que lire le dernier 
octet recu par l’'ACIA 6850 
chargé de la communica- 
tion avec le clavier, et que 
le clavier envoie donc aussi 
bien ce qe concerne la pres- 
sion et le relâchement des 
touches, que les informa- 
tions concernant les deux 
joysticks dans le cas présent. 
Une routine de gestion d'in- 
terruption clavier, comme 
celle du TOS, "dispatche" les 
différents paquets en prove- 
nance du clavier, et sait faire 
la différence entre un octet 
désignant l’état du joystick 
0 ou du joystick 1, et ce qui 
concerne le clavier lui-même. 
C’est pourquoi, en vous ba- 
sant sur ce que nous vous 
disions il y a deux mois, vous 
étiez sûr des informations 
obtenues, ce qui n’est abso- 
lument pas le cas dans votre 
rogramme, qui donnera 
es résultats aberrants si 
par hasard on utilise le cla- 
vier, ou qu'on bouge la souris 
(qui sera considérée comme 
un joystick, vous savez que 
ca donne des effets intéres- 
sants). Signalons enfin au 
passage que 57 n’est pas le 
code scan de la touche return, 
mais de la barre d'espace. 


Je trouve tout à fait injus- 
tifié le sort qu'on a fait un 
peu rapidement à cette pau- 
vre SMM804. Voilà une im- 
primante qui est la moins 
chère du marché (on en 
trouve à 1700F TTC), qui 
est la seule qui soit esthéti- 

uement compatible avec 

ST, et qui fonctionne sans 
problèmes avec Degas ou 
First Word Plus. D'autre 
part, Voici un ÉUYAU POUT VOS 
lecteurs: le ST et les PC sont 
parfaitements compatibles 
au niveau des échanges de 
fichiers ASCII, il suffit de 
copier le fichier voulu sur 
une disquette formatée avec 
un PC. Pourquoi se compli- 
quer la vie avec des émula- 
teurs? Cette manipulation 
est-elle possible avec un Mac? 















Créez votre serveur minit 
avec LE SERVEUR 
Serveur RTC  monov Oie 1480 Francs TTC 


el . 





bal.modifier niveau d'accès supprimer messages sur 
forums, PA ,affiche,visualisation des dernières connexions 
etc...) Visualisation guide de la vacation par le SYSOP avec soi 
minitel prioritaire. Tests local en 4800 Bauds.Tous types de pages 
utilisables crées avec un composeur vidéotex standard, digitalisées 
ou récupérées avec le KIT VIDEOTEX ou autres . Impossibilité 
pour le connecté de bloquer votre minitel en 80 colonnes.il repasse 
en 40 colonnes 30 secondes après la deconnexion.Livré avec 
cordon détection sonnerie +1 documentation serveur +1 
documentation création d'arborescence + 1 disquette d'exemples 
.Multivoie sur demande. Démonstration et vente sur serveur 
MUST tél 33 04 55 55 ou commandes téléphoniques 33 53 13 66. 


X 790 Francs TTC S logiciels en 1 
Le kit videotex est un logiciel évolué sous GEM il fonctionne avec 
un atari 1040 en basse ou haute résolution,avec tous les minitels . 
EMULA TEUR:Dialogue avec un autre minitel,sans passer par le 
réseau transpac,connexion à des centres serveur retournement du 
modem minitel transformant l’émulateur en mini 
serveur, sauvegarde des pages écrans minitel,transfert : réception 
de fichiers,envoi de fichiers, Visualisation sur st et sur 
minitel,toutes options impression, date,et heure,temps de 
connexion, prix de la communication composition automatique des 
numéros lélmémoire Llampon impression de la vacation page à 
page ou én continu,envoi de procédure de connexion ou de 
messages préparés Mini éditeur de caractères minitel. 
COMPOSEUR VIDEOTEX:Le composeur vidéotex est un 
composeur professionnel.Fonctions:Création de 
rectangles.cadres, dégradés mise en page,déplacement et copie de 
bloc,sonnerie,mode rouleau,temporisation,animation 
dynamique,pages en surimpression,couleur des fonds et des 
textes, hauteur et largeur des lettresmode graphique, dessin avec 
pavé fixé à l'avance ou dessin libre mémorisation de trois blocs de 
travail réglage de l'environnement bureau etc. 
VIDEOTEXTISEUR:des images degas,cet outil professionnel 
remplacera avantageusement des logiciels dont le prix seul est 
nettement supérieur:Choix des teintes du grisé,du 
pinceau mosaique, de plus est fourni avec le kit un programme 
pour capturer des images et les transformer en image degas. 


BON DE COMMANDE à recopier ou à découper 
Je commande LE SERVEUR à... 
Je commande ie KIT VIDEOTEX à 
Je commande les deux (prix spécial) 
Je joins le chèque de sépenient et le port est gratuit . 


Je règlerai ma commande au facteur majorée de 60 Fr 
NOM: ; Prénom: 


A dresse : 
Code postal : 
Téléphone : 


À retourner à : MUST B.P.004,Barneville Carteret 50270 


tél: (16.) 33 53 13 66 commandes téléphoniques acceptées 
Démonstration où commande SERVEUR au (16.) 33.04.55.55 
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Pour finir, First Word Plus 
refuse inexplicablement cer- 
taines césures…. 
J. Roque, Paris. 


Nous allons cette fois essayer 
de répondre à toutes vos 

uestions et remarques. Tout 

‘abord, la SMM804 n'est 
sûrement pas la moins chère 
du marché (je ne citerai per- 
sonne), mais si vous la trou- 
vez maintenant si peu chère, 
c'est parce que les reven- 
deurs se débarrassent des 
stocks, vu qu'Atari ne la dis- 
tribue plus, De plus, elle ne 
doit réellement être compa- 
tible qu'avec Degas et First 


-Word Plus. J'exagère un peu, 


mais de nombreux program- 
mes tels que Signum ou 
Aladin ne la supportent pas 
lesmoins du monde. Pour 
ce qui est de l'esthétique, 
les goûts et les couleurs. 
Nous avons déjà plusieurs 
fois répété que les formats 
des disques PC et ST sont 
très semblables, et qu'un ST 
est tout à fait capable de re- 
lire des disquettes PC. Atari 
utilisait même cette méthode 
pe montrer la facilité de 
‘échange de données entre 
les deux mondes au cours 
du dernier PC FORUM. Mais 
ceci ne permet que d’échan- 
ger des fichiers textes (et 
encore, sans ènrichissements 
en général) ou des feuilles 
de calcul au format Lotus 
par exemple. Par contre, un 
émulateur permet de faire 
tourner la plupart des logi- 
ciels PC, ce qui et d’ex- 
ploiter les fichiers quels 
qu'ils soient, exactement 
comme sur un vrai PC. 
Pour ce qui est du Mac, il 
suffit de suivre un peu la 
rubrique de l'émulation Mac 

ur savoir que l'échange de 

chiers entre les deux 
mondes n’est pâs possible 
aussi simplement... Jusqu'à 
maintenant. En fait, les nou- 
veaux lecteurs FDHD des 
derniers Macintoshs (SE/30, 
IIx, Ilcx) étant capables de 
lire les formats PC, ils doi- 
vent pouvoir lire des disques 
ST... C’est à vérifier. Pour 
les autres types de Mac, l’é- 
change n’est possible qu'avec 
un peu de hard supplémen- 
taire côté ST, un relate 
One par exemple, et les lo- 
giciels adaptés. 


d'une liaison série (éventuel- 
lement par l'intermédiaire 


un modem -comme le mi- 


nitel- interposé) et de logi- 
ciels de communication de 
part et d'autre est toujours 
possible, 

Pour finir, il ne me semble 
pas que First Word Plus ait 
Jamais disposé d’une césure 
automatique, mais unique- 
ment manuelle! Il vous pro- 
pose, dans la boîte de dialo- 
gue, une coupure possible 
mais purement mécanique, 
sans tenir aucun compte de 
la langue et de sa syntaxe, 
et c'est à vous de lui indi- 
quer où vous désirez que le 
mot soit coupé. 


Je possède un 1040ST. et 
J'ai acquis récemment PC- 
DITTO, Les ' programmes 
tournent sans problèmes 
mais sont lents. Ayant en- 
tendu parler du "blitter”, je 
me demande s'il pourrait 
accélerer l’utilisation de 
PC-DITTO? Quel est son 
rôle dans le ST? Intervient- 
il dans les accès aux disques 
et à la mémoire, sur les pro- 
grammes tels que First 
Word Plus? Est-il vraiment 
utile pour le traitement de 
texte, la programmation en 
GfA Basic ou en C? 

S. Grand, Créteil. 


Reprenons la théorie. Le 
Blitter est un processeur dont 
le but principal est d’effec- 
tuer plus vite des transferts 
de blocs de bits, ce dont se 
chargeait jusqu'ici une fonc- 
tion du système (pour les 
curieux, il s’agit de la fonc- 
tion BITBLT de la ligne A). 
Le transfert de blocs de bits 
est utilisé dans de nombreux 
cas, tels que le remplissage 
et le tracé de rectangles, 
l'affichage de texte et bien 
d’autres choses encore dans 
le système. Ainsi, tout pro- 
gramme qui n'utilise pas des 
routines propres en assem- 
bleur, qui permettent d'aller 
plus vite que les routines 
traditionnelles du système, 
en l’absence de Blitter, se 
sert au moins un peu du 
Blitter, et se trouve donc 
accéléré. Un programme tel 
que PC-DITTO, justement, 
utilise des routines propres 
en assembleur fortement 
optimisé, et le Blitter ne 


Maïs de toute facon, dans joue donc aucun rôle dans 


tous les cas, l’utihsation 


ce cas. Le but premier du 


Blitter est d'effectuer des 
transferts de blocs de bits, 
donc d'accélerer le graphisme. 
Mais chacun peut s'en servir 
pour transférer des blocs 
mémoire d’un autre type s’il 
le désire. C’est ainsi qu'Ala- 


din 3.0 utilise le Bltter pour M 


accélérer les accès disque 
(ne me demandez pas com- 
ment!). Mais un programme 
tel que First Word Plus ne 
sera. affecté qu'au niveau 
de la rapidité de l'affichage, 
des serinue par exemple. 
Justement, dans le cadre du 
traitement de texte, ou de 
la pro, mation, les scrol- 
lings d'un bout à l’autre d’un 
Programme sont fréquents, 
et suivant les logiciels que 
vous utilisez, la vitesse peut 


“varièr énormément si vous 


utilisez un Blitter (c'est par 
exemple le cas avec le shell 
du Laser C). Il n’est pas in- 
dispensable, mais c'est un 
confort auquel on prend goût, 
je peux vous l’affirmer. 


En langage C, comment 
peut-on faire pour affecter 
une chaîne L caractères 
ou une valeur à une varia- 
ble dont le nom est contenu 
dans la variable où se trouve 
cette chaîne de caractères 
ou valeur? Par exemple: 
var Atari=bonjour Amiga 
54321 


on veut que la variable dont 
le nom est placé en deuxième 
Position dans la variable 
Atari => var Amiga 

var Amiga = bonjour 54321 


Alors là, je dais dire que nous 
n'avons pas tout compris. 
Néanmoins, il semble que 
vous vous heurtiez au pro- 
blème de ia décomposition 
d’une chaîne de caractères 
et à la dénomination des va- 
riables. Sachez que tout ce 
que vous nous demandez 
n'est hélas pas possible: il 
est facile de donner pour 
contenu à une variable la 
chaîne "bonjour 54321" (par 
décomposition, recherche 
des espaces de code ASCII 
32 et extraction de "Amiga'). 
En revanche, il n’est ible 
‘en cours de route" de créer 
une nouvelle variable ayant 
pour nom dans votre exemple 
Amiga, il est seulement pos- 
sible de stocker ce nom "A- 
miga" dans une autre varia- 
ble déja existante et de faire 
le lien avec la variable 


contenant "bonjour 5432 
ce qui ne correspond pas, 
crois, à vos besoins. 
Peut-on réécouter les mu 
ques . M ; 
Jeux (Teenage Queen, T. 
Drive, Siacs Racer, E 
orane Ocean, Blood...) 
ST Basic ou en GfA Bas 
Comment peut-on chars 
des images faites sous Des 
Elite en ST Basic? Comme 
faire pour lancer un p: 
gramme en ST Basic sa 
utiliser le "langage disk"! 
JL, Haute Savoie 


Il n’est malheureuseme 
presque jamais possible 
retrouver une musique : 
sein d'un programme de je 
En effet, pour émettre 1 
son avec le ST, plusieu 
possibilités existent, me 
cela dépend du type de m 
sique (digitalisée ou nor 
du langage utilisé (BASI 
C, Accinbleur J mais au: 
du fait que ces musiques d 
vent fonctionner en mên 
temps 4 le programn 
principal. En conclusio 
votre seul espoir est que 
musique en question sc 
digitalisée (comme, par exer 
ple, dans l'Arche du Cap 
taine Blood); vous pourre 
ainsi l'écouter par l’interm 
diaire de ST Replay, ou u 
logiciel du même type, 
seul problème est de trouve 
l'endroit où se situe la mus 
que digitalisée (le plus soi 
vent dans un fichier .SPI 
mais quelquefois su 
rogramme lui-même), pu 
fe trouver la bonne fréquenc 
d’échantillonage (pour qu 
la musique soient jouée à 1 
bonne vitesse). 
Nous avons déjà mainte 
fois répondu à Es questio: 
du chargement des image 
Degas et de leur format pa 
rapport au GfA, et vous pou 
vez vous reporter par exem 
ple au numéro 28 page 96 
pour modifier les routine 
afin qu'elles fonctionnent e: 
Basic. 
Dans votre dernière question 
vous nous demandez en fai 
s’il est possible de se servi 
d'un programme .BAS com. 
me d'un .PRG, mais il fau: 
drait pour cela compiler votre 
programme Basic, c'est-à: 
dire le rendre compréhensible 
directement par le ST. Er 
effet, la plupart des 
BASICs sont des langages 
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interprétés qui nécessitent 
de ce fait un interpréteur 
(comme le ST BASIC, le 
GfA ou l'OMIKRON). Mais 
il n'existe plus aucun com- 
pilateur pour le ST BASIC 
(le seul existant était le LDW 
Basic Compiler). Le ST Basic 
n'est de toutes facons pas à 
la hauteur des possibilités 
du ST, ce dont seul Atari 
France ne semble pas s'être 
rendu compte... 


J'ai acheté un Mega ST 4 
en décembre 87. Hélas 
sans blitter. J'ai écrit par 
deux fois à Atari France à 
ce sujet, qui ma répondu à 
chaque fois très rapidement, 
la dernière fois le 27 février 
89. Une fois pour me dire 
que ca vient, une autre pour 
me dire qu'il faut savoir at- 
tendre. Pouvez-vous me dire 
ce que je peux faire pour 
installer mon blitter sans en 
racheter, sachant que mon 
revendeur est incapable d'en 
commander à Atari France 
pus tentatives ont été 


faites, hélas sans succès), et 


qu'apparemment le blitter 
est disponible dans toutes 
les bonnes boutiques. Pou- 
vez-vous me dire également 
quelles sont les différences 
entre les deux coprocesseurs 
arithmétiques que l’on peut 
installer sur le ST (le 68881 
et le SFP 004)? 

P.Christophorov, Palaiseau 


Bon, le Blitter, c’est effec- 
tivement un problème. En 
fait, moins imputable à vos 
partenaires directs qu'à une 
situation d'a isionnement 
délicate. Sans défendre for- 
cément le système en place, 
il est un fait qu'il a fallu tout 
d'abord attendre très long- 
temps, au point que nombre 
D Rieurs ont acquis leurs 
Mégas sans Bhtter. Et c'est 
là que le bât blesse. Car, 
l'ayant du même coup déjà 
payé, l'installation était re- 
mise à plus tard, dès que le 
composant serait disponible. 
Or, les stocks encore restreints 
d'Atari France les obligent 
à répartir en proportions 
limitées les Blitters auprès 
des revendeurs, suivant des 
ordres de priorité, fonction 
du nombre de ventes, etc. 
Ca n'est pas forcément votre 
cas, mais une des raisons 
objectives de votre attente. 


Courrier 


Maintenant, quant à juger 
de l’objectivité des priorités 
de répartition des stocks 
limités, c'est un débat phi- 
losophique dans lequel nous 
ne rentrerons pas. Par 
contre, il est effectivement 
presque plus facile de trou- 
ver un Blitter indépendam- 
ment de l’achat d’un Méga, 
mais cela revient à le payer 
deux fois! Dur... 

Pour les processeurs arith- 
métiques, vous devez savoir 
qu'il n’en existe en fait qu'un 
seul et unique: le Motorola 
68881. C’est ce coprocesseur 
qui, utilisé par deux fabri- 
cants, a donné naissance au 
pack 68881 et au pack SFP 
004, la base est donc rigou- 
reusement la même. En 
revanche, des différences 
existent en particulier en 
ce qui concerne le mode de 
branchement au ST: soit di- 
rectement dans le ST (sou- 
dure) soit dans le port d’ex- 
tension des mégas. De toutes 
facons, aucun d’entre eux ne 
semble disponible en France 
pour l'instant (nous avons 
essayé d'obtenir des rensei- 
gnements à leur sujet sans 
succès), et il ne reste qu’à 
s'armer de patience aussi 
bien pour le blitter que pour 
le coprocesseur. Désolés….. 


Jacques Caron, Francois 
agès et les autres. 
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Métro PLACE D'ITALIE - Sortie BOBILLOT 


de. ALATARI 


© LES OFFRES CLEFS 
@ LE MEILLEUR SERVICE 


@ LES NOUVEAUTES 


© LES CONSEILS 





OFFRE CLEF 
ATARI 1040 STF 
offre bureautique 
exceptionnelle ATARI 1040 STF 
+ moniteur SM 124 
+ imprimante CITIZEN 120 D 
+ pack bureautique (traitement 
de texte TEXTOMAT, fichier 
DATAMAT, tableur 


CALCOMAT) 6 990 F 


1040 STF + Moniteur couleur 
SC 1224 


6.750 F TTC 


e du Sérieux 

e des jeux 

e des accessoires 
e des périphériques 





51/4 Double Face 


OANAANTE Double densité 48 TPI 
ar Ne, ‘unité 
PÉTARES à 100: 2'80 F runite 





OFFRE CLEF 
ATARI 520 STF 


ATARI 520 STF 

+ souris 

+ câble péritel 

+ 5 logiciels (fichier, traitement 
de texte, basic, logo, 
néochrome) 

+ 10 jeux 

+ manette de jeux 


3.290F 


OFFRE CLEF COULEUR 


l'offre ci-dessus 
avec moniteur Philips 8801 


0F 


avec moniteur ATARI ST 1425 


OF 
MEGA ST1 


5.490 F TTC 


e de la librairie 
(livres et magazines) 
e les dernières 
nouveautés 
3”1/2 Double Face 
Double densité 


par 10:10,00F l'unité 
par 100: 9,00 F l'unité 


par 500 : 2,60 F l'unité 


5”1/4 Double Face 
Haute Densité 96 TPI 
par 10:10,00 F l'unité 
par 100: 9,00 F l'unité 


31/2 Double Face 
Haute densité 

par 10: 40,00 F l'unité 
par 100 : 35,00 F l'unité 
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MICRO VIDEO TOULOUSE 


13, rue Amélie 
31000 toulouse 


æ 61.62.55.55 


€ 
07170 Vileneuve de Berg 
7594.72 44. 


LA BOUTIQUE 
PRESSIMAGE SUR 
MINITEL ? C'EST 

POSSIBLE, AVEC LE 
3615 SM1*ST. CHOIX 
‘BOUTIK. 


76100 ROUEN 
SERVICE COMPUTER 


52, Av. Jacques Cartier 
Tel : 35 62 34 63 


MICRO VIDEO PERPIGNAN 


8, Ave de Gde Bretagne 
66000 Perpignan 


Tél: 68.34.24.40 





NOUVEAUI 


13006 Marseille 
z 91.94.15.20 





38500 VOIRON 


MICRO AVENIR 


2, avenue de ROMANS 
Tel : 76 65 72 55 



















VOTRE MAGASIN « MICRO FACILE » CLES EN MAINS 


Nombreux sites disponibles dans le midi - Approvisionnements rouen suis 
Prix de gros - Stock A tous renseignements au 59.83.78. 






. 62,51.36.13 
to A STA! 
n vue du développement de s0p açtiité 
BASE 4. RECHERCHE DES RESPONSABLES DE MAGASIN 
ayant une expérience de la gestion et de la vente de matériel micro informatique. Conviendrait 
parfaitement à anciens vanceurs ou gérants de Teens à succursales. 
ous renseignements au 59.83.78. 








ANNONCER !!! 





Les Bonnes Adresses, PRESSIMAGE 


210,rue du Faubourg Saint Martin 
75010 PARIS 
& (1) 42. 49. 56. 29, 


UICRO MAILING SERVICI 


5, AVENUE CYRILLE BESSET 
06800 CAGNES SUR MER 
N° DE TEL: 93 73 64 64. 


CONDITIONS EXCEPTIONNELLES POUR 
ETUDIANTS ET ENTREPRISES. 
CONTACTEZ-NOUS! 


LOGICIELS | | MATERIEL | | FORMATION GFA BASIC 


DEMANDEZ NOTRE CARTE DE FIDELITE, 
DE NOMBREUSES REDUCTIONS A LA CLE... 


| LES BONNES ADRESSES 


Un spécialiste ATARI 
pour l’'EST PARISIEN 


Plus la peine de courir | 








Tout près de chez vous : 
INTER INSTRUMENTS: Tél 43 09 87 87 
35 av, du Maréchal Foch 


2193360 NEUILLY PLAISANCE 
| UNE BOUTIQUE DIFFERENTE 


ORDINATEUR 
DIFFUSION 


‘FOUT 


POUR L’ATARI A MARSEILLE 
3 rue Lafon, 13006 Tel: 91.54.33.36 


EXPEDITIONS DANS TOUTE LA FRANCE 















MICRO VIDEO LYON 
11, cours Aristide Briand 
69300 Caluire 
T 72.27.1474 






NOUVEAUI L 
MICRO VIDEO BELGIQUE 
Ouverture 


à Bruxelles! 
3 Decembre 











06000 COTE D'AZUR 


ATARI a la SORBONNE... 


SORBONNE INFORMATIQUE 


Graphisme & Son : 40 rue GIOFFREDO - NICE 
Tel : 98851755 
Bureautique + Utilitaires : 
Espace Sorbonne - Zone Piétonne 
22 rue MASSENA - NICE 
: 93 88 31 32 


MICRO VIDEO BORDEAUX 


8, cours Alsace et Lorraine 
33000 Bordeaux 


Tr 56.79.34.89 











26000 VALENCE 







MICRO AVENIR 
4, rue des Alpes 
© 75. 55. 41. 19. 







Tel 


7 rue des BELGES - CANNES 
Tel : 93 99 10 13 





LE SPECIALISTE ST 
: A VALENCE. 










































| QU e mois-ci, pas grand- 
| chose de bien nouveau, 
juste une nouvelle 

version de Spectre 128, 

la 1.9F, mais aussi une mine 
d'informations dans la lettre 
d'informations « Gadgets News- 
Herald ». 








LA PAGE DE 
L'EMULATION MAC 


On attendait la version 2.0 de Spectre, 
et surprise, on recoit la 1.9F. Tant mieux 
pour ceux qui ont déjà acheté Spectre, 
car les corrections de bugs (la version 
1.9F étant considérée comine telle) sont 
gratuites, à l'opposé des nouvelles ver- 
sions qui sont elles payantes (et ce sera 
le cas pour la 2.0). Mais Spectre 1.9F dis- 
pose déjà d'une partie des fonctions sup- 
plémentaires annoncées pour la 2.0 à 
l'origine. 


Mais parlons tout d'abord des corrections 
de bugs. HyperCard marche désormais 
parfaitement (à part le son, nais c'est 


Parce qu'HyperCard est mal pro- 


grammé) : le blocage survenant après une 
boîte d'alerte signalant une erreur de pro- 
grammation n'est plus qu'ur lément du 
passé. 

Les touches fléchées marchent aussi par- 
faitement, mais par contre, le bug con- 
cernant le clavier français est toujours 
présent (inversion du% et du 2, et mau- 
vaise gestion du pavé numérique). 


De temps en temps, dans les versions 
précédentes de Spectre, une demande 
d'éjection de disquette par le système ne 
s'accompagnait pas toujours du cligno- 
tement du « À » en haut de l'écran indi- 
quant qu'on était autorisé à éjecter la dis- 
quette, ce qui obligeait à utiliser la tou- 
che F1. Ce bug-là aussi est corrigé (et 
ceux qui travaillent sur disquette unique- 
ment apprécieront). 


Microsoft Word 3.01 et 3.02 marchaient, 
mais étaient, dans la terminologie Smal- 
lienne, « instables ». Cela signifie que des 
plantages pouvaient survenir à tout 
moment. C'est toujours le cas. Mais 
comme Word 4.0 marche parfaitement... 


Deux nouvelles options concernant le dis- 
que dur sont désormais disponibles. 
L'une permet « d'insérer » toutes les par- 
titions du disque dur présentes lors du 
boot (alors qu'auparavant, on devait 
effectuer un F3, F4, F5... pour le même 
résultat). L'autre ralentit très légèrement 
les accès disque (Slow SCSI), et permet 










ainsi à certains disques durs, qui ne sup: 
portaient pas cette vitesse, de tourner (| 
s'agit essentiellement des Seagate 277N 
et 296N). 


NOUVEAU ! 


Voici maintenant ce sur quoi Dave Smal 
travaillait ces derniers temps : le son. | 
s’agit d'une émulation soft du convertis: 
seur digital/ analogique du Mac dont il & 
pensé pendant longtemps que c'était 
impossible (le fichier sur disquette com 
mentant les nouveautés comporte d'ail 
leurs une série de citations de lui-même 
disant et répétant que c'était impossible) 


Le Mac dispose donc d'un convertisseul 
D/A alimenté en données à la fréquence 
de 22KHz. Spectre 128 propose deu» 
modes différents. Le premier (Sound 11 
travaille à 11 KHz, et n'utilise donc qu'ur 
octet sur deux, ce qui suffit souvent. Le 


deuxième mode (Sound 22) travaille lu 


effectivement à 22 KHz, mais la gestior 
du son prend tellement de temps qu'i 
vaut mieux l'éviter. 


Le son est tout de même très déformé 
mais reconnaissable. || est à noter auss 
que l'interruption de VBL étant utilisée 
et la fréquence de balayage écran étan 
plus élevée sur ST que sur Mac, les son: 
sont plus aigus en général. Le son n'es: 
pas en lui-même une nécessité, mais per 
met tout de même une émulation plus 
« réaliste », ainsi que de faire tourner cer 
tains programmes qui, sans son, refu 
saient obstinément de fonctionner {le 
Sound Manager étant désactivé dans les 
versions précédentes). Mais si vous trou 
vez que c’est un gadget inutile. rien ne 
vous interdit de couper le son, il y a une 
option dans le menu rien que pour ca... 


Les premières impressions me laissen 
penser que l’émulation du son par Spec 
tre 128 est plus réussie que celle d'Ala 
din : beaucoup de programmes semblen 
arriver à faire plus de son qu'avec Aladin 
mais par contre:il survient parfois quel 
ques bugs, surtout au niveau de la mise 
en marche et de l'arrêt de l’émulation di 
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son (celle-ci ralentissant la machine, à 
cause du temps de traitement des inter- 
ruptions -comme sur Mac d'ailleurs- elle 
ne se fait que lorsque c'est nécéssaire). 
Il est toutefois possible (en général) de 
forcer le passage de la marche à l'arrêt 
où l'inverse avec la touche ESC. 


La deuxième nouveauté concerne l'utili- 
sation de la Laser Atari. Malheureuse- 
ment, il semblerait qu'il subsiste quelques 
problèmes, puisque, comme c'était le cas 
avec la première version, nous n'avons 
rien réussi à obtenir avec notre machine 
de tests. Mais voici quand même les pré- 
cisions fournies par Gadgets by Small, au 
cas où cela proviendrait de la machine et 
non du programme | 


La version 1.75 disposait déjà de la pos- 
sibilité de faire des copies d'écran sur la 
SLM804. La version 1.9 dispose mainte- 


nant d'un émulation Laser de la MX80, 


c'est-à-dire qu'il suffit d'utiliser le driver 


correspondant, et Spectre se chargera 
d'imprimer la même chose sur la Laser. 
“Cela ne devrait évidemment marcher 


qu'en mode graphique. 

Cette méthode me paraît curieuse, 
puisqu'il s'agit en fait d'une utilisation de 
la laser avec une résolution effective de 
l'ordre de 72 dpi. Les effets d'escalier et 
autres imprécisions de ce genre seront 
donc conservés (et même amplifiés, vu 
la meilleure netteté obtenue). Il paraîtrait 
plus logique d'adapter le driver de la 
Laserwriter Il SC, qui fonctionne selon le 
même principe que la SLM804, en rediri- 
gant les sorties en format SCSI vers des 
sorties en format ACSI (ce que Dave 
Small devrait arriver à faire sans mal, vu 
sa maîtrise de ce genre de problème). 
Mais de toute facon, le résultat ultime 
qu'il recherche est de pouvoir utiliser 
Ültrascript, et donc d'obtenir des sorties 
en qualité PostScript. 


Comme c'est annoncé dans la lettre d'in- 
formation, Spectre 1.9 offre en fait ces 
deux nouvelles possibilités en « cadeau » 
aux utilisateurs, qui auront donc le choix 
entre attendre la version 2.0 qui devrait 
avoir corrigé tous les petits défauts de 
jeunesse de ces nouvelles fonctions, où 
participer aux tests (tout en profitant évi- 
demment de tout ce que cela peut leur 
rapporter). 


LA LETTRE D'INFORMATION 


C'est la facon dont Gadgets by Small 
communique avec les acheteurs de Spec- 
tre. Le numéro 2 fait 19 pages au format 
A4, et contient une foule d'informations 
diverses, en plus de l'annonce de la ver- 
Sion 1.9. Pour les personnes cherchant 
plus d'informations, cette lettre devrait 
être traduite et distribuée par Clavius (19, 
rue Houdon, Paris 18). 


Tout d’abord, des précisions sur le Spec- 
tre GCR. Celui-ci est un boîtier qui per- 


mettra aux tilisateurs de Spectre 128 de 
lire directement les disquettes Mac. Il se 
connecte sur le port cartouche (à la place 
de la cartouche de Spectre 128), a les 
supports nécessaires pour accueillir les 
ROMs 128K (ou 64K), et un câble le relie 
au port de connexion du drive externe sur 
le ST. 


En fait, le Spectre GCR reprend le même 
principe que le Translator One. La princi- 
pale différence étant qu'au lieu d’être relié 
au ST par MIDI, il l’est par le port cartou- 
che, infiniment plus rapide (en effet, le 
contrôleur de disque du Translator One 
était relativement rapide, et les données 
circulaient à une vitesse suffisante entre 
le lecteur et le contrôleur, mais c'est la 
transmission depuis ou vers le ST qui 
ralentissait le processus). De plus, les 
possesseurs de synthétiseurs n'auront 
plus à débrancher et rebrancher sans arrêt 
les câbles MIDI. 


Dave Small annonce que la partie maté- 
rielle est déjà prête, mais il faut mainte- 
nant qu'il implémente la gestion du Spec- 
tre GCR dans le programme, et ceci ne 
sera fini que vers Juin. Encore un peu de 
patience, donc... 


Le « Gadgets News-Herald » contient 
aussi de nombreuses informations sur les 
disques durs, l'ACSI, le SCSI, le SCSI 
Apple, etc. Tout ce qu'il faut ou presque 
pour brancher un disque dur prévu pour 
un Mac sur un ST. Il est tout de même 
nécessaire d’avoir quelque part dans la 
chaîne un convertisseur ACSI-SCSI. 
Supra et ICD en fournissent, mais mon 
petit doigt me dit qu'on en trouvera bien- 
tôt très près d'ici. 


‘En outre, la lettre d’information décrit un 


certain nombre de petits utilitaires et 


astuces qui peuvent rendre la vie de l'uti- 


lisateur de Spectre plus simple. On y 
apprend aussi qu'une société canadienne 
est en train d'étudier l'émulation du Mac 
sur. Amiga ! Eh oui, on aura tout vu. Les 
utilisateurs d'Amiga verront peut-être des 
bombes à la place des trop célèbres Guru 
Meditations'. 


Les quatre dernières pages sont occupées 
par une liste de programmes qui tournent 
ou pas. Tous les softs du Mac ne peuvent 
évidemment pas y figurer, mais la sélec- 
tion ne s'est pas faite de facon à ne gar- 
der que cetx qui marchent. Malgré cela, 
les programmes qui fonctionnent vrai- 
ment bien sont très largement majoritai- 
res, heureusement pour nous, au moins 
dans la catégorie des utilitaires. Dans le 
cas des jeux, la majorité d'entre eux étant 
(au moins officiellement) protégés, la ten- 
dance s'inverse. Mais émule-t-on vrai- 
ment le Mac pour jouer ? 


Jacques CARON 





HELP 


Informatique 


















OFFRES 
A LA 
CARTE 
































MEGA BUREAUTIQUE 


- MEGA ST 1 

- LASER SLM 804 
- SIGNUM II 

- Formation (8 hrs) 
- Maintenace site 








































BUREAUTIQUE 


- ATARI 1040 STM 
- IMPRIMANTE MT81 
- CHARGEUR F/F 
- REDACTEUR 

- Formation ( 8 hrs) 
- Maintenace site 











11.000 HT 






MEGA PAGE 


- MEGA ST 1 
- Logiciel MEGAPAGE 
- Prise en main 










6.450 HT 







NOM : 
ADRESSE : 
VILLE : 
CODE POSTAL : 
TE: 












À retourner paicment joint à 
HELP Informatique VPC 
BP 281 
38009 GRENOBLE CEDEX 








































Je m'en doutais un peu: il faut maintenant que je fasse une 
sélection sauvage pour déterminer quels sont les Punch à 
publier. Les autres Punch, ST Mag les abandonne chaque 
Semaine au bord de la route. Vous trouverez donc les meilleurs 
Punch, d'une qualité exemplaire. Quels sont les critères? La 
Pre man du Punch en elle-même, et le résultat obtenu, ou 
ien les deux à la fois. Il faut que vous sachiez qu'il yen a 
d'autres sur notre serveur, et que vous pourrez aisément les 
récupérer sans avoir à les recopier à la main avec le soft 
Trakpun installé en téléchargement. N'oubliez pas de préciser 
quels est le soft Pressimage que vous désirez recevoir au cas où 
votre Punch serait publié! 


Si vous n'aimez pas les anagrammes, vous n'allez pas aimer 
PSKL. 


INPUT x$ 

ana("",x$) 

PROCEDURE ana(a$r$) 
LOCAL i% 

IF r$="" 


FOR i%=1 TO LEN(r$) 
ana(a$+MID$(r$,i%, 1) LEFT$(r$ i%-1#RIGHT$(r$ LEN(r$}-i%)) 
NEXT i% 

ENDIF 

RETURN 


François Planque, alias ZOOM, s'amuse bien sur son ST: à vous 
les joies de la conduite. 
a%=15 


a%=a%+RANDOM(3)-1-(a%<5)+(a%>27) 

PRINT AT(2,25).CHR$(27);"cB";SPC(38); 

PRINT AT(a%,25),CHR$(27):"cG":CHR$(27);"bA* 10 

? 7 espaces 

bA=b%-HPEEK(XBIOS &H22}61)-4-(PEEK(XBIOSK&H22h461)-8) 
PRINT AT(b%,1)}; CHR$(27);"b@H" 

INC c% 

UNTIL POINT(b%*8-4,12)=2 OR MOUSEK 

DRE AT(1,1); "PERDU, VOUS AVEZ PARCOURU ":C%:" 


San-A traduit un message en morse. 
MOFSEŸ = #4... dpi 
nn e eesee n R  ne e nn, 
INPUT message$ 
FOR t=1 TO (LEN(message$ )) 
num=ASC(MID$(UPPER$(messagef),t,1))-65 
cod$=MID$(morse$,ABS(num }*4 4) 
FOR j=1 TO 4 
IF MID$(cod$.j,1)="." 
SOUND 1,205,6,5,3 
SOUND 1,0 
ENDIF 
IF MID$(cod$j,1}="-" 





LES GFA-PUNCH 


GfA-Punch est invariable car chaque GfA-Punch est unique 











SOUND 1,205,6,5,11 
SOUND L0 
ENDIF 
PAUSE 2 
NEXT j 
NEXT t 


Delestaing Sébastien fait de beaux dégradés, à la facor 
d'Atadraw. 
@Degrade(640,20) 
For F=0 To 400 Step 20 
Put 0,F,Deg$ 
Next F 


Procedure Degrade(X%,Y%) 
Local F%,G%,D% 
For F%=0 To X% 
Clr G% 
Repeat 
D%=Rnd*Y% 
If Point(F%,D%)-0 
Pset F%,D%,1 
Inc G% 
Endif 
Until GH>Y%-F%* (VX) 1 
Next F% 
Get 0,0,X%-1,Y%-1,Deg$ 
Return 


Sébatien est un spécialiste de l'affichage d'images Degas. Je ne 
peux pas vous passer tous les Punch qu'il nous a envoyés, mais 
vous les retrouverez sur la disquette numéro 30 (30!) de ST 


ag. 
Poele a:\*.pi3","F$ 
Buffer$=Space$(32066) 
Buffer%=Varptr(Buffer$) 
Bload F$,Buffer% 
Bmove Buffer%+34 ,Buffer%,32000 
For G%=0 To 10 
Vsyne 
For H%=0 To 390 Step 10 
Bmove Buffer%+(H%+G%)*80 Xbios(2)+(H%+G%)*80,80 
Next H% 
Next G% 
Bmove Buffer%,Xbios(2),32000 


En voici un autre. 

Fileselect "a:\*.pi3","F$ 

Buffer$=Space$(32066) 

Buffer%=Varptr(Buffer$) 

Bload F$,Buffer% 

Bmove Buffer%+34,Buffer%,32000 

Cir X%,Y% 

Sxe=1 

Sy%e=1 

For Count%=0 To 10737 
K=Sx%+X 
YH=Y%e+Sy%o 
Sx%=Sx%*(1+(2*((X%>78) Or (X%<1)))) 
Sy%=Sy%*(1+(2*((Y%<0) Or (Y%>396)))) 
For G e=0 To 5 

Bmove uffer%+(Y%+Gg%)*80+X% Xbios(2}H(Y%+Gg%)*80+X%, 1 
Next Gg% 

Next Count% 

Bmove Buffer% Xbios(2),32000 


En veux-tu en voilà. 
Fileselect "x pi3",""F$ 











st ans 


4 


4. 


Buffer$=Spaceÿ(32066) 
Buffer%=Varptr(Buffer$) 
Bload F$,Buffer% 
Bmove Buffer%+34 Buffer%,32000 
For H%=0 To 398 Step 2 
Vsyne 
Bmove Buffer%+H%*80 Xbios(2)+H%*80,80 
Bmove Buffer%+(399-H%)*80 Xbios(2)+(399-H%)*80,80 
Next H% 
Bmove Buffer%,Xbios(2),32000 


Bighost fait défiler des gros textes à l'écran. C'est lent, c'est pas 
très fluide, mais comme toujours avec Bighost, c'est rigolo. Et 
moi, primaire que je suis, j'aime quand c'est rigolo. 

Dim Big$(20) 


For T%=1 To 20 


Print Mid$('SCROLLING, TRES 
LENT!",T%,1);Spc(10);' VEUILLEZ PATIENTER" 
For Y%=0 To 8 ! mono: 13 
For X%=0 To 8 
If Point(X%,Y%)<>0 
Pcircle X%*10+5,V9%*10+5,5 
Endif : 
Next X% 
Next YY: 
se 9,0,71,80,Big$(T%) 
8 


Next T% 

For T#=1 To 20 
Put 240,50 Big$(T%) 
Get 0,50,319,130,A$ 
For R%=0 Downto -70 

Put R%,50,A$ 

Next R% 

Next T% 


1| m'a envoyé une démo délirante, ce Bighost a de l'imagination. 
Je n'ai pas résisté au plaisir d'installer la démo en télé- 
chargement, en Banque Pressimage, choix Images. Le Punch 
suivant est un jeu à deux joueurs: Paul écrit un texte, et Jean 
doit deviner ce qui est écrit. Puis Jean écrit un texte (si possible 
différent du premier) et Paul doit lire le texte. Ensuite... 

Hidem 

Form input 40,A$ 

C1 


8 
A$=Upper$(A$) 
Print A$ 
Dim Tab$(10) 
For T=0 To 10 
Get 0,T,319,T Tab$(T) 
Next T 
For T=0 To 10 
For Z=1 To 30 
Inc A 
Put O,A,Tab$(T) 
ext Z 


C'est le grand retour d'Olivier Thill qui, dans un ancien numéro, 
faisait rouler des wagons. Ce mois-ci, nous assistons à une 
course d'escargots. À vous de faire le bon choix. Olivier recoit la 
purs de l'originalité. 

im E%(3) 
Ellipse 40,45,40,8 
Ellipse 80,31,6,8 
For I=1 To 13 

Rx=Rx+0.5*I*((14+1) Mod 2) 

Ry=Ry+0.5*I*(I Mod 2) 

A2=A1 


A1=(A1+900) Mod 3600 

Ellipse 40,23,Rx,Ry,3600-A1,3600-A2 
Next I 
Get 3,0,90,58,E$ 
Cls 


F4 piput “Quel sera le plus rapide (1, 2, ou 3) "A% 
t 


epea 
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R%=Random(2) 

Inc EZ(R%) 

Put EX(R%),60*R%,E$ 

Until E%(R%)>560 

Print Mid$('GAGNE!PERDU!",6*Abs(A%=R% )+1,6) 

Naxos affiche des toiles à l'écran. C'est beau, on ne s'en lasse pas. 

Dim X%(5),Dx%(5) 

Pbox 640-240,0,640,400 

For I%=1 To 2 

X%{(1%)=Rnd*400 

X%(1%+2)=Rnd*400 

Dx%(1%)=Rnd*20-10 

Dx%(1%+2)=Rnd*20-10 

Next 1% 

For Nbr%=0 To Int{Rnd*500+500) 

For I%=1 To 4 

TX (1% )HDx%(1%))<0 Or (XAIH)+DxH (1% ))>400 
Dx%(1%)=-Dx%(1%) 

Endif 

Add X%(1%),Dx%(1%) 

ext 1% 


Line X%(1),X%(3),X%1(2), X%(4) 
Next Nbr% 


Pause 50 
Run 

















- Naxos a eu une très bonne idée: il programme des pixellisations 
d'écran Degas. Vous pouvez choisir la taille du pixel. Bravol 
Input "Quel pas voulez-vous ":Pas% 
Xmax%=640+((Xbios(4)=0)*320) 
Ymax%=200-((Xbios(4)=2)*200) 
Fileselect "A:\*,PI?","" Nom$ 
If Exist(Nom$)<>0 
à Pace # (22000) 
Bload Nom$,Varptr(E$) 
Bmove Varptr(E$)+34,Xbios(2 ),32000 
Void Xbios(6,L:Varptr(E$)+2) 
For Y%=0 To Ymax%-1 Step Pas% 
For X%=0 To Xmax%-1 Step Pas% 
Col%=Point(X%+Int(Pas%/2),Y%+Int(Pas%/2)) 
Deffill Col% 
Pbox X%,Y%,X%+Pas% Y9+Pas% 
Next X% 
Next Y% 
Endif 
-Inp(2) 
Run 








Et c'est encore Naxos qui affiche des toiles à l'écran. On ne s'en 
lasse pas tellement c'est beau. Et, non, ce n'est pas le même 
que le premier Punch qu'il nous proposait. Sots. 
Az%=Random(50)+Random(150) 
Aq%=Random(50)}+Random(150) 
As%=Random(50)}-Random(150) 
Aw%=Random(50)#Random(150) 

AG=X% 

Pbox 640-240,0,640,400 

Hidem 


Le] 

Add X%,4 

Colbr 1 

Line 200*Cos(X%/Az% H-200,200*Sin(X%/Aq%)+200,200  w 

*Cos(X%/As%)+200,200*Sin(X%/Aw%)+200 A 

Inc D 

FfD%>25 

Add A% 4 

Color 0 

Line 200*Cos(A%/Az%)+200,200*Sin(A%/Ag%)+200,200 Y 

po A%/As%}200,200*Sin(A%/Aw% 200 8 
ndi S 

Loop until Inkey$<>"" Or Mousek 

Run 








J'ai recu un Puch anonyme. Il était écrit "Punch gratuit et 
anonyme” sur le listing. J'ai d'abord pensé à un colis piégé, et 
puis après avoir tapé le Punch, j'ai constaté que je ne 
Comprenais pas ce qu'il faisait, En tout cas, c'était pas super. 
Alors je l'ai un peu modifié. 








DIM ecr$(10) 
FOR n=-20000 TO 20000 STEP 54 
LINE n,194,320,14 
NEXT n 
SGET ecran$ 
FOR j=0 TO 1.1 STEP 0.1 
SPUT ecran$ 
FOR n=0 TO 25 
d=SIN(ATN(((n+j)*18)/200))*200 
LINE 0,200-d,640,200-d 
NEXT n 
SGET ecr$((j+0.01)*10) 
NEXT ; 
CLS 
WHILE INKEY$="" 
CLR ecran$ 
FOR j=0 TO 9 
SPUT ecr$(j) 
NEXT ; 


Rascal fait lui aussi très fort dans le Punch qui ne sert à rie 

mais qui est à mourir de rire. Voici l'été, les abeilles sont d 

retour. 

Pbox 310,0,330,399 

Pbox 0,190,639,210 

For Lo%=0 To 100 Step 4 
Draw Lo%,0 To 0,250 To 0,250-Lo%/2 To Lo%/5,250 To 
0,250+L0%/2 To 0,250 To Lo%,399 ! 1 ligne of course ! 
Draw 639-Lo%,0 To 639,250 To 639,250-Lo%/2 To 639 
-Lo%/5,250 To 639,250+L0%/2 To 639,250 To 639-Lo%,399 

* une seule ligne 

Next Lo% 

TH=Timer 


Defmouse 2 


o 
Tt=(Timer-T%)/400+0.1 
Dx=Dx+((X%>319)-(K%<320))*(Rnd/Tt) 
Dy=Dy+((Y%>199)-(V%<200)*(Rnd/Tt) 
X%=Min(Max(X%+Dx,0),639) 
Y%=Min(Max(Y%+Dy,0),399) 

Hidem 
Setmouse X%,Y% 
Showm 
Sound 1,15,Random(5}+5,1 ! En option 
Wave 0,0,0,0 
Loop 


Ernest vous propose un peu de trigonométrie en moyenne 
résolution. Au bout de quelques secondes, il s'affiche de très 
belles figures. 
SETCOLOR 0,0 
SETCOLOR 3,7,7,7 
a$=STRING$(32000,0) 
ad%=VARPTR(af) 
VOID XBIOS(5,L:ad%,L:-1,W:-1) 
WŒHILE INKEY$=" 
a%=RND*9+1 
b%=RND*9+1 
c%=RND*9+1 
d#%=RND*9+1 
PLOT 520,100 
FOR i%=0 TO 720 
DRAW TO COST a) COS(i%*b%)*200+320, SIN(i%*cH) 
*SIN(i%*d%)*100+100 ! une seule ligne 
NEXT i% 
PURNE ad%,XBIOS(2),32000 
CLS 


WEND 
VOID XBIOS(5,L:XBIOS(2),L:-1,W:-1) 
EDIT 


Et puis, le coup classique, Ernest Vous envoie un message venu 
du cosmos où des Roms, au choix. 
FOR i=&HFCF440 TO &HFCF45C 
oe UPPER$(CHR$(PEEK(i))); 
1 
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ous avions, lors de notre 
présentation de 

Smalitalk-80 (voir ST 

MAG n°27), très 

rapidement présenté le générateur 
de systèmes experts HUMBLE, 
développé par la firme Xerox 
Special Information Systems 
depuis plus de deux années, et 
qui, grâce à l'implémentation de 
Smalltalk-80 sur la gamme des 
Méga ST, est désormais disponible 
dans sa version 2.0. Une visite, 
lors du Cebit à Hanovre, du stand 
de M. Georg Heeg nous a permis 
de pénétrer plus avant dans ce 
programme dont nous vous 
proposons de découvrir les 
principales caractéristiques. 








HUMBLE à été développé en 
Smalltalk-80, et tourne donc en présence 
de l'environnement de développement de 
ce langage interprété. A vrai dire, il cons- 
titue le genre d'application typique résul- 
tant de la mise en œuvre d’un système 
« orienté-objet ». Comme pour toutes les 
applications sous Smalltalk-80, le pro- 
gramme est fourni avec son source, et 
son installation est très facilement réali- 
sée à partir de Smalltalk-80, suivant la 
procédure de « Fileln » usuelle à ce 
système. Il est donc nécessaire, pour son 
utilisation de posséder déjà (outre le 
système Smalltalk-80 lui-même) une cer- 
taine maîtrise de l'interface utilisateur de 
Smalltalk-80. Mentionnons au passage, 
que grâce à la compatibilité garantie entre 
toutes les plates-formes de cet environ- 
nement, tout développement effectué sur 
un Atari ST est assuré de tourner sans 
problème sur n'importe laquelle des 
autres plates-formes qui supportent le 
système : IBM, tout comme Macinstosh 
ou Apollo, Sun ou Xerox, et bien d’autres. 
Cette opportunité unique vaut d'être 
signalée ! 


L'installation ne réclame qu'une disponi- 
bilité mémoire restreinte, puisque 200 Ko 
suffisent, une fois l'image de 
Smalltalk-80 chargée, pour travailler en 
toute quiétude. A partir de ce moment, 
l'utilisateur peut pénétrer au cœur d'un 
des domaines les plus actifs de l'intelli- 
gence artificielle. Mais rappelons peut- 
être, avant tout, les principes fondamen- 
taux des systèmes-experts : ceux-ci sont 
destinés à simuler les déductions effec- 
tuées par « l'expert » d’un domaine d'in- 
formations précis, qui, préalablement, a 
communiqué au système son « savoir » 
et les méthodes à appliquer pour l'utiliser. 
Ceci peut aussi bien prendre la forme 
d'une aide au diagnostic, que d’une ges- 
tion de processus interactifs complexes, 
ou d'une simulation de l'évolution d'une 
situation initiale en fonction de critères 
définis, que de l'appréciation du niveau 
et de la qualité des connaissances dans 
le domaine éducatif. Schématiquement : 
le système qui concrétise cette expertise 
se décompose en une base de connais- 
sances, et l'interface, qui permet d'inté- 
grer les éléments (le savoir et la métho- 








HUMBLE 


UN GENERATEUR D 
SOUS SMALLTALK-80 


dologie de l'expert) à l'intérieur de celle 
ci, d'un moteur d'inférence qui effectu 
des opérations inductives à partir de cett 
base, et d'une interface utilisateur qu 
permet une interaction avec le système 

Dans le cas de HUMBLE, cette interfac 
adopte, bien évidemment, l'apparenci 
habituelle du système Smalltalk-8( 
(multi-fenêtrage, souris, clavier, menu: 
déroulants, etc.) dont l'efficacité n'es 
plus à démontrer. Trois principaux type: 
d'espaces de travail sont proposés. Li 
Manager permet d'ouvrir, de contrôler 
d'éditer concurremment autant de base: 
de connaissances que l'utilisateur le sou 
haite, avec toutes les commodités di 
système Smalltalk-80 (projets multiples 
impression sur imprimante laser Posts 
cript, etc.). 

L'Editor est un « browser » (consultatior 
de données par sélections hiérarchisées 
permettant l'élaboration ou la modifica 
tion d'une base de faits ou de règles. | 
se subdivise en quatre sous-Vues, per 
mettant une sélection, au sein de la liste 
des entités de la base de faits, des para 
mètres attribués à -l'entité pré: 
selectionnée, et des règles auxquelles elle 
est associée. La dernière sous-vue perme: 
une rédaction formalisée des entités e 
des règles afférentes à intégrer dans le 
base de connaissances. A cet effet, des 
modèles standards sont automatique: 
ment proposés afin de rappeler les règles 
syntaxiques de base, modèles qu'il suf- 
fit de modifier et compléter suivant ses 
besoins. Les attributs à fixer pour chaque 
entité intégrée dans la base de faits con- 
cernent le nom du type de l'entité, la 
teneur des messages qui seront affichés 
lors de sa création, ainsi que ses paramè- 
tres spécifiques. Ceux-ci peuvent être de 
nature textuelle (chaîne de caractères), 
numérique, où énumérative (collection de 
valeurs), et adopter aussi bien des attri- 
buts booléens (affirmation ou infirmation) 
que variables (Valeurs multiples). Parmi 
tous les paramètres qui peuvent particu- 
lariser une entité, certains peuvent être 
déclarés comme primordiaux afin de ren- 
forcer la cohérence de la base de faits et 
du système tout entier. 


Chacun des paramètres de ces entités 
peut être assorti d’un facteur de certitude 


E STEMES EXPERTS 


CNT ENS OR TE 


AR 


variant entre -1 et + 1. Ainsi un paramè- 
e, dont l'utilisateur ne peut évaluer avec 
récision le degré d'affirmation ou d'in- 
firmation au sein d'une règle, se voit con- 
féré une appréciation oscillant entre ces 
deux valeurs extrêmes : entre -1.0 et 
0.2, le paramètre est probablement infir- 
atif, entre +0.2 et + 1.0, il est proba- 
blement affirmatif, et dans l'intervalle 
allant de -0.2 à + 0.2, aucune hypothèse 
ne peut être assurée. Cette valeur d'in- 
certitude confère à l'expertise générée 
“Une grande souplesse dans les déduc- 
“tions proposées, ainsi qu'une plus grande 
facilité d'adaptation. 
É 


| “Afin de permettre la décomposition de 


“structures complexes, et modéliser effi- 
«cacement les objets ou concepts du 
“monde « réel » sur lequel s'articulent ces 
entités, ces dernières sont assemblées en 
structures hiérarchiques arborescentes 
iypiques des systèmes orientés-objets. 
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Les règles intégrées dans la base du 
système élaboré sont formalisées à l'aide 
des structures conditionnelles usuelles 
reposant sur la «trilogie prémisse », 
action ou alternative (if/then/else). Les 
possibilités d'imbrication de ces structu- 
res permettent de construire des règles 
fort complexes, auxquelles peuvent s'ad- 
joindre deux mécanismes complémentai- 
res. Le premier autorise la définition de 
nouveaux buts inférés par les entités qui 
dérivent de celle que l'utilisateur est en 
train de définir (ce mécanisme peut signi- 
fier « collecter toutes les entités qui sont 
subordonnées et tester sur chacune d'el- 
les les prémisses de la règle en cours de 
considération, puis effectuer l'opération 
qui correspond, au niveau de l'entité 
subalterne »). Un second mécanisme per- 
met un déclenchement immédiat de l'exé- 
cution d'une ou plusieurs règles de la 
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base, afin d'établir des faits qui sont 
nécessaires à l'établissement de celui qui 
est en cours d'évaluation (principe du 
chaînage avant). La syntaxe même de la 
formulation des règles reste très simple 
à acquérir et respecte le modèle objet/ 
sélecteur de message/ paramètre de 
Smalitalk-80 aisément mémorisable. 


Dans le but de faciliter une approche du 
Système-expert aux utilisateurs qui n’ont 
Pas encore acquis une grande expérience 
dans ce domaine, le moteur d’inférence 
utilisé par HUMBLE lors de l'évaluation 
des règles de sa base, se fonde principa- 
lement sur la méthode dite de « chaînage- 
arrière », bien qu'en certaines circonstan- 
ces (comme nous venons de l'indiquer) 
la technique inverse soit mise en œuvre. 
Cette progression récurrente consiste à 
partir du but que l’on souhaite démontrer 
et à progresser en recherchant les règles 
qui doivent être déclenchées afin d'abou- 
tir à ce résultat. On parle également d'in- 
férence orientée par le but à obtenir, alors 
que la méthode du chaïînage-avant (appel- 
lée inférence conduite par les faits) pro- 
cède dans la direction opposée, en éta- 
blissant un à un les résultats des règles 
utilisables avec les faits déjà établis (ilen 
faut au moins un au départ !) jusqu'à ce 
que le fait que l’on souhaite démontrer 
soit obtenu. Bien évidemment, ces 
démonstrations peuvent fort bien 
échouer ! 


DIABLE ! 


La grande flexibilité de HUMBLE réside 
dans le fait qu'il permet à tout moment 
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d'intervenir sur le sens de propagation 
des inductions effectuées, mais son 
adaptabilité et sa puissance ne s'arrêtent 
pas là, loin s'en faut ! Toute règle peut 
comporter une séquence de déroute- 
ment, rédigée directement en langage 
Smalltalk-80, intégrée à n'importe quel 
endroit, et qui peut permettre de rattacher 
toute procédure, influant aussi bien sur 
l'évaluation de la règle que complétant 
son action, ou modifiant l'aspect du résul- 
tat fourni par l’interface utilisateur. On 
parle couramment de « démons ». Les 
démons peuvent également se révéler 
d'un grand secours pour effectuer un 
contrôle de cohérence de la base de con- 
naissances lors de l’activation d'une 
entité et éviter de déboucher sur des défi- 
nitions contradictoires. 

Sans déroger au concept fondamental du 
système Smalltalk-80, le code source du 
programme HUMBLE est en effet fourni, 
et toute modification souhaitée par l'uti- 
lisateur (à condition de posséder une 
bonne pratique du langage Smalitalk-80) 
peut être entreprise. Ainsi, lorsque HUM- 
BLE doit communiquer le résultat de ses 
« réflexions », il le fait par l'intermédiaire 
du troisième type d'espace de travail que 
nous mentionnions plus haut, le Listener. 
Il offre une explication détaillée du dérou- 
lement des inférences avec, pour chaque 
règle déclenchée, une indication précise 
de la probabilité ou la certitude du résul- 
tat obtenu. D'autre part, les solutions 
alternatives (quand elles existent) peu- 
vent également être parcourues. Cette 
forme de communication est purement 
textuelle, ce qui ne correspond pas nêces- 
sairement à la meilleure forme de repré- 
sentation souhaitée pour certaines appli- 
cations, plus orientées vers le graphisme. 
L'adjonction de « démons » au sein des 
règles permet alors d'adapter l'interfa- 
cage en conséquence afin de présenter 
des diagrammes, de déclencher l'activa- 
tion d'un périphérique, ou tout autre effet 
associatif que l'on souhaite activer. 


D'ores et déjà, toutes les entrées et sor- 
ties du système peuvent être effectuées 
à partir des « streams » habituels de 
Smalitalk-80, ainsi que nous le mention- 
nions plus haut. Une trace détaillée por- 
tant sur l'évaluation booléenne d’un but, 
du déclenchement d'une règle ou bien 
d'une conclusion particulière peut ainsi 
être redirigée vers un fichier quelconque 
{y compris l'écran). De même, les entités 
peuvent se voir affecter une valeur pré- 
cise avant le démarrage de tout méca- 
nisme d'inférence. Ces différentes tech- 


niques sont certainement du plus grand . 


secours dans la phase de mise au point 
du système-expert. 


Le code de chacun des objets composant 
le programme HUMBLE peut également 
être modidifé à loisir, par un véritable 
expèrt il est vrai, de façon à intégrer ou 
modifier les caractéristiques du compor- 


tement d'un élément quelconque du 
système (moteur d'inférence, modèles de 
définition des faits ou des règles de la 
base de connaissances, formules proba- 
bilistes fondées sur les ensembles flous 
de Zadeh ou le raisonnement non- 
monotonique afin d'inclure d'autres 
modèles d'incertitude, etc.), bref les pos- 
sibilités sont vastes | 


POUR QUOI FAIRE ? 


A la vue de ces performances, il apparaît 
avec évidence que les domaines de mise 
en œuvre du système HUMBLE sont très 
vastes. Ainsi, l’une des premières appli- 
cations auxquelles on peut songer, est 
celle de la simulation. Ce domaine 
réclame en effet une grande flexibilité des 
variables régissant le comportement du 
processus formalisé, variations dans les- 
quelles un système experspeut apporter 
une. base de détermination efficace. Dans 
le cadre d'un environnement Smalitalk-80 
et HUMBLE, la rédaction d'une masse 
considérable de codes, nécessaire pour 
mener à bien cette simulation, peut être 
épargnée. Bien évidemment, c’est lors- 
que le processus à simuler comporte des 
éléments imprécis, voire même erronés, 
que ce soutien se révèlera le plus pré- 
cieux. 

D'autre part, une application sous 
Smalltalk-80 peut fort bien intégrer les 
possibilités de HUMBLE pour introduire 
un comportement plus fonctionnel et sim- 
plifié dans ses interactions avec l'utilisa- 
teur, ou opérer automatiquement des 
décisions de traitements spécifiques. Le 
plus intéressant est que plusieurs modu- 
les construits à partir de HUMBLE peu- 
vent fort bien cœxister dans la même 
application. Ainsi que le souligne l'excel- 
lent petit manuel fourni avec le pro- 
gramme, cette méthodologie débouche 
sur le concept du « tableau noir » (black- 
board system). Il s'agit là d'une méta- 
phore informatique employée pour décrire 
la technique mise en œuvre pour organi- 
ser les communications entre plusieurs 





Humble a 


bases de connaissances où de données, 
de facon à instaurer entre elles une coo- 
pération efficace lors de la résolution d'un 
problème. Cette communication entre les 
modules s'effectue par l'intermédiaire 
d'un espace (le tableau) à l'intérieur 
duquel les informations à échanger tran- 
sitent d'un producteur vers un consom- 
mateur. On aura retrouvé aisement le 
principe fondamental de la communica- 
tion par messages entre objets, qui est 
caractéristique des systèmes structurés 
par les objets. Rien de bien surprenant 
dans tout cela d’ailleurs, puisque ces con- 
cepts se sont développés simultanément 
au sein des mêmes équipes de recherche. 
Enfin, pour ce qui est du mécanisme à 
proprement parler de l'acquisition des 
connaissances tel que les chercheurs ten- 
tent de l’appréhender au travers du con- 
cept de « frame » (cadre), le même petit 
manuel nous invite à rapprocher ce 
modèle d'apprentissage tout à fait plau- 
sible (1), de celui d'objet tel que les lan- 
gages comme Smalltalk-80 ont pu le met- 
tre en pratique. 


C'est à notre avis là que réside tout l'in- 
térêt d'un outil tel que HUMBLE, qui 
devrait certainement permettre une 
approche très instructive des techniques 
de l'IA (Intelligence Artificielle), tout 
autant que la réalisation d'applications 
finales de grande qualité. 


Daniel FOURNIER & : 
EEE ARE 


HUMBLE est distribué dans toute l'Europe par 
la firme Georg Heeg, Baroper Strasse 337, 
D-4600 Dortmund 50. R. F. À., pour un prix 
inférieur à 1000 DM (790 pour les universités). 


(1) Marwin Minski expose en détail ses théo- 
ries sur ce sujet et l'intelligence artificielle dans 
son ensemble, dans un ouvrage remarquable 
« La Société de l'Esprit », publié par Inter Edi 
tions (1988). 
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e GfA BASIC est 

probablement devenu le 

langage le plus utilisé sur 

ST, essentiellement par les 
débutants, pour sa simplicité, mais 
aussi par des développeurs qui y 
trouvent presque toute la 
puissance nécessaire. Mais, dans 
un certain nombre de cas, le GfA 
BASIC (tout comme un 
quelconque autre langage dit 
évolué) ne suffit plus pour 
atteindre des vitesses d'exécution 
particulièrement élevées, ou pour 
entrer plus avant dans les 
entrailles de la machine, en 
exploitant les interruptions et 
autres formes d’exceptions. Il faut 
alors avoir recours à un 
assembleur. Le GfA Assembleur 
est le dernier venu de la catégorie, 
et devrait convenir plus qu’un 
autre à ceux qui ont déjà fait 
l'essentiel de leur développement 
en GfA BASIC 3.0, mais ont 
besoin de cet apport de puissance 
supplémentaire. 


Le GfA Assembleur est en effet un 
assembleur à part entière, mais qui dis- 
pose d'une option lui permettant d'inté- 
grer du code 68000 dans un programme 
écrit en GfA BASIC, à l'intérieur d'une 
instruction INLINE. Cette possibilité sera 
appréciée de tous ceux qui, ayant acquis 
une certaine maîtrise de la machine en 
programmant en GfA, se sont trouvés 
face aux limitations de celui-ci, par exem- 
ple dans le but d'afficher plus de couleurs 
qu'il n’est normalement possible, de jouer 
de la musique digitalisée en interruption, 
etc. 


Mais voyons tout d’abord ce qui compose 
le package du GfA Assembleur. Dans le 
manuel sous forme de cahier à spirale, 
vous trouverez la disquette du pro- 
gramme, qui contient le GfA Assembleur 
lui-même, le debugger (une version « nor- 
male » et une version résidente, qui inter- 
viendra soit lorsqu'une exception de type 
erreur de bus, erreur d'adresse. -ce qui 
provoque les bombes- survient, soit 
lorsqu'il est appelé à partir du GfA 
Assembleur ou à l’aide du programme 
CALL—DEB. PRG), les fichiers de confi- 
guration, et quelques autres fichiers 
annexes. 


Appel par MACRO des fonctions du syst 
(GEMDOS, BIOS, XBI0S) 
(C) Novenber 1988 Peter Holzwarth 


Se Ve nn eme 


Trap-Definitions 


Cmbvets 


MACRO gendos funktion,len 
move. W #\1,-(sp) 


#\2,sp 


\2(sp),sp 


; 
#2,5p 








Comme d'habitude chez GfA System- 
technik, une présentation « normale » 
GEM ne leur a pas convenu, et ils ont créé 
leur propre environnement, ce qui fait par 
exemple que GfA Assembleur est totale- 
ment incompatible avec un grand écran. 
Cet environnement se compose d'une 
ligne d'informations en haut de l'écran, 
qui peut se transformer en menu, et en 
dessous, de l'affichage du ou des textes 
voulus. 


INFORMATIONS, MENUS 


La ligne d'informations contient l'heure, 
le mode d'écriture (recouvrement, inser- 
tion 1 ou 2), la ligne, la colonne (avec des 
flèches permettant de se déplacer dans 
le texte), et le nom du fichier édité. Notez 
qu'il existe deux modes d'insertion qui 
diffèrent par l’action de la touche return. 
Dans un cas, comme dans un traitement 
de texte, return met à la ligne ce qui le 
suit, alors que dans l’autre, comme dans 
l'éditeur du GfA Basic, il amène simple- 
ment le curseur au début de la ligne sui- 
vante. 


Il est possible d'accéder à une barre de 
menus, qui prend la place de la ligne d'in- 


1 A Colonne: 1 ATARI. IS 
INCLUDE ‘ATARI. IS' 


setnen 
print 
Cconin 


(Ceci est un essai! | 
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“formations, en cliquant sur le bouton droit 
“de la souris, ou simplement en se plaçant 
sur la ligne d'informations suivant le 
-mode choisi. Ces menus ressemblent à 
“des menus GEM, mais n’en sont pas {il 
ce produit d'ailleurs dans certains cas des 
-clignotements tout à fait désagréables de 
la barre de menus). Ils ont pour avantage 
la possibilité de les manipuler simplement 
à partir du clavier (esc fait apparaître la 
barre de menu, une touche de fonction 
É numérique ouvre un menu, et une 










“deuxième sélectionne l'item désiré). Ils 
sont pour inconvénient de ne pas respec- 
ter du tout les règles habituelles des pro- 
grammes sous GEM. Ainsi, presque tou- 
tes les options sont suivies de points de 
«Suspension, alors qu'en théorie seuls les 
“items amenant à une boîte de dialogue 
devraient l'être. Certaines options sont 
…précédées de check-marks pour des rai- 
“sons qui défient toute conception ration- 
nelle de l'informatique, et les options 
inaccessibles ne sont même pas affichées 
—en grisé ! Pour un produit qui se veut 
aussi bien valable pour un ‘pro’ que pour 
Un débutant, il y a de quoi en désorienter 
plus d'un ! 


L'EDITEUR 


En dessous de cette ligne d'informations 
Se trouvent le ou les textes désirés. Le 

_ Assembleur peut théoriquement 
Charger autant de textes qu’on le désire, 
dans la limite de la mémoire disponible. 
“Parmi ces textes, on peut en afficher un 
Où deux, qui seront disposés côte à côte 
(peut-être aurait-il mieux valu les afficher 
lun en dessous de l'autre, les sources 
bien écrits et bien commentés prenant 
d'habitude une largeur conséquente). II 
est possible de réduire où d'agrandir la 
Part de l’un ou de l’autre à partir du cla- 
vier. 


é 





Le debugger...(qui devrait être totalement débuggé, non?) 





qe jsr = SOIR MS p1-------- 


8, de 8, 8 
8, 3F7FF8 


8, 8, 8, 
à ack: 80889000, e010$4n6, 80008899, dubaoaso, 80080908, 14000800, 00000, 


bsr,s 51855be 


tst.b 

bne,s $1055b8 

bsr $1097b2 

bsr $18618a 

cir,n 

trap 

rts 1009 2a72422<- bizarre? 
novea,l a7,a8 

lea,l $1?bBa7, a7 

nove,l (a8)+,-(a7) 
novel a7, $12bBa7 

lea,l $8 (28) ,al 

nove,l al,512fff6 
novea,l 84 (a0), aû 

nove,l  Sc(aë),df k 
add, 1 814 (a8), dB 

add, 1 Sic (a8), dB 

addi,1 45186, dB 

novel d8,di 

add, 1 a, di 








Il est à noter que le GfA Assembleur tra- 
Vaille en mode tokénisé aussi bien en 
mémoire que sur disque. (Un texte toké- 
nisé étant un texte dans lequel tout a été 
codé, les instructions ayant chacune un 
code spécifique, appelé un ‘token’). Ainsi 
le GfA Assembleur, comme le GfA Basic, 
vérifie toutes les lignes tapées au fur et 
à mesure, afin de tenter de les tokeniser. 
A l'inverse du BASIC, il vous permet de 
sortir d'une ligne fausse, affichant sim- 
plement sous forme de commentaire l'er- 
reur trouvée. Mais le GfA assembleur 
supporte aussi très bien le travail en mode 
ASCII, vous permettant de vous servir de 
son éditeur pour travailler avec d'autres 
langages (un compilateur peut être lancé 
à partir du GfA Assembleur, et un linker 
est intégré), ou encore, si votre routine 
est destinée à être linkée avec d'autres 
modules écrits dans des langages évo- 
lués, à voir en même temps toutes les 
parties du source. || est aussi possible de 
cette facon d'essayer de reprendre en 
GfA Assembleur des sources destinés à 
un-autre assembleur (le GfA Assembleur 
arrive à récupérer pas mal de choses, 
mais certaines directives d‘assemblage 
sont difficilement compréhensibles, et il 
vous faudra les modifier « à la main »). 


De nombreuses combinaisons de touches 
permettent d'accéder à un certain nom- 
bre de fonctions inaccessibles par les 
menus. Il est aussi possible de définir des 
macros assez complexes, ou encore d'as- 
socier par exemple une commande à cha- 
que touche (un fichier de configuration du 
clavier, permettant d'avoir Une bonne 
partie, sinon la totalité du jeu d'instruc- 
tions du 68000 avec une paire de tou- 
ches, est fourni). Mais comme dans d'au- 
tres programmes d'origine allemande qui 
usent et abusent du clavier, il vous fau- 
dra certainement un certain temps avant 
de connaître tout ce qui est possible à 
partir du clavier. 
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L'éditeur du GfA Assembleur dispose évi- 
demment de toutes les fonctions de bloc, 
de recherche (avec jokers), de remplace- 
ment, de marquage de position nécessai- 
res dès qu'on commence à avoir des pro- 
grammes sources d'une certaine taille. 


L'ASSEMBLEUR 


L'assembleur, tout comme le linker, est 
intégré dans le programme GfA Assem- 
bleur. C'est un avantage pour ceux qui 
travaillent sur disquette, probablement un 
inconvénient pour ceux qui ont peu de 
mémoire disponible (le programme com- 
plet n'occupe que 150Ko, mais ça fait 
déjà beaucoup pour un 520). Mais rap- 
pelons d'abord ce qu'est un assembleur. 
Ceux qui savent déjà ce que c'est (et j'es- 
père qu'ils sont nombreux) peuvent sau- 
ter un peu plus loin. 


Comme vous le savez, les ST sont cons- 
truits autour d'un microprocesseur 


68000 de Motorola. Comme tous les pro- 


cesseurs, celui-ci ne comprend que des 
codes machines. Par exemple, s’il ren- 
contre le code 4E75 (hexadécimal), il sait 
qu'il doit exécuter un RTS, c'est-à-dire un 
retour de sous-programme (l’équivalent 
du RETURN du basic). C’est simple et pas 
bien compliqué, et ça va très vite. L'in- 
convénient, c'est qu'il ne serait pas très 
pratique pour un être humain normale- 
ment constitué d'écrire (ou de rélire) ün 
programme entièrement composé de 
codes hexadécimaux. Le constructeur du 
processeur donne donc à chaque code un 
nom (le « mnémonique ») et une syntaxe 
(opérandes autorisés). Le programmeur 
écrit donc son programme en clair, et l’as- 
sembleur le transforme en codes machi- 
nes. 


Ilexiste plusieurs façons d'assembler un 
programme (comme de le compiler dans 
le cas d’un langage évolué, d'ailleurs). 
Soit on crée directement un programme 
exécutable (MACHIN. PRG ou TRUC. 
TOS...), soit on crée un module objet 
(FICHIER. O), qui sera linké avec d'autres 
modules, ou des librairies (fichier conte- 
nant en fait une collection de modules 
objets). Dans le cas du GfA Assembleur, 
les deux sont possibles, permettant de 
gagner du temps en sautant la phase du 
linkage dans le cas de petits programmes, 
tout en gardant la possibilité de créer des 
fichiers objets linkables dans le cas de 
projets plus importants. 


Le GfA Assembleur se vante d'une 
vitesse d'assemblage phénoménale 
{comme tous les autres), mais à partir 
d'un certain stade, il est difficile de mesu- 
rer le gain en vitesse. Par contre, il se dis- 
tingue par des possibilités d'optimisation 
du code jusqu'ici jamais rencontrées sur 
ST. En effet, jusqu'ici, l’assembleur se 
contentait d'une simple traduction. Il pou- 
vait éventuellement, dans certains cas, 
remplacer un saut long par un saut court 


là où c'était possible, ce qui permet de 
gagner quelques octets et quelques 
micro-secondes. Le GfA Assembleur va 
beaucoup plus loin en permettant de rem- 
placer des modes d'adressages par d'au- 
tres, moins gourmands en mémoire, et 
donc en temps machine. || permet aussi 
d'optimiser des sauts ‘vers l'avant’. Il faut 
comprendre pour cela que l'assemblage 
se fait de façon linéaire, et que l'optimi- 
sation d'un saut vers une partie déjà 
assemblée est facile, mais que l‘opération 
inverse requiert de repasser une 
deuxième fois pour vérifier que l’optimi- 
sation ne pourrait pas se faire, auquel cas 
il est nécessaire de redécaler tout le code 
qui suit, et de recommencer l’optimisa- 
tion, car du fait de ce décalage, certains 
sauts qu'il n’était pas possible d’optimi- 
ser au début peuvent l'être, et ainsi de 
suite. Ce type d'optimisation est le plus 
long, car le GfA Assembleur continue à 
repasser tant qu'il a pu optimiser quelque 
chose en cours de route, mais reste tou- 
tefois dans des temps plus que raisonna- 
bles. 


Comme pratiquement tous les assem- 
bleurs de nos jours, le GfA Assembleur 
est un macro-assembleur. Cela signifie 
qu'il est possible de créer des groupes 
d'instructions (des macros) qui seront 
placés dans le source à chaque fois que 
le nom de là macro est spécifié. Une 
macro peut évidemment disposer de 
paramètres, et le GfA Assembleur dis- 
pose de tout un arsenal de directives 
d'assemblage et de fonctions qui permet- 
tent de contrôler précisément les paramè- 
tres, et d'assembler la macro différem- 
ment en conséquence. Les macros peu- 
vent avoir jusqu'à 16 paramètres. 


Il est à noter, que si pour un programme 
‘simple’ qui n'utilise que du code 68000, 
tous les assembleurs ou presque se com- 
prennent (et pour cause, la syntaxe et les 
mnémoniques sont définis par Motorola), 
dans le cas d’une utilisation intensive de 
directives d'assemblage, il est préférable 
de ne pas avoir à changer d’assembleur 
en cours de route. 


Une autre particularité, qui peut varier 
d'un assembleur à l'autre, est constituée 
par les symboles. Dans le cas du GfA 
Assembleur, et contrairement à Devpac 
par exemple, il est absolument nécessaire 
de faire suivre un label d’un caractère 
deux-points | :}, faute de quoi il sera con- 
sidéré comme un appel de macro. 


Parmi les autres directives d'assemblage 
que le GfA Assembleur supporte, on 
trouve les classiques INCLUDE permet- 
tant d'inclure dans le source un autre 
source (si le fichier à inclure n’est pas 
dans le même dossier que GfA Assem- 
bleur, vous êtes obligé de passer par la 
directive PATH pour spécifier le chemin 


à utiliser. Cela ne semble pas bien prati- - 


que au premier abord), les IF... ELSE... 
ENDIF {ainsi que IIF pour une seule ligne), 


avec les déclinaisons en IFEQ, IFNE, 
IFGT, IFGE, IFLT, IFLE. On trouve égale- 
ment les habituels DC. x, mais aussi DCB, 
qui répète une valeur donnée, INIT qui 
permet en une seule ligne de faire l’équi- 
valent de plusieurs DC. x avec des tailles 
différentes. 


Les directives de spécification de seg- 
ment TEXT, DATA, BSS sont présentes, 
mais on trouve aussi ABS, dont l'explica- 
tion dans le manuel est d’une limpidité 
digne des égouts parisiens (et je prie la 
voirie de Paris de m'excuser...), ainsi que 
SECTION, qui permet de définir 64 seg- 
ments utilisant chacun l’un des types pré- 
cédemment cités, les parties du code 
dans le même segment étant regroupées 
à l’assermblage, et placées dans l'ordre 
croissant des numéros de segment. 


Il'est aussi possible de définir des symbo- 


les locaux (précédés d'un point, ils ne: 


sont reconnus qu'entre deux symboles 
non locaux ou directives LOCAL), et des 
symboles globaux (qui seront conservés 
dans la table des symboles après l'assem- 
blage, et qui pourront donc être importés 
ou exportés au linkage) en les faisant sui- 
vre de deux caractères deux-points ( : :)} 
ou en les incluant dans une directive 
GLOBL, EXTERN, PUBLIC, XDEF ou 
XREF. Personnellement, je trouve assez 
curieux que la documentation dise de tou- 
tes ses directives qu'elles produisent 
exactement le même effet ! 


LE LINKER 


Si vous avez choisi de ne pas produire du 
code exécutable directement, le GfA 
Assembleur dispose d’un linker intégré. 
Celui-ci est d’un fonctionnement assez 
particulier, puisqu'il est nécessaire de 
créer un fichier texte (et de l’avoir en 
mémoire) contenant les fichiers objets et 
les librairies à linker pour l'utiliser. Dans 
le cas du développement de gros projets, 
c'est sûrement un atout, mais si l’on 
désire simplement linker un petit pro- 
gramme avec une bibliothèque, il y a sûre- 
ment plus pratique. 


Il est à noter que le GfA Debugger utilise 
les formats de code objet et de librairies 
de DRI, ce qui permet d'utiliser des biblio- 
thèques issues du pack (ou paquet 
d'après le manuel) de développement par 
exemple. Ce format n'est vraisemblable- 
ment pas le meilleur, mais il présente 
l'avantage d'être l’un des plus répandus. 


Pour gagner de la vitesse lors du linkage, 
le GfA Assembleur s'aide d’un fichier 
d'index pour chaque librairie, lui indiquant 
l'ensemble des modules, des symboles 
exportés par chacun d'entre eux, et les 
dépendances des modules. Ce fichier 
peut être créé par le gestionnaire de 
bibliothèques ou s'il n'existe pas au cours 
du linkage, par le linker lui-même. 
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Le gestionnaire de bibliothèque juste- 
ment, est lui aussi intégré dans le GfA 
… Assembleur. || permet d'ajouter ou d‘ex- 
traire un fichier objet, mais présente aussi 
“une fonction intéressante de mise à jour, 
qui se base sur l'heure des fichiers pour 
éventuellement remplacer chaque module 
objet par le fichier dont il est issu si celui- 

ci a subi une modification. 


LE DEBOGUEUR : GfA DEBUGGER 


Celui-ci est, comme je vous l'ai dit au 
début, un programme séparé, ou en fait 
deux. La version résidente peut être pla- 
cée en dossier AUTO, et permettra de 
. reprendre la main, et de voir ce qui s'est 
passé, si des bombes surviennent. La ver- 
Sion normale peut d'ailleurs devenir rési- 
dente en utilisant la commande ‘resident’. 




































-GfA Debugger présente une approche 
“intéressante. || dispose de quatre écrans 
de debugging, en plus de l'écran sur 
lequel travaillera le programme (il est tou- 
‘tefois possible de faire en sorte que le pro- 
“gramme effectue ses affichages sur 
l'écran du GfA Debugger). Il travaille en 
mode ‘plein écran’, et continue à utiliser 
la souris pour se déplacer sur l'écran. Il 
répond à des commandes multi- 
“caractères (à l'opposé de MonST, le 
‘debugger de Devpac, qui associe une 
“commande à chaque touche). Ce mode 
d'affichage a pour avantage la possibilité 
de ré-exécuter une commande simple- 
ment en se plaçant dessus (avec la sou- 
ris ou les touches de déplacement du cur- 
Seur) et en tapant return. Il est aussi pos- 
-Sible, à l’aide du bouton droit de la sou- 
ris, de sélectionner du texte (quel qu'il 
soit), qui sera automatiquement recopié 
à la position du curseur, permettant de 
reprendre dans une instruction du débo- 
-queur une valeur déjà affichée à l‘écran. 


Le GfA Debugger ne vous oblige pas 
comme Devpac 2, à travailler en perma- 
nence avec l'affichage des registres, le 
désassemblage de la mémoire, et le dump 
de celle-ci. Par contre, il dispose de regon, 
Imemomi et memon2, qui permettent 
respectivement d'afficher tous les regis- 
tres et une partie de la mémoire, et ce en 
“permanence, en incrustation en haut de 
l'écran. Ce n'est pas aussi ‘joli’ que dans 
-MonST, et ça plante un peu, mais c'est 
mieux que d'avoir à redemander en per- 
Mmanence l'affichage de la même partie de 
la mémoire. Memon1 et 2 ont la particu- 
larité de réclamer comme paramètre un 
calcul, qui sera assemblé automatique- 
-Ment (pour gagner de la vitesse), et qui 
“Sera exécuté à chaque réaffichage pour 
“déterminer l'adresse à partir de laquelle 
Se fera le dump. Il est ainsi possible de 
Se baser sur un registre, ou sur la valeur 
‘Pointée par un registre, mais tout mode 
d’adressage ou presque est autorisé. Il 
“est à regretter que l'utilisation du PC ne 
Semble pas possible (ce qui permettrait 





- 


de reproduire le désassemblage automa- 
tique de MonST). 


Il faut noter que si vous commettez une 
bévue en introduisant le calcul aboutis- 
sant à l'adresse désirée, vous risquez de 
planter GfA Debugger de façon intéres- 
sante, puisque vous ne verrez plus ce que 
Vous tapez, jusqu’à ce que vous rentriez, 
à l’aveuglette, un memoni suivi d’un 
paramètre correct. 


Mais GfA Debugger dispose aussi d’au- 
tres modes de dump ou de désassem- 
blage, beaucoup plus standards. Ceux-ci 
ont pour avantage que si Vous placez le 
Curseur dessus, Vous pouvez à l'aide de 
‘control’ et des flèches, où en amenant 
la souris sur le bord supérieur ou inférieur 
de l'écran, vous déplacer dans la mémoire 
très aisément et très rapidement. 


Îlest évidemment aussi possible de modi- 
fier la mémoire, les registres, où même 
d’assembler directement un programme 
(sans macros, assemblage conditionnel, 
ni quoi que ce soit de ce genre bien sûr). 


GfA Debugger faisant tous ses affichages 
sous la forme requise pour les saisies, il 
est évidemment possible, en se déplaçant 
sur l'écran, ou en utilisant la copie de 
texte, de récupérer des valeurs affichées 
pour les ré-employer dans quelque autre 
endroit de la mémoire. 


En ce qui concerne les possibilités de suivi 
d'un programme, vous pouvez placer des 
breakpoints (jusqu'à 10, avec pour cha- 
cun un compteur du nombre de passages 
avant interruption), mais aussi d'exécu- 
ter un progrämme en mode trace (t) ou 
trace automatique (ta), auquel cas il suf- 
fit de la barre d'espace et de return pour 
suivre un programme pas à pas. Dom- 
mage, dans ce dernier cas, que l'on soit 
obligé d'interrompre le mode trace puis 
de le reprendre pour visualiser l'écran. Il 
existe aussi un mode de trace invisible 
{u), qui permet, s'il a été activé aupara- 
vant, d'exécuter un nombre d'instruc- 
tions spécifié, sans les voir chacune, mais 
en faisant en sorte que toutes les instruc- 
tions soient sauvées dans un buffer adé- 


quat (jusqu'à 4096 instructions) qui 


pourra être visualisé à l'aide de alist. 


Ilest également possible de faire « obser- 
ver » les traps, c'est-à-dire les appels au 
TOS, GEM, BIOS et XBIOS, en spécifiant 
même des listes de fonctions pour les- 
quelles il faut où ne faut pas interrompre 
le programme. GfA Debugger affiche 
alofs soit le contenu de la pile, soit les 
adresses des différents champs s’il s'agit 
d’un appel au VDI ou à l’AES. On peut 
tout aussi bien créer des conditions d’ar- 
rêt complexes, qui utilisent le même prin- 
cipe de fonctionnement que memon, 
créant une petite routine assembleur indi- 
quant s'il faut ou non arrêter le pro- 
gramme (et qu'il est possible de désas- 


GFA Assembleur 


sembler, et donc de modifier éventuelle- 
ment). 


GfA Debugger dispose aussi de nombreu- 
ses instructions de manipulation de dis- 
que (chargement et sauvegarde de sec- 
teurs, modifications des FATs...) qui font 
penser que ce programme à plus été 
concu pour faire des copies de sauve- 
garde que pour débugger ses propres pro- 
grammes. Üne autre option intéressante 
est la possibilité de sauvegarder un pro- 
gramme en fichier. IS (fichier source toké- 
nisé pour GfA Assembleur), qui requiert 
malheureusement pas mal de mémoire, 
me semble-t-il. 


On pourra malgré tout regretter le man- 
que de convivialité de ce Debugger, par 
rapport à MonST par exemple. 


LE MANUEL 


C'est la partie la plus décevante du lot. 
ll semble vouloir s'adresser aux débutants 
{je n'ai jamais vu un manuel qui précise 
aussi souvent que c’est bien avec le bou- 
ton de gauche de la souris qu'il faut cli- 
quer ici ou là) aussi bien qu'aux dévelop- 
peurs (les annexes précisant jusqu'aux 
formats des fichiers utilisés par GfA 
Debugger), mais la mauvaise qualité de 
la traduction, et même sa structure en 
elle-même choqueront (ou feront éclater 
de rire) ceux qui connaissent bien la 
machine et l'assembleur, et désoriente- 
ront certainement plus d'un débutant. 


Le manuel est en fait constitué de deux 
modes d'emploi mis bout à bout, l’un 
pour le GfA Assembleur, l’autre pour le 
GfA Debugger, avec deux sommaires et 
deux index séparés (trouver l'index du 
GfA Assembleur, au beau milieu du 
manuel, n’est pas toujours une mince 
affaire). De plus, le manuel lui-même con- 
tient des renvois incessants d’un chapi- 
tre à l’autre, qui risquent de faire se per- 
dre le débutant en quête de précisions. 


CONCLUSION 


Le GfA Assembleur est un logiciel ambi- 
tieux et plein de bonnes idées, mais 
celles-ci ne sont pas toujours exploitées 
au mieux. La réalisation laisse un peu à 
désirer, et la Volonté de convenir aussi 
bien aux débutants qu'aux vétérans sur 
la machine risque d'aboutir à un dégoût 
des deux côtés. Pour résumer : peut 
mieux faire. 


Jacques CARON 


—_— 
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Atari ST semble 

vraiment prédisposé au 

changement de 

système d'exploitation : 

on connaît PC-Ditto qui permet de 
le transformer en clone PC-XT, il y 
a Aladin pour qu’on le prenne pour 
un Mac... Moins connues du grand 
public, on trouve aussi une 
déclinaison d'OS 9 et une version 
commerciale d'UNIX. Aujourd'hui, 
MINIX, initialement développé 

sur IBM-PC, est aussi disponible 
sur Atari. 


———————— 


QU'EST-CE QUE MINIX ? 


MINIX est né à la suite d'un besoin très 
particulier : un universitaire Hollandais 
{Andrew Tanenbaum), professeur de son 
état, décide d'enseigner à ses élèves les 
principes et ficelles de la conception et 
de la réalisation des systèmes d'exploi- 
tation. Malheureusement, aucun ne se 
trouve sous la forme « source »-sauf un, 
mais la licence que l'on doit alors signer 
pour se le procurer, interdit sa diffusion 
auprès des élèves et son étude dans le 
cadre des cours : c'est tout simplement 
UNIX version ATT. Andrew Tanenbaum 
décide alors de récrire un système d'’ex- 
ploitation fonctionnellement identique à 
la Version 7 d'UNIX, sans prendre une 
seule ligne de source à la version d'ATT 
afin de rester maître du produit résultant 
et de pouvoir le diffuser à qui il veut : 
c'est MINIX. 


MINIX est complètement décrit dans un 
livre phare : « Operating Systems : 
Design and Implementation », récem- 
ment traduit en francais. On trouve dans 
cet ouvrage toute la partie analytique de 
MINIX, ainsi que le source C complet 
(12000 lignes) du « noyau » de MINIX 
sur IBM-PC. 

Attention : si MINIX semble se compor- 
ter (pour un utilisateur moyen) comme 
UNIX, sa conception et son fonctionne- 
ment interne sont complètement diffé- 
rents. Alors qu'UNIX a été créé à l’origine 
dans une vision de fonctionnement opti- 


. mal sur ordinateur PDP-7, MINIX n'a pas 


été conçu pour fonctionner sur une 
machine particulière. || en résulte un code 
source bien plus clair et très adapté à 
l'étude. Si on veut voir les réelles diffé- 
rences entre MINIX et UNIX, il sera 
nécessaire de se procurer le livre de M. 
Bach : « The Design of the UNIX Opera- 
ting System » (un autre livre phare ! ...). 





« MINIX » 


UNIX sur... Atari ST ? 


A QUI SERT MINIX ? 


Il est maintenant nécessaire d'avoir au 
moins 3 mégas de RAM, 40 méga-octets 
de disque dur et un processeur 386 pour 
faire fonctionner la dernière version UNIX 
d'ATT. 


MINIX, quant à lui, se contentera d’un 
Atari 520 ST et d’un lecteur de disquet- 
tes. Mais les performances ne seront 
évidemment pas les mêmes ! MINIX 
s'adresse donc à des gens qui ont un 
Atari (ou un IBM-PC pour la version cor- 
respondante) et qui souhaitent avoir une 
approche d'UNIX sans pour autant devoir 
dépenser des dizaines de milliers de 
francs en matériel et en logiciel. En étant 
plus restreint qu'UNIX,; MINIX offre moins 
de chances de se perdre dans ses méan- 
dres et permet de conserver une plus 
grande maîtrise de ce que l‘on fait. Paral- 
lèlement à cela, certains « détails » de 
l'administration du système ont été effa- 
cés afin de rendre la vie moins dure à 
ceux qui oublieraient de taper certaines 
commandes avant d'éteindre leur 
machine... 


Par contre, soyons bien clair : on ne peut 
envisager une exploitation profession- 
nelle de l’Atari sous MINIX. Si vous pou- 
vez tester le week-end un programme que 
vous essayerez de faire marcher durant 
la semaine à votre bureau, ne vous ima- 
ginez pas au clavier d'un nouveau centre 
de calcul : l’Atari fera le travail demandé, 
lentement et parfois péniblement, mais 
surtout sans la sécurité fournie par un 
matériel plus évolué. 


Mais pour un étudiant ou simplement 
quelqu'un qui désire faire connaissance 
avec un système de type UNIX, MINIX 
est vraiment parfait : on trouve quand 
même une soixantaine de commandes 












“disponibles (dont ar, cat, cc, cp, grep, Is, 
make, mount, sort, wc...), la librairie 
standard C-UNIX (atoi, malloc, stdio. h, 
etc.) et tous les appels systèmes de 
“« base » qui permettent ainsi à un logi- 
ciel développé sous MINIX d'être porta- 
“ble vers une autre version plus évoluée 
d'UNIX ! 


ALORS, MINIX = UNIX ? 


Non pour le puriste, oui pour une grande 
“quantité de gens. Non, car MINIX est 
basé sur une version maintenant dépas- 
. sée d'UNIX, la version 7. Ensuite parce 
-que les habitués d’UNIX ne trouveront 
pas sur MINIX de librairies aussi complè- 
tes que sous UNIX (curses, reseaux, 
etc.). IIS s’apercevront ensuite que bien 
des commandes font défaut : de, time, 
tsort, etc. ainsi, évidemment, que tout ce 
qui a été développé après la version 7 : 
IPC (mémoire partagée, sémaphore, etc.), 
RFS, streams.. On trouvera cependant, 
dans certains cas, des remplacement 
adéquats. 
Par contre, pour développer des outils et 
se perfectionner, MINIX est bien suffisant 
‘pour le « hobbyiste » : 













MINIX étant un outil d'apprentissage, il 
vous est vendu sous forme exécutable 
(pour commencer rapidement à l'utiliser) 
et sous forme source | Oui, vous avez 
bien lu, vous avez à votre disposition les 
milliers de lignes de source C du noyau 
(avec un petit peu d'assembleur, 2000 


CS 


NOS LOGICIEL 


lignes) et le source de TOUTES les com- 
mandes, y compris du shell (compatible 
avec le Bourne Shell d'ATT), de grep, de 
make, plus un petit éditeur (mined) ! La 
seule commande non fournie sous cette 
forme est « ce », le compilateur C. Vous 
l'avez cependant sous forme exécutable 
afin de pouvoir régénérer de nouvelles 
versions du noyau ou des commandes. Et 
si vous désirez vraiment l'avoir lui aussi 
sous forme de listing C, il est disponible 
auprès d’une société dont les coordon- 
nées sont données dans le livre. 


QUELQUES ECLAIRCISSEMENTS 


La question principale est quand même : 
« Pourquoi Tanenbaum a-t-il écrit quelque 
chose d'aussi complexe qu'UNIX sans 
pour autant arriver à un produit identi- 
que ? ». 

Premièrement parce que MINIX a été 
développé pour l'étude, il était donc 
important qu'il tourne sur les ordinateurs 
des étudiants. Le matériel qui supporte 
MINIX {actuellement l'IBM-PC et l’Atari 
ST) sont disponibles partout et pour peu 
d'argent. Or, ces matériels sont incapa- 
bles de fournir les ressources demandées 
par les versions actuelles d'UNIX, notam- 
ment au niveau de la mémoire virtuelle : 
il faut au minimum un 80386 ou un 
coprocesseur spécialisé pour la gestion 
mémoire (une MMU), c'est-à-dire un 
autre circuit que celui portant ce nom ron- 
flant chez Atari et qui se limite à adres- 
ser la mémoire et non à la gérer. 
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Ensuite parce que Tanenbaum a choisi la 
Version 7 d'UNIX comme base de travail. 
Cette version est reconnue comme étant 
(pour le puriste) une des meilleures ver- 
sions d'UNIX, supérieure à ses prédéces- 
seurs mais aussi dans certains cas à ses 
successeurs |! A. Tanenbaum étant un 
universitaire et non un financier, il préfère 
montrer à ses élèves sinon la véritable 
conception des systèmes d'exploitation, 
tout au moins les règles de l'art en la 
matière. Il le dit d’ailleurs clairement dans 
son livre, rajoutant qu'il bénéficie d'un 
recul de 10 ans par rapport aux premiers 
écrivains d'UNIX. Il peut ainsi profiter de 
l'expérience des laboratoires Bell, sans 
pour autant avoir à suivre la même épo- 
pée. MINIX est donc le résultat d'une 
bonne conception du milieu des années 
80. 

La dernière raison est la plus simple à 
comprendre : UNIX est actuellement, en 
regard du volume de code C à écrire, en 
dehors du travail qu'un seul homme peut 
accomplir dans un délai raisonnable. A 
quoi sert-il de ré-écrire UNIX si votre ver- 
sion sort en Avril 2019 ? Tanenbaum a 
écrit lui-même le noyau mais a été aidé 
pour la réalisation de toutes les comman- 
des qui forment l'environnement UNIX. 
Actuellement, UNIX serait en train d’être 
récrit en C + + afin d'obtenir « System 
V », la nouvelle version « pure ». Les per- 
sonnes chargées de cette « ré-écriture » 
disposent de moyens colossaux 
{ATT +SUN) et la date de disponibilité 
réelle risque de ne pas être fournie avant 
deux ans. 




































simulation électronique (1990 NOM :- ----..... sms se 
HYPERTEL communication, émulation minitel  790F {Prénom :-......._____.____.. 
COURBES traceur de courbes mathématiques 420F  |Adresse :.__.._______.._... ] ) 5 
DIEST diététique AID AURA ER 
COMPTES gestion familiale MA MNNNSPANNS Te nr ETS Ro Er 
. Désignation DANS 
IN 8-8/TTL 8 entrées, 8 sorties logiques 550F 
N, 4/REL 4 entrées relais (>50 VA  650F 
N\ K6E/TTL . 16 entrées logiques 500F 
\ H6STTL . 16 sorties logiques 500F 
… + VANA . 1 entrée, 1 sortie analogique  550F 
MULTI 4 4 ports cartouche et 1 alimentation 700F — 
ROM pour faire vos cartouches 200F | Total + port (logiciel 20F, carte 50F) 
 ATRI 4 sorties TRIACS (<250 V) _600F 


8 entrées et 1 sortie analogique Signature ( parents pour les mineurs ) 
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L'ASPECT TECHNIQUE 


Techniquement, certaines différences 
font de MINIX un semblant d'UNIX sim- 
plement parce que la machine cible 
(l'Atari) elle-même ne permet pas d'im- 
plémenter directement des concepts que 
l'on trouve dans les systèmes d'exploita- 
tions actuels. Déjà, pour des raisons de 
confort, le système de développement 
qui a servi à la production de la version 
Atari de MINIX a été réalisé sur un Gould 
PN6000 avec des outils provenant de 
l'université de Stanford (le package 
SUMacC}). Ensuite, des primitives telles 
que fork(} ont dû être complètement 
repensées afin de pouvoir obtenir un com- 
portement extérieur semblable à UNIX. 


En bout de course, on obtient un système 
produisant, avec le compilateur vendu, 
762 dhrystones par secondes avec utili- 
sation des registres et 720 sans registres. 
C'est loin d'être mauvais quand on sait 
qu'une machine classique basée sur un 
processeur 32 bits à 16MHz (68020 ou 
NS32032) donne environ 2100 à 2500 
dhrystones/seconde. 


L'INSTALLATION 


MINIX pour l’Atari ST est vendu dans un 
paquet de la taille des packages pour 
deuxcassettes vidéos. On y trouve 9 dis- 
quettes ainsi qu'un livret décrivant les 
modifications et ajouts par rapport à la 
version décrite dans le livre (celle de 
l'IBM-PC). Le livret est en anglais et nous 
n'avons pas encore entendu parler d'une 
traduction pour le moment. Sa lecture est 
cependant aisée même si officiellement 
il s'adresse à des gens ayant déjà eu une 
approche d'UNIX. On peut cependant 
espérer s'en sortir en suivant scrupuleu- 
sement ce qui est indiqué dans la docu- 
mentation. Pour les impatients, sachez 
que MINIX est directement lançable à par- 
tir de la disquette « boot », mais que le 
clavier francais risque de vous poser des 
problèmes si vous n’avez pas le courage 
de lire les premières pages. 


Afin de résoudre les problèmes de confi- 
guration, MINIX fonctionne sur la confi- 
guration la plus basse, à savoir un 520 
ST. Par contre, vous pourrez utiliser plus 
de mémoire si votre machine a plus de 
512K, ou votre disque dur si vous avez 
la chance d'en avoir un. MINIX sait se ser- 
vir de un ou plusieurs lecteurs de dis- 
quette, d’un moniteur couleur ou 
monochrome et de l'horloge des Megas 
ST. Par contre, dans la version actuelle 
Sur Atari (1.1), MINIX ne permet pas 
directement de 

se servir de l'interface série, de la souris, 
des joysticks, de l'interface Midi, du blit- 
ter, de la laser Atari ou du port cartouche. 
Par contre, rien ne vous empêche d'écrire 
vous-même vos drivers pour ces périphé- 
riques. C’est d’ailleurs un excellent exer- 


cice ! Il vous est toutefois possible de 
vous servir du port imprimante (parallèle) 
sans aucun problème. 


Au moment du boot, on s'aperçoit que les 
réalisateurs du « portage » de MINIX sur 
ST ont tout de suite perçu qu'un système 
d'exploitation comme MINIX, c’est-à-dire 
où la notion de disque est fondamentale, 
est très dur à supporter (pour les nerfs) 
avec uniquement des disquettes. Un 
RAM Disque se crée donc automatique- 
ment au lancement de MINIX. Après quel- 
ques affichages, on arrive au messag 

magique : ; 


login : 


On tape alors « root » (c'est le nom du 
super utilisateur sous UNIX) et ensuite le 
mot.de passe correspondant. La première 
chose à faire est normalement de se créer 
une identité propre, c'est-à-dire différente 
de « root ». En effet, root peut tout faire 
et sans aucune réserve sur un système 
du type UNIX/MINIX. Il est donc sage de 
savoir se limiter soi-même et de se créer 
un nom d'utilisateur qui n'aura pas tou- 
tes ces possibilités, afin d’être sûr de ne 
pas faire de fausses manipulations par 
erreur. Vous pouvez cependant vous 
accorder un répit si vous travaillez avec 
des disquettes de sauvegarde et non les 
originaux. Promenez-vous ainsi dans les 
directories, « montez » et « démontez » 
les disquettes (termes UNIX/MINIX qui 
signifient mettre à disposition -ou non- du 
système, l'accès à des volumes logiques 
tels que des disquettes). 

Eh oui, vous pouvez faire Is wc et ça 
marche ! Le suffixe « & » (le « et » com- 


mercial, ampersand) permet bien d’effec- - 


tuer une commande en arrière-plan 
comme sous UNIX, à partir du shell ! Très 
rapidement quand même, servez-vous de 
« mined » (l'éditeur) pour modifier le 
fichier /etc/passwd afin de vous créer 
votre propre login. 


Après quelques moments, deux 
réflexions viennent à l'esprit : il faut soîït 
avoir un MegaST et suivre la documen- 
tation pour s'installer un gros RAM dis- 
que, soit posséder un disque dur pour que 
MINIX soit à la hauteur de ses préten- 
tions. Sinon vous risquez de vous retrou- 
ver dans la position des malheureux qui, 
il y a des années, utilisaient le Pascal 
UCSD sur un Apple || monodrive : vous 
connaîtrez la crampe de poignet causée 
par de nombreux changements de dis- 
quettes ! La deuxième remarque est que 
même avec le livre de Tanenbaum , il est 


- difficile de s’en sortir sans avoir un livre 


quelconque sur UNIX et le Shell (l'inter- 
préteur de commande qui attend vos 
ordres au clavier et les passe au système 
d'exploitation). 

Sans parler de la nécessité de connaître 
le langage C ou d’avoir l'intention de le 
connaître si vous voulez tirer parti des 
sources disponibles et du compilateur C. 


L'AVENIR DE MINIX 


On peut dire que MINIX connaît un suc- 
cès total dans les milieux universitaires 
anglo-saxons. S'il est encore peu connu 
en France, c'est bien dommage car il suit, 
notamment en Angleterre et aux Etats- 
Unis, des développements très intéres- 
sants : de nombreuses personnes travail- 
lent dessus et ajoutent ainsi régulière- 
ment de nouvelles commandes qui per- 
mettent à MINIX de rester au goût du 
jour. De plus, nombre de logiciels du 
domaine public sont adaptés pour lui. 


OU PEUT-ON ACHETER MINIX ? 


L'auteur de cet article a lui-même acheté 
MINIX à la librairie Brentanos, avenue de 
l'Opéra, à Paris. Cette librairie anglo- 
saxonne est très utile pour se procurer 
des écrits Anglais avant leur traduction 
en français (on évite ainsi de perdre au 
minimum six mois à un an pour ceux qui 
ont la chance de lire l'anglais dans le 
texte. Et ce, en supposant qu'une traduc- 
tion francaise de chaque ouvrage voit le 
jour). MINIX a aussi été vu à l'OFFILIB et 
devrait probablement se trouver aussi au 
« Monde en Tique ». 

Il y a cependant deux contraintes : 
d'abord, cela suppose une maîtrise cer- 
taine de la langue anglaise (encore que 
dans le cas d’écrits techniques on arrive 
à s’en sortir avec juste un peu d'habitude 
et beaucoup d'acharnement), ensuite les 
ouvrages ainsi importés coûtent chers. Le 
livre coûte un peu moins de 500F et la 
version ST de MINIX un peu plus de 
900F, soit un total d'environ 1400F. 
Sans compter le mal à faire admettre à 
la caissière plutôt habituée à ses bouquins 
que la TVA sur les disquettes est de 
18.6% ! Une autre solution consiste à 
commander directement à l'étranger, en 
réglant avec divers moyens de paiements 
internationaux. 


EN RESUME 


MINIX est presque un « must » pour tou- 
tes les personnes qui travaillent sous 
UNIX et qui désirent avoir les sources des 
commandes pour les ajuster à leurs 
besoins ou pour les passionnés qui rêvent 
d'un système d'exploitation multitâche 
sans avoir les moyens de s'offrir une sta- 
tion de type SUN ou un 386 bien equipé. 
Par contre, il ne convient pas à la per- 
sonne se comportant uniquement comme 
utilisateur de produits déjà existants. 

Il s’agit bien plus d’un « plaisir » à faire 
(ou à s'offrir !) à un développeur ou à un 
vrai « hacker » qui a déjà une configura- 
tion matérielle incluant au moins 1 méga 
de RAM et si possible un disque dur. 


Bernard FOUCHE 















F 2B@ » 


NESESTRONEE 





BARBARIAN Il 
BIO CHALLENGE 





R''TYPE 
ZAC MAK CRACKEN 
WILLOW 


AMIGA DISK 


C1 











[J.B.G ELECTRONICS ma 
- ! CREG 
DL I I 
M M M. 
[MM M 
JOUVERT DU LUNDI AU SAMEDI À Ê Ê © 
[DE 10 HEURES À 19 HEURES 5: : 
ERA RP RAA TARA # A A À 
TTT 


ATARI 020 STF + 4 JEUX + 1 JOYSTICK : 3490 F 
AMIGA 500 + 4 JEUX + CABLE PERITEL : 4290 F 
















ATARI 1040 STF +CABLE PERITEL : 4490 F 


ATARI 520 SIF + MONITEUR COULEUR 640 x 200 


+ 4 JEUX D'ARCADES + 1 JOYSTICK : 4990 Frs 









ATARI 1040 SIF + MON. SM 124 Haute Resolution 


+ Traitement de Textes + 10 Disks : 5990 Frs 


AMIGA 500 + MONITEUR COULEUR 1084 S 640 x 200 
+ 4 JEUX D’ARCADES + CABLES : 6990 Fra 


ATARI MEGA ST 1 : 5950 HT 


ATARI MEGA ST2 : 9950 HT 
AMIGA 2000 : 9990 HT 


STAR LC 10 NOIR : 2450 F TTC 
NET Eng LECTEUR EXTERNE : 1290 Is 


LECTEUR INTERNE : 1050 Frs 


PROMOTION : DISQUETTES VIERGES 
DOUBLE FACE DOUBLE DENSITE 
APIER LISTING 
100 Frs Les 10 12 POUCES 
DOUBLEUR VIDEO : 190 Frs Sn 
CABLE PERIIEL : 180 Frs 
RALLONGE JOYSTICK : 50 Frs 120 Frs 
TAPIS DE SOURIS : 75 Frs 
BOITE DE RGT 100 DS : 140F 
BOITE DE RGT 40 DK : 80F 
LECTEUR DF INTERNE ST : 1050 F 
FREE BOOT : 350 Frs 
QUICKJOY 5 : 220 Frs 
LECTEUR 5/4 DF : 1890 Frs 
LIGHT PHASER SEGA : 449 Frs 





















RAME DE 1000 
PAGES 


190 Frs 





O0 Q © O © © © O O © O © © © © 





A RESTES Le ô PAS ONCS 163 AV. DU MAINE, 75014 PARIS 
: 30 Frs - Frais de port materiel : 100 Frs 








130 





Ce mois-ci, plein plein de petits conseils 


our ceux de rogramment actuel- 
ement leur RTCI Comment éviter de 
perdre de la mémoire dans votre pro- 
gramme et comment gérer tout son petit 
monde, c'est le sommaire de la partie 
destinée aux futurs sysops… On parlera 
aussi de composeurs dynamiques, pour 
ceux qui ont déjà leur serveur, mais 
aussi du problème de la transmission de 
données par le serveur. 


PILES ET POINTEURS 


Voilà une chose à laquelle pas mal de 
Sysops oublient souvent de penser quand 
ils programment leur propre RTC: la 
perte de mémoire occasionnée par une 
Suite de branchements à retour, du type 
Gosub, desquels on ne revient pasl 4 
effet, le GfA Basic, comme tous les 
autres langages, fait le coup classique: il 
empile l'adresse, et la dépile au retour. 
L'inconvénient, c'est que s'il n'y a pas de 
retour, on perd à coup sûr Hésiques 
octets. C'est en fait le coup classique 
quand on est trop habitué à la program- 
mation en procédures. 


La solution la plus simple est de ne pas 
faire de procédures du tout, au moins pour 
les sous-menus ou menus, enfin pour 
tout ce qui n'est pas sensé faire un 
Return à chaque coup. Il existe une 
autre manière, mais ne compliquons pas 
les choses trop vite, voici un listing occa- 
sionnant une perte de mémoirel 


Gosub SOMMAIRE 
Procededure SOMMAIRE 
Fotos pag "\VIDEOTEX\TEST1VDT") 


Get.key(" ",40,32,127) 
If T$="ENV" 
If S$="1" 
Gosub CHOIX1 
Else if S$="2" 
Gosub CHOIX2 
Else if S$="3" 
Gosub CHOIX3 
Endif 


Proeedure CHOIX1 
ce pas \NIBEOTIENC 1.VDT"') 
0 


Get.key(" ",40,32,127) 
Loop until T$="SOM" 
Gosub Sommaire 

Return 


Evidemment, on aurait pu jouer avec le 
Return, mais en imaginant qu'on utilise 
des mots-clés, le Return doit toujours nous 
reconduire à la page d'arborescence supé- 
rieure, et non celle d'appel 


Voici la même version qui, elle, ne perd 
pas un seul octet de mémoire. 


SOMMAIRE: 
PE an Eee 1.VDT") 
SOMMAIREKEY: 


Get.key(" "40,32,127) 
1f T$—"ENV" 


Envoie. page("\VIDEOTEX\C1.VDT") 
Getkey(” 40,82, 127) 


Goto CHOIX1 
CHOIX2: 
CHOIX3: 

SU ITE: 


Bon, j'avoue que ça n'est pas très 
pratique! Finies les jolies transmissions de 


- paramètres, les belles variables locales et 


autres friandises qui sont la confiture de 
notre tartine (NDC: où va-t-il chercher 
ses images?). Mais bon, il faut ce qu'il 
faut, hein. 


LENOIR MENU: 


Je ne vais pas me fatiguer en causette, 


LA RUBRIQUE 
VIDEOTEX 


voici un petit listing d'exemple. Attention, 
il faudra vous munir d'un éditeur de textes! 
Ce listing n'est pas très riche, mais je 
pense qu'il donnera des idées à certains, 
eheheh. 


Mode d'emploi: 

Tapez sous votre éditeur de textes un 
listing comportant les instructions corrés- 
pondant à votre page. Sauvegardez 
votre fichier avec une extension ".CMP"! 
Les instructions sont celles contenues 
dans le tableau fonction$() mais vous 
avez aussi: 


REPETE X où X est le nombre de fois à 
La tqs le dernier caractère affiché. 

POS Y,X où X et Y sont les coordonées 
du point. 

$X où X est le code héxadécimal du 
caractère à envoyer 

"Texte" où Texte est le texte à imprimer 


Attention! Ce listing ne pourra en aucun 
cas être exploité commercilement, même 
en partie sans l'accord écrit de l’auteur. 


En Gfa 3.0: 

DEFFILL 1,2,4 

BOUNDARY 0 

e$=CHR$(27) 

LINE 0,16,639,16 

PBOX 0,17,639,399 

VOID XBIOS(15,7,0,174,-1,-1,-1) 
PAUSE 20 

OUT 1,12 

DIM fonction$(100),traduction$(100) 
DIM ligne$(4096) à 
fonction$(0)}="ENCRE NOIRE" 
fonction$(1}="ENCRE ROUGE" 
fonction$(2)}="ENCRE VERTE" 
fonction$(3}="ENCRE JAUNE" 
fonction$(4)="ENCRE BLEUE" 
fonction$(5)}="ENCRE MAGENTA" 
fonction$(6}="ENCRE CYAN" 
fonction$(7}="ENCRE BLANCHE" 
fonction$(8)}="FOND NOIR" 
fonction$(9)}="FOND ROUGE" 
fonction$(10)}="FOND VERT" 
fonction$(11}="FOND JAUNE" 
fonction$(12}="FOND BLEU" 
fonction$(13)}="FOND MAGENTA" 
fonction$(14}="FOND CYAN" 
fonction$(15}="FOND BLANC" 
fonction$(16)}="INVERSE ON" 
fonction$(17)}="INVERSE OFF" 
fonction$(18)="FLASH ON" 
fonction$(19}="FLASH OFF" 
fonction$(20)="TAILLE NORMALE" 








“fonction$(21}="TAILLE HAUTE" 
fonction$(22)="TAILLE LARGE" 
fonction$(23)}-"TAILLE DOUBLE" 
fonction$(24)="MODE TEXTE" 
fonction$(25}="MODE GRAPHIQUE" 
fonction$(26)}="CLS" 


UT 
fonction$(30)} "GAUCHE" 
fonction$(31)="DROITE" 
fonction$(32)}="SOULIGNE ON" 
fonction$(33)}="SOULIGNE OFF" 
fonction$(34}="CURSEUR ON" 
fonction$(35)="CURSEUR OFF" 
fonction$(36)}="CR" 
à MOI MR IIR RE OIEÉ 
traduction$(0)=e$+"@" 
traduction$(1}=e$+"A" 
traduction$(2)=e$+"B" 
traduction$(3)}=e$+"C" 
traduction$(4)}=e$+"D" 
“traduction$(5)=e$+"E" 
He nes 
traduction$(7)= +"G" 


traduction$(8)}=e$+"P" 
traduction$(9)}=e$+"Q" 
traduction$(10)=e$+"R" 
traduction$(11)=e$+"S" 
traduction$(12)}=e$+"T" 
traduction$(13)}=e$+"U" 
traduction$(14)=e$+"V" 
traductionÿ$(15}=e$+"W" 
 (NDC: Tu aurais pu les 
















2 mettre en datas!) 
traduction$(16)=e$+"]" 
traductions 17)=e$+"\" 


traduction$(18)=e$+"H" 


traduction 19)=e$+"T" 


traduction$(20)}=e$+"L" 
traduction$(21)=e$+"M" 
traduction$(22)}=e$+"N" 
traduction$(23)=e$+"O" 


traduction$(24)}=CHR$(&HF) 
traduction$(25)}-CHR$(&HE) 


traduction$(26)-CHR$(&HC) 
traduction$(27)=CHR$(&H 18) 


traduction$(28)-CHR$(&HA) 
traduction$(29}-CHR$(&HB) 
traduction$(30)}=CHR$(&H8) 
traduction (31>-CHRS$(&H9) 


A r V S+"Z" 
traduction: 33)}=e$+"Y" 


traduction$(34)}=CHR$(&H11) 
traduction$(35)}=CHR$(&H 14) 
traduction$(36)=-CH (&HD) 


, 


menu: 
r%=FORM_ALERT(2 "21 Compo 
DynamiquelVersion 


CENTRE DE COMPETENCE ATARI 


Distributeur ATARI PROFESSIONNEL, basé en Banlieue EST,nous intervenons dans toute 
l'Ile de France auprès :des laboratoires de recherche (UNIVERSITES-ENSEIGNEMENT-INDUSTRIE) 


APPLICATION SYSEMS| Pour mériter votre confiance 


Æ INTER INSTRUMENTS 


35,av.du Maréchal Foch 
93360 NEUILLY PLAISANCE 


él 4310987 97 


a sélectionné ses partenaires 


en fonction du sérieux 


des produits et de l'assurance 


de suivi qu'ils présentent 


puis a étudié en profondeur 
le maniement de chacun de ces produits 


- matériels ou logiciels - 
afin d'être en mesure 


0.1| Transformation 


sur... [DISKIRS2321 QUITTER]") 


? Rassemblez les 4 lignes ci-dessus 
IF r%=3 
END 


ENDIF 
PBOX 0,16,639,399 
LINE 0,16,639,16 
a$="FICHIER SOURCE" 
PRINT AT(1,1):"" 
PRINT AT(33,1):a$ 
FILESELECT "\*.CMP",""a$ 
EXIT IF RINSTR(a$,"\"}=-LEN(a$) 
_ IF EXIST(a$) 
RÉCAL.S nee $0,40 
L'ligne$0,4096,x 
CLOSE #1 70 
IF r%=fichier 
c$="FICHIER DESTINATION" 
PRINT AT(1,1);" 
PRINT AT(31,1);c$ 


demande: 
FILESELECT "\*.VDT",""b$ 





EXIT IF RINSTR(b$,"\'LEN(b$) 


IF EXIST(b$) 
a=FORM_ALERT(1 '[UILE 


FICHIER VA ETRE ECRASE] 


[ANNULER] OK ]') 


” Rassemblez les 3 dernières lignes 


a=1l 
GOTO demande 
ENDIF 
compile(b$,x) 







MICRO-C 


AZ 
CEDIC/NATHAN/PCV 


Logiciels Educatifs 
Pour ATARI ST 
et pour PC 








UPGRADE EDITIONS 
PUBLISHING PARTNER 
CYBER 


SPECTRUM 512 
LDW POWER (Tobleur) 
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de vous apporter toute l'assistance 
nécessaire à leur mise en oeuvre 


Nous nous occupons de tout: 
Vente-Conseil-Formation-Assistance 


Fournitures-Réparations 






















16-32 DIFFUSION 


Lecteur CUMANA 
Logiciels JAGUAR 
Logiciels DIVERS 













GOTO menu 
ENDIF 
compile(b$,x) 
GOTO menu 
LOOP 
ELSE 
compile("AUX:",x-1) 
GOTO 


menu 


ALERT 1,’*FICHIER 
INTROUVABLE",1," OK "void 
” Rassemblez les 2 lignes précédentes 
NDIF 


LOOP 

GOTO menu 

PROCEDURE compile(fichier$,nb.lignes) 
LOCAL i,ok,nb.fonctions 
nb.fonctions=36 
OPEN ‘o",#l,fichier$ 


FOR ligne=0 TO nb.lignes 
FOR i=0 TO nb.fonctions 
EXIT IF UPPER$(TRIMS(ligne$ 
(ligne)))}=fonction$(i) 
* Concaténez les 2 dernières lignes 
NEXT i 
IF i<nb.fonctions+1 
PRINT #1,traduction$(i); 
ok=-1 
ENDIF 


IF LEFT$(TRIM$(UPPERS(ligne$ 

(ligne))),7)}="REPETE " 

? Concaténez encore... Problème typo. 
extd$=MIDS#(ligne$(ligne),8) 
que #1,&H12,&H40+VAL(extd#) 
ok=-1 

ENDIF 


IF LEFT$(TRIMS$(UPPERS(ligne$ 
(igne)) 2="POS " 
? Concaténez itou. 
extd$=MID$(TRIMS$(ligne$(ligne)),5) 
a=INSTR(extd$,",") 
IF a<>0 
y=VAL(LEFT$(extd$,a-1)) 
x=VAL(MID$(extd$,a+1)) 
PRINT #1,CHR$(31}+CHR$(&H40+y) 
+CHRS(&H40+x); 


? Rassemblez... 


IF LEFT#TRIMS(ligne#(ligne))) 
=CHRS(34) 


? Concaténez les 2 ve 
extd$=MID$(TRIMS$(lignef(ligne)),2) 
extd =LIT$(extd$ LEN(extAS). 1) 
PRINT # L.extd$; 
ok=-1 
ENDIF 


IF LEFT: TRIMS(ligne$(ligne)))="$" 
AND LEN(TRIMS(ligne$(ligne)))<4 
? Conéaténez svp. 
OUT ta Dee on er me 
ok=- 
ENDIF 


IF ok=0 
PRINT "Erreur en ligne "+STR#ligne) 
+" : "Higne$(ligne) 
? Rassemblez les 2 lignes 
ENDIF 
NEXT ligne 








CLOSE #1 
RETURN 


TRANSMISSION DE DONNEES 


La transmission de données semble facile 
au premier coup d'oeil! Eh bien, c'est effec- 
tivement le cas pour les données ASCII, 
et encore, uniquement pour les carac- 
tères de 32 à 127. 
Pour transmettre des Poser par 
exemple, c'est autrement plus rigolo! En 
effet, le modem du minitel est un modem 
‘7 BITS. 
Maque koicéca MODEM 7 BITS? Cela 
signifie qu'il ne distingue réellement que 
les caractères de 0 à 127, soit 128 (128 = 
217). Or le ST a une table de 256 
caractères ou codes (de 0 à 255). Le 
problème est donc de savoir comment 
on peut envoyer les octets d'une valeur 
supérieure à 127. Il va falloir délicatement 
manipuler tout cal La théorie repose sur 
le fait qu'on ne peut envoyer que des 
octets de 32 à 127, puisque tous les codes 
inférieurs sont des codes de contrôle du 
Vidéotex. 
Donc, dans un premier temps, il faudra 
coder chaque octet sur un certain 
nombre de septets (un octet=8 bits, un 
septet=7 bits), puis lui ajouter au moins 
32. L’équivalent binaire de 32 est 
%00100000. Comme le 7ème bit (en 
partant de la droite, avec O0 comme 
numéro de premier bit) est inutilisé, on a 
plus que 0100000. Bin oui, mais pour 
ne pas s'embêter, on ne va pas rajouter 
32, mais 64 : ca ne prend pas plus de 
pis Ainsi on aura %1000000, soit six 
its utilisables, de telle sorte que quelle 
que soit la valeur codée sur ces six bits, 
elle est toujours dans une fourchette 
64-127, Bon, la meilleure facon de 
procéder, maintenant, c'est de coder 
tout Ga: pour qu'on ait des chiffre ronds, 
on va coder 3 octets, ce qui nous donne 
4 septets (3 octets=24 bits, 4 septets 
avec six bitsutilisables: 4*6 = 24 bits). 


MINITEL NEWS 


HALLEY 

Le soft de ce RTC sera bientôt édité, dès 
que le compilateur du GfA 3.03 daignera 
sortir. Il sera vendu, avec la connectique 
nécessaire, aux environs de 700 francs. 
D'après la présentation qui nous en a été 
faite, c'est Un soft monovoie très confor- 
table, nous attendons impatiemment le 
bon vouloir des Allemands... 


ALIVE! 

La société Sictel nous a fait savoir qu'ils 
étaient bien vivants, et ils n'en sont pas 
-peu fiers. 


PROCHAINEMENT 

Vous pourrez lire dans ls numéro 31 le 
banc d'essai du soft "Le Serveur”, édité 
par la société MUST, qui propose par 
ailleurs un kit Vidéotex comprenant un 
composeur, un émulateur et un vidéo- 
texiseur. 


oi 02 03 
MUMEBNNN OOBANDENNE nan 
Pre Aron | 
CCECE CES LECET TETE CSS TT TT 

si TRE sd 


Répartition des bits de trois octets OI, 
O2 et O3 après manipulation dans quatre 
sextets S1, S2, S3 et S4. 


Et ensuite on ajoute 64 à chacun des 4 
groipes de bits obtenus! 

our la réception, il suffira de faire 
l’inversel 
Voici un petit listing de découpe (de 4 
lignes GfA): 


S1=((01 AND 252) DIV 4) OR 64 
S2=((01 AND 3)*16 OR (O2 AND 240) 
DIV 16) OR 64 

S3=((02 AND 15)*4 OR (03 AND 192) 
DIV 64) OR 64 

S4=(03 AND 63) OR 64 


Et un autre pour recoller les morceaux! 


S1=51 AND 63 

S2=S2 AND 63 

ee ARS ” Re + 
* On ne prend que rtie inférieure à 
S4=S4 AND 63 5 

01=S1*4 OR (S2 DIV 16) 

O2=(S2 AND 15)*16 OR (S3 DIV 4) 
03=(S3 AND 3)*64 OR S4 


Voiläl C'est fini, là, j'espère que c'était 
clair. C'est simple à comprendre, et si 
vous n'y arrivez pas dès la première 
lecture, retentez votre chance. En tout 
cas, on se retrouve le mois prochain pour 
d'autres folies Vidéotex et je vous attends 
dans les salons dédiés au Vidéotex sur 3615 
SMTST, surtout qu'il y a actuellement 
un concours (Tapez VDT ou TEX depuis 
le sommaire). 


Ciao. 
Emmanuel SCHWEITZER 


CONCOURS 
PERMANENT SUR LE 
3615 SMI*ST 


FRANCE-TEX OFFRE 
TOUS LES MOIS UN 
SOFT VIDEOTEASER 
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Jeu d'arcade 
Edité par Domark 
Couleur 

Envi 200F 


adaptation. : $alisée par Do- 
mark. Là aussi, tous les ni- 
veaux ont été respectés. Vous 
devez, à bord de votre super 
tank SR-88, prendre d’as- 
saut quatorze stations spa- 
tiales ennemies, en détrui- 
sant à chaque fois les centres 
de contrôle. Chacune des 
stations représente un ni- 
veau, et pour chaque station, 
vous devrez traverser quatre 
zones. La difficulté du jeu 
vient de plusieurs éléments. 
Tout d’abord des ennemis 
(tourelles armées, chars lé- 
gers, chars lourds, vaisseaux 
spatiaux), qui vous tirent 
dessus sans arrêt. Puis il y 
a les mines et les champs 
d'énergie qu'il faut éviter. 
Ensuite, votre tank con- 
somme énormément de fuel 
(à chaque fois que vous êtes 
touché, vous en perdez!) et 
il ne di que d'un 


réservoir très limité, vous 
obligeant sans cesse à vous 
réapprovisionner. Enfin, le 
maniement du tank est as- 
sez délicat (exactement com- 
me dans le jeu d'arcade) tout 
du moins au début. Heureu- 
sement, à chaque niveau, 
vous pourrez ramasser des 
bidons de fuel, des armes, 
des armures et des petites 
‘étailes" bonus. Celles-ci vous 
permettront entre chaque 
niveau de vous acheter: une 
portée de tir plus grande, 
une puissance de tir supé- 
rieure, un "turbo" pour votre 
tank, des écrans de protec- 
tion, une arme lourde. Cha- 
cun de ces éléments est cu- 
mulatif Gusqu’à un certain 
paint), et même si vous per- 

ez un tank (vous en avez 
À au qe ou gar- 

ez pour la suite. magni- 
fiques graphismes sont ceux 
du jeu d'arcade (pour la 
qualité aussi) et l'animation 
est aussi rapide et fluide. 
En plus, vous pouvez jouer 
à deux en même temps, et 
seul c’est réellement très, 
très difficile. Nous attendons 
maintenant avec impatience 
Toobin, Xybots, etc. 
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ARCHIPELAGOS 





Jeu d’arcade/réflexion 
Edité par Logotron 
Couleur 

Environ 200F 


Il y a bien longtemps, les 
Anciens jouaient avec les 
univers de la pensée. Leur 
niveau de développement 
était tel qu'il leur suffisait de 
fermer les yeux et de penser 
à un monde pour que celui-ci 
se concrétise, Chacun de ces 
mondes était un “archipela- 
gos”. Ils pouvaient s'y ren- 
contrer, boire du thé et s’y 
relaxer. Puis, un jour, les 
anciens pensèrent à un autre 
endroit. Il tournèrent leur 
regard vers la planète nébu- 
leuse du Nord et imaginè- 
rent qu’elle était composée 
de mers, d'habitants, et de 
civilisations. Ce monde devint 
si réel que ses habitants 
débarquèrent. Ces visiteurs 
ont annexé les archipelagos, 
et ont délimité leur propriété 
à l’aide d’obélisques en granit 


qu’ils ont installés. Les an- 
ciens ont tenté de “"désima- 
niger' ces êtres, mais il était 
trop tard. Un beau matin, 
ces habitants ont rendu visi- 
te aux anciens en les massa- 
crant sans pitié. Leurs corps 
se sont transformés en pier- 
res, et leurs âmes ont été 
condamnées à errer sur les 
îles. En plus, la vie des archi- 
pelagos fut bouleversée. 


Votre but est de détruire tous 
les obélisques. Mais les obs- 
tacles sont nombreux. Pre- 
mièrement, il faut détruire 
toutes les pieres présentes 
sur l’île. Cela n’est possible 
que si ces pierres sont reliées 
à l’obélisque par la terre. Si 
ce n'est pas le cas, il faut 
créer de la terre afin de cons- 
truire un pont. Facile à dire. 
En effet, des arbres “sau- 
teurs” vous gênent. Où que 
vous soyez, ils se déplacent 
toujours vers vous. Dès qu 

touchent la terre, ils la conta- 


minent par un virus de 


sÊtérserse 








couleur rouge qui s'étend 
avec le temps. Bien sûr, une 
fois contaminée, la terre n’est 
plus considérée comme telle 
et il faut re-créer de la “bon- 
ne” terre pour de nouveau 
relier les pierres à l’obélis- 
que. À chaque nouvelle par- 
celle de terrain créée, vous 
perdez de l'énergie. Pour ré- 
cupérer, il faut ramasser 
les petits oeufs qui poussent 
<en surface ou alors détruire 
une pierre. Mais ce n’est pas 
tout. Parfois, on rencontre 








une âme d’un ancien qui er- 
re. Tout contact avec celle-ci 
est mortel. Autre difficulté, 
il existe une espèce de taupe, 
qui défait votre travail. Elle 
transforme la terre en sable 
puis en mer. Et enfin, j'ai 
gardé le plus morceau 
pour la Én: ans certains 
niveaux poussent de gros 
œufs qui éclatent dès qu'un 
orage se manifeste et qui 
contaminent toute la terre 
qui est autour d'eux et ce 
jusqu’à la mer, sans que vous 


ayez le temps de dire oufl 

inez ce qui se passe lors- 
que vous êtes ue arrivé 
au but en ayant relié toutes 
les terres et que tout est à 
cision, après avoir détruit 
toutes les pierres, il vous res- 
te 90 secondes pour revenir 
auprès de l’obélisque et le dé- 
truire. Croyez-moi, ca n’est 
pes la chose la plus facile 
orsqu'on est sur un archi- 
pelagos comptant des dizai- 
nes d'îles et s'étendant sur 


une immense surface. 
Côté graphismes, c’est su- 
perbe avec un style se rap- 
proches de Sentinelle. Pas 
eaucoup de sons, mais ça 
ne manque pas vraiment et 
l'animation est très correcte. 
Sans conteste le jeu le plus 
passionnant que je connaisse! 
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Jeu d'arcade 
Edité par Océan 
Couleur 
Environ 200F 


Le président Ronald Reagan 
vient d’être enlevé par des 
ninjas, et on vous engage 
pour le retrouver, car vous 
êtes, vous aussi, un maître 
des arts martiaux. Direc- 
tement basé sur le jeu qui est 
lun des tous meilleurs dans 
les salles d’arcades, ce soft 
est mieux qu’une simple 
adaptation. En effet, elle. est 
très complète. Les graphis- 
mes sont superbes, avec des 
décors différents à chaque 
niveau, des ennemis béné- 
ficiant d’une très belle ani- 
mation, une es de coups 
impressionnante, des sprites 
de grande taille, etc. Les 8 
niveaux ont été repris dans 
leur intégralité, aussi bien 
du côté graphismes, que du 
côté longueur et difficulté. 
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ht , ST: 
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En plus des coups de pieds 
et A poings que vous don- 
nez, vous pourrez de temps 
en temps prendre une arme à 
l'un de vos adversaires, ce 
qui vous rendra un peu plus 
efficace. Pour les six pre- 
miers niveaux, en plus des 
nuées d'ennemis, vous aurez 
à combattre un chef, plus 
résistant, plus fort, et qui 
dispose d’un coup spécial 
(assez mortel). Au 7ième ni- 
veau, vous atteignez le bâti- 
ment où est retenu prison- 
nier Roni, et vous devrez 
affronter, à la suite, chacun 
des six chefs précédemment 
vaincus (cela devient très 
dur). Enfin au dernier ni- 
veau, vous devez libérer le 
président, et combattre le 
grand chef, au côté duquel 
tous les autres ennemis font 
figure d’amateur. En plus, 
à c niveau, VOUS pour- 
rez trouver des canettes de 
Coca (une vie supplémen- 


taire) ou des réveils (pour 
gagner des secondes), car le 
temps est limité. Vous pou- 
vez jouer à deux en même 
temps, ce qui est le meilleur 
moyen de finir le jeu, mais 
ne comptez pas y arriver au 
premier coup! Il faudra que 
vous vous entraîniez un bon 
bout de temps. 

Le seul reproche que nous 
pourrions faire à ce superbe 
jeu serait sa relative len- 





teur, maïs il faut savoir qu'il 


“est tout juste plus lent que 


le jeu d'arcade (la différence 
est minime) et surtout, il 
faut tenir compte du travail 
merveilleux déjà effectué 
(faut quand même pas pous- 
ser). 4 hit, qui promet 
la suite des adaptations 
‘Océan (Robocop, Wec Le 
Mans), si elles sont d'aussi 
bonne qualité. 
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Jeu d'arcade 

Edité par Silmarils 
Couleur 

Environ 250F 


Jusqu’alors décevante, la 
production de chez Silmaris 
s'améliore nettement et elle 
se place même dans le haut 
du pavé des sociétés fran- 
caises voire européennes. 
La meilleure preuve en est 
Targhan, logiciel réussi en 
tous points. Dans la lignée 
de Barbarian, mais le sur- 
classant totalement, il fera, 
sans nul doute, date dans 
l'histoire du ST. Targhan, 
c'est le nom du héros que 
vous incarnez. Fils de Tharn, 
homme de charisme et de 

ande intelhgence (le chef 
LÉ votre tribu et d'Eden- 

arhn votre village) et de 

abella, femme très belle, 
vous avez hérité des qualités 
de vos parents. Lors de la 
mort de votre père, c'est vous 


qui lui succédez. Alors com- 
mence votre long appren- 
tissage de la vie et du manie- 
ment des armes. Durant tout 
ce temps, on vous a caché 
que vous étiez l'être élu pour 
L quête ultime: celle de l'im- 
mortalité. Pourtant, plus 
Ian vous aimiez écouter 
e sorcer-mage  Atha-An 
chanter ses légendes, et déjà 
lune d'entre elles, vous pa- 
raissant plus proche que Le 
autres, tourmentait votre 
esprit. Elle disait à peu près 
ceci: "A l'Est d’Edengarhn 
se dresse un château, le châ- 
teau du malin. Un être puis- 
sant qui meurt et puis renaît 
en narguant le monde”. 
Votre formation terminée, 
vous avez compris qu'il vous 
fallait tout quitter, femme 
et enfants, pour vérifier la 
légende et anéantir le mal. 
Voilà pour l’histoire. 

Pour la réalisation, il n’y a 
rien à dire. Les graphismes 
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sont somptueux et les sons 
digitalisés nombreux et de 
très bonne qualité. Rien n’a 
été oublié, pas même le bruit 
du pas feutré foulant un sen- 
tier forestier parsemé de 
mousse et de feuilles séchées. 
Après cet intermède bucoli- 
de passons à l'animation 

e votre personnage: elle 
est tout simplement formi- 
dable. Les mouvements se 
détachent parfaitement, et 
même les muscles sont plus 
ou moins saillants suivant 
que l’on marche ou que l’on 
se bat. Les décors sont très 
riches avec des animations 
en arrière plan. Le jeu se dé- 
roule au joystick ou au cla- 
vier et seize mouvements 
sont possibles. Tout au long 
de votre quête, il faudra ra- 
masser par exemple des étoi- 
les de la mort ou en déposer. 
Pour cela, il faut utiliser les 
touches de fonction. Les mau- 
vaises rencontres seront fré- 








quentes et variées. Outre les 
hommes ou les femmes, on 
ut se faire attaquer par 
es oiseaux, des félins, etc. 
Néanmoins, certaines créa- 
tures plus avenantes vous 
suivront et serviront par la 
suite. Le jeu comporte trois 
niveaux et il faut bien sûr 
tous les explorer. La terre 
ferme, le sous-sol et les airs, 
où vivent évidemment des 
êtres hostiles. 
Dans l’ensemble, c'est "génial" 
et Targhan ravira tout le 
monde. Sachez qu'en plus, 
le programme supporte deux 
drives et surtout reconnaît 
l'extension mémaire, permet- 
tant ainsi de tout charger 
en une fois et de ne plus 
faire d'accès disque. Main- 
tenant, c'est à vous de jouer. 
Ne faites pas mentir votre 
nom. En effet, dans la langue 
de la vallée, il signifie: 
"celui qui reviendra"! 


CYBERNOID II 


Jeu d'arcade 
Edité par Hewson 
Couleur 

Environ 200F 


Le premier était déjà très 
beau, le deuxième l’est en- 
core plus. Basé sur le même 
principe, se frayer un pas- 
sage au milieu d’un monde 
peuplé d’ennemis en tous 
are, la tâche sera plus 

ure que dans le premier 
épisode. De nouveaux mons- 
tres ont vu le jour ainsi que 
des tableaux encore plus 
tordus. Mais n'ayez crainte, 
il en est de même pour les 
armes, et de nouveaux effets 
spéciaux sont à votre dis- 
position. Les graphismes sont 





plus fournis et plus beaux, 
et maintenant ils sont 
même animés. La musique 
qui accompagne le jeu est 
très bonne, tout comme les 
bruitages. L'animation de 
votre vaisseau est toujours 
aussi fluide maïs toujours 
aussi difficile. Le scrolling 
du vaisseau est omni-direc- 
tionnel ainsi que celui des 
écrans. Il faudra bien souvent 
faire preuve d'observation 
et de rapidité pour les fran- 
chir. Pratiquement, chacun 
d’entre eux offre plusieurs 
possibilités, il s’agit de choi- 
sir la bonne. Foncer tête 
baissée est le meilleur moyen 
d’avoir à ré-appuyer sur le 
bouton start très vite. 


} 
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SLREANTE 


SUPER CADEAU ! 


l'achat de 3 jeux {en une ou 


LOGICIELS JEUX 


PRECIOUS METAL... 245 
CAPT.8LOOD:XENON 

SUPERHANG ON+ARKANOID 2 
PREMIER COLLECTION... 245 
NESULUS-NETHERW 
ZYNAPS-EXOLON 

FORCE MAGIC mm 245 
PANTHERE ROSE*WESTERM GAMES 
CLEVER-SMART-VAMPIRE EMPIRE 
MAGA PACK mines 242 
WINTER OLYMP.88-FROSBYTE 
MOUSETRAP+PLUTOS-SUICIDE MIS- 


"ESSLIIIILII IS à 
Une magnifique Calculatrice porte-clés : pour: 


LL, 


EST E 


plusieurs fois). 


GHOST AND GOBEBLINS 
G.I.G.N. OP. JUPITER 
GUARDIANS MOON 
GUERILLA WARS, 
GUNSHIP 

HELL FIRE 

HEROS OF THE LANCE: 
HIGH EPIDEMY 
HUMAN KILLING MACH . 
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ANGLAIS 4/38... 240 
ANGLAIS POUR LE BAC. 460 
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TERRORPODS .… 

TEST DRIVE 

THE DARK SIDE un 245 
THE DEEP ï 
THE GAMES SUMMER 

THE GAMES WINTER 

THE KAISTAL 

THE LAST NINJA 2, 

THE PRESIDENT IS MIS. 
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CYBERSCULT 1,0. 
CYBER TEXTURE 1. 
CYBERSTUDIO 2.03 
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DEVELOPPER GFA AN MEPRITE EU OR 
DEVPÉCE 730 SPRITE EDITOR DE LUXE. 570 
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DISQUETTES 3.50° SFDD 
à l'unité par 100 ]] 














Réf. 10 | 20 [50 100 
3"1/2SF.0D | 110F | 210F | 475F 895F 
3° 1/2D0FD00 | 125F | 240F | 5507 | go5F 








" Disquettes certifiées 100 % garantie 5 ans 
Livrées dans boites + enveloppes + étiquettes 


JESSICO - B.P 693 - 06012 NICE CEDEX 


D 93.51.61.30 











PORT LOGICIELS JEUX 18 F 
DOM TOM + 50 F 


precisez votre ordinateur | 


e bleue 





LhnalequeÀ 


[7 Je joins un Chéque où mandat-lettré 
7 Je paye par carte bleu et je complete | 


es 2 lignes ci-dessous 





Tale Gex0 
NOM 
N° ET RUE 
VILLE 





ins rien 


pate 


PRENOM 


si 


El 





CODE POSTAL à à 1 1 


SIGNATURE OBLIGATOIRE 


1 K7 COMTE EEE TETE 
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DE QUOI S'AGIT-IL ? 


Lorsque l'on possède une radio 
un peu performante, munie de 
nombreses gammes d'onde 
courtes, on est désappointé par 
le nombre d'émissions en 
forme de bip ou de grésille- 
ment. La plus connue de ces 
formes d'émission est le morse, 
signal de sonorité unique com- 
posé d'émissions de bip longs 
et cours, ou trait points : 

Le soft proposé par notre Ama- 
teur se charge donc de trans- 
former les signaux reçus pour 
retrouver leur signification. 
Ainsi, à chaque succession de 
traits et points, il fait apparaî- 
tre la traduction alphabétique. 
Mais il ne se limite pas à cela, 
et c'est aussi la réception des 
dépêches d'agences, la récep- 
tion d'images de télévision 
lente ou d'image fixe qui est 
possible. : 


UN ST SEUL ? 


Il est évident qu'un soft et l’or- 
dinateur seuls ne peuvent pro- 
céder au décodage, aussi l’au- 
teur propose-t-il un plan de l‘in- 
terface électronique, très sim- 
ple, qui reliera le port impri- 
mante du ST à la sortie casque 
de la radio. 

Côté logiciel, afin de permettre 
une traduction en temps réel 
des signaux reçus, l’auteur a 
écrit les noyaux de programme 


À la recherche d’un programme d' 

en dépouillant des petites annonces, mon 
ie re ph relative à un logiciel de décodage 

av ce n’était pas un programme 
formant. C'était la découverte d’un univers 


en assembleur, se contentant 
d'écrire un « Shell » en GfA 
avec trois écrans de contrôle 
particulièrement élégants. On 
est vite frappé par l'homogé- 
néité des performances et la 
qualité de l'ergonomie, qui font 
de ce produit un logiciel intelli- 
gent et non un outil banal. 


L'utilisation se fait de manière 
entièrement graphique, le mode 
d'emploi est absent et pour- 
tant, en vingt minutes, on réa- 
lise les premiers décodages. 


L'ECRAN PRINCIPAL 


Il regroupe toutes les comman- 
des (choix du mode, vitesse 
d'analyse, analyse) et permet 
d'aller soit consulter le buffer, 


Eu TEXTE RITY 
+  IHAGE FAX : 





POUR NE PLUS 
CONFONDRE TITI-TA-TA 
ef TATA-TI-TA... 


émulation de télécopieur (FAX) sur ST, 
attention a été attirée par une petite 
FAX, TTY, SSTV. Le contact pris, il s’est 
de téléphonie mais de radio, réalisé par un amateur très per. 
Œutilisation sur ST dont notre magazine n’avait pas dit un mot ! 


& 


La procédure de décodage 





soit lire les documents au for- que le panneau de contrôle n'a 


mat PI3 situé sur la disquette. 
Sans être compliqué, il apparaît 








pas été établi à la légère. 


Après avoir choisi le signal que 
l'on désire décoder, c'est-à-dire 
après avoir calé la radio sur une 
émission que l'on a identifiée à 
l'oreille, on peut passer en 
mode analyse. Apparaît alors à 
l'écran une sorte d’oscillos- 
cope, un balayage façon radar 
de la gauche vers la droite qui 
fait apparaître les courbes rela- 
tives à l'émission reçue. Ainsi 
peut-on visualiser la puissance 
optimale de réglage de la radio, 
la vitesse et le cycle de déco- 
dage jusqu’à ce qu'apparais- 
sent des signaux graphique- 
ment nets. 


Ensuite, il faut passer en mode 
décodage et il est tout à fait 






























J va 


enthousiasmant de voir alors se 
constituer ligne par ligne une 
image météo, ou se former 
caractère par caractère un 
texte venu du bout du monde. 


LES DIFFERENTS MODES 


Pour le morse, rien n’est plus 
simple, l'analyse permet essen- 
tiellement de se caler sur le 
rythme de l'émetteur et de 
régler convenablement le 
niveau de son. Les erreurs 
deviennent à un moment quasi- 
inexistantes et les mots avan- 
cent peu à peu. 


L'analyse ? 

Le graphe fait apparaître des 
colonnes tracées selon deux 
axes, horizontalement le 
temps, et verticalement la fré- 
quence. En appuyant sur 
l'oreille gauche de la souris, on 
obtient, comme avec l’appui 
sur ESC sous Degas, une 
grande croix que l’on cale aux 
différents points significatifs du 
graphique, avec affichage, en 
haut du tableau, du nombre de 
millisecondes ainsi que du nom- 
bre de bauds. 





Le Mode RTTY 

C'est en fait une variante du 
morse, beaucoup plus rapide et 
qui tend de plus en plus à le 
Supplanter. Son décodage est 
un peu plus difficile mais pas 
trop. 


Le Mode SSTV 

ll s’agit de la télévision amateur 
à balayage lent, qui utilise une 
définition de 128 lignes, en 
émettant une image toutes les 
- 8.5 secondes. A l’aide du para- 
métrage, il faut attraper suc- 
cessivement la synchro géné- 
rale puis les synchros de blanc 
et de noir. à 

En mode analyse, un rapide 
tâtonnement et quelques 
secondes d'observations per- 
mettent de distinguer ces diffé- 
rentes phases et d'obtenir rapi- 


26. 
; 


Une image météo décodée, non retouchée 


- d'analyse, et avec lui sont 


quasiment en permanence, des 


Pour ATARI ST du 520 ST simple face jusqu'au MEGA4 ST avec Disque DUR ! 
Fonctionne en moyenne où haute Résolution. Toutes versions de ROMS ! 


RANSMETTEZ VOS 
PROGRAMMES PAR 
REPTEASER 2.01 


Serveur monovoie utilisant le modem gratuit du minitel et incluant les options : 
Journaux Cycliques : de 0 à 5 - Pages par journal : de 0 à 20. 

: 1 Messagerie SYSOP pour vos messages. 

: 1 Messagerie GENERALE pour les annonces. 

: 1 Messagerie PRIVEE pour les boites aux lettres. 
La capacité de TOUTES les Messageries est complètement parametrable. 

Les pages SYSTEME sont TOUTES modifiables afin que vous puissiez enfin 
PERSONNALISER entièrement votre serveur. Nous vous fournissons toujours 
un jeu de pages SYSTEME, à vous de les modifier à votre guise. 


TELECHARGEMENT : Vos correspondants pourront S'APPROPRIER les 
programmes ou fichiers que vous VOUDREZ bien mettre à leur disposition. Par 
exemple, un fichier de 3 Koctets partira de chez vous et s'écrira automatique- 
ment sur la disquette de votre correspondant en moins de 35 Secondes. 
De plus, le programme de réception RECEPTEASER vous est fourni et vous 
êtes hbres de le copier et de le donner aux futurs connectés de votre serveur. 
UTILITAIRES FOURNIS : REPUTIL.PRG grâce auquel vous pourrez impri- 
mer fous vos services MESSAGERIE — REPEDIT.PRG un composeur videotex 
alpha-numérique pour créer les pages de votre serveur. — Et surtout : 
CONFIG.PRG qui vous permettra de gérer votre serveur sur une ou plusieurs 
unités de disquettes voire même sur Disque Dur pour les professionnels. 
POUR UTILISER REPTEASER 2.0 vous devez avoir : 1 câble MINITEL pour 
assurer la liaison ST -> Minitel et 1 Câble de DETECTION de sonnerie qui 
lancera votre serveur lors d'un appel téléphonique. 
BONUS : EMUCAP 2.0 véritable EMULATEUR de clavier MINITEL avec en plus 
CAPTURE incorporée et Sauvegarde Videotex ou ASCII des fichiers. 
Pour ATARI ST du 520 ST simple face jusqu'au MEGAA ST avec Disque DUR ! 
Fonctionne en basse Résolution. Toutes versions de ROMS ! 


TRANSFORMEZ 
VOS IMAGES AVEC 
VIDEOTEASER 2.0 


OUT INDISPENSABLE permettant la composition de pages minitel graphique 
par transformation automatique d'images format NEO/P11/PC1/PI3/PC3/TNY/ 
ART/SC0/SC2/D00/PIC, en images minitel au format VID, c'est-à-dire le format 
VIDEOTEX. Les pages ainsi créées peuvent être reprises dans un serveur. 

Un éditeur graphique incorporé permet la retouche des images grâce au 
PIXELISATEUR qui travaille au niveau du PIXEL 2 x 3 du minitel, L'envoi des 
images se fait à 4800 Bauds et les données sont compactées afin de réduire au 
maximum le temps d'affichage de l'image. Des gains de près de 40% ont pu être 
observé par rapport à la version 1.0. Enfin l'installation sur disque dur est 
désormais possible ainsi que l'utilisation CLAVIER pour les déplacements. 


BONUS : DIAPOVID 2.0 un slide show pour vos images minitel et aussi bien sur 
RECEPTEASER pour télécharger sur TOUS les REPTEASER de France !! 


BON DE COMMANDE - A Recopier ou à Découper 











ServiceS MESSAGERIE 














dement une image d'une qua- 
lité honorable. 







Le Mode FAX 
C'est le mode 



















« royal » 
expédiées de par le monde, 


images de 1280 par 800 lignes 
et comportant de nombreux 
niveaux de gris. Basé sur un 
système rotatif, de 30 à 240 
tours minute, il faut à peu près 
5mn en moyenne pour obtenir 
une image, et si, pour les autres 
modes, l'enregistrement sur 
magnétophone avant décodage 
est possible, ici l'ordinateur doit 
travailler en temps réel pour 
éviter les déformations. 

Outre le fait que les images 
seront en format Degas, ce qui 
autorise les retouches, il existe 
un écran, cette fois pilotable au 
clavier, qui permet de Voir un 
fragment (loupe) de l’image, de 
faire une inversion, de tramer, 
de recentrer, de modifier la 
lumière. Tout en continuant à 
décoder ! 






































































UN PRODUIT FIABLE 


L'une des autres surprises lors 
de l’utilisation de ce produit a 
été sa fiabilité, car je n'ai jamais 
rencontré de bombes, ni de 
situations incontrôlables. 
COMO2 est donc un produit 
parfaitement terminé, il est gra- 











phique, ne plante pas et atteint | [] Je commande le REPTEASER à 290.00 
ses objectifs. Il est d’un indis- | [] Je commande le VIDEOTEASER à 1" 290.00 
cutablé niveau commercial, et | [] Je commande le CABLE MINITEL à 150.00 


j'y ai trouvé une nouvelle 
dimension passionnante, celle 
de l'écoute du monde. 

En prenant contact avec l'au- 
teur qui est un particulier, fai- 
tes attention au modèle de 
ROM 5, car COMO2 ne les aime 
pas toutes. Pour le joindre, eh 
bien il s'agit de Pascal Rinal- 
duzzi, 26, route du Chateau 
d'eau, 38150 Roussillon. Tél 
(16) 74.86.15.49. 


O Je règlerai ma commande au facteur majorée de 60.00 F. 


NOM: Prénom : 
Adresse :' 









Code postal : 
Téléphone : 
A retourner à : FRANCE-TEX - 22 Grande Rue - B.P. 54 
92310 Sèvres - Tél. : (16.1) 46 26 15.10 


Commandes téléphoniques acceptées SERVEUR au (16.1) 39. 75. 75. 38] 






TITA TITI ROS 
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Vends Mega ST2 état neuf 
(garantie mois + mainte- 
nance sur site + moniteur mono- 
chrome. Le tout 10000 francs. 
Tél: 35 87 89 4, province. 


Le Rédacteur en Chef est 
moche. Signé: Mic le vengeur 
masqué. 

Vends Atari Mega ST2 couleur 
+ 70 disquettes + formation + 


livres, sous garantie. Valeur 
lobale: 16000 francs. Prix: 
500 francs. 


Tél: (1) 43 68 61 32, Nicolas. 


Vends milliers sons synthés 
pros. Disk Atari: M1- D20 - D10 
- D110 - K1- DX7 - MATRIX - 
DW8000 - D50, D550 - JUNO1 - 
JUNO2 - MKS50 - TX81Z - DX11 
- DX21- DX27 - DX100 - MT32.. 
260 francs. 

Tél: 61,55 17 11, province. 


Urgent! Vends disque dur 

04. Très peu servi et en très 
bon état: 2000 francs complet. 
Tél: (1) 46 81 08 36, après 18h, 
Jérôme. 


Recherchons Godefroy Giudi- 
celli, Eee depuis quelques 
mois. Barbu, la bonne quaran- 
taine, motard, il a disparu dans 
Paris et sa banlieue, au cours 
d'une AL day à Cour- 
bevoie. Godeffroy, si tu nous lis, 
fais-nous un signe. Ta famille, 
tes amis et tes employés 
s'inquiètent. 

Renssignements: composez le 
3615 et tapez "SOSJEUNES". 


C1 joint un chèque ou CCP de 50 francs 
(25 francs pour les abonnés) 
à l'ordre de Pressimage. 


Vends cause double emploi 
moniteur couleur Atari SC1425 


neuf, jamais servi, sous 
arantie avec emballage: 1950 
rancs. Lecteur externe SF 


354: 380 francs. 
Tél: (1) 48 93 42 72 après 20h. 


Vends cause départ collection 
complète STMAG numéros 1 à 
27 inclus, 500 francs. Deep 


Space, Silent Service, The 
Pawn, F15 Strike Eagle, 
Playhouse, Wanderer, Haba- 


writer 1, avec modes d'emploi, 
100 francs pièce. Livres "Bien 

débuter" 100 francs, "Clefs 
our Atari ST, Tome 1" 150 
rancs. 

H. de Saboulin, 59 rue Boileau, 

75016 Paris. 


Vends Aventurier Fou usé, un 
peu vieux et très fatigué. Si 
vous pensez pouvoir en tirer 
encore quelque chose, ou si 
vous en avez déjà un autre et 
que vous comptez les utiliser 
comme presse-livres, c'est 
votre affaire. On vous le file 
gratos. Vacciné et tatoué, il est 
très propre sur lui et sait se 
tenir en société. 


Vends logiciels pour ST: 
Beckertext ST2, First Word 
Plus, Datamat (99% neuf, à 
part de 100 francs). 

ends logiciels pour PC: GEM, 
GemWrite, GemPaint. 
Vends moniteur monochrome 
12 pouces, 4 modes pour PC. 
Tél: (1) 43 52 25 20, à partir de 
19 heures, Monsieur Meng. 





L 


PETITES ANNONCES 


“Petites Annonces” devrait être invariable au singulier car chaque PA est unique. 


Vends Ram 41256, 45 francs 
ièce, disques 3"12 vierges 6 
rancs. 

Cherche contrôleur disque dur 


our ST. 
él: (1) 48 49 86 41. Jacky. 


Un paquet de purée Vico. Un 
litre de lait. Un rouleau de 
Sopalin. Penser à demander à 
Mme Duroy si elle peut garder 
le petit, demain à 17h. 


Vends jeux originaux, utili- 
taires, dessin, ngues, domaine 
publie, etc. sur Atari ST. Liste 
complète contre un timbre 
2 20F. 

Monsieur Rohée Hervé, 9 
A Caton, 69008 Lyon. 
(NDC: Ce sont des jeux ori- 





ginaux ou des originaux de 
Jeux? Non, parce que bon...) 


Si vous recherchez une place 
de claviste pour les PAs de ST 
Magazine, c'est trop tard. Ca 
fait CEHIeMpe qu'elle est déjà 
prise, eh. 


a da Embryon de journaliste 
recherche méthode d'appren- 
tissage pour vérifier ses Infor- 
mations après parution. 
Contacter discrètement Revid 
Dané. 


Propose bibliothèques de 
routines GfA de provenance 
inconnue, je fais la collec”. 
Contacter secrètement Avide 
ndré. 


VU DANS LA PRESSE 

(merci au génial lecteur qui nous l’a envoyé: voilà ce 
qui arrive quand vous lisez un journal qui ne fait pas 
attention à ce qu'il publie: ça raye...) 


JUUr, SUT MESUrES. LE, su, 





206434J Vds NEWS CRACKEES 
sur ST 520 (R-Type Night Hunter 


Speedball Crazy cars 2) prix très 


int. tél. 


fl 


NOM DU CLUB: 
ACTIVITES: 


REUNIONS (quand, où?): 
MONTANT ADHESION: 


Le club a-t-il un serveur RTC? 
Autres machines que le ST? 


FORMULAIRE D'INSCRIPTION 
A L’ANNUAIRE DES CLUBS 


206603J Vds AMSTRAAD C' 
664 monochrome à disque‘ 
fiv + cable rall-- 


| 


DATE DE CREATION: 


QO Non QOu (N° : 
OQ Non QOui ( 


REPRESENTANT DU CLUB POUR ST MAGAZINE 


NOM: 
ADRESSE: 


TELEPHONE: 





PRENOM: 








e nombreux jeux de rôle 
étant adaptés sur micro, il 
était normal qu’une société 
se décide à se lancer sur le 

roman de J.R.R Tolkien, le 
Seigneur des Anneaux. À 
l'origine du premier des jeux 
de rôle et reconnu depuis 
quelques années comme la 
référence dans ce domaine, 
ce roman perpétue la lutte 
entre le bien et le mal, à tra- 
vers une fresque d'heroic 
fantasy jusqu’à aujourd’hui 
ï Eee Ce logiciel est Le 


le roman, re 


ie dans leur quête, 


étruire un anneau 




























Faramir, Saroumane, etc.) 
ainsi que tous les lieux et 
villes du roman. Les pro- 
grammeurs ont en effet 
respecté aussi bien le monde 
(avec ses villes, ses forêts, 
ses ruines) que les person- 
nages et l’aventure. Vous 
disposez de trois niveaux de 
vue: détaillé (pour voir vos 
personnages, ramasser un 
objet, discuter avec un per- 
sonnage), local (pour voir un 
heu et ses Es proches, 
vous y voyez les troupes pré 
ie les villes, vous da. 
cez vos personnages et ar- 
mées, etc.), ga (pour vair 
le monde des "Terres du 
milieu”, la localisation des 
troupes” amies et ennemies, 
pour sauvegarder une partie 
ou la rappeler). Vous devez 
trouver certains objets et 
les rapporter aux rois nains, 
elfes et humains, pour qu'ils 
viennent combattre avec 


vous. La première partie du 
jeu concerne l'aventure à pro- 
prement parler: vous devez 
trouver ces objets et donc 
des alliés, éviter ou combat- 
tre les Nazguls, Trolls et 
autres ennemis. Dans la 
deuxième phase, vous devrez 
en plus diriger vos troupes 
pour combattre Sauron et 
Saroumane, mais surtout 
Ra i le contrôle de Minas 

ville fortifiée à la fron- 
tière si pays ennemi. Lors 
d'un combat, pour chaque in- 
dividu ou troupe, vous pou- 
vez donner les sui- 


vants: charger, combattre, 
faire retraite, fuir. 

En discutant avec des 
sonnages, vous obtien 
des renseignements sur les 
emplacements de certains 





objets. Les graphismes sont 
superbes (entre autres, la 
présentation), et surtout, le 
nombre d'écrans différents 
en vue détaillée est tout sim- 
plement phénoménal. Le 
système de jeu très pratique 
bénéficie en plus d’une option 
Temps pour accélérer le es 
roulement du j jeu, et d’un 
documentation à la fais ra 
plète et pratique. 
L’atmosphère et l'ambiance 
mystérieuse du roman ont 
su être à l'écran 
comme jamais auparavant, 
et ce jeu est vraiment plus 
qu'une simple réussite, C'est 
la preuve qu’un jeu de rôle 
peut être vraiment adapté 
sur micro. Merci à Melbourne 
House. 


1 4 1113,0 7 
VOUS RENDRE 


Fa)! 
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STEVE DAVIS WORLD 
SNOOKER 


Simulations de billard mode Demo D pen de 
e 


LES COOLS 






























Edité par CDS rapidement les assimiler. chacun partant de son côté. 
Couleur Vous pouvez jouer à deux ou Par un système d'icônes 
Environ 200F seul contre l'ordinateur après 


Jeu d'aventure arcade ue Le Des Enr 


Edité par Ubisoft ger, le déplacer, utiliser un 
Couleur objet, sauvegarder une par- 
Environ 200F tie, rappeler une partie ou 
quitter le jeu. Vous pouvez 

Ce jeu, tiré du film gore du prendre un objet à l'écran 
même nom, avait fait un en cliquant dessus, il sera 
malheur sur Amstrad, et alors visible dans une boîte 
nous avons attendu, avec inventaire. Il suffit done de 
sérénité tout d’abord, ir trouver les bons objets, qui, 
dans le doute, et pour finir selon les lieux, vous seront 
avec désespoir, l'adaptation nécessaires. Les graphismes 
sur ST. Elle est enfin dispo- sont beaux et colorés, et les 
nible, et il faut avouer que zombis particulièrement ef 
le résultat est bon. Alors frayants, surtout quand ils 
que votre groupe vient de vous attaquent. Le supermar- 
trouver un hélicoptère pour ché possède 4 étages plus 
fuir la région, vous devez vous un sous-sol non éclairé (à 
poser sur le toit d'un super- vous de trouver un moyen de 
na à cours de so Ft et mn dRer 
ne ne en cé - rant. Vous espérez en trou- aller ’extérieur (si vous 
dd safe ses ver dans ce ne voulez être zombifié). L'am- 
PRARERSRR RL INA TT DRE ET TT alors bonne chance, car il biance générale du jeu est 
É- æ _ est infesté de zombis. Vous fidèle au film, angüissante et 
FF = F dirigez quatre personnages, prenante à la fois. 


avoir choisi la difficulté et 

le t de billard désiré. 
Steve Davis Snooker est une Tous les choix et options se 
simulation de billard en deux font à la souris, et le sys- 
dimensions. Ce léger incon- tème de jeu est assez pra- 
vénient (par rapport aux tique. Vous pouvez aisé- 
billard en 3D) a très bien ment donner différents effets 
été surmonté par d’autres à votre boule (rétro, coulé, 
avantages. Le plus intéres- lifté, etc.) et régler la puis- 
sant reste le chaix du billard sance du coup et son orien- 
désiré. En effet, vous pou- tation. Pour les passionnés 
vez choisir le billard francais, de billard, ce logiciel est abso- 
le billard anglais, américain lument nécessaire, car il re- 
ou le snooker 10 boules ou Lt ee ce qu'un joueur 
15 boules. Très peu de per- de bi peut espérer. Pour 
sonnes connaissent toutes ceux qui ne connaissent pas 
les règles d’un billard, la très bien ce jeu, ce serait 
documentation ainsi que le plutôt une bonne approche. 








PATRHIERIENN 


POSITION CUE 








pu d'arcade 

ité Creati 
Coulexr 
Environ 200F 


Apprenant que le complexe 
d'extraction d'Helagenium 

1 a été investi par des 
mercenaires ef craignant que 
Tanix Lawson, l'un des géo- 
physiciens les plus brillants 








American Ice Hockey (Mindsca 


LES GLOKS 


éliminer 5; 

lement. homme pourrai 
ee planer un grave danger 
sur le futur de l'humanité 
toute entière. Vous faites par- 
tie des trois anciens vété- 





) est un 


hockey sur glace assez lamentable, Graphi- 


quement c'est très moyen, et le hi 
injouable, les joueurs incontrôlab 
encore en oublier. C’est glok, maïs il y a pire. 






Face Off (Anco) est un super Glok, un comme 
on en fait rarement (le dernier aussi nul remonte 
à Super Tennis). C'est encore un hockey, mais 
cette fois-ci, on dirait du ST Basic, Bref, passons. 


Mad Flunky (Alternative) est loin d'être une 
réussite. Premier jeu d’Alternative sur ST, les 
graphismes sont laids et la maniabilité est nulle! 


Pothole Pete est une sorte de jeu de grimpette 
aux graphismes laids et à l'animation nulle Bref, 


on n'en parle pas plus. 


" 


est carrément 
les, et je dois 


A 









eo! 
r 
CA | 
| 


rans recrutés pour cette mis- 
sion, qui ont été choisis pour 
leur compétence et leur cou- 
rage (comme vous!). Vous 
serez parachuté sur le ter- 
rain par un chasseur Vstol. 
Après, il faudra vous débrouil- 
ler seul. Vous ne bénéfi- 
cierez d'aucune aide de notre 
part et si quelque chose 
tournait mal, nous nierons 
avoir eu connaissance de vos 
agissements. Vous serez seul 
responsable. En cas de suc- 
cès, une prime vous sera 
versée sur un compte dans 
une banque de votre choix; 
pour chaque mercenaire 
abattu en plus, une prime 
finale vous sera remise après 
votre mission. Vous porte- 
rez un faux nom: Comman- 
dant Selous. Une fois sur 
place, vous devrez vous frayer 
un chemin dans le complexe 
Tk21 où vous rencontrerez 
des ennemis et divers 
équipements de combat. Il 
vous faudra les ramasser. 
En effet, des balles spéciales 


sont nécessaires pour ané- 


antir les robots qui vous bar- 
reront la route, et d’autres 
vous d eront des efforts 
répétés avant d'exploser. 
De plus, des rayons d’éner- 
gie entraveront votre marche. 
Pour les éliminer, il faudra 
détruire les générateurs. 
Vous changerez d'armes en 
appuyant sur la barre d'espa- 
ce. Le briefing est terminé. 

Stormtrooper n’est m1 plus 
ni moins qu'un jeu guerrier, 
mais il est parfaitement 
réalisé. Les décors changent 
à chaque niveau et les gra- 
phismes sont de très bonne 
qualité. Les bruitages sont 
corrects et suffisent au jeu. 
Quant à l'animation du per- 
sonnage, elle est rapide et 
de toute beauté. Il existe un 
mode entraînement per- 
mettant de pratiquer le plus 
haut niveau atteint dans la 
partie précédente. Bonne 
nouvelle pour tous ceux qui 
possèdent un méga de mé- 
moire, le jeu se charge une 
fois pour toutes. Qui est 
amateur? 





















143 





144 


BUMPY 


Jeu d'arcade 

Edité par Loriciels 
Couleur 

Environ 200F 


Encore un jeu de boules. Dé- 
cidément, on n’en sort pas, 
me direz-vous? Oui mais 
s'ils sont tous comme ca, 
moi j'en redemande! 
D'accord, le principe est sim- 
ple et les graphismes au- 
raient pu être plus fournis, 
OK! mais alors qu'est-ce 
qu'on rigole! Bumpy fait 
partie des trop rares logi- 
ciels que l’on ressort pério- 
diquement avec plaisir, 
pour ire encore une par- 
tie. Le but du jeu est fort 
simple, passer le maximum 
de tableaux pour faire un 
high-score. Si le principe est 
simple, il en est tout autre- 
ment dès que l’on prend le 
joystick en main. 
Manoeuvrer cette diabolique 
boule rebondissante ne $a- 
vère pas très facile. Surtout 
uil existe de nombreux 
obstacles, et que bien sou- 
vent, pour passer un ta- 
bleau, un seul parcours est 
possible, et on doit donc pas- 


[ as es = 


den 
L + 2 


+ 


D 2 D > | 


ser obligatoirement 
toutes les cases. 


sur 


Evidemment, certaines d’en- 
tre elles nécessitent des objets 
spécifiques. Par exemple, 
pour franchir les cases de 
feu, il faut auparavant avoir 
fait provision de gouttelet- 
tes d’eau. Pas de panique! 
Chaque écran est bourré 
de choses à ramasser. Mais 
ce n’est pas tout, en plus 
d’une bonne gestion de son 
patrimoine, Bumpy demande 
un minimum de réflexion, 
sinon on se retrouve vite coin- 
cé sans autre alternative 
que la mort. Au niveau de 


la réalisation, ce pro - 
me est très bien fait. nine 
déjà précisé plus haut, les 
graphismes de bonne qua- 
bté et coloriés laissent une 
impression de vide à l'écran. 
Par contre, au niveau son, 
c'est parfait. Les bruitages 
samplés sont très cette 
Même remarque ’ani- 
mation de la boule, fluide 
et rapide qui demande un 
léger temps d'adaptation si 
on veut éviter les fausses ma- 
noeuvres. En plus, on peut 
jouer à deux. Bumpy, c’est 
quand on veut, où on veut 
et comme on veut! 


æ: -æ Le) 





LES BOFS 


| Andes Attack (Llamasoft) 
est un “Defender” revu et 
corrigé par Jeff Minter. On 


‘y trouve donc 
mais c’est à peu près tout 
ce qu'on y trouve de bien. 
C’est rapide, mais les graphis- 
mes sont laids et le principe 
est vieux de 10 ans. 


Déjà Vu 2 Mindscape) 
est la suite de Déjà Vu. On 
peut dire que jamais un soft 
n'a aussi bien porté son nom, 
car dans le style remake, 
c'est très fort. Même système 
de jeu, même graphisme et 
presque même scénario. Faut 
pas pousser! 


Dragonscape (Software 
Horizon) est le premier jeu 
de cette compagnie à être 
un peu mieux que les autres. 
C'est un jeu d'arcade/ aven- 
ture avec des scrollings 
multi-directionnels assez 
colorés. Et c’est tout! On 
attend mieux. 


Human Killing Machine 
(Us Gold) est très décevant. 
Même s'il ne vaut que 150 
francs, je ère : ent 
Street Fighter dont il est 
inspiré. Ici, il est impos- 
sible de gagner contre un 
seul adversaire, et la réali- 
sation est tout aussi moyen- 
ne. Dommage! 


Hustler est un billard pas 
très convaincant, surtout 
lorsqu'on le compare au su- 


peche Steve Davis World 
ooker testé un peu avant. 


des lamas, Jug (Microdeal) est un 


Xème remake de R-Type, 
mais cette fois-ci en beau- 
coup moins bien. Décors peu 
variés, ennemis toujours 
semblables. À noter tout de 
même un très beau scrol- 
ling différentiel. 


Raffle (The Edge) est un 
jeu entièrement “pompé" sur 
Crafton & Xunk. Le seul 
problème vient du fait que 
c'est beaucoup plus dur, pas 
très original, et que le systè- 
me de jeu est un peu dépassé 
maintenant. Par contre, c’est 
plus beau que Crafton, mais 
moins peut-être que l’Ange 

e Cri qui reste le meil- 
leur jeu du genre. 


Real Ghostbusters (Acti. 
vision) est décevant. Fran- 
chement, on s'attendait à 
mieux: les couleurs ternes, 
les graphismes et anima- 
tions moyens ainsi que la 
jouabilité peu élevé en font 
un jeu très quelconque. 
ent quil est pos- 
sible d'y jouer à deux. 


Ringside est une simula- 
tion ui de boxe. C’est 
assez beau, mais on a, hélas!, 


très peu de coups possibles, 
et on est loin d’être pris dans 
le feu de l’action. Un logiciel à 
la limite de l'ennuyant. 









LES NEWS 
LES JEUX 


C'EST SUR LE SERVEUR 


615 SML'ST 














La 


| ENFIN UN SPECIALISTE AU NORD DE PARIS 
JU ATARI AM GA, Amstrad, Archimèdes, MICTOR 
| R EXCLUSIF 


Lecteurs externes (Nec, double face) 
31/2 1250,00 frs 
(lecteur 1Mo, extra plat) 





OFFRE P.A.0. 
ATARI MEGA STA4 
Ecran monochrome 
Disque dur 30Mo 
Imprimante Laser 
Calamus 
Formation (2jours) 
Maintenance sur 
site 
Assistance 
téléphonique 
29900,00 frs 


(86460,00 rs tto)_ 
SCANNER 


Scanner A4 
(pleine page), 
200 dpi, 

16 niveaux de gris 


4990.00 frs 


Lolo] 7.11) 1=28 20): TR Le 


Arrivages constants des Etats-Unis, d'Angleterre 


& d'Allemagne. 400 disquet 


jeux-démos-langages-utilitaires-images 
Envoyez-nous une enveloppe timbrée pour recevoir 
notre catalogue gratuit (spécifiez l'ordinateur) 


f : jte !U! 
30 frs la disquette, sperme gratte .: + ]Même configuration avec disque dur 30 Mo 





















































51/4 


1550.00 frs 


(40 et 80 pistes, très silencieux) 


INFORM 
INFO o ATIQUE 
ATIQUE 


Publicité entièrement réalisée avec notre offre 
PAO,. ct le logiciel Calamus. 
Démonstrations possibles sur rendez-vous 
Contactez nous au 42.43.2278 


32 bits à architecture RI.SC. c'est 
Archimèdes. 
PROMO DU MOIS ! 
| Modèle A 310 9990,00 TTC 


tes - 1000 titres || Atari Mega ST1 monochrome 


62 ,rue Gabriel PERI 93200 Saint-Denis 


Métro Basilique Saint-Denis 


Du lundi au samedi de 9h à 19h sans interruption 
Ouvert le dimanche matin de 9h à 12h30 


12 logiciels: Traitement de texte (Le Rédacteur) | 
et mise en page (Timeworks Publisher) 


Reprise aux meilleures 


conditions de votre ST pour 
| tout achat d'un MEGA ST 


Par Exemple: 
1040 pour MEGA ST2 


6490,00 frs 


(à rajouter) 


1ère main des machines 


‘révisées garanties 6 mois 


À à des prix défiant toute 
concurrence. 
Appelez-nous au 
42.43.2278. 


1] Star LC 10 

‘| Star LC 10 couleur 
HA Star LC 24-10 

| Epson LQ-500 

::] Nec P6 plus 


ARCHIMEDES 
| La nouvelle génération des ordinateurs| 


Moniteurs 3 résolutions 
couleur... 5990,00 frs 


i (reprise de vos moniteurs..nc) 


Ces moniteurs sont multisyncro. et 


| peuvent se connecter à quasiment tous 


les micros du marché. 


LA solution de micro-édition personnelle: 


«Ko 
© 
FAQ) 
où 


9 
O0 sx 
\® 


Tél:42.43.22.78 
Fax:42.43.92.70 


Grand parking 
à proximité 
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En concordance avec le Si- 
cob, Atari France a décidé 
de mettre l'accent sur une 
nouvelle confi tion dé- 
diée à l'édition de documents, 
et dont la cible "ratisse" large 
puisqu'elle s'adresse à tous 
types d'utilisateurs, des 
profesai aux amateurs, 

ui ont besoin de sortir des 

ocuments pamier sans être 
spécialistes de la machine 
et des systèmes. Cette con- 
figuration sera composée d'un 
MEGA ST 1, d'un ensemble 
logiciel incluant Le Rédacteur 
et Tim de la i 
de lien déjà connu sous le 
jo nom d'Ariane, et s’accom- 
Pagnera d'une demi-journée 
de formation pour 6450 
francs. 





EZRAM II 


Uné nouvelle formule d'ex- 
tension mémoire vient d’ar- 
river en France, grâce à l’'im- 


9ème), et concerne tous les 
Reese de 520 et 1040 

. Le 520 pourra ainsi être 
: é" à 1 Méga avec des 
chips 256K ou à 2,5 Mégas 
avec des chips de 1 Méga, 
cette dernière formule 
étant valable aussi pour le 
1040. L'EZRAM II se 
posent sous la forme d’un 
“kit”, totalement intégrable 
dans 


Putilisateur qui pourra 
l'installer très facilement, 
sans soudure ni "manip" de 


EN à l'aide d’un mode 


emploi en anglais mais 
"orienté graphisme", extré- 
mement clair et présentant 

uasiment tous les cas de 

gure possibles. Enfin, un 
os de bureau livré 
sur disquette vous ettra 
de tester la bed 
installation. Banc d'essai 
dès notre prochain numéro. 





Le Méga ST 1 est le plus petit 
des Méga, dont on peut dire 
avec d'importantes nuances, 
qu'il #agit d'un 1040 profes- 
sionnel. Le Rédacteur sera 
sous sa version 1.98 et muni 
d'une installation automa- 
tique Écrares ce qui retirera 
enfin les difficultés connues 


NEWS! 


Grande nouvelle dans le mon- 
de de l'émulation PC, et 
dass les dernières dé- 
pêches reçues à la rédac- 
tion, PC DITTO I s'avèrerait 
encore plus rapide que prévu: 
son indice NO ramené 
















dans le passé. Timeworks, | à 1.0 ur un PC-XT'est de N, 
lui, est un clône de Ventura, | 3.0. est-à-dire que, vous 
mais c'est surtout un logiciel | avez bien lu, PC DITTO II 


de PAO très ergonomique | serait trois fois plus rapide 
un ! Mais 


qe pu sans trop se qu'un XT normal 
tête avec le mode d'em- Pép pRoE à un PS2, qu'en 
ploi, de réaliser des docu- | est-il? ien, un peu moins 


de deux fois plus rapide 
puisque l'indice NORTON 
donne 1.8 pour un PS/2 30. 
Mais il faut néanmoins se 
méfier de ces chi promet 
teurs, à cause du caractère 
pe fiable de lindice NOR- 
IN, comme l’expliquait 
encore Peter Norton lui-même 
récemment. En effet, il ne 
considère qu’une partie des 
opérations réalisées par PC 
DITTO IL, alors que ne sont 
sans doute pas prises en 
compte les durées des accès 
disques dont on connaît 
limportance après avoir 
utilisé PC D FA 
PC DITTO II apparaît 
comme l'aboutissement des 


ments finis très propres. 
De plus, il est simple et fable 
L'association ainsi formée 
permettra, même à une secré- 
taire pas très "motivée", de 
taper du texte “au kilomètre" 
puis d'importer 
ment ce texte 


mement présentable. 

Côté "concept", il ne s’agit 
donc pas d’une extraordi- 
naire nouveauté révolution- 
naire, mais plutôt d’une 
idée intelligente qui place 
sur le matté de la bureau 
tique une offre très compé- 


titive, modulable suivant efforts de l'équipe américaine 
les ins, en pouvant s'agré- | d'Avant Garde Systems qui 
menter d'un disque dur et | s'était, selon leurs di con- 


de l'imprimante laser. Pas | tentée Jusqu'ici de commer- 
é dans |cialiser un produit fiable 
au détriment de la vitesse 
d'exécution. On ne peut en 
effet contester la Ébilité 


nouvelle matricielle 24 | des édentes versions 
aiguilles SMM810 étaient | de P DITTO. Les caracté- 
tout à fait honorables. ristiques techniques générales 


STAGES MIDI 


Nous vous en avions parlé configurations, et l'étude 
lors de la parution du numéro d’une programmation type. 
l: il s’agit de la collection Le numéro 3, avec un som- 
d'initiation au Midi, de Jean maire identique, va plus 
Marc et Annie Versini, et loin dans l'étude des sujets, 
éditée par Oscar Music qui ét il faut bien comprendre 
vient de sortir les deux nu qu'il s’agit d’une collection 
méros suivants. Au som- progressive et non d’un ou- 
Fu nous Be Ne ee unique de re 

es messages aractérisée par sa démar- 
l'étude des appareils Midi che didactive, amer exer- 
(dont l'ordinateur, évidem- cices, questions, cas concrets, 
ment), les connexions et la présentation d’un logiciel 
transmission, les types de musical et fiches-mémo, le 





MEGAPAGE PC DITTO Il: DES 


liées à l’environnement ST 
(utilisation des disques durs, 
de la souris, des ports séries et 
rallèles etc...) n’ont, sem- 
Ple-t-il, pas changé depuis 
la 3.96, qui ne date d'ailleurs 
que de quelques mois. 
ous n’avons pour l'instant 
pas encore obtenu d’exem- 
HAE de PC DITTO II qui 
evrait arriver en France 
Fee 
rue aris 
18ème - encore eux!). Mais 
nous 


Le prix sans doute définitif 
de l'ensemble a subi lui aussi 
un sérieux lifting puisqu'il 
atteindra désormais 2.690 
francs, mais la présence de 
cartouche justifie ce prix 
élevé, et si PC DITTO II va 
vraiment plus vite qu'un PS2, 
ce n'est pas si cher. Ajou- 
tons qu'une remise à jour des 
anciennes versions sera ef 
fectuée pour la modique 
somme de 2200 francs, sur 
résentation évidemment 
e la carte certifiant votre 
numéro de série, 
Dans la documentation 
reçue, Avant Garde Systems 
nous communique ausa les 
axes de recherche sur les- 
quels elle travaille. Citons 
en vrac l'émulation EGA, 
l'utilisation de plus d'un méga 
e mémoire vive (grâce à 
EMS 3.2), la gestion de la 
laser ATARI et l'utilisation 
de disques durs multiples. 
Un bien beau programme 
pour les mois à venir. 





but de cette collection a 
offrir un apprentissage du 
Midi aux débutants, à la facon 
de cours que l’on suivrait 
Neuhéemet sans être 
ergé de l'étude complète 
d'un set en une seule fois, et 
de gravir ainsi les échelons 
d'une connaissance pas tou- 
Jours facile à assimiler. À 
suivre... 





PROCESSEURS: 
CA BOUGE 


La firme Intel Corp. vient 
de présenter à Paris son nou- 
veau processeur 1486, dans la 
lignée du i386 qui saupe 
la nouvelle génération des 
IBM PC. La puce intègre 
une unité de calcul en vir- 
gule flottante équivalente 
jau co-processeur 1387 qui 
accompagnait jusqu'alors 
son prédécesseur, un ges- 
“tionnaire de mémoire et 
june mémoire cache statique 
de 8 Ko. Grâce à ses 1,2 
millions de transistors, les 
performances attendues 
sont de 15 à 20 MIPS VAX, 
pe une fréquence d'horloge 
de 25 Mhz. Le prix se situera 
aux alentours de 7000 F 
lorsque la production en 
volume pourra démarrer, à 
la fin de cette année. 


























Peu de temps auparavant, 
le grand concurrent Motorola 
présentait également son 
dernier né, le processeur 
RISC (jeu d'instructions ré- 
dut) MC88100, plus spécia- 
lement destiné à être le com 
j t d'architectures para 
èles. Associé à deux co-pro- 
cesseurs pour la gestion des 
mémoires caches (données 
et instructions) de chacun 


L 


d'un scanner qui utilise le 
chariot de votre imprimante. 
suffit” pour cela de fixer 


une cellule photo-électriqu et 
à un convertisseur digital/ 
analogique branché sur le 
port cartouche. La version 
184 permet maintenant de 
“créer des fichiers .IMG, uti- 
Msables par de nombreux lo- 


16 Ko, il effectue jusqu’à 7 
MFLOPS et 17 MIPS, à lui 
a Tout spécial ernen étu- 
ié pour supporter le sys- 
tème UNIX, une grande 
variété de langages de pro- 
ammation en feront un 
es processeurs privilégiés 
pour les calculateurs scien- 
tifiques et les stations de trai- 
tement graphique des pro- 
chaines années, un secteur 
dans lequel Motorola règne 
depuis la ition du 
8020, et plus récemment du 
MC68030, que nous pré- 
senterons plus en détail très 
prochainement. Par ailleurs, 
Motorola, en collaboration 
avec la société Hunter Sys- 
tems, vient d'éditer un com- 
pilateur binaire, dont l’ob- 
jectif est de permettre aux 
fichiers exécutables destinés 
à un IBM-PC (8086) de tour- 
ner directement sous Unix 
avec un 68030, et cela deux à 
quatre fois plus vite qu’un 
GRpoAl Le nom de ce logi- 
ciel: XDOS. Ce qui signifie 
l’accès total à toute la logi- 
thèque PC dans l'environ- 
nement Unix et Motorola... 
En quelque sorte, une ému- 
lation supérieure et sans 


hard! 


IMG SCAN: 
NOUVELLE VERSION 


pouce). 
nest toujours pas 
arfait (au sens où il faut 
ui consacrer un peu de temps 
pour trouver les bons para- 
mètres pour l'imprimante 
et l'image à scanner), mais 


à il conviendra aux nombreu- 


ses personnes qui ont une 
imprimante et le besoin de 
scanner des documents sans 
pouvoir (ou vouloir) investir 
dans un ‘vrai scanner. 
Img Scan vaut en effet 
moins de 2000 Francs. 

















Du 520 au 1040 ST, 
en passant par les 
logiciels, 

des promotions spéciales, 
consultez-nous ! 


PERIPHERIQUES. 





LX800 EPSON 2990 F tte 


STAR LC10 2880 F ttc 
PANASONIC P-1081 1990 F ttc 
LECTEUR CUMANA 
1 Mo 1490F tic 
MEGA File 30 4990 F ttc 
A MEGA File 60 7700 F ttc 
HANDY SCANNER 
Type 4 3490 F ttc 


INFORMATIQUE SYSTE 





erevel..…. - 
CE) 













ATARI, c'est aussi 
le professionnel et des 
solutions complètes de 
micro-édition, 

consultez-nous ! 

















M Aer FRANCE 


e 


130, avenue du Général Leclerc 
92340 BOURG-LA-REINE 

Tél. : (1) 46 60 18 55 

62 bis, avenue Georges Clémenceau 
94700 MAISONS-ALFORT 
Tél. : (1) 43 78 00 72 

48, avenue du Général Leclerc 
94700 MAISONS-ALFORT 
Tél. : (1) 48 93 93 39 

13, rue Fourrier 

49414 SAUMUR CEDEX 

Tél. : (16) 41 67 82 43 


À ATTITUDES 
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EN DIRECT DU Sl- 
COB OÙ PRESQUE... 


Les salons informatiques ont 
toujours la bonne idée de se 


. tenir en plein bouclage. C'est. 


Se nous ne POUVONS VOUS 
onner ici qu’un très vague 
apercu du SICOB, qui sera 
évidemment amplement déve- 
loppé dans notre prochain 
numéro. 

En ce qui nous concerne, le 
stand le plus important 
était sans doute celui d'Atari. 
Pas grand-chose de bien 
nouveau depuis Hanovre, 
puisqu'on retrouvait l'ATW 
dans sa nouvelle forme en 
tour (avec de nouvelles dé- 
mos... Le très impression- 
nantes à première vue), le 
réseau local aux normes 
ARCNET (255 postes sans 
serveur), quelques PC, dont le 
désormais classique pocket. 
On voyait Calamus en ver- 
sion francaise sur grand écran, 
mais l'accent était surtout 


mis sur Megapage ST (voir 
News ce numéro), avec 
un nombre impressionnant 
de postes dédiés à sa démons- 
tration. Il y en avait de tous 
les côtés, mais je préfère 
uand même Calamus... 
te à côté, le stand d'Up- 
grade. Des démos de Publis- 
hing Partner Master 1.53 
étaient faites, ainsi que de 
Reading Partner, logiciel de 
reconnaissance de carac- 
tères, et Image Partner, 
tout nouveau logiciel de tra- 
vail en Bit-Map (un peu le 
genre ZZ-Lazy Paint). 
Un peu plus loin étaient 
Human Technologies juste- 
ment, avec un stand pas très 
grand, maïs très chargé. Il 
semblait y avoir quelques 
nouveautés comme dBmann 
V, Z2Z-Com Pro (très 
séduisant)... plus de détails 
le mois prochain. 





TEMOINS... 


Un nouveau livre, chez Plon, 
vient de paraître, avec ce 
titre étonnant: "Danger: 
Pirates Informatiques" 
(sous-titre: Chaos Computer 
Club). Traduit de l'allemand, 
sous la direction de Jürgen 
Wieckmann, il s’agit d'une 
succession de récits (dont 
certains assez délirants) des 
participants à l’activité du 
“club” ci-dessus cité. Avec 
un passage intéressant sur 
les Virus, il nous parle sur- 


DONNEZ 


tout du piratage des réseaux 
et des gros systèmes, parti- 
culièrement les VAX. C’est 
aussi une présentation du 
Club, qui va bien au-delà du 
simple groupement de hac- 
kers, en appartenant à ce 
qu'il est convenu d’appeler 


le "mouvement alternatif", | le marché un nouveau numé- 


dont la réalité à la fois éco- 
nomique et idéologique est 
très forte en Allemagne. 





DU RESSORT 
A VOTRE ST 


Initiative originale, la maison 
Clavius (19 rue Houdon, 
Paris 18ème) importe un sa- 
chet de ressorts adaptés à 
votre clavier de ST (520 et 
1040) ou de 130XE. Il s’agit 
de pouvoir installer, sous 
chaque touche individuelle- 


ment, un petit ressort qui 
donnera un bien meilleur 
toucher, quasiment compa- 
rable à celui du Méga. Très 
facile à installer, le prix du 
pack s'élève à 140 F prix 
public. 





RE-ENCREZ 
VOS RUBANS! 


Voilà qui va ravir nombre 
e propriétaires d'impriman- 
tes matricielles, puisque 
DCI. (voir news sur l'ÉZ- 
RAM) distribue d'ores et 
déjà des rubans à cartou- 
ches rechargeables, de 4 
types différents couvrant 
près de 300 modèles d'impri- 
mantes, des plus connues 
aux plus rares! Ces nouvelles 
cartouches, avec un ruban 
de type classique, compor- 
tent un réservoir d'encre 


(dont la quantité permet 
d'obtenir différents con- 
trastes) ainsi qu'un méca- 
nisme de réen automa- 
tiquement régulé, permet- 
tant d'imprimer jusqu’à 
8000 pages avec le même 
ruban! Avec une telle durée 
de vie et un prix de l’ordre 
de 390F HIT, il ne vous reste 
plus qu’à faire vos comptes 
par rapport aux prix des 
cartouches classiques... 
Son nom? : STA-BLK. 





L’IRLANDE AUSSI! 


Computex Ibeta 89, c’est le 
nom du premier salon con- 
sacré à l'informatique pro- 
fessionnelle en Irlande. Ce- 
pendant, peu de choses à 
voir en ce qui concerne le 
ST. Atari ne s'étant pas dé- 
placé, les machines de la 
marque étaient vraiment 
peu n , mais notre 
envoyé spécial sur place a 


tout de même trouvé deux 
ST, un Méga avec Laser, 
et. une bonne vingtaine de 
PC. Comme quoi Atari fait 
bien de vendre des PC, il y 
a des gens pour les acheter. 
À noter tout de ue je 
ques prospectus pour 
(Atari Transputer Worksta- 
tion) qui traînaient par là 
(pas de machine toutefois)... 





NEW DIGIT 


La société suisse Maxi-Consul- 
ting met prochainement sur 


riseur vidéo, nommé Turbo 
Dizer. Le hardware, d’une 
présentation professionnelle, 
se connecte sur le port car- 
touche du ST. On trouve sur 
la disquette fournie dans le 
package, outre les softs per- 
mettant l'utilisation en mono- 
chrome et en couleur, des 


routines assembleur et une 
bbrairie C qui permettront 
au développeur d'intégrer di- 
rectement LR pet 
dans son logiciel. Ce uit 
par ar een d’ex- 
cellentes idées et de fonc- 
tions très séduisantes, et sera 
mis prochainement en dispo- 
nibihté sur le marché francais 
pour une somme inférieure 
à 1600F. 





QUICK MAILING 


C'est un nouveau soft de 
Telesoft (3, rue de l’Arrivée 
BP112, Paris 15ème) qui com- 
prend deux modules, l'un 

le courrier isé, 
Paire pour l'impression 
d'étiquettes, avec une gestion 


de fichiers associée aux deux 
“noyaux”. Choix sur critères, 
impression sélective,.…, une 
formule simple pour moins 
de 800 francs dont nous 
aurons sûrement l'occasion 
de reparler. 













Hrive eur OT, sans serolng iftérentiel 


gnifique, des graphismes éblouissants 
et tous les niveaux du meilleur des jeux 
d'arcade du moment. 








dE ere 








E 1942 (Lucasfilm) 
est, La un simulateur de combats, et il 
remplit cette fonction à merveille puis- 
qu'il n’y a ni décollage, ni atterrissage, 
mais uniquement du combat pur et dur! 







FR - 
poused. Press eng key to continue. 


Pprentissage de la lecture 
Sortie mai 89, prix: 420 F) 
bprentissage de l'ecoute 
luSicale et de l'écriture 

Ortie mai 89, prix: 420 F) 









EURYDI 
érlectionnement de la lecture 
Sortie mai|89, prix: 600 F) 


Mu = D— 









== LE 
63, rue François Villon 
BP-22 95430 AUVERS/OISE 





mais avec un gscrolling horizontal ma-, 















est le jeu des 
jeux. tr S dirigez un robot qui ne doit 

as mourir d’ennui, et pour cela, vous 
pa lui faire écouter de la musique, 
etc. Il peut aussi jouer à des jeux d'ar- 
cade qui seront di répliques de jeux 
connus... On pourra See faire jouer 
aux échecs. L'idée est géniale, et la 
réalisation a l'air de suivre. 





STOS (Mandarin) est un Basic plus 
spécialement fait pour programmer des 
jeux ou des éducatifs. Il sortira très 
prochainement dans une version beau- 


coup plus complète que l’ancienne, 
entièrement en français, avec trois jeux 
en exemple. 


Catalogue et liste des revendeurs 
contre timbre à 3,70 Fr : 









F16 COMBAT PILOT (Digital 

tion) Sera testé dans notre 

rochain numéro. Il s'agit d'un simu- 

ateur de vol où vous dirigez un Falcon. 

Si le jeu est moins beau, il semble par 

contre plus complet au niveau des pos- 
sibilités et des missions. 





B.AT. (Ubi Soft) arrivera bientôt, 


avec sa carte qui permet de rejouer des 
sons digitalisés sur 16 voies! Avec un 
scénario d'enfer, des graphismes ma- 
gnifiques et une musique sur 16 voies, 
ca risque de ne pas être triste. 








Du débutant au musicien 
confirmé, chacun peut trouver 
dans cette nouvelle série de 
logiciels d'initiation à la musique, 
matière à progresser de façon 
agréable et conviviale. 
Totalement paramétrables ils 
peuvent également se montrer 
d’une grande efficacité dans un 
environnement pédagogique 
traditionnel. 


JCD, c'est aussi... 
L'EFFICACITE avec: 
Ses logiciels MIDI. 

Ses cartouches PA-DECODER 
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LIVRES: DU 
N OUVEAU! 


remier "MICRO MEMO 
ÂT I", consacré au Basic 
GfA vient de paraître, et il 
a pour titre: "GfA BASIC 2 
ET 3". Micro Memo, c’est une 
nouvelle collection de petits 
livres destinés à ne pas quit- 
ter votre bureau, pour res- 
ter toujours à portée de main 
et remplir leur rôle: vous 
remettre rapidement en mé- 
moire telle fonction d’un 
logiciel, ou telle caractéris- 
tique de votre machine pré- 
férée. 
Ce premier livre inaugure 
la collection, et documente 
les instructions et fonctions 
des BASIC GFA 2 et 3, pla- 
cées en ordre alphabétique. 
Cette caractéristique, liée au 
format pratique du livret, en 
fait le parfait allié du pro- 
grammeur en GfA. 
L'essentiel est rappelé, sans 
fioritures, l'objectif visé étant 
d'apporter une information 






le plus rapidement possible. 
Cette parution marque lar- 
rivée en force des éditions 
PSI (Cedic Nathan) dans le 
petit monde (devenu grand!) 
des Atari ST. Une dizaine 
de titres est annoncée ou en 
réparation: ST Basic, le Ré- 
dacleur Superbase, Flight 
Simulator, l’'assembleur 
68000, GEM, et le ST 
lui-même trouveront ici des 
compléments d’information 
souvent attendus. 
Nous avons gardé la meil- 


leure nouvelle pour la fin: 
le prix de ce premier MICRO 
MEMDO est fixé à 49 Francs 
(toutes taxes comprises avec 
la couverture d’ori 

un sourire du ven: 


ne plus 
eur)... 





EUANRERUNRES 2 CT 


présentent 


N pour a gamme Ât: ) 
- SUPERBE MAGIQUE pour Us 
695 F 


1) LOAD et RUN un programme 


2) FREEZE avec 


le bouton MAGIQUE 


3) POWER MULTIFACE ST prend le contrôle 


et offre le 


MULTI-TOOLKIT 


qui permet: 


1 INSPECTER/MODIFIER mémolre 
IPOKER des vles Infinles, etc.) 


et 


choix entre: 


SAUVEGARDE 


qui permet: 


1) SAUVER vers FLOPPY/HARD ou 
RAM - 15 lecteurs/partitions 








EI INSPECTER/MODIFIER régisires 


[21 Sauver PROGRAMME au ECRAN] 








[31 Affichage HEX/DEC/AScI 


[> FORMATER dique ltes 410/820K] 








4) CHERCHER/REMPLACER chaine 





[s REMPLIR un bloc mémolre 


[si Sauvegardes MULTIPLES | 





6) SAUVER un bloc mémoire 


6) COMPRIMER - Rapide/pulssant| 








(7) IMPRIMER un bloc mémoire 





[7 DUMP d'écran HI-RES 





Convivlal, gestion par menu avec Instructions à l'écran 
Unique - Tout disponible par la pression d'un bouton 
Le logiciel complet se trouve sur un ROM de 64K. 


POWER MULTIFACE ST sa brai 


nche sur le port cartouche 


W doit être en place a CHARGER des programmes sauvegardes 


Et bientôt un plus 


ENT: Ë 


{A uthiser uniquement ensemble avec le Power Mulllate ST 


Un DESASSEMBLEUR MULTIFACE ST sur ROM ;) 


pour seulement 250 F 


nier à A MUR Re) A IA PERSONNEL 


Veultet m'envoyer in POWER MULTIFACE ST à 695 F + 25 F de port 


Ci-loint un Chéque/CCF/Mandat pour là 
2eples ma caite bancaire 
Dale d'expiration 


omme de 


Nomet adresse 
F 


Signature 


POWER PRODUCTS FRANCE Sarl Cour de la Gare 60200 COMPIEGNE Tél :(16) 44 83 48 48 





"Personne ne peut écha Ex 
à l'informatique!" 

une telle introduction 
difficile d'ignorer l’opéra- 
tion de l'association PLJ / 
Mairie de Paris, intitulée 
"Passeport Or- 


matique”. Avec ses 18 ate- 
liers et de nombreux maté- 
riels, ses formules "Ateliers 
Scolaires", "Mercredis Infor- 


LE LIVRE 


VOS PAPIERS! 





matique” et “Formations 
pu Adultes", c’est une 
ormule d'envergure, des- 
tinée à répondre aussi bien 
à des besoins di initiation ou 
professionnels, qui com- 
prend des sections Atari, PC 
et Thomson. S’adresser à 
"Paris pour Les Jeunes", 
110 rue des Amandiers, 
Paris 20ème (43.66.42.17). 





DU 


DEVELOPPEUR 


Les Editions Micro Appli- 
cation proposent en un vo- 
lume de près de 700 pages 
une refonte complète de deux 
de leurs premiers titres con- 
sacrés au ST: La Bible de 
l'Atari ST et Le Livre du 
GEM sur Atari ST. Les tex- 
tes originaux ont été clari- 
fiés par leurs trois auteurs, 
et ‘surtout la traduction en- 
tièrement reprise. La pré- 
sentation, largement amé- 
liorée et la présence d’un in- 
dex (encore un peu trop suc- 
cint nds permet de 
tirer un bien meilleur parti 
de cet ouvrage qui constitue 
une référence, pour la des- 
cription des strates 
aussi bien matérielles 

logicielles de la gamme T 
Cette nouvelle mouture est 
dorénavant 299 


Le plan de l'ouvrage s’orga- 
nise en quatre grandes par- 
ties: les circuits intégrés, les 
interfaces, le système d’ex- 
ploitation (GEMDOS, BIOS, 
XBIOS, VDI et AES - il 
manque pourtant les fonc- 
tions les plus tordues comme 
v_bit_image). Enfin, les mo- 
dèles Méga ST ont été pris 
en considération, tant par 
l'intégration des documen- 
tations sur le blitter, le bus 
d'extension et l'horloge per- 

manente que par l’adjonc- 


tion en dernière partie du 
listing du BIOS spécifique 
de ces modèles concur- 
remment à celui concernant 
le ST 1040. RÉ AREN 
destinée aux pro 

ge 


meurs travaillant en 
ge assembleur, ou C 
appels des fonctions de l'OS 
en Basic GfA sont nt 
inclus), cette édition est 
agrémentée de plusieurs 
exemples qui guideront uti- 
lement le pd nc Ce- 
pendant, 
est notable par RE ox aux 
hcations antérieures, la 
ocumentation exhaustive 
que ce dernier souhaiterait 
posséder n'est toujours pas 
mise à sa disposition, Mais, 
dans ce domai Micro 
Application n’est certes pas 
à incriminer... 
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Publishing 
Partner. 


















i: 
uel que soit votre besoin 
en matière de réalisation de 
documents, Publishing Partner!" 
Master vous apporte une solution 
simple, rapide et efficace. 
Qu'il s'agisse de votre premier 
équipement en micro-édition, ou 
que vous soyez un professionnel exigeant, la puissance hors du commun Puissant, novateur, conçu pour le standard PostScript® et parfaitement 
de Publishing Partner" Master associée à son extraordinaire facilité adapté aux autres systèmes d'impression, Publishing Partner" Master 
d'utilisation en font un outil idéal pour toutes vos applications. vous offre l'ensemble des fonctions qui font un grand logiciel de 
micro-édition : celles qui vous sont indispensables aujourd'hui et celles qui 
Sommet de la gamme Publishing Partner!" vous seront nécessaires demain. À 
Publishing Partner" Master a été élaboré à partir ds 
S# de l'expérience des milliers d'utilisateurs des Dans toute l'histoire de la micro-édition, Publishing Partner!" 
versions Junior et 1.03, et en intégrant les Master est le premier logiciel qui offre une telle facilité 
développements les plus récents de d'utilisation, associée à une telle puissance, pour un prix aussi 
la micro-édition. abordable, tous micro-ordinateurs confondus. + 
Extrêmement intuitif, facile Publishing Partner" * Master, le logiciel de micro-édition sur Atari!" ST et MEGA STI"! < 
à utiliser, rapide à maîtriser, z 
Publishing Partner!" Master = 
vous apporte une efficacité Me 


immédiate dans la conception 
et la réalisation de tous vos 
documents. 
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